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1. Cadre légal 

Le cadre légal ŘŜ ƭΩŞǾŀƭǳŀǘƛƻƴ ŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘŀƭŜ Ŝǘ ŘŜ ƭΩ9ǘŀǘ 
ƛƴƛǘƛŀƭ ŘŜ ƭΩŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘ 

Depuis le début des années 2000 et la loi Solidarité et renouvellement 
urbain (SRU) qui a posé les bases en la matière, de nombreuses évolutions 
ƭŞƎƛǎƭŀǘƛǾŜǎ Ŝǘ ǊŞƎƭŜƳŜƴǘŀƛǊŜǎ ǎƻƴǘ ƛƴǘŜǊǾŜƴǳŜǎ Ŝƴ ŦŀǾŜǳǊ ŘΩǳƴŜ Ǉƭǳǎ ƎǊŀƴŘŜ 
ǇǊƛǎŜ Ŝƴ ŎƻƳǇǘŜ ŘŜ ƭΩŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘ Ŝǘ Řǳ ŘŞǾŜƭƻǇǇŜƳŜƴǘ ŘǳǊŀōƭŜ Řŀƴǎ la 
ǇƭŀƴƛŦƛŎŀǘƛƻƴ ǳǊōŀƛƴŜΦ [Ωƻƴ peut, entre autres, citer :  

- Lois « Grenelle η м Ŝǘ н ŘΩŀƻǶǘ нллф Ŝǘ ƧǳƛƭƭŜǘ н010 ; 
- [ƻƛ ŘŜ ƳƻŘŜǊƴƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜ Ŝǘ ŘŜ ƭŀ ǇşŎƘŜ όa!tύ ŘŜ 

juillet 2010 ; 
- [ƻƛ ǇƻǳǊ ƭΩŀŎŎŝǎ ŀǳ ƭƻƎŜƳŜƴǘ Ŝǘ ǳƴ ǳǊōŀƴƛǎƳŜ ǊŞƴƻǾŞ ό![¦wύ ŘŜ 

mars 2014 ; 
- [ƻƛ ŘΩŀǾŜƴƛǊ ǇƻǳǊ ƭΩŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜΣ ƭΩŀƭƛƳŜƴǘŀǘƛƻƴ Ŝǘ ƭŀ ŦƻǊşǘ ό[!!Cύ 
ŘΩƻŎǘƻōǊŜ нлмп ; 

- Loi relative à la transition énergétique pour la croissance verte 
ŘΩŀƻǶǘ нлмр ; 

- Loi pour la reconquête de la biodiversité, de la nature et des 
ǇŀȅǎŀƎŜǎ όw.btύ ŘΩŀƻǶǘ нлмсΦ 

En résumé, il apparaît que de par ces évolutions récentes, les documents 
d'urbanisme doivent aujourd'hui, en sus des objectifs définis par la loi SRU, 
contribuer à répondre aux grands défis suivants :  

- enrayer la surconsommation des espaces naturels et agricoles par 
la lutte contre l'étalement urbain,  

- ƳŜǘǘǊŜ Ŝƴ ǆǳǾǊŜ ǳƴŜ ƎŜǎǘƛƻƴ ŞŎƻƴƻƳŜ ŘŜ ƭϥŜǎǇŀŎŜ Ŝǘ ǊŜŎƻƴǎǘǊǳƛǊŜ 
la ville,  

- enrayer la perte de la biodiversité par la conservation, la 
restauration, voire la création de continuités écologiques (trames 
vertes et bleues) ;  

- ǎΩŀŘŀǇǘŜǊ ŀǳ ŎƘŀƴƎŜƳŜƴǘ ŎƭƛƳŀǘƛǉǳe par la limitation des 
émissions de gaz à effet de serre (GES) et la diminution des 
obligations de déplacement ;  

- maîtriser la consommation énergétique, notamment par 
l'amélioration des performances énergétiques des bâtiments, et la 
constitution d'un tissu bâti plus compact ;  

- développer les communications numériques. 

Ces grands défis sont à intégrer dans le SCoT au travers des articles L101-1 
et L101-н Řǳ ŎƻŘŜ ŘŜ ƭΩǳǊōŀƴƛǎƳŜΦ [Ŝ ǇǊŜƳƛŜǊ ǊŀǇǇŜƭƭŜ ǉǳŜΧ 

Article L101-1 Χle territoire français est le patrimoine commun de la 
nation. Les collectivités publiques en sont les gestionnaires et les garantes 
Řŀƴǎ ƭŜ ŎŀŘǊŜ ŘŜ ƭŜǳǊǎ ŎƻƳǇŞǘŜƴŎŜǎΦ ώΧϐ ŜƭƭŜǎ ƘŀǊƳƻƴƛǎŜƴǘ ƭŜǳǊǎ ǇǊŞǾƛǎƛƻƴǎ 
et leurs décisions d'utilisation de l'espace dans le respect réciproque de leur 
autonomie  

ΧŜƴ ǾǳŜ ŘŜ ƭŀ ǊŞŀƭƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ƻōƧŜŎǘƛŦǎ ŘŞŦƛƴƛǎ Ł ƭΩŀǊǘƛŎƭŜ [млм-2, qui pour la 
plupart intègrent explicitement les thématiques environnementales (en 
ƎǊŀǎ Řŀƴǎ ƭŜ ǘŜȄǘŜύΧ 

Article L101-2 Dans le respect des objectifs du développement durable, 
l'action des collectivités publiques en matière d'urbanisme vise à atteindre 
les objectifs suivants :  

1° L'équilibre entre : a) Les populations résidant dans les zones urbaines et 
rurales ; b) Le renouvellement urbain, le développement urbain maîtrisé, 
la restructuration des espaces urbanisés, la revitalisation des centres 
urbains et ruraux ; c) Une utilisation économe des espaces naturels, la 
préservation des espaces affectés aux activités agricoles et forestières et 
la protection des sites, des milieux et paysages naturels ; d) La 
sauvegarde des ensembles urbains et la protection, la conservation et la 
restauration du patrimoine culturel e) Les besoins en matière de mobilité ;  

2° La qualité urbaine, architecturale et paysagère, notamment des 
entrées de ville ;  
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3° La diversité des fonctions urbaines et rurales et la mixité sociale dans 
l'habitat, en prévoyant des capacités de construction et de réhabilitation 
suffisantes pour la satisfaction, sans discrimination, des besoins présents et 
futurs de l'ensemble des modes d'habitat, d'activités économiques, 
touristiques, sportives, culturelles et d'intérêt général ainsi que 
d'équipements publics et d'équipement commercial, en tenant compte en 
particulier des objectifs de répartition géographiquement équilibrée entre 
emploi, habitat, commerces et services, d'amélioration des performances 
énergétiques, de développement des communications électroniques, de 
diminution des obligations de déplacements motorisés et de 
développement des transports alternatifs à l'usage individuel de 
l'automobile ;  

4° La sécurité et la salubrité publiques ;  

5° La prévention des risques naturels prévisibles, des risques miniers, des 
risques technologiques, des pollutions et des nuisances de toute nature ;  

6° La protection des milieux naturels et des paysages, la préservation de 
la qualité de l'air, de l'eau, du sol et du sous-sol, des ressources 
naturelles, de la biodiversité, des écosystèmes, des espaces verts ainsi 
que la création, la préservation et la remise en bon état des continuités 
écologiques ;  

7° La lutte contre le changement climatique et l'adaptation à ce 
changement, la réduction des émissions de gaz à effet de serre, 
l'économie des ressources fossiles, la maîtrise de l'énergie et la 
production énergétique à partir de sources renouvelables 

/ƻƴŦƻǊƳŞƳŜƴǘ Ł ƭΩŀǊǘƛŎƭŜ [Φ мпм-н Řǳ ŎƻŘŜ ŘŜ ƭΩǳǊōŀƴƛǎƳŜΣ ƭŜ {/h¢ 
ŎƻƳǇǊŜƴŘ ǳƴ ǊŀǇǇƻǊǘ ŘŜ ǇǊŞǎŜƴǘŀǘƛƻƴ όwtύΣ ǳƴ tǊƻƧŜǘ ŘΩ!ƳŞƴŀƎŜƳŜƴǘ Ŝǘ 
ŘŜ 5ŞǾŜƭƻǇǇŜƳŜƴǘ 5ǳǊŀōƭŜ όt!55ύ Ŝǘ ǳƴ 5ƻŎǳƳŜƴǘ ŘΩhǊƛŜƴǘŀǘƛƻƴǎ Ŝǘ 
ŘΩhōƧŜŎǘƛŦ ό5hhύΦ  

Le présent Etat initial ŘŜ ƭΩŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘ Ŝǎǘ ǳƴŜ ŎƻƳǇƻǎŀƴǘŜ Řǳ ǊŀǇǇƻǊǘ 
de présentation. Son contenu est fixé aux articles L 141-3 et R 141-2 à 5 du 

ŎƻŘŜ ŘŜ ƭΩǳǊōŀƴƛǎƳŜΦ [ΩŀǊǘƛŎƭŜ [мпм-3 commence par définir son rôle dans 
les grandes lignes :  

Article L141-3 (Le rapport de présentation) explique les choix retenus pour 
établir le PADD et le DOO, en s'appuyant sur un diagnostic établi au regard 
: - des prévisions économiques et démographiques, notamment au regard 
du vieillissement de la population - des besoins répertoriés en matière de 
développement économique, d'aménagement de l'espace, 
d'environnement, notamment en matière de biodiversité, d'agriculture, 
de préservation du potentiel agronomique, d'équilibre social de l'habitat, 
de transports, d'équipements et de services.  

Il identifie, en prenant en compte la qualité des paysages et du 
patrimoine architectural, les espaces dans lesquels les PLU doivent 
analyser les capacités de densification et de mutation en application de 
l'article L. 151-4.  

Il présente une analyse de la consommation d'espaces naturels, agricoles 
et forestiers au cours des dix années précédant l'approbation du schéma 
et justifie les objectifs chiffrés de limitation de cette consommation 
compris dans le document d'orientation et d'objectifs.  

Il décrit l'articulation du schéma avec les documents mentionnés aux 
articles L. 131-1 et L. 131-2, avec lesquels il est compatible ou qu'il prend 
en compte. 

[ΩŀǊǘƛŎƭŜ wмпм-2 complète ces éléments en précisant les attentes du SCoT 
ŀǳ ǊŜƎŀǊŘ ŘŜ ƭΩŞǾŀƭǳŀǘƛƻƴ ŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘŀƭŜΣ Řƻƴǘ ƭŀ ǇǊŜƳƛŝǊŜ ǇŀǊǘƛŜΣ ƭΩ9ǘŀǘ 
ƛƴƛǘƛŀƭ ŘŜ ƭΩŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘ Ŝǎǘ ƭŀ ǇǊŜƳƛŝǊŜ ŞǘŀǇŜ : 

Article R141-2 !ǳ ǘƛǘǊŜ ŘŜ ƭΩŞǾŀƭǳŀǘƛƻƴ ŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘŀƭŜΣ όƭŜ {/ƻ¢ύ 
analyse : 

- l'état initial de l'environnement et les perspectives de son 
évolution en exposant les caractéristiques des zones pouvant 
şǘǊŜ ǘƻǳŎƘŞŜǎ ŘŜ ƳŀƴƛŝǊŜ ƴƻǘŀōƭŜ ǇŀǊ ƭŀ ƳƛǎŜ Ŝƴ ǆǳǾǊŜ Řǳ 
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schéma  
- ƭŜǎ ƛƴŎƛŘŜƴŎŜǎ ƴƻǘŀōƭŜǎ ǇǊŞǾƛǎƛōƭŜǎ ŘŜ ƭŀ ƳƛǎŜ Ŝƴ ǆǳǾǊŜ Řǳ ǎŎƘŞƳŀ 

sur l'environnement, et expose les problèmes posés par l'adoption 
du schéma sur la protection des zones revêtant une importance 
particulière pour l'environnement, en particulier l'évaluation des 
incidences Natura 2000 mentionnée à l'article L. 414-4 du code de 
l'environnement ;  

- il explique les raisons qui justifient le choix opéré au regard des 
solutions de substitution raisonnables tenant compte des objectifs 
et du champ d'application géographique du schéma au regard 
notamment des objectifs de protection de l'environnement établis 
au niveau international, communautaire ou national ;  

- il présente les mesures envisagées pour éviter, réduire et, si 
possible, compenser s'il y a lieu, les conséquences dommageables 
ŘŜ ƭŀ ƳƛǎŜ Ŝƴ ǆǳǾǊŜ Řǳ ǎŎƘŞƳŀ ǎǳǊ ƭϥŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘ Τ  

- il définit les critères, indicateurs et modalités retenus pour 

l'analyse des résultats de l'application du schéma prévue à l'article 
L. 143-28. Ils doivent permettre notamment de suivre les effets du 
schéma sur l'environnement afin d'identifier, le cas échéant, à un 
stade précoce, les impacts négatifs imprévus et envisager, si 
nécessaire, les mesures appropriées ;  

- il comprend un résumé non technique des éléments précédents et 
une description de la manière dont l'évaluation a été effectuée. 

Pour finir, les articles R141-3 et R141-4 précisent respectivement que « le 
rapport de présentation est proportionné à l'importance du SCOT, aux 
ŜŦŦŜǘǎ ŘŜ ǎŀ ƳƛǎŜ Ŝƴ ǆǳǾǊŜ ŀƛƴǎƛ ǉǳϥŀǳȄ ŜƴƧŜǳȄ ŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘŀǳȄ ŘŜ ƭŀ 
zone considérée η Ŝǘ ǉǳΩƛƭ ζ est complété par l'exposé des motifs des 
changements apportés en cas de révision, de modification, ou de mise en 
compatibilité du SCOT ». 
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2. [ŀ ǇƭŀŎŜ ŘŜ ƭΩ9L9 Řŀƴǎ ƭŜ ǊŀǇǇƻǊǘ ŘŜ ǇǊŞǎŜƴǘŀǘƛƻƴ

 

En réponse aux éléments législatifs et réglementaires présentés ci-dessus, 
ƛƭ ŘŞŎƻǳƭŜ ǉǳŜ ƭΩŞǾŀƭǳŀǘƛƻƴ ŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘŀƭŜ Řǳ {/ƻ¢ ŘŜ /ŀǾŀƛƭƭƻƴΣ ƭΩLǎƭŜ 
sur la Sorgue et le Coustellet est une démarche continue et itérative 
permettant : 

- ŘŜ ǎΩŀǎǎǳǊŜǊ ŘŜ ƭŀ ǇŜǊǘƛnence des choix effectués dans le SCoT en 
ƳŜǎǳǊŀƴǘ ǊŞƎǳƭƛŝǊŜƳŜƴǘ ƭŜǳǊǎ ƛƴŎƛŘŜƴŎŜǎ ǎǳǊ ƭΩŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘΣ 

- de proposer des mesures pour éviter, réduire ou, le cas échéant, 
compenser les nuisances,  

- de contribuer à informer les citoyens sur les enjeux et les résultats 
ŘŜǎ ǇƻƭƛǘƛǉǳŜǎ ƳƛǎŜǎ Ŝƴ ǆǳǾǊŜΦ 

!ƛƴǎƛΣ ƭΩŞǾŀƭǳŀǘƛƻƴ ŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘŀƭŜ ŎƻƴǎǘƛǘǳŜ ǳƴ ƻǳǘƛƭ ǇǊŞŎƛŜǳȄ ŘϥŀƛŘŜ Ł ƭŀ 
décision, dans la mesure où, évaluant les impacts prévisibles sur 
l'environnement du projet retenu, il permet de les anticiper et d'y 
remédier a priori plutôt qu'a posteriori. 

tƻǳǊ ǉǳŜ ŎŜ ǊƾƭŜ ŘΩŀƛŘŜ Ł ƭŀ ŘŞŎƛǎƛƻƴ ǎƻƛǘ ŜŦŦƛŎŀŎŜΣ ƛƭ Ŝǎǘ ŜǎǎŜƴǘƛŜƭ ǉǳŜ ƭŜǎ 
questions sur la prise en compte des enjeux environnementaux soient 
ǇƻǎŞŜǎ ŀǳ ōƻƴ ƳƻƳŜƴǘΣ ǉǳŀƴŘ ŘŜ ǊŞŜƭƭŜǎ ƳŀǊƎŜǎ ŘŜ ƳŀƴǆǳǾǊŜ ŜȄƛǎǘŜƴǘ 
pour faire évoluer les choix. A ce titre, le diagnostic de l'état initial de 
l'environnement (état zéro), est une étape fondamentale dans la définition 
des enjeux, ainsi que pour l'élaboration du PADD et sa déclinaison dans le 
DOO et ses documents graphiques. Référence de base de l'évaluation des 
incidences, il analyse les tendances et perspectives d'évolution, hiérarchise 
les enjeux environnementaux et tient compte des territoires voisins. 

 

L'EIE a été mené en parallèle avec le diagnostic du SCOT qui définit les 
enjeux d'aménagement et de développement et fixe les orientations et 
objectifs des acteurs. Les deux analyses se sont respectivement 
ŀƭƛƳŜƴǘŞŜǎΣ ǇŀǊ ƭŜ ŎǊƻƛǎŜƳŜƴǘ ŘŜǎ ŀƴŀƭȅǎŜǎ ŀǳ ǎŜƛƴ ŘŜ ƭΩŞǉǳƛǇŜ ŎƘŀǊƎŞŜ ŘŜ 
sa réalisation et via la concertation menée autour du Schéma. 
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Livret 2. 9ǘŀǘ Lƴƛǘƛŀƭ ŘŜ ƭΩ9ƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘ 
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1. Patrimoine naturel, agricole et paysager 

 

[ΩƻōƧŜŎǘƛŦ ŘŜ ŎŜ ŎƘŀǇƛǘǊŜ Ŝǎǘ ŘŜ ŘŞŦƛƴƛǊ ƭŀ ζ charpente territoriale » du 
SCoT, à partir des ŘƻƴƴŞŜǎ ƳƻǊǇƘƻƭƻƎƛǉǳŜǎ όǊŜƭƛŜŦΣ ƘȅŘǊƻƎǊŀǇƘƛŜΣΧύ Ŝǘ 
des éléments de valeurs (paysagères, patrimoniales, agricolesΣΧύΦ 

/ŜǘǘŜ ǎǘǊǳŎǘǳǊŜ ǇŜǊƳŜǘ ŘΩƛŘŜƴǘƛŦƛŜǊ ƭŜǎ ŞƭŞƳŜƴǘǎ structurants sur 
ƭŜǎǉǳŜƭǎ ǎΩŀǇǇǳƛŜǊŀ ƭŜ ǇǊƻƧŜǘΣ ŀŦƛƴ ŘŜ ǊŜǎǇŜŎǘŜǊ ƭΩƛŘŜƴǘƛǘŞ Ŝǘ ƭŀ ǾŀƭŜǳǊ du 
territoire, ainsi que les principaux secteurs à enjeux paysagers et 
environnementaux. 

 

1.1 Eléments structurants du territoire 

1.1.1 Géographie 

Une topographie structurante  

Le périmètre du SCoT présente une géographie variée combinant la 
plaine agricole urbanisée, maillée par un réseau dense 
ŘΩƛƴŦǊŀǎǘǊǳŎǘǳǊŜǎ routières ou ŘΩƛǊǊƛƎŀǘƛƻƴ Ŝǘ ŘŜ reliefs structurants qui 
composent les fonds de panorama.   

Les reliefs cadrent avec force le territoire du SCoT et lui donnent une 
cohérence géographique :  

¶ le plateau de Vaucluse au nord-est ;  

¶ le massif du Luberon au sud-est ;  

¶ le massif des Alpilles au sud-ouest ; 

¶ le plissement de Châteauneuf-de-DŀŘŀƎƴŜ Ł ƭΩƻǳŜǎǘΦ 

Les vallées des SorguŜǎΣ Řǳ /ƻǳƭƻƴ Ŝǘ ŘŜ ƭŀ 5ǳǊŀƴŎŜ ƻŎŎǳǇŜƴǘ ƭŜ ŎǆǳǊ 
de cet espace dans lequel se combinent, voire se concurrencent, 
espaces cultivés et urbanisation.  

Le massif du petit Luberon isole les communes du sud du territoire 
(Mérindol, Puget, Lauris, Puyvert, Lourmarin, Vaugines) des espaces 
situés au nord du massif. Elles entretiennent des liens privilégiés avec 
trois pôles : ceux noués avec Cavaillon et Salon-de-Provence dominent 
ǇƻǳǊ ŎŜƭƭŜǎ ǎƛǘǳŞŜǎ Ł ƭΩƻǳŜǎǘΣ mais laissent progressivement la place à 
des échanges avŜŎ tŜǊǘǳƛǎ ǇƻǳǊ ŎŜƭƭŜǎ ǎƛǘǳŞŜǎ Ǉƭǳǎ Ł ƭΩŜǎǘΦ  

Les Communes de Fontaine de Vaucluse, Saumane-de-Vaucluse, 
[ŀƎƴŜǎΣ /ŀōǊƛŝǊŜǎ ŘΩ!ǾƛƎƴƻƴ Ŝǘ Gordes appartiennent Ł ƭΩŜƴǘƛǘŞ 
paysagère des Monts de Vaucluse. La commune des Beaumettes est 
située au pied du plateauΣ Ł ƭΩƛƴǘŜǊŦŀŎŜ ŀǾŜŎ ƭŀ ǇƭŀƛƴŜΦ  

/ŜǘǘŜ ƳƻǊǇƘƻƭƻƎƛŜ ƎŞƴŞǊŀƭŜ ŎƻƴŘƛǘƛƻƴƴŜ ƭΩƻŎŎǳǇŀǘƛƻƴ Řǳ ǎƻƭ Ŝǘ ƭŜǎ 
perceptions sur les différentes entités paysagères du territoire, qui 
sont détaillées dans le chapitre suivant (voir analyse paysagère ci-
après). 

 

Un réseau hydrographique fortement identitaire 

Le territoire possède un réseau hydrographique dense intégré dans le 
grand bassin versant du Rhône, et qui relève du Schéma Directeur 
ŘΩ!ƳŞƴŀƎŜƳŜƴǘ Ŝǘ ŘŜ DŜǎǘƛƻƴ des Eaux (SDAGE) du bassin Rhône-
Méditerranée (voir Chapitre ressource eau ci-après). Sur le territoire 
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du SCoT, ce grand bassin est divisé en quatre bassins versants : 
Durance, Coulon-Calavon, Sorgues et Aiguebrun.  

[Ŝ ǊŞǎŜŀǳ ƴŀǘǳǊŜƭ Ŝǎǘ ŎƻƳǇƭŞǘŞ ǇŀǊ ǳƴ ǊŞǎŜŀǳ ŘΩƛrrigation aménagé 
depuis le XIIème ǎƛŝŎƭŜ ƧǳǎǉǳΩŀǳ ·L·ème et constituant un élément majeur 
ŘŜ ƭΩƛŘŜƴǘƛǘŞ Ŝǘ Řǳ ǇŀǘǊƛƳƻƛƴŜ Řǳ {/ƻ¢Φ  
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Carte 1: Situation géographique 
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1.1.2 Un climat méditerranéen sensible au 
perspectives de changement climatique 

Le facteur climatique joue un rôle important sur le territoire d'étude, 
tant dans sa structuration géographique, que dans ses impacts sur la 
ressource en eau et les risques naturels.  

Le climat est de type méditerranéen, caractérisé par les éléments 
suivants :  

Le territoire ōŞƴŞŦƛŎƛŜ ŘΩǳƴ ensoleillement important, avec des hivers 
doux et une longue période estivale à la fois chaude et sèche (en 
±ŀǳŎƭǳǎŜΣ нулл ƘŜǳǊŜǎ ŀƴƴǳŜƭƭŜǎ ŘΩŜƴǎƻƭŜƛƭƭŜƳŜƴǘΣ ŀǾŜŎ ŘŜǎ 
températures moyennes variant de 5°C en janvier à 25°C en juillet, 
avec des pointes à 35°C). Les dernières années sont de plus en plus 
chaudes, et les épisodes caniculaires se multiplient.  

Les vents, souvent très desséchants, influent sur l'évaporation des sols, 
sur la circulation et le mélange des masses d'eau et sur l'érosion des 
sols. Le Mistral, vent sec et froid venant du nord, souffle par 
intermittence et parfois violemment, surtout en hiver, au printemps et 
ŀǳ ŘŞōǳǘ ŘŜ ƭΩŞǘŞΦ [Ŝ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ Ŝǎǘ ŞƎŀƭŜƳŜƴǘ ǎƻǳƳƛǎ ŀǳ ǾŜƴǘ ƳŀǊƛƴΣ 
vent doux de secteur sud-est / sud-ouest, qui se charge en humidité 
au-dessus de la Méditerranée. Les haies qui quadrillent les plaines 
agricoles protègent les cultures des vents, et en particulier du mistral.  

Les précipitations, concentrées au printemps et à l'automne, 
ǎΩŜȄŜǊŎŜƴǘ souvent sous forme d'averses orageuses de courte durée et 
de forte intensité avec une grande variabilité interannuelle. Ce régime 
de précipitations favorise des épisodes de crues et le ruissellement à 
l'origine des phénomènes d'érosion. La pluviométrie est comprise 
entre 650 et 700 mm en plaine et répartie sur 80 à 100 jours de pluie. 
¦ƴŜ ǇŀǊǘƛŜ ŘŜǎ ǇǊŞŎƛǇƛǘŀǘƛƻƴǎ ǊŜǘƻǳǊƴŜ Ł ƭΩŞǘŀǘ ŘŜ ǾŀǇŜǳǊ ŘΩŜŀǳ ǇŀǊ 
évapotranspiration. 

Selon les bulletins de situation hydrologique ǇǳōƭƛŞǎ ǇŀǊ ƭΩ!ƎŜƴŎŜ ŘŜ 
ƭΩŜŀǳ Rhône Méditerranée Corse, les précipitations efficaces sur le 
territoire du SCoT ont été en baisse entre 2003 et 2009. Depuis 2010 le 
ƴƛǾŜŀǳ ŘŜǎ ǇǊŞŎƛǇƛǘŀǘƛƻƴǎ ǎΩŜǎǘ ƴŜǘǘŜƳŜƴǘ ŀƳŞƭƛƻǊŞ ŀǾŜŎ ǳƴe 
ǎǳŎŎŜǎǎƛƻƴ ŘΩŀƴƴŞŜǎ ŀǳ ōƛƭŀƴ ǇƭǳǾƛƻƳŞǘǊƛǉǳŜ ŦŀǾƻǊŀōƭŜ (2013-2014) 
voire très favorable (2012-2013) pour la ressource en eau qui ont 
ǇŜǊƳƛǎ ŘΩƛƴǾŜǊǎŜǊ ƭŀ ŎƻǳǊōŜ Ŝǘ ŘŜ ǊŜŎƘŀǊƎŜǊ ƭŜǎ ƴŀǇǇŜǎΦ  

Les caractéristiques particulières du climat méditerranéen auquel est 
soumis le SCoT imposent de prendre en compte avec une attention 
particulière les phénomèƴŜǎ ƴŀǘǳǊŜƭǎ Řŀƴǎ ǘƻǳǘ ǇǊƻƧŜǘ ŘΩŀƳŞƴŀƎŜƳŜƴǘ 
et de développement, dans ǳƴŜ ǇŜǊǎǇŜŎǘƛǾŜ ŘΩŀƴǘƛŎƛǇŀǘƛƻƴ du 
ŎƘŀƴƎŜƳŜƴǘ ŎƭƛƳŀǘƛǉǳŜ Ŝǘ ŘŜ ƭΩŀƎƎǊŀǾŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ǇƘŞƴƻƳŝƴŜǎ ŜȄŎŜǎǎƛŦs 
(ƎŜǎǘƛƻƴ ŞŎƻƴƻƳŜ ŘŜ ƭŀ ǊŜǎǎƻǳǊŎŜ Ŝƴ Ŝŀǳ Ŝǘ ǊŞŎǳǇŞǊŀǘƛƻƴ ŘΩŜŀǳ ŘŜ 
pluie, ruissellement ƻǳ ŘŞōƻǊŘŜƳŜƴǘ ŘŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳΣ ƛǊǊƛƎŀǘƛƻƴΣ 
ŜȄǇƻǎƛǘƛƻƴ ŀǳ ǾŜƴǘΣ ŀǳ ǎƻƭŜƛƭΣΧύΦ  

Les impacts sur les structures hydrauliques ou végétales traditionnelles 
qui jouent un rôle essentiel de régulateur du milieu, tels les canaux ou 
les haies coupe-vent, devront dès lors être envisagés dans toutes leurs 
dimensions. 
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1.1.3 Occupation des sols  

Les grands équilibres territoriaux  

Ʒ [ΩƻŎŎǳǇŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ǎƻƭǎ Ŝƴ нлмп 

Le territoire du SCoT comprend une proportion assez proche ŘΩŜǎǇŀŎŜǎ 
naturels Ŝǘ ŘΩŜǎǇŀŎŜǎ ŀƎǊƛŎƻƭŜǎ όǊŜǎǇŜŎǘƛǾŜƳent 45% et 37% du 
périmètre). Les boisements représentent plus des 3/4 des espaces 
naturels. Les forêts liées aux reliefs sont de type méditerranéen, 
composées de feuillus, en particulier le chêne vert, et de conifères, 
ƴƻǘŀƳƳŜƴǘ ƭŜ Ǉƛƴ ŘΩ!ƭŜǇΦ [Ŝǎ ŜǎǇŀŎŜǎ de garrigues, à la végétation 
arbustive méditerranéenne, se développent sur les terrains les plus 
pauvres et les plus pentus. Une ripisylve abondante et variée 
ŀŎŎƻƳǇŀƎƴŜ ǉǳŀƴǘ Ł ŜƭƭŜ ƭŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳȄ Ŝǘ ƭŜǎ ŎŀƴŀǳȄ ŘΩƛǊǊƛƎŀǘƛƻƴ Ŝǘ 
participe à la richesse végétale et écologique du territoire. Les routes, 
ŜƴŦƛƴΣ ǎƻƴǘ ǘǊŀŘƛǘƛƻƴƴŜƭƭŜƳŜƴǘ ǇƭŀƴǘŞŜǎ ŘΩŀǊōǊŜǎ ŘŜ ƘŀǳǘŜǎ ǘƛƎŜǎΣ 
platanes, marquant qualitativement ces linéaires (voir chapitre 1.3 
Biodiversité et Trame verte et bleue).  

Au total les surfaces agricoles recensées couvrent une surface de plus 
de 18 000 ha. Les cultures permanentes (vigne et arboriculture) 
représentent seulement 16% des surfaces du SCoT (voir chapitre 1.4 
patrimoine agricole et productif).  

[Ŝ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ Ŝǎǘ ŎŀǊŀŎǘŞǊƛǎŞ ǇŀǊ ǳƴ ǘŀǳȄ ŘΩŀǊǘƛŦƛcialisation important 
avec près de 8 300 Ƙŀ ŘΩŜǎǇŀŎŜǎ ŀǊǘƛŦƛŎƛŀƭƛǎŞǎ όsoit 17% du territoire). A 
titre de référence, ƭŜ ǘŀǳȄ ŘΩŀǊǘƛŦƛŎƛŀƭƛǎŀǘƛƻƴ Řǳ ŘŞǇŀǊǘŜƳŜƴǘ Řǳ 
Vaucluse est de 6% et celui du département des Bouches-du Rhône de 

13% (source : Observatoire du développement durable, 2006). Parmi 
ŎŜǎ ŜǎǇŀŎŜǎ ŀǊǘƛŦƛŎƛŀƭƛǎŞǎΣ ƭŜ ǘŀǳȄ ŘΩǳǊōŀƴƛǎŀǘƛƻƴ ŘƛŦŦǳǎŜ Ŝǎǘ 
ǇŀǊǘƛŎǳƭƛŝǊŜƳŜƴǘ ŞƭŜǾŞ όр҈ ŘŜ ƭΩƻŎŎǳǇŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ǎƻƭǎύΦ !ƛƴǎƛΣ ƭŜ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ 
présente un « espace agricole habité », ce qui est une caractéristique 
observéŜ Řŀƴǎ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ Řǳ ±ŀǳŎƭǳǎŜΦ  

 

Figure 1 : Répartition de l'occupation des sols 2014  
sur le périmètre du SCoT et dans les EPCI (Source : SIRS) 
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CCPSMV CCLMV CCPL Total SCoT 

Type d'occupation 
des sols 

Surface 
(Ha) 

% Surface 
(Ha) 

% Surface 
(Ha) 

% Surface 
(Ha) 

% 

Espaces naturels 2 849 23% 13 607 50% 5 411 62% 21 868 45% 

Boisements 2 242 18% 8 571 31% 3 399 39% 14 212 29% 

Milieux ouverts et 
garrigues 

406 3% 4 368 16% 1 769 20% 6 543 14% 

Milieux humides et 
surface en eau 

201 2% 668 2% 244 3% 1 113 2% 

Espaces agricoles 6 440 53% 9 073 33% 2 500 28% 18 013 37% 

Terres arables 2 161 18% 1 882 7% 741 8% 4 784 10% 

Arboriculture et 
plantes 
aromatiques 

1 968 16% 3 164 12% 385 4% 5 516 11% 

Vignoble 496 4% 932 3% 580 7% 2 007 4% 

Prairies et friches 1 816 15% 3 096 11% 794 9% 5 706 12% 

Espaces 
artificialisés 

2 883 24% 4 585 17% 876 10% 8 344 17% 

Zones urbanisées 
(habitat) 

1 190 10% 1 607 6% 424 5% 3 221 7% 

Bâti diffus 786 6% 1 370 5% 159 2% 2 315 5% 

Equipements 666 5% 953 3% 230 3% 1 849 4% 

Zones 
économiques et 
commerciales 

214 2% 423 2% 24 0% 661 1% 

Activités 
extractives 

26 0% 232 1% 39 0% 298 1% 

Total  12 172 100% 27 265 100% 8 787 100% 48 225 100% 

Tableau 1 Υ wŞǇŀǊǘƛǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩƻŎŎǳǇŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ǎƻƭǎ нлмп par EPCI  
(Source SIRS) 

Ʒ Les particularités des secteurs 

Dans les trois communautés de communes, les équilibres sont un peu 
différents : la CC Pays de Sorgues et Mont de Vaucluse présente 
proportionnellement un taux ŘΩŀǊǘƛŦƛŎƛŀƭƛǎŀǘƛƻƴ Ǉƭǳǎ ŞƭŜǾŞ (24%) et une 
ǇŀǊǘ Ǉƭǳǎ ƛƳǇƻǊǘŀƴǘŜ ŘΩŜǎǇŀŎŜǎ ŀƎǊƛŎƻƭŜǎ όрп҈ύ ŀƭƻǊǎ ǉǳŜ Řŀƴǎ les CC 
du Lubéron Mont de Vaucluse et des Portes du Luberon, la part des 
espaces naturels est plus élevée (50% et 62%).  

[ŀ ŎŀǊǘŜ ŘŜ ǊŞǇŀǊǘƛǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩƻŎŎǳǇŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ǎƻƭǎ Ŏƛ-après fait apparaitre 
ǳƴ ŀǊŎƘƛǇŜƭ ŘŜ ǾƛƭƭŜǎΣ ōƻǳǊƎǎ Ŝǘ ǾƛƭƭŀƎŜǎ ŀǳ ŎǆǳǊ ŘŜ ƭŀ ƳƻǎŀƠǉǳŜ 
agricole que constitue la plaine irriguée. Ce secteur se prolonge au 
nord-Ŝǎǘ ƧǳǎǉǳΩŁ Coustellet et vient buter sur les reliefs (Mont Vaucluse 
et Petit Luberon). Dans cette partie centrale du territoire, les milieux 
ƴŀǘǳǊŜƭǎ ǎƻƴǘ ǉǳŀǎƛƳŜƴǘ ŀōǎŜƴǘǎ Ŝǘ ƭΩŜǎǇŀŎŜ ŎƻƳƳǳƴŀƭ ǎŜ ǇŀǊǘŀƎŜ 
ŜƴǘǊŜ ŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜ Ŝǘ ǳǊōŀƴƛǎŀǘƛƻƴΦ [ΩŜǎǇŀŎŜ ŀƎǊƛŎƻƭŜ ŎƻƳǇǊŜƴŘ ǳƴŜ 
ŦƻǊǘŜ ǇǊƻǇƻǊǘƛƻƴ ŘΩŀǊōƻǊiculture.  

!ǳ ŦǳǊ Ŝǘ Ł ƳŜǎǳǊŜ ǉǳŜ ƭΩƻƴ ǎΩŞƭƻƛƎƴŜ ŘŜ ƭŀ ȊƻƴŜ ŘŜ ǇƭŀƛƴŜ ŀǇǇŀǊŀƛǎǎŜƴǘ 
des paysages de boisements et de garrigues sur les reliefs au nord 
(Mont Vaucluse) et au sud (Petit Luberon). La partie Nord-Est du 
territoire est à dominante de milieux ƴŀǘǳǊŜƭǎ Řŀƴǎ ƭŜǎǉǳŜƭǎ ǎΩƛƴǎŝǊŜ ǳƴ 
vignoble en fond de vallée ou sur les coteaux, produisant des paysages 
de grandes qualités. La partie Sud-Est, où le Petit Luberon plonge vers 
la Durance, les caractéristiques sont assez similaires, avec toutefois 
une présence moins marquée de la vigne, au profit des terres arables 
et espaces naturels relictuels.  
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Carte 2: Occupation du sol (2014)  



wŞǾƛǎƛƻƴ Řǳ {/ƻ¢ Řǳ .ŀǎǎƛƴ ŘŜ ǾƛŜ ŘŜ /ŀǾŀƛƭƭƻƴΣ /ƻǳǎǘŜƭƭŜǘΣ ƭΩLǎƭŜ ǎǳǊ ƭŀ {ƻǊƎǳŜ 

Groupement TERCIA consultants / INDDIGO / TEMAH Etudes        Novembre 2018  19 

 

 
Espaces naturels 

Espaces 
agricoles 

Espaces 
artificialisés 

Total Commune 

Communes Surface 
(Ha) 

% Surface 
(Ha) 

% Surface 
(Ha) 

% Surface 
(Ha) 

% 

Cabrières-d'Avignon 664 46% 519 36% 273 19% 1 456 100% 

Cavaillon 532 12% 2 474 54% 1 581 34% 4 587 100% 

Châteauneuf-de-
Gadagne 

184 14% 852 63% 313 23% 1 349 100% 

Cheval-Blanc 4 325 74% 999 17% 518 9% 5 842 100% 

Fontaine-de-Vaucluse 629 88% 42 6% 46 6% 717 100% 

Gordes 2 720 56% 1 564 32% 606 12% 4 890 100% 

Lagnes 723 43% 704 42% 261 15% 1 687 100% 

Lauris 1 302 58% 609 27% 339 15% 2 251 100% 

Le Thor 153 4% 2 599 73% 797 22% 3 549 100% 

Les Beaumettes 145 55% 64 24% 57 21% 266 100% 

Les Taillades 367 53% 141 20% 182 26% 690 100% 

L'Isle-sur-la-Sorgue 385 9% 2 590 58% 1 486 33% 4 461 100% 

Lourmarin 1 229 61% 607 30% 184 9% 2 021 100% 

Maubec 426 46% 280 30% 213 23% 918 100% 

Mérindol 1 884 70% 560 21% 263 10% 2 706 100% 

Oppède 1 280 53% 894 37% 264 11% 2 438 100% 

Puget 1 532 78% 296 15% 128 7% 1 956 100% 

Puyvert 351 35% 530 53% 125 12% 1 006 100% 

Robion 542 30% 875 49% 368 21% 1 785 100% 

Saumane-de-
Vaucluse 

1 498 71% 357 17% 240 11% 2 095 100% 

Vaugines 996 64% 457 29% 98 6% 1 552 100% 

Total SCoT 21 868 45% 18 013 37% 8 344 17% 48 225 100% 
Tableau 2 : wŞǇŀǊǘƛǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩƻŎŎǳǇŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ǎƻƭǎ Ŝƴ нлмп ǇŀǊ ŎƻƳƳǳƴŜ  
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Carte 3: Occupation du sol (2014) ς Zoom Nord-Ouest 
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Carte 4: Occupation du sol (2014) ς Zoom 
Nord-Est  

  



wŞǾƛǎƛƻƴ Řǳ {/ƻ¢ Řǳ .ŀǎǎƛƴ ŘŜ ǾƛŜ ŘŜ /ŀǾŀƛƭƭƻƴΣ /ƻǳǎǘŜƭƭŜǘΣ ƭΩLǎƭŜ ǎǳǊ ƭŀ {ƻǊƎǳŜ 

Groupement TERCIA consultants / INDDIGO / TEMAH Etudes        Novembre 2018  22 

Carte 5: Occupation du sol (2014) ς Zoom Centre 
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Carte 6: Occupation du sol (2014) ς Zoom Sud-Ouest  
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Carte 7: Occupation du sol (2014) ς Zoom Sud-Est 
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Carte 8: Evolution de l'occupation des sols entre 2001 et 2014   
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9Ǿƻƭǳǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩƻŎŎǳǇŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ǎƻƭǎ нллм-2014 

[Ŝ ǎǳƛǾƛ ŘŜ ƭΩƻŎŎǳǇŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ǎƻƭǎ ŜƴǘǊŜ нллм Ŝǘ нлмп ƳŜǘ Ŝƴ ŞǾƛŘŜƴŎŜ une 
très grande stabilité des milieux naturels (-37ha). 

Les surfaces agricoles en revanche sont en diminution (-750 ha) au profit 
des espaces à vocation urbaine (+790 ƘŀύΦ [ƻǊǎǉǳŜ ǉǳŜ ƭΩƻƴ ƻōǎŜǊǾŜ ŎŜǎ 
évolutions au niveau communal, il apparait sans surprise que ce sont les 
villes principales qui portent la majeure partie des mutations entre 
espaces agricoles et espaces à vocation urbaine ό/ŀǾŀƛƭƭƻƴΣ [ΩLǎƭŜ-sur-la-
Sorgue, le Thor).  

On observe également une régression plus soutenue des milieux naturels 
dans quelques communes : Gordes, Saumaune-de-Vaucluse et dans une 
moindre mesure Puget.  

Le lien entre ƭΩŞǾƻƭǳǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩƻŎŎǳǇŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ǎƻƭǎ Ŝǘ ƭŀ ŎƻƴǎƻƳƳŀǘƛƻƴ 
foncière, ŎΩŜǎǘ Ł ŘƛǊŜ ŀǊǘƛŦƛŎƛŀƭƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ǎƻƭǎ, est étudié de manière 
approfondie dans le chapitre 2.1.  

Tableau 3 : Evolution 2001-нлмп ŘŜ ƭΩƻŎŎǳǇŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ǎƻls par commune 

 

 

 Evolutions 2001-2014 (ha)  

Communes Territoires 
agricoles 

Territoires 
à vocation 
urbaine 

Territoires 
naturels 

Surface 
totale 

Cabrières-d'Avignon -19 20 -1 1456 

Cavaillon -165 168 -3 4586 

Châteauneuf-de-Gadagne -25 23 2 1349 

Cheval-Blanc -37 23 14 5842 

Fontaine-de-Vaucluse 0 0 0 717 

Gordes -31 51 -20 4890 

Lagnes -24 24 -1 1687 

Lauris -20 29 -9 2251 

Le Thor -125 108 16 3549 

Les Beaumettes -4 9 -5 266 

Les Taillades -9 11 -2 690 

L'Isle-sur-la-Sorgue -124 127 -3 4461 

Lourmarin -12 11 1 2021 

Maubec -23 22 1 918 

Mérindol -24 20 4 2706 

Oppède -24 22 2 2438 

Puget -4 17 -13 1956 

Puyvert -22 18 4 1006 

Robion -30 30 0 1785 

Saumane-de-Vaucluse -14 39 -25 2095 

Vaugines -17 16 1 1552 

Total général -752 789 -37 48229 
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1.2 Paysages et patrimoine bâti 

1.2.1 Le paysage 

Les outils territoriaux 

Ʒ [Ω!ǘƭŀǎ ŘŜǎ ǇŀȅǎŀƎŜǎ Řǳ ±ŀǳŎƭǳǎŜ 

[ŀ ǇǊƛǎŜ Ŝƴ ŎƻƳǇǘŜ ŘŜǎ ǇŀȅǎŀƎŜǎ Řŀƴǎ ƭΩŀƳŞƴŀƎŜƳŜƴǘ ƻǳ ƭŀ ƎŜǎǘƛƻƴ ŘŜǎ 
territoires suppose de connaitre ŎŜǎ ǇŀȅǎŀƎŜǎ Υ Ŝƴ ǇŀǊǘƛŎǳƭƛŜǊ ŘΩŜƴ 
ŎƻƳǇǊŜƴŘǊŜ ƭŜǎ ǎǘǊǳŎǘǳǊŜǎΣ ŘΩŜƴ ǎŀƛǎƛǊ ƭŜǎ ŞǾƻƭǳǘƛƻƴǎ Ŝǘ ƭŜǎ ǾŀƭŜǳǊǎ 
associées. 

/ΩŜǎǘ ƭΩƻōƧŜǘ ŘŜǎ !ǘƭŀǎ ŘŜ ǇŀȅǎŀƎŜǎΣ ǊŞŀƭƛǎŞǎ Ł ƭΩŞŎƘŜƭƭŜ ŘŜǎ ŘŞǇŀǊǘŜƳŜƴǘǎ 
ou régions, qui visent à identifier, qualifier et caractériser tous les paysages 
ŘΩǳƴ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜΣ ǉǳΩƛƭǎ ǎŜ ǊŀǇǇƻǊǘŜƴǘ Ł ŘŜǎ zones urbaines, périurbaines, 
rurales ou naturelles, des plus remarquables aux plus dégradées.   

[Ω!ǘƭŀǎ ŘŜ ǊŞŦŞǊŜƴŎŜ ǇƻǳǊ ƭŜ {/ƻ¢ Ŝǎǘ ŎŜƭǳƛ Řǳ ±ŀǳŎƭǳǎŜΣ ǊŞŀƭƛǎŞ Řŀƴǎ ǎŀ 
seconde édition en 2013 par le Conseil départemental. Celui-ci identifie 
une mosaïque de 16 entités paysagères, dont 6 concernent le territoire (cf. 
ci-dessous).  

Ʒ Le Parc naturel régional du Luberon 

/ƻƳƳŜ ǊŀǇǇŜƭŞ ǇŀǊ ƭΩŀǊǘƛŎƭŜ [ооо-м Řǳ /ƻŘŜ ŘŜ ƭΩŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘΣ les Parcs 
naturels régionaux « constituent un cadre privilégié des actions menées 
par les collectivités publiques en faveur de la préservation des paysages et 
du patrimoine naturel et culturel ». La charte doit par ailleurs déterminer 
« les orientations et les principes fondamentaux de protection des 
structures paysagères sur le territoire du parc ». 
Par sa charte, le PNR du Luberon se saisit largement de cette mission 
principale. Lui est consacrée pour grande ǇŀǊǘƛŜ ƭΩƻǊƛŜƴǘŀǘƛƻƴ !Φо : 
« Protéger les paysages et valoriser le patrimoine culturel ». Ses différents 

objectifs, dont certains concernent plus directement le patrimoine bâti 
traité ci-après, sont les suivants : 
π wŜƴŦƻǊŎŜǊ ƭŜǎ ŀŎǘƛƻƴǎ ŘŜ ǇǊƻǘŜŎǘƛƻƴΣ ŘŜ ƎŜǎǘƛƻƴ Ŝǘ ŘΩŀƳŞƴŀƎŜƳŜƴǘ 

des paysages ; 
π Maintenir à un niveau élŜǾŞ ƭΩŜŦŦƻǊǘ ŘŜ ǇǊƻǘŜŎǘƛƻƴ Řǳ ǇŀǘǊƛƳƻƛƴŜ 

bâti et architectural ; 
π tƻǳǊǎǳƛǾǊŜ ƭΩƛƴǾŜƴǘŀƛǊŜ Řǳ ǇŀǘǊƛƳƻƛƴŜ ; 
π Mieux protéger le patrimoine archéologique ; 
π Mieux connaître, protéger et valoriser le patrimoine culturel 

traditionnel et populaire, immatériel et matériel.  
 
Ils transparaissent dans les différents projets portés par ou en 
collaboration avec le PNR : Espace valléen Luberon-Lure, Leader Haute 
Provence - [ǳōŜǊƻƴΣΧ 
 

Une grande diversité paysagère 

5ŜǇǳƛǎ ƭŀ ǇƭŀƛƴŜ ŘŜ ƭŀ 5ǳǊŀƴŎŜ ƧǳǎǉǳΩŀǳ tŜǘƛǘ [ǳōŞǊƻn, le territoire du SCoT 
ƻŦŦǊŜ ǳƴŜ ƛƳǇƻǊǘŀƴǘŜ ŘƛǾŜǊǎƛǘŞ ŘŜ ǇŀȅǎŀƎŜǎ ǉǳŜ ƭŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ Ŝǘ ǊŜƭƛŜŦǎ 
structurent nettement (cf. partie 1.1). Ces caractéristiques naturelles 
variables ont largement influencé une présence humaine tout aussi 
protéiforme, tant du Ǉƻƛƴǘ ŘŜ ǾǳŜ ǳǊōŀƴƛǎǘƛǉǳŜ ǉǳΩŀƎǊƛŎƻƭŜΦ  
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Les entités paysagères du SCoT 

[Ω!ǘƭŀǎ ŘŜǎ ǇŀȅǎŀƎŜǎ Řǳ ±ŀǳŎƭǳǎŜ ŘŜ нлмо ƛŘŜƴǘƛŦƛŜ ǳƴ ǘƻǘŀƭ ŘŜ 7 entités 
ǇŀȅǎŀƎŝǊŜǎΣ ŎƘŀŎǳƴŜ ǇƻǊǘŜǳǎŜ ŘΩƛŘŜƴǘƛǘŞǎ Ŝǘ ŘΩŜƴƧŜǳȄ ǇǊƻǇǊŜǎ : 

Ʒ La Plaine centrale et le réseau des Sorgues 

Communes concernées : le Thor, ƭΩIsle-sur-la-Sorgue, partie est de 
Châteauneuf de Gadagne et de Cavaillon, partie ouest de Lagnes, Robion 
et des Taillades. 

Pour la sous-entité du Pays des Sorgues Υ ƳƻƛǘƛŞ ƴƻǊŘ Řǳ ¢ƘƻǊ Ŝǘ ŘŜ ƭΩLǎƭŜ-
sur-la-Sorgue, sud de Saumane de Vaucluse et Fontaine de Vaucluse, 
extrémité nord de Lagnes 

Description ς La PƭŀƛƴŜ ŎƻƳǘŀŘƛƴŜ ǉǳƛ ǎΩŞǘƛǊŜ ǎǳǊ ǳƴŜ ƭŀǊƎŜ ǇƻǊǘƛƻƴ ƻǳŜǎǘ Řǳ 
±ŀǳŎƭǳǎŜ ŦƻǊƳŜ ƭŜ ŎǆǳǊ ŀƎǊƛŎƻƭŜ Řǳ ŘŞǇŀǊǘŜƳŜƴǘΦ [ŀ tƭŀƛƴŜ ŎŜƴǘǊŀƭŜ Řǳ 
{/ƻ¢ Ŝƴ ŎƻƴǎǘƛǘǳŜ ƭΩŜȄǘǊŞƳƛǘŞ ǎǳŘ Ŝǘ ǎŜ Ǌŀttache à cet ensemble par un 
semblable paysage traditionnel de huerta et un réseau complexe de haies 
et de canaux qui découpent des parcelles assez étroites et longues. Même 
si ses frontières sont assez peu marquées, le Pays des Sorgues se détache 
en son sŜƛƴ ǇŀǊ ƭΩƻƳƴƛǇǊŞǎŜƴŎŜ ŘŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ ŞǇƻƴȅƳŜǎ Ŝǘ ǇŀǊ ǳƴ 
paysage agricole sensiblement plus ouvert. 

La Plaine centrale est constituée de sédiments tertiaires recouverts 
ŘΩŀƭƭǳǾƛƻƴǎ ǊŞŎŜƴǘǎΦ 9ƭƭŜ ǇǊŜƴd ƭŀ ŦƻǊƳŜ ŘΩǳƴ ǾŀǎǘŜ ƳŀǊŞŎŀƎŜ ŀǾŀƴǘ ŘΩşǘǊŜ 
drainée. Les terres sont limoneuses, relativement riches et favorables au 
ŘŞǾŜƭƻǇǇŜƳŜƴǘ ŘŜ ƭΩŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜΦ  

Malgré la présence de nombreuses friches (cf. partie 1.4), cette dernière 
en occupe encore la majeure partie. Contrairement à celle du reste de la 
Plaine comtadine, elle fait la part belle aux vergers que complètent les 
cultures maraichères.  

Les parcelles sont souvent étroites, étirées en longueur, et liées aux 
ŎŀƴŀǳȄ ŘΩƛǊǊƛƎŀǘƛƻƴΣ ƭŜǎǉǳŜƭǎ ǎƻƴǘ ǎŜƴǎƛōƭŜƳŜƴǘ Ǉƭǳǎ ǇǊŞǎŜƴǘǎ ǉǳŜ Řŀƴǎ ƭŜ 

reste de la Plaine comtadine. 5Ŝǎ ƘŀƛŜǎ ōǊƛǎŜǎ ǾŜƴǘǎ ǎǘǊǳŎǘǳǊŜƴǘ ƭΩŜǎǇŀŎŜ Ŝǘ 
en font une véritable « huerta » où les vues sont rapidement bloquées par 
le végétal.  

Le Pays des Sorgues est quant à lui découpé en parcelles plus vastes, 
souvent destinées aux céréales ou à la prairie. Les haies brise-vent sont 
présentes mais plus espacées que dans le reste de la plaine. Aussi, se 
côtoient des portions de territoire où la vue porte loin et un paysage 
beaucoup plus clos à l'ombre de la végétation, en bordure de ruisseau. Son 
patrimoine naturel est également notable, et reconnu par plusieurs 
ȊƻƴŀƎŜǎ ŘΩƛƴǾŜƴǘŀƛǊŜ Ŝǘ ǇǊƻǘŜŎǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ōƛƻŘƛǾŜǊǎƛǘŞ όŎŦΦ ǇŀǊǘƛŜ мΦоύΦ 

{ǳǊ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ ŘŜ ƭŀ ǇƭŀƛƴŜΣ ǎƛ ƭŜǎ ōƻƛǎ Ŝǘ ƭŜǎ ōƻǎǉǳŜǘǎ ǎƻƴǘ ǘǊŝǎ ǇŜǳ 
étendus et limités aux collines (colline de Thouzon, secteur du Bosquet), 
ƭΩŀǊōǊŜ ƴΩŜƴ Ŝǎǘ Ǉŀǎ Ƴƻƛƴǎ ǘǊŝǎ ǇǊŞǎŜƴǘ ŀǳ ǘǊŀǾŜǊǎ Řǳ ƳŀƛƭƭŀƎŜ ŘŜ ƘŀƛŜǎΣ ŘŜǎ 
ŀƭƛƎƴŜƳŜƴǘǎ ŘΩŀǊōǊŜǎ Ŝǘ ŘŜǎ ǊƛǇƛǎȅƭǾŜǎ ǉǳƛ ŀŎŎƻƳǇŀƎƴŜƴǘ ƭŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ 
ou les canaux. 

La plaine dans son ensemble est un espace très habité. En dehors des villes 
et villages, de nombreux bâtiments agricoles et habitations isolées sont 
ƛƳǇƭŀƴǘŞǎ ŀǳ ŎǆǳǊ Řǳ ǇŀǊŎŜƭƭŀƛǊŜ ŀƎǊƛŎƻƭŜΦ /ŜǘǘŜ ƻŎŎǳǇŀǘƛƻƴ ǘǊŀŘƛǘƛƻƴƴŜƭƭŜ 
ǇǊŞǎŜƴǘŜ ǇŀǊŦƻƛǎ ǳƴ ǊŞŜƭ ƛƴǘŞǊşǘ ǇŀǘǊƛƳƻƴƛŀƭΦ [Ŝ ǇŀǘǊƛƳƻƛƴŜ ōŃǘƛ ƭƛŞ Ł ƭΩŜŀǳ 
Ŝǎǘ ŞƎŀƭŜƳŜƴǘ ŘŞǘŜǊƳƛƴŀƴǘ Řŀƴǎ ƭΩƛŘentité paysagère de la plaine et la 
marque dans son ensemble, malgré une présence particulière dans le Pays 
des Sorgues. Moulins, anciennes fabriques, lavoirs, ponts, roues à aubes 
ǇŀǊǎŝƳŜƴǘ ŀƛƴǎƛ ƭŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳȄ Ŝǘ ǎΩƛƴŦƛƭǘǊŜƴǘ ƧǳǎǉǳΩŀǳ ŎǆǳǊ ŘŜǎ ǾƛƭƭŜǎΦ  

[ΩŀŎŎŞƭŞǊŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩǳǊōŀƴƛǎŀǘƛƻƴ ǎǳǊ ƭŜǎ ŘŜǊƴƛŝǊŜǎ ŀƴƴŞŜǎ Ŝǎǘ ǘƻǳǘŜŦƻƛǎ 
ǇƻǊǘŜǳǎŜ ŘΩŜƴƧŜǳȄ ǇŀȅǎŀƎŜǊǎ ŦƻǊǘǎΦ !ǳȄ ƛƳǇƭŀƴǘŀǘƛƻƴǎ ǘǊŀŘƛǘƛƻƴƴŜƭƭŜǎ Řŀƴǎ 
les zones agricoles se sont ainsi adjointes de nombreuses constructions 
nouvelles qui risquent de perturber durablement la vocation agricole de la 
plaine. 5Ωǳƴ Ǉƻƛƴǘ ŘŜ ǾǳŜ paysager, il est toutefois à noter que ces 
constructions ne sont que peu perceptibles depuis les voies de 
ŎƻƳƳǳƴƛŎŀǘƛƻƴ Ŝƴ Ǌŀƛǎƻƴ ŘŜ ƭΩƻƳƴƛǇǊŞǎŜƴŎŜ ŘŜǎ ƘŀƛŜǎΦ  
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La pression urbaine dans le pourtour des villes et villages est encore plus 
notable et se traduit par du mitage et par la présence de nombreuses 
friches agricoles, victimes de la spéculation foncière et de la 
ŘŞǎǘǊǳŎǘǳǊŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŜǎǇŀŎŜΦ 5ŀƴǎ ƭŜ tŀȅǎ ŘŜǎ {ƻǊƎǳŜǎΣ ŜƭƭŜ Ǿŀ ƧǳǎǉǳΩŁ ǎŜ 
traduƛǊŜ ǇŀǊ ǳƴ ǾŞǊƛǘŀōƭŜ ŎƻƴǘƛƴǳǳƳ ǳǊōŀƛƴ ǉǳƛ ǎΩŞǘŜƴŘ ŜƴǘǊŜ ƭŜ ¢ƘƻǊ Ŝǘ 
ƭΩLǎƭŜ-sur-la-{ƻǊƎǳŜΦ [ŜǳǊǎ ŜƴǘǊŞŜǎ ǇǊŞǎŜƴǘŜƴǘ Ł ŎŜ ǘƛǘǊŜ ǳƴŜ ƛƳŀƎŜ ǉǳƛ ƴΩŜǎǘ 
pas à la hauteur de la qualité de ce territoire.  

tƻƛƴǘǎ ŘŜ ǾƛƎƛƭŀƴŎŜ κ ǇǊƻōƭŞƳŀǘƛǉǳŜǎΣ ǇƻǳǊ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ ŘŜ ƭŀ tlaine : 

- Le maintien des motifs paysagers caractéristiques et du 
ǇŀǘǊƛƳƻƛƴŜ ƭƛŞ Ł ƭΩŜŀǳ ŘŞǇŜƴŘ ƭŀǊƎŜƳŜƴǘ ŘŜ ƭΩŀŎǘƛǾƛǘŞ ŀƎǊƛŎƻƭŜ 
pourtant fragile. 

- tŀǊ ŜƴŘǊƻƛǘǎ ƭΩǳǊōŀƴƛǎŀǘƛƻƴ ŘŞǎǘǊǳŎǘǳǊŜ ƭΩŜǎǇŀŎŜ ŀƎǊƛŎƻƭŜ Ŝǘ 
ŘŞƴŀǘǳǊŜ ƭŜ ǇŀȅǎŀƎŜ όȊƻƴŜǎ ŘΩŀŎǘƛǾƛǘŞǎΣ Ł Cavaillon par exemple). 
[Ŝǎ ŎƻƴŦǊƻƴǘŀǘƛƻƴǎ ǾƛǎǳŜƭƭŜǎ ŜƴǘǊŜ ƭŜǎ ŘƛŦŦŞǊŜƴǘǎ ǘȅǇŜǎ ŘΩŜǎǇŀŎŜǎ 
tendent souvent à se brouiller. 

- Les éléments boisés sont en surface peu présents et parfois en 
déclin (platane par exemple) mais contribuent largement à 
ƭΩƛŘŜƴǘƛǘŞ ŘŜ la Plaine. 

- [Ŝǎ ŞƭŞƳŜƴǘǎ ǇŀǘǊƛƳƻƴƛŀǳȄ ŘŜǎ ǾƛƭƭŜǎ Ŝǘ ǾƛƭƭŀƎŜǎ ōŞƴŞŦƛŎƛŜƴǘ ŘΩǳƴ 
effort de valorisation qui mérite de se poursuivre. 

Points de vigilance / problématiques, spécifiques au Pays des Sorgues : 

- [Ŝǎ ŜǎǇŀŎŜǎ ǇŞǊƛǳǊōŀƛƴǎ Ŝǘ ƭŜǎ ŜƴǘǊŞŜǎ ŘŜ ǾƛƭƭŜǎ ŘŜ ƭΩIsle-sur-la-
Sorgue et du Thor sont largement déstructurés et ne cadrent pas 
ŀǾŜŎ ƭΩƛƳŀƎŜ Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜΦ tƭǳǎ ŜƴŎƻǊŜΣ ǳƴ ǾŞǊƛǘŀōƭŜ ŎƻƴǘƛƴǳǳƳ 
ǳǊōŀƛƴ ǎΩŜǎǘ ǇǊƻƎǊŜǎǎƛǾŜƳŜƴǘ ŦƻǊƳŞ ŜƴǘǊŜ ƭŜǎ ŘŜǳȄ ŎƻƳƳǳƴŜǎΣ 
qui renforce cette impression.  

- Encore plus que dans le reste de la Plaine, le maillage des canaux 
Ŝǘ Řǳ ǇŜǘƛǘ ǇŀǘǊƛƳƻƛƴŜ ƭƛŞ Ł ƭΩŜŀǳ Ŝǎǘ ǳƴ ƳŀǊǉǳŜǳǊ ƛŘŜƴǘƛǘŀƛǊŜ ŦƻǊǘΦ 
{ƻƴ ƳŀƛƴǘƛŜƴ ǇŀǎǎŜ ǇƻǳǊ ǇŀǊǘƛŜ ǇŀǊ ŎŜƭǳƛ ŘŜ ƭΩŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜΦ  

 

Ʒ Les coteaux de Gadagne  
Commune concernée : ouest de Châteauneuf-de-Gadagne 

Description - Les coteaux de Châteauneuf-de-Gadagne sont encadrés de 
ǇŀǊǘ Ŝǘ ŘΩŀǳǘǊŜ ǇŀǊ ƭŜǎ ǇƭŀƛƴŜǎ Řǳ wƘƾƴŜ Ŝǘ Řǳ /ƻƳǘŀǘ Ŝǘ ŎƻǊǊŜǎǇƻƴŘŜƴǘ Ł 
ŘŜǎ ǊŜƭƛŜŦǎ ŎŀƭŎŀƛǊŜǎ ǊŜŎƻǳǾŜǊǘǎ ŘΩŀƭƭǳǾƛƻƴǎ ŀƴŎƛŜƴƴŜǎ Řǳ wƘƾƴŜΦ Lƭǎ 
ƳŀǊǉǳŜƴǘ ƭΩŜƴǘǊŞŜ ŘŜǇǳƛǎ ƭŜ ƴƻǊŘ ŘŜ ƭΩ!ƎƎƭƻƳŞǊŀǘƛƻƴ ŘΩ!ǾƛƎƴƻƴ Řŀƴǎ ƭŜ 
ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ Řǳ {/ƻ¢Σ ǉǳΩƛƭǎ ōƻǊŘŜƴǘ Řŀƴǎ ǎŀ ǇŀǊǘƛŜ ƴƻǊŘ-ouest.  

Les parties sommitales du relief ainsi que le bas des coteaux sont 
principalement occupés par la vigne. Les boisements marquent la rupture 
de pente et forment un quasi-continuum ponctuellement interrompu par 
ƭΩǳǊōŀƴƛǎŀǘƛƻƴΦ [ΩŜƴǎŜƳōƭŜ ŦƻǊƳŞ ǇŀǊ ŎŜǎ ŘƛǾŜǊǎ ŞƭŞƳŜƴǘǎ ŎƻƴǘǊŀǎǘŜ ŀǾŜŎ 
les paysages de la plaine Comtadine, sur laquelle il livre quelques points de 
vue. Sa qualité paysagère est notable au regard de sa proximité directe 
aǾŜŎ ƭΩ!ƎƎƭƻƳŞǊŀǘƛƻƴ ŀǾƛƎƴƻƴƴŀƛǎŜΦ  

Sur la pente se cale le village de Châteauneuf-de-DŀŘŀƎƴŜΣ ǉǳΩŜƴŎŀŘǊŜƴǘ 
Caumont-sur-Durance au sud et Jonquerettes au nord, eux-aussi adossés 
aux coteaux. Les extensions résidentielles se sont disséminées sur de 
grandes parcelles dans le relief et sur les coteaux.  

Points de vigilance / problématiques : 

- Le relief est touché par une urbanisation diffuse qui mite les 
espaces agricoles et boisés, dont le continuum présente par 
ailleurs un enjeu écologique (cf. partie 1.3). 

- [ΩǳǊōŀƴƛǎŀǘƛƻƴ ǉǳƛ ǎΩŞǘƛǊŜ Řŀƴǎ ƭŀ ǇƭŀƛƴŜΣ Ŝƴ ŜƴǘǊŞŜ ŘŜ ǾƛƭƭŜ Ŝǘ ƭŜ 
long de la N100 présente un véritable déficit qualitatif. 
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Ʒ La vallée de la Durance 

Communes concernées : sud de Cheval-Blanc, Mérindol, Puget, Lauris et 
Puyvert, ouest de Cavaillon 

Description ς La Durance parcourt près de 300 km depuis les Hautes-Alpes 
jusqu'à sa confluence avec le Rhône au sud ŘΩ!ǾƛƎƴƻƴΦ 9ƭƭŜ ǇǊŞǎŜƴǘŜ ǳƴ 
large lit aux nombreux chenaux et iscles couverts de taillis, de galets et 
graviers, bordé d'une ripisylve souvent épaisse puis de cultures diversifiées. 
aŀƭƎǊŞ ŎŜǎ ŞƭŞƳŜƴǘǎ ŘΩǳƴƛǘŞ ǇŀȅǎŀƎŝǊŜΣ ǇƭǳǎƛŜǳǊǎ ǘǊƻƴœƻƴǎ ǎŜ ŘƛǎǘƛƴƎǳŜƴǘΣ 
Řƻƴǘ ŘŜǳȄ ǎǳǊ ƭŜ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ Řǳ {/ƻ¢ ǉǳΩŜƭƭŜ ƭƻƴƎŜ Řŀƴǎ ǎŀ ōƻǊŘǳǊŜ ǎǳŘκǎǳŘ-
ouest.  

[ŀ ŘƛǎǘƛƴŎǘƛƻƴ ǎΩƻǇŝǊŜ ŀǳ ƴƛǾŜŀǳ Řǳ ǎŜǳƛƭ ŘΩhǊƎƻƴ ŜƴǘǊŜ ƭŀ Durance du 
Luberon en amont et la plaine de la Durance en aval. Bordée par le massif 
du Petit Luberon qui imprime une forte présence dans le paysage, la 
première occupe une largeur réduite et débouche rapidement sur les 
premiers coteaux. La seconde au conǘǊŀƛǊŜ ǎΩƻǳǾǊŜ ǎǳǊ ƭŀ ǇƭŀƛƴŜ /ŜƴǘǊŀƭŜ Ŝǘ 
ƴΩƻŦŦǊŜ ǉǳΩǳƴ ŎƻƴǘǊŀǎǘŜ Ƴƻƛƴǎ ƳŀǊǉǳŞ ŀǾŜŎ ŎŜƭƭŜ-ci. Dans les deux cas, le lit 
de la rivière est le plus souvent coupé du reste de la vallée par sa ripisylve 
et / ou par les haies. 

Les deux tronçons sont marqués par une forte présence agricole, 
diversifiée et irriguée, mais dont certaines caractéristiques diffèrent 
sensiblement. Les parcelles relativement grandes et essentiellement 
dédiées aux grandes cultures ou au maraichage de la Durance en Luberon 
composent un paysage plutôt ouvert, que celui des jardins et terrasses de 
coteaux vient ensuite compléter, avec une belle présence des oliviers (cf. 
ŜƴǘƛǘŞ ǇŀȅǎŀƎŝǊŜ Řǳ tŀȅǎ ŘΩ!ƛƎǳŜǎύ. La plaine de la Durance est de son côté 
intensivement mise en valeur par le maraichage et de nombreux vergers. 
Sa structure paysagère est caractérisée par son réseau de haies brise-vent, 
en général de cyprès, qui crée une trame végétale très structurée, ainsi 
ǉǳŜ ǇŀǊ ƭŜ ŎƘŜǾŜƭǳ ŘŜ ŎŀƴŀǳȄ ŘΩƛǊǊƛƎŀǘƛƻƴΦ 

Le caractère torrentiel de la rivière a ƳŀƛƴǘŜƴǳ Ł ƭΩŞŎŀǊǘ ƭŜǎ ǾƛƭƭŜǎ Ŝǘ ƭŜǎ 
villages (cf. partie 4.1). La présence de la Durance reste ainsi peu valorisée, 

quoique quelques initiatives puissent être citées (exemple Υ Ǉƭŀƴ ŘΩŜŀǳ 
aménagé sur une ancienne gravière à Cheval-Blanc).  

[ΩƘŀōƛǘŀǘ ŘŜ ƭŀ 5ǳǊŀƴŎŜ Řǳ [ǳōŜǊƻƴ ǎΩŜǎǘ ŎŀƭŞ hors de la vallée, sur les 
ǊŜƭƛŜŦǎΣ Ł ƭΩƛƳŀƎŜ Řǳ ǾƛƭƭŀƎŜ ŘŜ aŞǊƛƴŘƻƭΣ Ƴŀƛǎ ǘŜƴŘ Ł ǎΩŞǘŜƴŘǊŜ ǎǳǊ ƭŀ ǇƭŀƛƴŜ 
(cf. entité paysagère du Petit Luberon), qui historiquement ne se 
caractérisait que par un habitat traditionnel de fermes isolées. 
!ǳƧƻǳǊŘΩƘǳƛΣ ƭŜǎ ŎƻƴǎǘǊǳŎǘƛƻƴǎ ǎŜ ǎƻƴǘ ƭŀǊƎŜƳŜƴǘ ŞǘŜƴŘǳŜǎ ŀǳǘƻǳǊ ŘŜ 
Cavaillon, formant un paysage périurbain peu structuré quasi continu 
ƧǳǎǉǳΩŁ /ƘŜǾŀƭ-Blanc, les Taillades et Robion. Cet espace est soumis à de 
très fortes pressions : extensionǎ ǳǊōŀƛƴŜǎΣ ƛƴŦǊŀǎǘǊǳŎǘǳǊŜǎΣΧ 5Ŝ ǇŀǊ ǎŀ 
nature, la vallée est de fait un axe de communication historique entre les 
Alpes et la vallée du Rhône. 

[ŀ ǾŀƭƭŞŜ Ŝǎǘ ŞƎŀƭŜƳŜƴǘ ǇƻƴŎǘǳŞŜ ǇŀǊ ŘƛǾŜǊǎ ǎƛǘŜǎ ŘΩŜȄǘǊŀŎǘƛƻƴ ŘΩŀƭƭǳǾƛƻƴǎΣ 
dont deux se situent sur le territoire du SCoT (cf. partie 2.4). 

Points de vigilance / problématiques : 

- Ensemble : la rivière Ŝǎǘ ǇŜǳ ǾŀƭƻǊƛǎŞŜ ŘΩǳƴ Ǉƻƛƴǘ ŘŜ ǾǳŜ ǇŀȅǎŀƎŜǊ 
et fonctionnel Υ ŀŎŎŝǎΣ ǇǊƻƳŜƴŀŘŜΣ ƭƻƛǎƛǊǎΣΧ  

- Ensemble Υ ƭŜǎ ǇǊƻōƭŞƳŀǘƛǉǳŜǎ Řǳ ǊƛǎǉǳŜ ŘΩƛƴƻƴŘŀǘƛƻƴ όŎŦΦ ǇŀǊǘƛŜ 
4.1) et de ǇǊƻǘŜŎǘƛƻƴ ŘΩǳƴŜ ōƛƻŘƛǾŜǊǎƛǘŞ ǊƛŎƘŜ όŎŦΦ ǇŀǊǘƛŜ 1.3) sont 
ǇǊŞƎƴŀƴǘŜǎ ǎǳǊ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ ŘŜ ƭΩŜƴǘƛǘŞ. 

- Ensemble : les espaces agricoles sont des éléments essentiels 
Ƴŀƛǎ ŦǊŀƎƛƭŜǎ Řǳ ǇŀȅǎŀƎŜ όǳǊōŀƴƛǎŀǘƛƻƴΣΧύ Ŝǘ ƳŞǊƛǘŜƴǘ ǳƴŜ 
attention particulière, autour de Cavaillon notamment. 

- Plaine de la Durance : les espaces péri-urbanisés sont peu 
ǎǘǊǳŎǘǳǊŞǎ Ŝǘ ƭŜǎ ŜƴǘǊŞŜǎ ŘŜ ƭΩŀƎƎƭƻƳŞǊŀǘƛƻƴ ǇŜǳ ǉǳŀƭƛŦƛŞŜǎ. 

- Plaine de la Durance : la périurbanisation menace les espaces 
agricoles autour de Cavaillon. 
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Ʒ La vallée du Coulon-Calavon 

Communes concernées : est de Robion, nord de Maubec et Oppède, sud 
ŘŜ /ŀōǊƛŝǊŜǎ ŘΩ!ǾƛƎƴƻƴ Ŝǘ ŘŜ DƻǊŘŜǎΣ ŜƴǎŜƳōƭŜ ŘŜǎ .ŜŀǳƳŜǘǘŜǎ 

Description ς La vallée du Coulon-Calavon ǎΩŞǘŜƴŘ ŀǳ ƴƻǊŘ Řǳ tŜǘƛǘ 
[ǳōŜǊƻƴΣ ŘŜǇǳƛǎ ƭΩŜȄǘǊŞƳƛǘŞ Ŝǎǘ Řǳ ±ŀǳŎƭǳǎŜ ƧǳǎǉǳΩŀǳ /ŀƴŀƭ ŘŜ /ŀǊǇŜntras 
qui coule du sud au nord du centre de Robion. Ses paysages tranchent 
radicalement avec ceux de la plaine centrale.   

L'entrée dans le pays du Calavon depuis la plaine centrale est très marquée 
par le relief. Le resserrement des Monts de Vaucluse, aux Espialards, et du 
Petit Luberon avec les rochers de Baude, crée un effet de verrou. Au-delà 
de ce passage, une vaste plaine se découvre, limitée à l'est par une ligne de 
collines au-ŘŜƭŁ ŘŜǎ .ŜŀǳƳŜǘǘŜǎ Ŝǘ aŞƴŜǊōŜǎΦ [ΩŜǎǇŀŎŜ Ŝǎǘ ǎǘǊǳŎǘuré par la 
géologie. La grande faille de Fontaine de Vaucluse limite à l'ouest les 
aƻƴǘǎ Řǳ ±ŀǳŎƭǳǎŜΦ [ΩŀŦŦƭŜǳǊŜƳŜƴǘ ŘŜ ƳƻƭŀǎǎŜΣ ŜƴǘǊŜ DƻǊŘŜǎ Ŝǘ [ŀŎƻǎǘŜΣ 
referme la vallée.  

Les haiŜǎ ŘƛǎǇŀǊŀƛǎǎŜƴǘ Řŝǎ ƭΩŜƴǘǊŞŜ ŘŜ ƭŀ ǾŀƭƭŞŜ et offrent des horizons 
beaucoup Ǉƭǳǎ ŘŞƎŀƎŞǎΦ [ŀ ǘǊŀƴǎƛǘƛƻƴ ǎΩŜȄǇǊƛƳŜ ŞƎŀƭŜƳŜƴǘ ǇŀǊ ƭŜ 
remplacement des cultures irriguées de la plaine centrale par diverses 
cultures traditionnelles non irriguées. La vigne occupe la majeure partie 
des superficies (AOC Côtes du Ventoux et Côtes du Luberon) mais côtoie 
ƳŀƭƎǊŞ ǘƻǳǘ ŘΩŀǎǎŜȊ ƴƻƳōǊŜǳȄ ǾŜǊƎŜǊǎ όŎŜǊƛǎƛŜǊǎ ƴƻǘŀƳƳŜƴǘύ Ŝǘ ǉǳŜƭǉǳŜǎ 
parcelles de grandes cultures. 

Le cours du Coulon est souligné par sa ripisylve, qui forme un ruban de 
ǾŞƎŞǘŀǘƛƻƴ ŀǳ ŎǆǳǊ ŘŜ ƭΩŜƴǘƛǘŞΦ [Ŝǎ ŀǳǘǊŜǎ ōƻƛǎŜƳŜƴǘǎ ǎŜ ŎƻƴŎŜƴǘǊŜnt sur 
les pentes des reliefs et sur quelques zones de sables ocreux.  

Les villages se situent en périphérie de la plaine, sur les versants ou les 
affleurements de molasse (Oppède-le-Vieux, Maubec, Robion, Cabrières-
ŘΩ!ǾƛƎƴƻƴΣ [ŀƎƴŜǎύΣ Ŝǘ ǇǊŞǎŜƴǘŜƴǘ ǳƴ ƛƴǘérêt tant paysager que 
patrimonial. La plaine est toutefois largement et historiquement habitée. 
Traditionnellement, les fermes isolées, domaines viticoles et hameaux 

agricoles (la Garrigue, le petit Sarret, le petit Coustellet) ponctuent les 
ǘŜǊǊŜǎΦ [ΩǳǊōanisation récente a largement accentué cette tendance. 

!ƛƴǎƛΣ ŀǳ ŎǆǳǊ ŘŜ ƭŀ ǇƭŀƛƴŜΣ ƭŜ ƘŀƳŜŀǳ ŘŜ /ƻǳǎǘŜƭƭŜǘΣ ƛƳǇƭŀƴǘŞ ŀǳ 
ŎǊƻƛǎŜƳŜƴǘ ŜƴǘǊŜ ƭŀ w5флл Ŝǘ ƭŀ w5нΣ ŀ ǇǊƛǎ ŘŜ ƭΩŀƳǇƭŜǳǊΣ ǇǊƻŦƛǘŀƴǘ de sa 
ǎƛǘǳŀǘƛƻƴ ŎŜƴǘǊŀƭŜ Ƴŀƛǎ ǎƻǳŦŦǊŀƴǘ ŘΩǳƴ ƳŀƴǉǳŜ ŘŜ ǎǘǊǳŎǘǳǊŀǘƛƻn. A cela 
ǎΩŀƧƻǳǘŜƴǘ ƭŜǎ ŜȄǘŜƴǎƛƻƴǎ ǊŞǎƛŘŜƴǘƛŜƭƭŜǎ ŀǳǘƻǳǊ ŘŜǎ ǾƛƭƭŀƎŜǎ Ŝǘ ƘŀƳŜŀǳȄΣ ǉǳƛ 
ǎΩŞǘŜƴŘŜƴǘ Řŀƴǎ ƭŀ ǇƭŀƛƴŜ ǎŜƭƻƴ ŘŜǎ ƳƻŘŜǎ ōŜŀǳŎƻǳǇ Ǉƭǳǎ ŎƻƴǎƻƳƳŀǘŜǳǊǎ 
ŘΩŜǎǇŀŎŜΣ ōǊƻǳƛƭƭŀƴǘ ƭŀ ƭƛǎƛōƛƭƛǘŞ Řǳ ǇŀȅǎŀƎŜΦ  

Plusieurs carrières, toujours en activité ou non, se disséminent par ailleurs 
Řŀƴǎ ƭŜ ǇŀȅǎŀƎŜ ǉǳΩŜƭƭŜǎ ƳŀǊǉǳŜƴǘ ŘΩǳƴŜ ŦƻǊǘŜ ŜƳǇǊŜƛƴǘŜ όŎŦΦ ǇŀǊǘƛŜ нΦпύΦ 
La maîtrise de leur développement, l'aménagement de leurs accès et 
abords, ainsi que leur future réhabilitation, sont à prendre en 
considération.  

Points de vigilance / problématiques : 

- [ΩǳǊōŀƴƛǎŀǘƛƻƴ ǎΩŞǘŜƴŘ Řŀƴǎ ƭŀ ǇƭŀƛƴŜ Ŝǘ ƴƻǘŀƳƳŜƴǘ ƭŜ ƭƻƴƎ ŘŜǎ 
voies de communication sur un mode fortement consommateur 
ŘΩŜǎǇŀŎŜΦ 9ƭƭŜ ƴǳƛǘ ǇŀǊŦƻƛǎ Ł ƭŀ ǉǳŀƭƛǘŞ ŘŜǎ ƭƛƳƛǘŜǎ entre espaces 
agricoles et naturels. 

- Le hameau du Coustellet manque de structuration. 
- [Ŝǎ ǾƛƭƭŀƎŜǎ Ŝǘ ƭΩŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜ ǎƻƴǘ ǇƻǊǘŜǳǊǎ ŘΩǳƴŜ ƛŘŜƴǘƛǘŞ 

paysagère typique et remarquable.  
- Si elles sont mal aménagées dans leurs abords, certaines 

carrières peuvent avoir un impact visuel négatif. 
- /ŜǊǘŀƛƴŜǎ ǊƻǳǘŜǎΣ Ŝǘ ƴƻǘŀƳƳŜƴǘ ƭŀ 5флл ǉǳƛ Ŝǎǘ ƭΩŀȄŜ ǇǊƛƴŎƛǇŀƭΣ 

offrent des perspectives visuelles de qualité.  
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Ʒ Les Monts de Vaucluse 
Communes concernées : partie est de Lagnes, parties nord de Saumane-
de-Vaucluse, Cabrièreǎ ŘΩ!ǾƛƎƴƻƴΣ CƻƴǘŀƛƴŜ-de-Vaucluse et Gordes  

Description - Dans le prolongement du massif du Ventoux, le plateau de 
Vaucluse cadre le territoire du SCoT au nord-ŜǎǘΦ Lƭ ǎΩŞǘŀƎŜ ƧǳǎǉǳΩŁ сту 
mètres, dans la continuité du Mont Ventoux et, depuis certains points de 
vue, constitue en fond de scène un « moutonnement » boisé sombre. 

Le massif se caractérise de fait par ses boisements et garrigues. Le chêne 
vert occupe principalement le bas des pentes, et passe au-dessus de 500 
mètres le relai au chêne pubescent. La forêt a historiquement été 
ŦƻǊǘŜƳŜƴǘ ŜȄǇƭƻƛǘŞŜΣ Ƴŀƛǎ ƭŀ ƴŀǘǳǊŜ ŀ ŀǳƧƻǳǊŘΩƘǳƛ ƭŀǊƎŜƳŜƴǘ ǊŜǇǊƛǎ ǎŜǎ 
droits. Limitée par le relief et les sols, ƭΩŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜ ǎŜ ŎŀƴǘƻƴƴŜ ŀǳȄ ŦƻǎǎŞǎΣ 
vallons, replats, dolines. Elle y perdure cependant depuis des siècles et 
déploie des cultures variées : céréales, cerisiers, amandiers, vignes, 
élevage (cf. partie 1.4). 

/ŜǘǘŜ ǇŀǊǘƛŜ Řǳ ƳŀǎǎƛŦ ƴΩŜǎǘ ǇŀǊŎƻǳǊǳŜ ǇŀǊ ŀǳŎǳƴ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳΣ ǎŜǳƭŜƳŜƴǘ 
longée par le Calavon au sud. En revanche, le plateau calcaire en pente 
ǊŞƎǳƭƛŝǊŜΣ ƭƛƳƛǘŞ Ł ƭΩouest par la faille de Fontaine-de-Vaucluse, est 
ŎƻƴŎŜǊƴŞ ǇŀǊ ŘŜ ƴƻƳōǊŜǳȄ ǇƘŞƴƻƳŝƴŜǎ ƪŀǊǎǘƛǉǳŜǎΦ [ΩŞŎƻǳƭŜƳŜƴǘ 
ǎƻǳǘŜǊǊŀƛƴ ŘŜǎ ŜŀǳȄ ŀƭƛƳŜƴǘŜ ŀƛƴǎƛ ƭΩŜȄǎǳǊƎŜƴŎŜ ŘŜ CƻƴǘŀƛƴŜ-de-Vaucluse, 
source emblématique chantée par Pétrarque. 

Quoique peu peuplés, les Monts de Vaucluse abritent un très riche 
patrimoine bâti. Accrochés aux pentes en périphérie du Massif, les villages 
ŎƻƴŎŜƴǘǊŜƴǘ ŘΩƛƳǇƻǊǘŀƴǘǎ ŞŘƛŦƛŎŜǎ όŎƘŃǘŜŀǳx, églises, beffroi à Saumane-
de-Vaucluse) et laissent dans le reste du territoire place à un riche 
patrimoine de vieilles fermes isoléeǎ Ŝǘ ŘΩŜƴǎŜƳōƭŜǎ ŘŜ ǇƛŜǊǊŜǎ ǎŝŎƘŜǎΦ 
/ŀōŀƴŜǎΣ ōƻǊƛŜǎΣ ŀƛƎǳƛŜǊǎΣ ƳǳǊǎΣΧ ŦƛƎǳǊŜƴǘ Ŝƴ ƴƻƳōǊŜ Ŝǘ ǎƻƴǘ ƭŜ ŦǊǳƛǘ ŘΩǳƴŜ 
exploitation agricole qui remonte au Moyen-Age. Les routes pittoresques 
qui sillonnent les monts offrent le long de leurs tracés sinueux des 
ǇŜǊǎǇŜŎǘƛǾŜǎ ǎǳǊ ŘŜǎ ǇŀȅǎŀƎŜǎ ǎƻƛƎƴŞǎ όƳǳǊŜǘǎΣ ōǳƛǎ ǘŀƛƭƭŞǎΣΧύΦ 

Ce secteur est peu concerné par la pression urbaine, sauf en périphérie. La 
présence touristique y est cependant très importante par endroits, 
Fontaine-de-Vaucluse étant en particulier un des sites les plus visités de la 
Région. 

Points de vigilance / problématiques : 

- Sans une gestion appropriée, les forêts et garrigues sont très 
ŜȄǇƻǎŞŜǎ ŀǳ ǊƛǎǉǳŜ ŘΩƛƴŎŜƴŘƛŜΦ 

- Les espaces agricoles tendent à décliner au profit des 
boisements, quand ils sont un moyen de lutter contre le risque 
ŘΩƛƴŎŜƴŘƛŜΦ 

- /ŜǊǘŜǎ ƭƛƳƛǘŞŜΣ ƭŀ ǇǊŜǎǎƛƻƴ ƴΩŜǎǘ ǇƻǳǊ ŀǳǘŀƴǘ Ǉŀǎ ƴŞƎƭƛƎŜŀōƭŜ ǎǳǊ 
le pourtour du massif et autour des villages, avec un risque sur le 
maintien des frontières entre les différents espaces (Saumane-
de-Vaucluse, Lagnes, Cabrières-ŘΩ!ǾƛƎƴƻƴ ǎǳǊǘƻǳǘύΦ 

- /ŜǊǘŀƛƴŜǎ ǇŀǊǘƛŜǎ Řǳ aŀǎǎƛŦ ǎƻƴǘ ǇƻǊǘŜǳǎŜǎ ŘΩǳƴŜ ŦƻǊǘŜ 
attractivité touristique. Les flux touristiques se concentrent dans 
ƭŜ ǘŜƳǇǎ Ŝǘ Řŀƴǎ ƭΩŜǎǇŀŎe et peuvent occasionner une 
ŘŞƎǊŀŘŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŜǎǇŀŎŜΦ  

 

Ʒ Le Petit Luberon  
Communes concernées : hauts de Mérindol, Puget, Lauris, Puyvert, 
Lourmarin, Vaugines, Cheval-Blanc, Cavaillon, Taillades, Robion, Maubec et 
Oppède 

Description - Le massif calcaire du Petit Luberon cadre la plaine du Calavon 
au sud et forme une barrière naturelle qui isole du reste du territoire les 
communes du sudΦ {Ωƛƭ ǎΩƻŦŦǊŜ ŀǳȄ ǾǳŜǎ ǘǊŝǎ ƭƻƛƴǘŀƛƴŜǎΣ ǎŜǎ ǇŀȅǎŀƎŜǎ 
ƛƴǘŞǊƛŜǳǊǎ ŘΩŀƴŦǊŀŎǘǳƻǎƛǘŞǎ ƳŀǊǉǳŞŜǎ ǇŀǊ ƭŀ ǇƛŜǊre et les boisements ne se 
ŘŞǾƻƛƭŜƴǘ ǉǳΩŁ ŎŜǳȄ ǉǳƛ ǎΩŀǾŜƴǘǳǊŜƴǘ ǎǳǊ ƭŜǎ ǉǳŜƭǉǳŜǎ ŎƘŜƳƛƴǎ ǉǳƛ ƭŜ 
parcourent. 

Moure de la 
Belle étoile  

673 m 
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Ses pentes visibles depuis les plaines sont colonisées par les boisements et 
la garrigue. Son versant nord forme des escarpements abrupts et effilés, 
où poussent hêtres, chênes blancs, pins sylvestres, érables et pins noirs 
ŘΩ!ǳǘǊƛŎƘŜΦ [Ŝǎ ǾŜǊǎŀƴǘǎ Sud Ŝǘ 9ǎǘ ǎŜ ŎƻǳǾǊŜƴǘ Ł ƭΩƛƴǾŜǊǎŜ ŘŜǎ ǊƻŎƘŜǎ 
érodées aux formes plus rondes, dominées par les chênes verts, chênes 
ōƭŀƴŎǎ Ŝǘ Ǉƛƴǎ ŘΩ!ƭŜǇΦ  

Quoique discrètŜΣ ƭΩŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜ ŎƻƴǘǊƛōǳŜ Ł ƭŀ ǘȅǇƛŎƛǘŞ Řǳ ǇŀȅǎŀƎŜ Ŝǘ ƭŜ 
ǇƻƴŎǘǳŜ ŘΩŜǎǇŀŎŜǎ ƻǳǾŜǊǘǎΦ !ŎǘƛǾƛǘŞǎ ŘΩŞƭŜǾŀƎŜ Ŝǘ ŘŜ ŎǳƭǘǳǊŜ όǾƛƎƴŜǎΣ 
vergers) ont colonisé les craus qui forment dans le calcaire urgonien de la 
portion sud de petites étendues planes. Sur les crêtes, des pelouses 
accueillent des troupeaux transhumants et délivrent des perceptions 
lointaines sur le territoire. 

Cet ensemble est entaillé de nombreuses combes, vallons ou gorges, 
parfois spectaculaires. ¦ƴ ǎŜǳƭ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ ǇŜǊƳŀƴŜƴǘ ȅ coule toutefois, 
lΩ!ƛƎǳŜ .run, qui prend sa source au nord du massif pour ensuite le 
ǘǊŀǾŜǊǎŜǊ ǾŜǊǎ ƭŜ ǎǳŘ Ŝǘ ƴΩŜƴ ŘŞōƻǳŎƘŜǊ ǉǳΩŀǳ ƴƛǾŜŀǳ ŘŜ [ƻǳǊƳŀǊƛƴ. Les 
gorges de Régalon se démarquent également par leur canyon étroit, 
ŘΩƻǊƛƎƛƴŜ ƪŀǊǎǘƛǉǳŜΣ ŎǊŜǳǎŞ ŀǳ ǎǳŘ-est de Cheval-Blanc. Combinée à sa 
couverture par une multitude de zonages de protection de la biodiversité, 
ƭΩƛƴŎƭǳǎƛƻƴ Řǳ tŜǘƛǘ [ǳōŞǊƻƴ Řŀƴǎ ƭŀ ǊŞǎŜǊǾŜ ƴŀǘǳǊŜƭƭŜ ƎŞƻƭƻƎƛǉǳŜ Řǳ 
Lubéron consacre son intérêt environnemental.  

Le massif est très peu habité, seules quelques fermes isolées se dressent 
dans ƭŜǎ ŎǊŀǳǎ ƻǳ Řŀƴǎ ƭŜǎ ŎƻƳōŜǎΦ [Ŝǎ ǾƛƭƭŀƎŜǎ ŘΩhǇǇŝŘŜ-le-Vieux, de 
Robion, de Taillade sont implantés aux pieds du versant nord (cf. entité 
paysagère de la plaine du Coulon), quand ceux du versant sud sont le siège 
de Mérindol, Puget, Lauris, Puyvert, Lourmarin, Vaugines (cf. entité 
ǇŀȅǎŀƎŝǊŜ Řǳ tŀȅǎ ŘΩ!ƛƎǳŜǎύ et des extensions de Cheval-Blanc. 
tǊƻƎǊŜǎǎƛǾŜƳŜƴǘΣ ƭΩǳǊōŀƴƛǎŀǘƛƻƴ ǊŞǎƛŘŜƴǘƛŜƭƭŜ ǎΩŀŦŦǊŀƴŎƘƛǘ ŘŜ ƭŀ ŦǊƻƴǘƛŝǊŜ 
nette entre plaine et relief pour gagner les contreforts.  

La RD943 est la seule route à traverser le massif. Elle emprunte la combe 
de Lourmarin dont le tracé est souligné par des murets de soutènement et 

constitue un itinéraire de qualité. De nombreux randonneurs se retrouvent 
par ailleurs dans le massif, attirés par son attrait paysager. Les sites des 
gorges du Régalon Ŝǘ ŘŜ ƭΩ!ƛƎǳŜ .run sont notamment fréquentés.  

Points de vigilance / problématiques : 

- Sans une gestion appropriée, les forêts et garrigues sont très 
ŜȄǇƻǎŞŜǎ ŀǳ ǊƛǎǉǳŜ ŘΩƛƴŎŜƴŘƛŜΦ 

- Les espaces agricoles des crêtes et craus tendent à décliner au 
profit des boisements, quand ils sont un moyen de lutter contre 
ƭŜ ǊƛǎǉǳŜ ŘΩƛƴŎŜƴŘƛŜΦ 

- [ΩǳǊōŀƴƛǎŀǘƛƻƴ ǎǳǊ ƭŜǎ ŎƻƴǘǊŜŦƻǊǘǎ Řǳ aŀǎǎƛŦ όƘŀǳǘǎ ŘŜ /ŀǾŀƛƭƭƻƴΣ 
des Taillades ou de Mérindol en particulier) brouille la franchise 
des confrontations visuelles entre plaine et relief. 

- La mise en valeur des sites et la qualité paysagère des voies 
ŘΩŀŎŎŝǎ ŎƻƴŘƛǘƛƻƴƴŜƴǘ ǇƻǳǊ ǇŀǊǘƛŜ ƭΩŀǘǘǊŀƛǘ ǇŀȅǎŀƎŜǊ ŘŜǎ ǎƛǘŜǎ 
touristiques, et en particulier des gorges du Régalon. 
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Ʒ Le Pays ŘΩ!ƛƎǳŜǎ 
Communes concernées : Mérindol, Puget, Lauris, Puyvert, Lourmarin, 
Vaugines. 

Description ς Bordé par la vallée de la Durance au sud et surmonté par le 
tŜǘƛǘ [ǳōŜǊƻƴ ŀǳ ƴƻǊŘΣ ƭŜ tŀȅǎ ŘΩ!ƛƎǳŜǎ ǎΩŞǘƛǊŜ ŀǳ ǎǳŘ-est du territoire du 
SCoT en direction de la vallée du Rhône. tƻǳǊ ǇŀǊǘƛŜ Ł ƭΩŞŎŀǊǘ ŘŜǎ ƎǊŀƴŘǎ 
axes de communication, ce bassin vallonné aux paysages divers accueille 
une agriculture diversifiée et un patrimoine culturel remarquable (villages 
ǇŜǊŎƘŞǎΣ ŎƻƴǎǘǊǳŎǘƛƻƴǎ ƛǎƻƭŞŜǎΣΧύΦ  

[Ŝ ƴƻǊŘ Řǳ tŀȅǎ ŘΩAigues est marqué par le versant sud du Petit Luberon, 
ŎƻǳǾŜǊǘ ŘŜ ōƻƛǎŜƳŜƴǘǎ Řƻƴǘ ƭŀ ǾŞƎŞǘŀǘƛƻƴ ǎΩŞǘŀƎŜ ǎǳƛǾŀƴǘ ǳƴ ƎǊŀŘƛŜƴǘ 
ŘΩŀƭǘƛǘǳŘŜ όŎƘşƴŜǎ ǾŜǊǘǎ Ŝǘ ōƭŀƴŎǎΣ Ǉƛƴǎ ŘΩ!ƭŜǇΣΧύΦ Sur un relief doucement 
vallonné, lŜ ŎǆǳǊ Řǳ ōŀǎǎƛƴ se compose dans la continuité ŘΩǳƴŜ ƳƻǎŀƠǉǳŜ 
de petits boisements et de cultures. La vigne y domine, mais laisse une 
ƭŀǊƎŜ ǇƭŀŎŜ Ł ŘΩŀǳǘǊŜǎ ǘȅǇŜǎ ŘΩŜǎǇŀŎŜǎ ŀƎǊƛŎƻƭŜǎΣ ǾŜǊƎŜǊǎ ƴƻǘŀƳƳŜƴǘΦ  

[Ω!ƛƎǳŜ .run qui débouche dΩǳƴŜ ŜƴǘŀƛƭƭŜ ǾƛǎǳŜƭƭŜƳŜƴǘ ǊŜƳŀǊǉǳŀōƭŜ Řǳ 
Petit Luberon est le seul coǳǊǎ ŘΩŜŀǳ ǇŜǊƳŀƴŜƴǘ du tŀȅǎ ŘΩ!ƛƎǳŜǎΦ 
Plusieurs ruisseaux temporaires dévalent toutefois du Petit Luberon, et 
ŎƻǳǊŜƴǘ ǇƻǳǊ ƭŜǎ Ǉƭǳǎ ƛƳǇƻǊǘŀƴǘǎ ƧǳǎǉǳΩŁ ƭŀ 5ǳǊŀƴŎŜ (ex. : ruisseau de Laval 
dans la commune de Vaugines).  

[Ŝǎ ŎǆǳǊǎ ŘŜ ǾƛƭƭŀƎŜ, qui ǎΩŀŎŎǊƻŎƘŜƴǘ ou se perchent sur les ondulations 
du relief en surplomb des cultures, ont conservé leur identité typique et un 
patrimoine richeΦ 5ŜǳȄ ŎƘŃǘŜŀǳȄ ǎΩȅ ŘǊŜǎǎŜƴǘ notamment, à Lauris et 
Lourmarin. La vallée à proprement parler est ǇƻƴŎǘǳŞŜ ŘΩŞƭŞƳŜƴǘǎ Řǳ ōŃǘƛ 
trŀŘƛǘƛƻƴƴŜƭ όŎƻƴǎǘǊǳŎǘƛƻƴǎ ŘŜ ǇƛŜǊǊŜ ǎŝŎƘŜΣΧ) mais tend à subir une 
importante pression liée aux extensions urbaines. Toutes les communes 
sont à ce titre concernées. 

Points de vigilance / problématiques : 

- [ΩǳǊōŀƴƛǎŀǘƛƻƴ ǎΩŞǘŜƴŘ Řŀƴǎ la vallée. Elle nuit parfois à la qualité 
des limites entre espaces agricoles et naturels. 

- Les villagesΣ ƭΩƘŀōƛǘŀǘ ŘŜ ƭŀ ǾŀƭƭŞŜ Ŝǘ ƭΩŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜ ǎƻƴǘ ǇƻǊǘŜǳǊǎ 
ŘΩǳƴŜ ƛŘŜƴǘƛǘŞ ǇŀȅǎŀƎŝǊŜ ǘȅǇƛǉǳŜ Ŝǘ ǊŜƳŀǊǉǳŀōƭŜΦ  

- [ŀ ȊƻƴŜ ŘŜ ǘǊŀƴǎƛǘƛƻƴ ŜƴǘǊŜ ƭŜ tŜǘƛǘ [ǳōŜǊƻƴ Ŝǘ ƭŜ tŀȅǎ ŘΩ!ƛƎǳŜǎΣ 
en pŀǊǘƛŎǳƭƛŜǊ ŀǳ ƴƛǾŜŀǳ ŘŜ ƭΩ!ƛƎǳŜ .run, offre des paysages 
remarquables. 
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Carte 9 : Entités paysagères  
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1.2.2 Patrimoine historique et culturel 

La qualité et la diversité du patrimoine bâti sont des marqueurs forts de 
ƭΩƛŘŜƴǘƛǘŞ Řǳ ǘŜǊǊƛǘoire du SCoT. Ce patrimoine est à valoriser à travers le 
ǇǊƻƧŜǘ ŘŜ {/ƻ¢Σ ǉǳΩƛƭ ǎΩŀƎƛǎǎŜ Řǳ ǇŀǘǊƛƳƻƛƴŜ ǇǊƻǘŞƎŞ ƻǳ ƴƻƴΦ 

/ŜǘǘŜ ŘƛǾŜǊǎƛǘŞ ǎΩŜȄǇǊƛƳŜ ŀǳ ǘǊŀǾŜǊǎ : 

- Řǳ ǇŜǘƛǘ ǇŀǘǊƛƳƻƛƴŜ ƭƛŞ Ł ƭΩŜŀǳ όƳƻǳƭƛƴǎΣ ǊƻǳŜǎ Ł ŜŀǳΣ ŞŎƭǳǎŜǎΣΧύ 
présent le long des canaux dans ou hors des villes et des villages ; 

- ŘŜǎ ǾƛƭƭŜǎ ŘΩŜŀǳΣ ǉǳƛ ƛƴǘŝƎǊŜƴǘ Řŀƴǎ ƭŀ ŎƻƳǇƻǎƛǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŜǎǇŀŎŜ 
ǇǳōƭƛŎ ƭŀ ǇǊŞǎŜƴŎŜ ŘŜ ƭΩŜŀǳΣ ŀǾŜŎ ƭŀǉǳŜƭƭŜ ŜƭƭŜǎ ǎŜ ǎƻƴǘ 
développées (le ThorΣ ƭΩLǎƭŜ-sur-la Sorgue, Fontaine de Vaucluse) ; 

- des nombreux vestiges du ǇŀǘǊƛƳƻƛƴŜ ŎƛǾƛƭ όŎƘŃǘŜŀǳȄΣ ƘƾǇƛǘŀǳȄΣΧύ 
Ŝǘ ǊŜƭƛƎƛŜǳȄ όŀōōŀȅŜΣ ŞƎƭƛǎŜǎΣ ǎȅƴŀƎƻƎǳŜΣΧύ ; 

- des villages aux formes denses et groupées calés sur les reliefs, 
qui créent des paysages intimistes tout en dégageant des vues 
sur les reliefs ou les plaines (Châteauneuf-de-Gadagne, Fontaine-
de-Vaucluse, Lagnes, Cabrières-ŘΩ!ǾƛƎƴƻƴΣ hǇǇŝŘŜΣ les Taillades, 
Mérindol, GordesΣ {ŀǳƳŀƴŜ ŘŜ ±ŀǳŎƭǳǎŜΣ [ƻǳǊƳŀǊƛƴΣΧ) ; 

- ŘŜ ƭΩŀǊŎƘƛǘŜŎǘǳǊŜ Ŝǘ ŘŜǎ ƳŀǘŞǊƛŀǳȄ ǘǊŀŘƛǘƛƻƴƴŜƭǎ ǳǘƛƭƛǎŞǎΣ ǘŜƭƭŜ 
ƭΩƻŎǊŜ ƻǳ ƭŀ ǇƛŜǊǊŜ ŎŀƭŎŀƛǊŜ ŜȄǘǊŀƛǘŜ Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛre et qui contribuent 
à sa renommée. 

Comme présenté dans la partie 1.1, le PNR du Luberon porte à travers sa 
charte et divers projets une politique volontariste en direction du 
patrimoine bâti des communes incluses dans le Parc. Les objectifs 
afférents sont détaillés plus haut.  

Le patrimoine historique et culturel protégé 

Le patrimoine bâti du territoire est en grande partie protégé, à travers 
diverses dispositions règlementaires : monuments historiques (loi de 
1913), sites classés / inscrits (loi de 1930), Zones de Protection du 

Patrimoine Architectural, Urbain et Paysager (ZPPAUP) devenues Aires de 
mise en valeur de l'architecture et du patrimoine (AVAP). 

Ʒ Monuments historiques 

Deux niveaux de protection découlent de la loi de 1913 sur les monuments 
historiques : ƭΩƛƴǎŎǊƛǇǘƛƻƴ pour les meubles et immeubles présentant un 
intérêt à l'échelle régionale, et le classement au titre des monuments 
historiques, pour les meubles et immeubles présentant un niveau d'intérêt 
ƴŀǘƛƻƴŀƭΦ hǳǘǊŜ ƭŀ ǊŜŎƻƴƴŀƛǎǎŀƴŎŜ ŘΩǳƴ ƛƴǘŞǊşt supérieur dans le dernier 
cas, la différence entre les protections tient en premier lieu aux 
procédures à respecter en cas de restauration, de réparation ou de 
ƳƻŘƛŦƛŎŀǘƛƻƴ ǉǳŜƭŎƻƴǉǳŜ ŘŜ ƭΩŞŘƛŦƛŎŜΣ ŎŜƭƭŜ ŀŦŦŞǊŜƴǘŜ ŀǳȄ ƳƻƴǳƳŜƴǘǎ 
classés étant plus contraignante.  

Le périmètre du SCoT compte 68 monuments protégés au titre des 
monuments historiquesΦ [Ŝ ŎƭŀǎǎŜƳŜƴǘ Ŝǘ ƭΩƛƴǎŎǊƛǇǘƛƻƴ ŘŜǎ ƳƻƴǳƳŜƴǘǎ 
historiques est un processus évolutif, de nouveaux monuments verront 
dans les années à venir leur intérêt patrimonial consacré. Une procédure 
Ŝǎǘ ǇŀǊ ŜȄŜƳǇƭŜ Ŝƴ ŎƻǳǊǎ ǇƻǳǊ ƭΩƛƴǎŎǊƛǇǘƛƻƴ Řǳ ŎƘŃǘŜŀǳ ŘŜ {ŀǳƳŀƴŜ ŘŜ 
Vaucluse. 

Monument historiques classés 

Le territoire comprend 22 monuments historiques classés, en grande 
partie localisés sur les communes de Cavaillon, ƭΩIsle-sur-la-Sorgue, Gordes 
et Lourmarin. Ils présentent un ensemble disparate ŘΩŞŘƛŦƛŎŜǎ Ŝǘ 
ŎƻƴǎǘǊǳŎǘƛƻƴǎΣ ǘŀƴǘ ǇŀǊ ƭΩŞǇƻǉǳŜ ŘŜ ŎƻƴǎǘǊǳŎǘƛƻƴ ǉǳŜ ǇŀǊ ƭŀ ǾƻŎŀǘƛƻƴ 
originelle (liste non exhaustive) :  

- arc antique (1ier siècle, Cavaillon) ; 
- cathédrale Notre-Dame-et-Saint-Véran (début des constructions 

au 12e siècle, Cavaillon) ; 
- abbaye Notre-Dame-de-Sénanque (fondation au 12e siècle, 

Gordes) ; 
- église Notre-Dame-du-Lac de Thor (12e siècle, le Thor) ; 
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- ǘƻǳǊ ŘΩ!ǊƎŜƴǘΣ ancienne tour seigneuriale et probablement 
consulaire (12e siècle, Isle sur la Sorgue) ; 

- église paroissiale Notre-Dame-des-Anges (début des 
constructions au 14e siècle, Isle-sur-la-Sorgue) ; 

- bain rituel juif et synagogue de Cavaillon (15e siècle, Cavaillon) ;  
- château de Lourmarin (15e-16e siècle, Lourmarin) ; 
- château de Gordes (16e siècle, Gordes) ; 
- village de bories (début des constructions au 17e siècle, Gordes) ; 
- hôtel des Bouliers (17e siècle, Vaugines) ; 
- grande fontaine de Lourmarin (17e, Lourmarin) ; 
- ancien hôpital devenu musée archéologique (18e siècle, 

Cavaillon). 

 

Monuments historiques inscrits 

Il existe 46 monuments historiques inscrits, qui offrent un éventail tout 
aussi large : hôtels particuliers, anciens châteaux, églises et chapelles, 
ŎƛƳŜǘƛŝǊŜ ƧǳƛŦ ŘŜ ƭΩLǎƭŜ-sur-la-Sorgue, reste des remparts du Thor, hôpitaux-
ƘƻǎǇƛŎŜΣ ŀƴŎƛŜƴ Ǉƻƴǘ ǎǳǎǇŜƴŘǳ ŘŜ aŞǊƛƴŘƻƭΣ ŀƴŎƛŜƴ ƎǊŜƴƛŜǊ ǇǳōƭƛŎ ŘŜ ƭΩLǎƭŜ-
sur-la-{ƻǊƎǳŜΣΧ 

vǳΩƛƭǎ ǎƻƛŜƴǘ ƛƴǎŎǊƛǘǎ ƻǳ ŎƭŀǎǎŞǎΣ ƭŜǎ ŀōƻǊŘǎ ŘŜǎ ƳƻƴǳƳŜƴǘǎ ƘƛǎǘƻǊƛǉǳŜǎ 
ǎƻƴǘ ǇǊƻǘŞƎŞǎ Řŀƴǎ ǳƴ Ǌŀȅƻƴ ŘŜ рлл ƳΦ ! ƭΩƛƴǘŞǊƛŜǳǊ ŘŜ ŎŜ ǇŞǊƛƳŝǘǊŜ ƭŜs 
ŀǳǘƻǊƛǎŀǘƛƻƴǎ ŘΩǳǊōŀƴƛǎƳŜ ǎƻƴǘ ǎƻǳƳƛǎŜǎ Ł ƭΩŀǾƛǎ ŘŜ ƭΩŀǊŎƘƛǘŜŎǘŜ ŘŜǎ 
bâtiments de France. 

[Ŝǎ ǇŞǊƛƳŝǘǊŜǎ ŘŜ ǇǊƻǘŜŎǘƛƻƴ ƳƻŘƛŦƛŞǎ ƛƴǎǘƛǘǳŞǎ ǇŀǊ ƭΩŀǊǘƛŎƭŜ пл ŘŜ ƭŀ ƭƻƛ {w¦ 
apportent toutefois une possible dérogation à ce principe. Ils permettent 
en effet de ǊŞǎŜǊǾŜǊ ƭΩŀŎǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩ!ǊŎƘƛǘŜŎǘŜ ŘŜǎ .ŃǘƛƳŜƴǘǎ ŘŜ CǊŀƴŎŜ ŀǳȄ 
ȊƻƴŜǎ ƭŜǎ Ǉƭǳǎ ƛƴǘŞǊŜǎǎŀƴǘŜǎ ǎƛǘǳŞŜǎ ŀǳǘƻǳǊ ŘΩǳƴ ƳƻƴǳƳŜƴǘ ƘƛǎǘƻǊƛǉǳŜΦ 
!ǳǘǊŜƳŜƴǘ Řƛǘ ƭΩŀƴŎƛŜƴ ǇŞǊƛƳŝǘǊŜ ŘŜ рлл ƳŝǘǊŜǎ ŀǳǘƻǳǊ Řǳ ƳƻƴǳƳŜƴǘ Ŝǎǘ 
remplacé par un secteur géographique recentré sur les enjeux essentiels et 
sur les lieux les plus sensibles au regard de la préservation du monument 
ŎƻƴŎŜǊƴŞΦ /ŜǘǘŜ ǊŞŞǾŀƭǳŀǘƛƻƴ Řǳ ǇŞǊƛƳŝǘǊŜ ǇŜǳǘ ǎΩŜŦŦŜŎǘǳŜǊ ƭƻǊǎ ŘŜ 

ƭΩŞƭŀōƻǊŀǘƛƻƴ ƻǳ ŘŜ ƭŀ ǊŞǾƛǎƛƻƴ ŘΩǳƴ t[¦Σ ǎǳǊ ǇǊƻǇƻǎƛǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩ!ǊŎƘƛǘŜŎǘŜ ŘŜǎ 
Bâtiments de France et après accord de la commune. 

 

Ancienne cathédrale Notre-Dame-de-Fontaine-de-Vaucluse, à Fontaine-de-
Vaucluse. 

Ʒ Les sites inscrits et classés 

Le périmètre du SCoT compte 18 sites protégés au titre de loi de 1930 
« ayant pour objet de réorganiser la protection des monuments naturels et 
des sites de caractère artistique, historique, scientifique, légendaire ou 
pittoresque ηΦ Lƭ ǎΩŀƎƛǘ ŘΩŜǎǇŀŎŜǎ ƻǳ ŘŜ ŦƻǊƳŀǘƛƻƴǎ ƴŀǘǳǊŜƭƭŜǎ Řƻƴǘ ƭŀ 
ǉǳŀƭƛǘŞ ŀǇǇŜƭƭŜΣ ŀǳ ƴƻƳ ŘŜ ƭΩƛƴǘŞǊşǘ ƎŞƴŞǊŀƭΣ ƭŀ ŎƻƴǎŜǊǾŀǘƛƻƴ Ŝƴ ƭΩŞǘŀǘ 
(entretien, restauration, mise en valeur,...) et la préservation de toutes 
atteintes graves (destruction, altération, banalisation,...) (art. L.341-1 à 22 
Řǳ ŎƻŘŜ ŘŜ ƭΩŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘύΦ 

[Ŝ ŎƭŀǎǎŜƳŜƴǘ ƻǳ ƭΩƛƴǎŎǊƛǇǘƛƻƴ ŘΩǳƴ ǎƛǘŜ ƻǳ ŘΩǳƴ ƳƻƴǳƳŜƴǘ ƴŀǘǳǊŜƭ 
introduit des contraintes à respecter en cas de travaux susceptibles de 
ƳƻŘƛŦƛŜǊ ƭΩŀǎǇŜŎǘ ƻǳ ƭΩŞǘŀǘ Řǳ ǎƛǘŜΦ 5ŀƴǎ ƭŜ ǇǊŜƳƛŜǊ ŎŀǎΣ ǘƻǳǘŜ ƳƻŘƛŦƛŎŀǘƛƻƴ 
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ŘŜ ƭΩŞǘŀǘ ƻǳ ƭΩŀǎǇŜŎǘ Řǳ ǎƛǘŜ Ŝǎǘ ǎƻǳƳƛǎŜ Ł ŀǳǘƻǊƛǎŀǘƛƻƴ ǎǇŞŎƛŀƭŜΣ ŘŞƭƛǾǊŞŜΣ 
en fonction de la nature des travaux, soit par le ministre chargé des sites 
soit par le préfet. Le second cas ŜƴǘǊŀƞƴŜ ǇƻǳǊ ƭŜǎ ƳŀƞǘǊŜǎ ŘΩƻǳǾǊŀƎŜǎ 
ƭΩƻōƭƛƎŀǘƛƻƴ ŘΩƛƴŦƻǊƳŜǊ ƭΩŀŘƳƛƴƛǎǘǊŀǘƛƻƴ ŘŜ ǘƻǳt projet de travaux de 
ƴŀǘǳǊŜ Ł ƳƻŘƛŦƛŜǊ ƭΩŞǘŀǘ ƻǳ ƭΩŀǎǇŜŎǘ Řǳ ǎƛǘŜΣ ǉǳŀǘǊŜ Ƴƻƛǎ ŀǳ Ƴƻƛƴǎ ŀǾŀƴǘ ƭŜ 
ŘŞōǳǘ ŘŜ ŎŜǎ ǘǊŀǾŀǳȄΦ [Ω!ǊŎƘƛǘŜŎǘŜ ŘŜǎ ōŃǘƛƳŜƴǘǎ ŘŜ CǊŀƴŎŜ ŞƳŜǘ ŀƭƻǊǎ ǳƴ 
avis simple et qui peut être tacite sur les projets de construction, et un 
avis conforme sur les projets de démolition. 

18 sites sont recensés sur le territoire, dont 6 sites classés : 

- jardin du Bureau de Bienfaisance et terrains communaux, à 
Fontaine de Vaucluse ; 

- la vallée de la Sénancole et l'abbaye de Sénanque, à Gordes ; 
- le pré de la Plantade, à Lourmarin ; 
- la butte du Jas de Puyvert, au lieu-dit des Grottes, à Puyvert ; 
- le beffroi de Lourmarin avec la roche qui le supporte ; 
- ƭΩ9ƎƭƛǎŜ {ŀƛƴǘ-Barthélémy à Vaugines avec le cimetière désaffecté 
Ŝǘ ƭŀ ǇƭŀŎŜ ŘŜ ƭΩŞƎƭƛǎŜΦ 

Et 12 sites inscrits dont (liste non-exhaustive) :  

- les villes κ ǾƛƭƭŀƎŜǎ ŘŜ ƭΩLǎƭŜ-sur-la-Sorgue, Lagnes, Oppède et les 
Taillades ; 

- l'ensemble formé par le plan de Gordes ; 
- le château de Fontsegugne et ses abords à Châteauneuf-de-

Gadagne ; 
- le château de Lourmarin et le reste du village ; 
- l'ensemble formé par le "Mur de la Peste" et ses abords 

immédiats sur les communes de Lagnes et Cabrières d'Avignon ; 
- les alentours du site classé de la butte du Jas de Puyvert.  

Ʒ [Ωhpération Grand Site (OGS) de Fontaine-de-Vaucluse 

Une Opération Grand Site est une approche originale et pragmatique qui 
vise à initier localement une démarche de gestion des sites classés 
ƳŀƧŜǳǊǎΦ 9ƭƭŜ Ŝǎǘ ǇǊƻǇƻǎŞŜ Ł ƭΩƛƴƛǘƛŀǘƛǾŜ ŘŜǎ ǎƛǘŜǎ Ŝƴ ǇŀǊǘŜƴŀǊƛŀǘ ŀǾŜŎ ƭŜ 

aƛƴƛǎǘŝǊŜ ŘŜ ƭΩ;ŎƻƭƻƎƛŜΣ Řǳ 5ŞǾŜƭƻǇǇŜƳŜƴǘ ŘǳǊŀōƭŜ Ŝǘ ŘŜ ƭΩ;ƴŜǊƎƛŜΣ ǉǳƛ 
valide la démarche. Sans être en soi une procédure réglementaire et sans 
caractère juridique, une OGS permet de porter certains objectifs :  

- restaurer et assurer de manière pérenne les équilibres physiques 
et la qualité paysagère du site ; 

- ŘŞǘŜǊƳƛƴŜǊ ǳƴŜ ǇƻƭƛǘƛǉǳŜ ŘΩŜƴǘǊŜǘƛŜƴ Ŝǘ ŘŜ ƎŜǎǘƛƻƴ ǊŜǇƻǎŀƴǘ ǎǳǊ 
une structurŜ ǊŜǎǇƻƴǎŀōƭŜ ŘŜ ƭŀ ƳƛǎŜ Ŝƴ ǆǳǾǊŜ ŘŜǎ ŀŎǘƛƻƴǎ ŘŜ 
ƭΩŀƴƛƳŀǘƛƻƴ Ŝǘ ŘŜ ƭŀ ƳƛǎŜ Ŝƴ ǾŀƭŜǳǊ Řǳ ǎƛǘŜ ; 

- permettre que les mesures adoptées bénéficient au 
développement local des communes supports de ces opérations. 

Une Opération Grand Site est en cours sur le territoire et concerne le site 
de Fontaine-de-Vaucluse. Lancée initialement en 2000-2002, elle a été 
ǊŞŀŎǘƛǾŞŜ Ŝƴ нлмо ŀǾŜŎ ƭŀ ǾƻƭƻƴǘŞ ŘΩŞǘŜƴŘǊŜ ƭŜ ǇŞǊƛƳŝǘǊŜΦ /ŜǘǘŜ ŜȄǘŜƴǎƛƻƴ 
permettrait de compléter le site actuel par les espaces naturels qui 
constituent son cadre paysager global. Ainsi, cette ŘŞƳŀǊŎƘŜ ŘΩOGS, qui 
porte sur le site classé de « Fontaine-de-Vaucluse» a été étendue aux 
communes de lIsle-sur-la-Sorgue, Lagnes, Cabrières-ŘΩ!ǾƛƎƴƻƴ et 
Saumane-de-Vaucluse. Le comité de pilotage est présidé par le préfet et 
composé des représentants des communes dont le territoire est situé dans 
le site classé, des Conseils départemental et régional et des services de 
ƭΩ;ǘŀǘΦ [ŀ ǇƘŀǎŜ ŘŜ ŘƛŀƎƴƻǎǘƛŎ Ŝǎǘ Ŝƴ ŎƻǳǊǎ ŘΩachèvement. Le dossier devra 
être déposé auprès du Ministère pour une labellisation sur la période 
2016-2019.  

Ʒ Les ensembles bâtis protégés : aires de mise en valeur de 
l'architecture et du patrimoine (AVAP) 

Les AVAP sont, en droit de l'urbanisme français, une servitude d'utilité 
publique ayant pour objet de « promouvoir la mise en valeur du 
patrimoine bâti et des espaces » (article L. 642-1 du Code du patrimoine). 
Elles se sont substituées aux ZPPAUP (Zones de protection du patrimoine 
architectural, urbain et paysager) dont elles ont repris les principes 
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ŦƻƴŘŀƳŜƴǘŀǳȄΣ Ƴŀƛǎ Ŝƴ ƛƴǘŞƎǊŀƴǘ Ł ƭΩŀǇǇǊƻŎƘŜ ǇŀǘǊƛƳƻƴƛŀƭŜ Ŝǘ ǳǊōŀƛƴŜ ƭŜǎ 
objectifs du développement durable. 

Sur le territoire du SCoT, les villes suivantes bŞƴŞŦƛŎƛŜƴǘ ŘΩǳƴŜ ŘŞƳŀǊŎƘŜ 
ŀǳ ǘƛǘǊŜ ŘΩǳƴŜ !±!t Υ  

- Ŝƴ мффрΣ ƭŀ ŎƻƳƳǳƴŜ ŘΩhǇǇŝŘŜ ŀ ŜƴƎŀƎŞ ǳƴŜ ŘŞƳŀǊŎƘŜ 
de ZPPAUP. Le périmètre considéré porte sur le vieux 
village ainsi que les paysages agricoles du piémont du 
Luberon. Suite à la loi ENE du 12 juillet 2010, la 
ƳǳƴƛŎƛǇŀƭƛǘŞ ŀ ŘŞŎƛŘŞ ƭŀ ƳƛǎŜ Ł ƭΩŞǘǳŘŜ ŘΩǳƴŜ !±!t qui est 
ŀǳƧƻǳǊŘΩƘǳƛ ŦƛƴŀƭƛǎŞŜΦ [Ŝ ǇǊƻƧŜǘ ŘΩ!±!t a été approuvé le 
15 mars 2017. 

- 9ƴ нллнΣ ƭŀ ŎƻƳƳǳƴŜ ŘŜ ƭΩLǎƭŜ-sur-la-Sorgue a décidé la création 
ŘΩǳƴŜ ½tt!¦tΦ {ǳƛǘŜ Ł ƭŀ ƭƻƛ 9b9 Řǳ мн ƧǳƛƭƭŜǘ нлмнΣ ƭŀ 
mǳƴƛŎƛǇŀƭƛǘŞ ŀ ŘŞŎƛŘŞ ƭŀ ƳƛǎŜ Ł ƭΩŞǘǳŘŜ ŘΩǳƴŜ !±!t qui vient 
ŘΩşǘǊŜ ƭŀƴŎŞŜ. 
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Carte 10 : Patrimoine culturel  
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Le patrimoine bâti non protégé 

Sur les 16 communes du SCoT, seuls 5 centres historiques ne sont pas 
couverts par une servitude de protection à travers le périmètre de 500 m 
autour des monuments historiques ou au titre des sites.  

Lƭ ǎΩŀƎƛǘ ŘŜ /ƘŃǘŜŀǳƴŜǳŦ-de-Gadagne, Cheval-Blanc, Maubec, Robion et les 
Beaumettes. Bien que les situations soient extrêmement différentes, ces 
communes recèlent à ce titre des enjeux de préservation, valorisation ou 
réhabilitation particuliers de leurs centres historiques.  

! ŎŜ ǘƛǘǊŜΣ ƭŜ ŎƻŘŜ ŘŜ ƭΩǳǊōŀƴƛǎƳŜ Ǉermet aux SCoT de déterminer les 
« espaces et sites naturels, agricoles, forestiers ou urbains à protéger » et 
ŘΩŜƴ ŘŞŦƛƴƛǊ ƭŀ ƭƻŎŀƭƛǎŀǘƛƻƴ ƻǳ ƭŀ ŘŞƭƛƳƛǘŀǘƛƻƴ όŀǊǘƛŎƭŜ [мнн-1-5 du code de 
ƭΩǳǊōŀƴƛǎƳŜύΦ /ŜǘǘŜ ǇƻǎǎƛōƛƭƛǘŞ Ŝǎǘ Ŝƴ ƳŜǎǳǊŜ ŘŜ ŎƻƴŎŜǊƴŜǊ ƭŜǎ ŎŜƴǘǊes de 
Châteauneuf-de-Gadagne, Maubec et Robion, qui recèlent tous un 
patrimoine intéressant.  

tŀǊ ŀƛƭƭŜǳǊǎΣ Ŝǘ ŎŜƭŀ Ŝǎǘ ǾǊŀƛ ǇƻǳǊ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ ŘŜǎ ŎƻƳƳǳƴŜǎ Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜΣ ƭŀ 
protection du patrimoine bâti passe par la protection de leur écrin 
paysager. Ainsi, comme affirmé dans la partie 1.2.1, le SCoT se doit avant 
tout de préserver : 

- les espaces périphériques des centres villes et villageois de la 
banalisation ; 

- les espaces naturels et agricoles du mitage. 

Leur préservation est en outre une des conditions au maintien du petit 
ǇŀǘǊƛƳƻƛƴŜ ƭƛŞ όŦŜǊƳŜǎΣ ǎȅǎǘŝƳŜ ŘΩƛǊǊƛƎŀǘƛƻƴΣ ŜǘŎΦύΦ  

5Ŝǎ ƛƴǾŜƴǘŀƛǊŜǎ ŘŜǎ ǇŀǘǊƛƳƻƛƴŜǎ ŀǊŎƘƛǘŜŎǘǳǊŀǳȄ Řǳ ¢ƘƻǊ Ŝǘ ŘŜ ƭΩLǎƭŜ ǎǳǊ ƭŀ 
Sorgue sont actuellement menés par les services de cette dernière. Par 
ƭΩŀƳŞƭƛƻǊŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ŎƻƴƴŀƛǎǎŀƴŎŜ ƛƭǎ ǎƻƴǘ ǇƻǊǘŜǳǊǎ ŘΩǳƴŜ ƳŜƛƭƭŜǳǊŜ 
ǇǊƻǘŜŎǘƛƻƴ κ ǾŀƭƻǊƛǎŀǘƛƻƴ Řǳ ǇŀǘǊƛƳƻƛƴŜ ōŃǘƛ ƴŜ ōŞƴŞŦƛŎƛŀƴǘ ŘΩŀǳŎǳƴ ǎǘŀǘǳǘ 
particulier.  

Les éléments les plus représentatifs du patrimoine industriel pourraient 
également être protégés dans le cadre du SCoT. Un recensement des 
ŞŘƛŦƛŎŜǎ Řǳ ǇŀǘǊƛƳƻƛƴŜ ƛƴŘǳǎǘǊƛŜƭ Ŝǎǘ Ł ŎŜ ǘƛǘǊŜ ǊŞŀƭƛǎŞ ǎƻǳǎ ƭΩŞƎƛŘŜ Řǳ 
MƛƴƛǎǘŝǊŜ ŘŜ ƭŀ ŎǳƭǘǳǊŜ ǇŀǊ ƭΩŀǎǎƻŎƛŀǘƛƻƴ ǇƻǳǊ ƭŀ ǎŀǳǾŜƎŀǊŘŜ Řǳ ǇŀǘǊƛƳƻƛƴŜ 
industriel en Vaucluse (ASPPIV). Un total de 574 éléments patrimoniaux 
est recensé sur les communes du SCoT, pour un panel très divers : anciens 
ŀǘŜƭƛŜǊǎ ŘϥŞǉǳŀǊǊƛǎǎŀƎŜΣ ǳǎƛƴŜǎ ŘŜ ŦƛƭŀǘǳǊŜ ŘŜ ƭŀƛƴŜΣ ŘŞǇƾǘǎ ŘŜ ƎŀȊΣΧ Ƴŀƛǎ 
également anciennes usines de fabrication de garancine, moulins à 
ǇƭŃǘǊŜΣΧ ¦ƴŜ ŞǘǳŘŜ Ǉƭǳǎ ǇǊŞŎƛǎŜ ǎŜǊŀƛǘ ƴŞŎŜǎǎŀƛǊŜ ǇƻǳǊ ƛŘŜƴǘƛŦƛŜǊ ƭŜǎ 
édifices les plus caractéristiques du territoire et méritant une protection 
particulière.  
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Le patrimoine archéologique 

[Ŝ ǇŀǘǊƛƳƻƛƴŜ ŀǊŎƘŞƻƭƻƎƛǉǳŜ Ŝǎǘ ŘŞŦƛƴƛ ǇŀǊ ƭΩŀǊǘƛŎƭŜ [Φ рмл-1 du code du 
ǇŀǘǊƛƳƻƛƴŜ ŎƻƳƳŜ ζ ǘƻǳǎ ƭŜǎ ǾŜǎǘƛƎŜǎ Ŝǘ ŀǳǘǊŜǎ ǘǊŀŎŜǎ ŘŜ ƭΩŜȄƛǎǘŜƴŎŜ ŘŜ 
ƭΩƘǳƳŀƴƛǘŞΣ Řƻƴǘ ƭŀ ǎŀǳǾŜƎŀǊŘŜ Ŝǘ ƭΩŞǘǳŘŜΣ ƴƻǘŀƳƳŜƴǘ ǇŀǊ ŘŜǎ ŦƻǳƛƭƭŜǎ ƻǳ 
des découvertes, permettent de retraceǊ ƭŜ ŘŞǾŜƭƻǇǇŜƳŜƴǘ ŘŜ ƭΩƘƛǎǘƻƛǊŜ ŘŜ 
ƭΩƘǳƳŀƴƛǘŞ Ŝǘ ŘŜ ǎŀ ǊŜƭŀǘƛƻƴ ŀǾŜŎ ƭΩŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘ ƴŀǘǳǊŜƭΦ η [Ŝ ŘƻƳŀƛƴŜ 
ŘŜ ƭΩŀǊŎƘŞƻƭƻƎƛŜ ǇǊŞǾŜƴǘƛǾŜ ǉǳƛ ŎƻƴŎŜǊƴŜΣ ŜƴǘǊŜ ŀǳǘǊŜǎΣ ƭŜǎ ŘƻŎǳƳŜƴǘǎ 
ŘΩǳǊōŀƴƛǎƳŜ Ŝǎǘ ǇǊŞŎƛǎŞ ǇŀǊ ƭΩŀǊǘƛŎƭŜ [Φ рнм-1 qui lui donne pour objet « 
ŘΩŀǎsurer, à terre et sous les eaux, dans les délais appropriés, la détection, 
ƭŀ ŎƻƴǎŜǊǾŀǘƛƻƴ ƻǳ ƭŀ ǎŀǳǾŜƎŀǊŘŜ ǇŀǊ ƭΩŞǘǳŘŜ ǎŎƛŜƴǘƛŦƛǉǳŜ ŘŜǎ ŞƭŞƳŜƴǘǎ Řǳ 
ǇŀǘǊƛƳƻƛƴŜ ŀǊŎƘŞƻƭƻƎƛǉǳŜ ŀŦŦŜŎǘŞǎ ƻǳ ǎǳǎŎŜǇǘƛōƭŜǎ ŘΩşǘǊŜ ŀŦŦŜŎǘŞǎ ǇŀǊ ƭŜǎ 
travaux publics ou privés concourŀƴǘ Ł ƭΩŀƳŞƴŀƎŜƳŜƴǘΦ 9ƭƭŜ ŀ ŞƎŀƭŜƳŜƴǘ 
ǇƻǳǊ ƻōƧŜǘ ƭΩƛƴǘŜǊǇǊŞǘŀǘƛƻƴ Ŝǘ ƭŀ ŘƛŦŦǳǎƛƻƴ ŘŜǎ ǊŞǎǳƭǘŀǘǎ ƻōǘŜƴǳǎΦ η  

Les compétences de ces missions de service public sont réparties entre 
ƭΩ;ǘŀǘ Ŝǘ ƭŜǎ ŎƻƭƭŜŎǘƛǾƛǘŞǎ ƭƻŎŀƭŜǎΦ [Ŝǎ ǊŝƎƭŜǎ ŘŜ ŎŜǘǘŜ ǊŞǇŀǊǘƛǘƛƻƴ ǎƻƴǘ 
définies par les articles L522-1 à L522-8 du code du patrimoine. Sur le 
territoire du SCoT Cavaillon-Coustellet-ƭΩLǎƭŜ-sur-la-Sorgue, en application 
ŘŜ ƭΩŀǊǘƛŎƭŜ [Φ рнн-5 du code du patrimoine, ont été définies 11 zones de 

présomption de prescription archéologique. Elles se concentrent sur les 
ŎƻƳƳǳƴŜǎ ŘŜ /ŀǾŀƛƭƭƻƴ Ŝǘ ŘŜ ƭΩLǎƭŜ-sur-la-Sorgue (cf. carte ci-dessous). 

! ƭΩƛƴǘŞǊƛŜǳǊ ŘŜ ŎŜǎ ȊƻƴŜǎ ǘƻǳǎ ƭŜǎ ŘƻǎǎƛŜǊǎ ŘŜ ŘŜƳŀƴŘŜ ŘŜ ǇŜǊƳƛǎ ŘŜ 
ŎƻƴǎǘǊǳƛǊŜΣ ŘŜ ŘŞƳƻƭƛǊ Ŝǘ ŘΩŀǳǘƻǊƛǎŀǘƛƻƴ ŘΩƛƴǎǘŀƭƭŀǘƛƻƴ ƻǳ ǘǊŀǾŀǳȄ ŘƛǾŜǊǎ 
devront être transmis aux services de la Préfecture de région afin que 
ǇǳƛǎǎŜƴǘ şǘǊŜ ǇǊŜǎŎǊƛǘŜǎ ŘŜǎ ƳŜǎǳǊŜǎ ŘΩŀǊŎƘŞƻƭƻƎƛŜ ǇǊŞǾŜƴǘƛǾŜ Řŀƴǎ ƭŜǎ 
conditions définies par le code du patrimoine (livre V, titre II). 
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Carte 11 : Sites archéologiques et zones de présomption de prescription 
archéologique  
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1.3 Patrimoine naturel et trame verte et bleue 

Le territoire de projet SCoT est très urbanisé. On y compte cependant des 
ŜǎǇŀŎŜǎ ŞŎƻƭƻƎƛǉǳŜǎ ŘΩƛƴǘŞǊşǘ ǊŞƎƛƻƴŀƭ ŎƻƳƳŜ ƭŀ ǾŀƭƭŞŜ ŘŜ ƭŀ 5ǳǊŀƴŎŜ ƻǳ 
encore le massif du Luberon. 

1.3.1 Les périmètres réglementaires 

On recense trois types de périmètres réglementaires sur le territoire SCoT : 
3 arrêtés de protection de biotope, 1 réserve naturelle nationale et 1 
réserve biologique ONF dirigée. 

Ʒ Les arrêtés de protection de biotope 

!Ŧƛƴ ŘŜ ǇǊŞǾŜƴƛǊ ƭŀ ŘƛǎǇŀǊƛǘƛƻƴ ŘΩŜǎǇŝŎŜǎ ǇǊƻǘŞƎŞŜǎΣ ƭŜ tǊŞŦŜǘ ǇŜǳǘ ŦƛȄŜǊΣ ǇŀǊ 
arrêté, les mesures tendant à favoriser, sur tout ou partie du territoire 
ŘΩǳƴ ŘŞǇŀǊǘŜƳŜƴǘ Ł ƭΩŜȄŎƭǳǎƛƻƴ Řǳ ŘƻƳŀƛƴŜ ǇǳōƭƛŎ ƳŀǊƛǘƛƳŜΣ ƭŀ 
conservation des biotopes tels que mares, marécages, marais, haies, 
bosquets, landes, dunes, pelouses ou toutes autres formations naturelles, 
ǇŜǳ ŜȄǇƭƻƛǘŞŜǎ ǇŀǊ ƭΩƘƻƳƳŜΣ Řŀƴǎ ƭŀ ƳŜǎǳǊŜ ƻǴ ŎŜǎ ōƛƻǘƻǇŜǎ ƻǳ 
ŦƻǊƳŀǘƛƻƴǎ ǎƻƴǘ ƴŞŎŜǎǎŀƛǊŜǎ Ł ƭΩŀƭƛƳŜƴǘŀǘƛƻƴΣ Ł ƭŀ ǊŜǇǊƻŘǳŎǘƛƻƴΣ ŀǳ ǊŜǇƻǎ 
ou à la survie de ces espèces.  

[ΩŀǊǊşǘŞ ŘŜ ǇǊƻǘŜŎǘƛƻƴ ŘŜ ōƛƻǘƻǇŜ ŀ ŘƻƴŎ ǇƻǳǊ ƻōƧŜŎǘƛŦ ƭŀ ǇǊŞǎŜǊǾŀǘƛƻƴ ŘŜ 
milieux naturels identifiés, sur une aire géographique bien délimitée, 
caractérisée par des conditions particulières (géologiques, hydrologiques, 
climatiques, sonores, etc.). 

¶ [Ω!tt. ζ Grands rapaces du Luberon » 
5ΩǳƴŜ ǎǳǇŜǊŦƛŎƛŜ ŘŜ мс фтф ƘŀΣ ǊŞǇŀǊǘƛ Ŝƴ т ǳƴƛǘŞǎ Ŝǘ ǎǳǊ нс ŎƻƳƳǳƴŜǎ Řǳ 
Vaucluse, il concerne sur le territoire du SCOT une bonne partie du massif 
Řǳ tŜǘƛǘ [ǳōŜǊƻƴ όŎΩŜǎǘ ƭŀ ƎǊŀƴŘŜ ƳŀƧƻǊƛǘŞ ŘŜ ƭΩAPPB) et les contreforts des 
aƻƴǘǎ ŘŜ ±ŀǳŎƭǳǎŜ όŎƻƳƳǳƴŜǎ ŘŜ DƻǊŘŜǎ Ŝǘ /ŀōǊƛŝǊŜǎ ŘΩ!ǾƛƎƴƻƴύΦ 

[Ω!tt. Ŝǎǘ ŦƻƴŘŞ ǎǳǊ ƭŜ Ŧŀƛǘ : 

- « que les rapaces suivants, Aigle de Bonelli, Vautour Percnoptère, 
Circaète Jean Le Blanc et Hibou grand-duc, espèces protégées par la 
ƭƻƛΣ ǎƻƴǘ Ŝƴ ƎǊŀƴŘ ŘŀƴƎŜǊ ŘΩŜȄǘƛƴŎǘƛƻƴ ǎǳǊ ǘƻǳǘ ƭŜ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ƴŀǘƛƻƴŀƭ ; 

- que le Luberon est l'une des zones en France Méditerranéenne  
abritant les dernières populations de ces rapaces ;  

- que la protection des biotopes indispensables à la reproduction et à la 
survie de ces rapaces est devenue nécessaire et urgente ». 

/ΩŜǎǘ ŜǎǎŜƴǘƛŜƭƭŜƳŜƴǘ ƭΩƘŀōƛǘŀǘ ǊǳǇŜǎǘǊŜ ǉǳƛ Ŝǎǘ ŎƻƴŎŜǊƴŞΣ Ƴŀƛǎ ŞƎŀƭŜƳŜƴǘ 
ƭŜǎ ƳƛƭƛŜǳȄ ƻǳǾŜǊǘǎ ŀǾƻƛǎƛƴŀƴǘǎΦ Lƭ ȅ Ŝǎǘ ƛƴǘŜǊŘƛǘ ƭŀ ǇǊŀǘƛǉǳŜ ŘŜ ƭΩŜǎŎŀƭŀŘŜΣ ƭŀ 
ǊŜŎƘŜǊŎƘŜ Ŝǘ ƭΩŀǇǇǊƻŎƘŜ ŘŜǎ ǊŀǇŀŎŜǎ pour la prise de vue ou de son, le 
survol par des engins de type ULM, deltaplane, planeur, parapente. 

¶ Les APPB « Lit de la Durance » lieu-dit le Font du Pin et « Lit de la 
Durance » lieu-dit Restegat 

Ils font partie des 5 APPB sur les milieux remarquables de la rive 
ǾŀǳŎƭǳǎƛŜƴƴŜ ŘŜ ƭŀ 5ǳǊŀƴŎŜΦ Lƭ ǎΩŀƎƛǘ ŘŜ р ŀǊǊşǘŞǎ ŘƛŦŦŞǊŜƴǘǎ : castor, milan 
noir, héron,..) concernant 870 ha sur 6 communes. Ils réglementent les 
activités susceptibles de modifier ou de détruire le biotope (circulation 
motorisée, camping, dépôt de déchets,ΧύΦ 

Font du Pin concerne 260 ha sur les communes de Cheval-Blanc et 
Mérindol et Restegat 303 ha pour Mérindol (et Puget, hors périmètre 
SCoT). Leur but est de protéger la ripisylve. 

Ʒ La réserve naturelle nationale géologique du Luberon 

Une réserve naturelle est une partie du territoire où la conservation de la 
faune, de la flore, du sol, des eaux, des gisements de minéraux et de 
fossiles et, en général, du milieu naturel présente une importance 
particulière. Ce territoire est soustrait par une réglementation adaptée à 
toute intervention artificielle susceptible de le dégrader. 

On distingue les réserves naturelles nationales (RNN), et les réserves 
naturelles régionales (RNR). 
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La richesse du Luberon en sites fossilifères exceptionnels et les menaces 
Řƻƴǘ ŎŜǊǘŀƛƴǎ ŦŀƛǎŀƛŜƴǘ ƭΩƻōƧŜǘ ƻƴǘ ŜƴǘǊŀƞƴŞ ƭŀ ŎǊŞŀǘƛƻƴ Ŝƴ мффс ŘΩǳƴ 
périmètre de protection des réserves naturelles géologiques (PPRNG). Il 
couvre la totalité de 27 communes sur deux départements soit près de 70 
000 hectares. Les PPRNG sont une eȄǘŜƴǎƛƻƴ ŘŜ ƭΩƛƴǘŜǊŘƛŎǘƛƻƴ ŘΩŜȄǘǊŀŎǘƛƻƴ 
de fossiles et minéraux (Lubéron 69 663 ha).  

Sur le territoire du SCoT, le PPRNG concerne la commune de Vaugines. 

9ƴ мфуо ƭŜ tŀǊŎ bŀǘǳǊŜƭ wŞƎƛƻƴŀƭ ŀ ǇǊƻǇƻǎŞ ƭŀ ŎǊŞŀǘƛƻƴ ŘΩǳƴŜ ǊŞǎŜǊǾŜ 
naturelle géologique sur son territoire. La réserve naturelle géologique du 
Luberon a été créée en 1987. Elle est composée de 28 sites géologiques 
du Cénozoïque répartis sur 20 communes des Alpes-de-Haute-Provence et 
de Vaucluse. 

Sur le territoire du projet SCoT, un site de la réserve naturelle nationale 
concerne la commune de Cheval-Blanc : le site de Régalon (312 ha) dans 
lequel  ǎƻƴǘ  ƴƻǘŀƳƳŜƴǘ ƛƴǘŜǊŘƛǘǎ ƭΩŜȄǘǊŀŎǘƛƻƴ Ŝǘ ƭŜ Ǌamassage de fossiles 
et minéraux. Des dérogations préfectorales peuvent y être néanmoins  
accordées à des fins scientifiques ou pédagogiques. 

 

Ʒ La réserve biologique dirigée domaniale du Petit Luberon 

Les réserves biologiques dirigées (RBD) ont pour objectif la conservation 
de milieux et d'espèces remarquables, avec une gestion spécifique. Dans 
les RBD, les interventions du gestionnaire sont orientées vers l'objectif de 
conservation des espèces ou des milieux remarquables. Des travaux de 
génie écologique (entretien de milieux ouverts, amélioration de l'habitat 
d'espèces,...) peuvent y être réalisés. Certaines activités humaines 
όǎȅƭǾƛŎǳƭǘǳǊŜΣ ŎƛǊŎǳƭŀǘƛƻƴ Řǳ ǇǳōƭƛŎΣ ƻǳ ŎƘŀǎǎŜΣΧύ ǇŜǳǾŜƴǘ ȅ şǘǊŜ ŀǳǘƻǊƛǎŞŜǎΣ 
ou interdites en fonction de leur compatibilité avec les objectifs de la 
réserve. 

Créée en 1986, la RBD du Petit Luberon couvre le versant sud de 
ƭΩŜȄǘǊŞƳƛǘŞ ƻŎŎƛŘŜƴǘŀƭŜ Řǳ ƳŀǎǎƛŦ Řǳ [ǳōŜǊƻƴΣ ŘŜ мрл Ł тнл Ƴ ŘϥŀƭǘƛǘǳŘŜΦ 

D'une superficie totale de 1 788 ha, entièrement en forêt domaniale (dont 
915 ha en réserve biologique intégrale), elle bénéficie d'un ensoleillement 
très fort et subit l'influence du climat montagnard au niveau des crêtes. 

9ƭƭŜ ŘƛǎǇƻǎŜ ŘΩǳƴ ǇŀǘǊƛƳƻƛƴŜ ƴŀǘǳǊŜƭ ǊŜƳŀǊǉǳŀōƭŜ : des espèces rares, en 
particulier le seul et dernier couple d'Aigle de Bonelli du Luberon et trois 
couples de Vautours percnoptères, 25 espèces de mammifères menacées 
ƻǳ ǇǊƻǘŞƎŞŜǎ ŀǳ ƴƛǾŜŀǳ ƴŀǘƛƻƴŀƭ ƻǳ ƛƴǘŜǊƴŀǘƛƻƴŀƭΣ мт ŜǎǇŝŎŜǎ ŘΩƻƛǎŜŀǳȄ 
menacées ou inscrites à l'annexe 1 de la Directive Oiseaux, 3 espèces 
botaniques protégées au niveau national et 7 espèces au niveau régional. 

Les peuplements forestiers remarquables de fonds de vallons, des milieux 
ouverts de très haut intérêt biologique, recèlent un grand nombre de 
plantes rares ou menacées et de nombreux habitats d'intérêt 
communautaire : pelouses sèches à brachypodes, landes à genêts de 
Villars, falaises calcaires, chênaies vertes à genévrier de Phénicie, pelouses 
ǎŝŎƘŜǎ ǊƛŎƘŜǎ Ŝƴ .ǊƻƳŜ ŞǊƛƎŞΣΧ 

 

  

http://fr.wikipedia.org/wiki/C%C3%A9nozo%C3%AFque
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Carte 12 Υ ½ƻƴŜǎ ŘΩƛƴǾŜƴǘŀƛǊŜ Ŝǘ de protection du territoire 
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1.3.2 [Ŝǎ ǇŞǊƛƳŝǘǊŜǎ ŘΩƛƴǾŜƴǘŀƛǊŜ 

Ʒ Le réseau Natura 2000 

[ŀ Ŏƻƴǎǘƛǘǳǘƛƻƴ ŘΩǳƴ ǊŞǎŜŀǳ ŞŎƻƭƻƎƛǉǳŜ ŜǳǊƻǇŞŜƴ ŀǇǇŜƭŞ bŀǘǳǊŀ нллл ŀ ŞǘŞ 
décidée par les Etats membres de la Communauté Européenne en 1992. 

Ce réseau de zones naturelles doit permettre de « favoriser le maintien de 
la diversité biologique tout en tenant compte des exigences économiques, 
sociales, culturelles et régionales ».  

5ŀƴǎ ƭΩƻōƧŜŎǘƛŦ ŘŜ ǇǊŞǎŜǊǾŜǊ ƭŀ ŘƛǾŜǊǎƛǘŞ ōƛƻƭƻƎƛǉǳŜ Ŝǘ ǾŀƭƻǊƛǎŜǊ ƭŜ 
patrimoine naturel des territoires, le réseau Natura 2000 rassemble des 
sites naturels ou semi-naturels ayant une grande valeur écologique 
patrimoniale. 

Lƭ ǎΩŀǇǇǳƛŜ ǎǳǊ ŘŜǳȄ 5ƛǊŜŎǘƛǾŜǎ : 

- La Directive dite « Oiseaux » : elle propose la conservation à long 
ǘŜǊƳŜ ŘŜǎ ŜǎǇŝŎŜǎ ŘΩƻƛǎŜŀǳȄ ǎŀǳǾŀƎŜǎ ŘŜ ƭΩ¦ƴƛƻƴ 9ǳǊƻǇŞŜƴƴŜ Ŝƴ 
ciblant 617 espèces.  

- La Directive dite « Habitats faune flore» : elle établit un cadre pour les 
ŀŎǘƛƻƴǎ ŘŜ ŎƻƴǎŜǊǾŀǘƛƻƴ ŘΩŜǎǇŝŎŜǎ ŘŜ ŦŀǳƴŜ Ŝǘ ŘŜ ŦƭƻǊŜ ǎŀǳǾŀƎŜǎ ŀƛƴǎƛ 
que de leur habitat naturel. 

Il est à retenir que les sites Natura 2000 ont 2 statuts phasés dans le 
temps :  

- 5ŀƴǎ ǳƴ ǇǊŜƳƛŜǊ ǘŜƳǇǎΣ ƛƭǎ ǎƻƴǘ ǇǊƻǇƻǎŞǎ Ł ƭΩ¦9 ǇƻǳǊ ŦŀƛǊŜ ǇŀǊǘƛŜ Řǳ 
ǊŞǎŜŀǳΦ /Ŝ ǎƻƴǘ ƭŜǎ {L/ ό{ƛǘŜǎ ŘΩLƴǘŞǊşǘ /ƻƳƳǳƴŀǳǘŀƛǊŜύ ǇƻǳǊ ƭŀ 
Directive Habitats et les ZICO (Zones Importantes pour la 
Conservation des Oiseaux) pour la Directive Oiseaux. A ce moment on 
Řƻƛǘ ŎƻƴǎƛŘŞǊŜǊ ŎŜǎ ǎŜŎǘŜǳǊǎ ŎƻƳƳŜ ŘŜ ǎƛƳǇƭŜǎ ƛƴǾŜƴǘŀƛǊŜǎΣ Ł ƭΩƛƴǎǘŀǊ 
ŘŜ ƭŀ ½bL9CC ŘŜ ǘȅǇŜ L όŘƻƴǘ ƛƭǎ ǊŜŎƻǳǇŜƴǘ ŘΩŀƛƭƭŜǳǊǎ ǎƻǳǾŜƴǘ ƭŜǎ 
périmètres).  

- Dans un second tempsΣ ƛƭǎ ǎƻƴǘ ǊŜǘŜƴǳǎ ǇŀǊ ƭΩ¦ƴƛƻƴ 9ǳǊƻǇŞŜƴƴŜΦ [Ŝǎ 
SIC deviennent alors des ZSC (Zones Spéciales de Conservation) et les 

½L/h ŘŜǎ ½t{ ό½ƻƴŜǎ ŘŜ tǊƻǘŜŎǘƛƻƴ {ǇŞŎƛŀƭŜύΦ ¦ƴ ŘƻŎǳƳŜƴǘ ŘΩƻōƧŜŎǘƛŦǎ 
(DOCOB), forme de plan de gestion, est alors réalisé. Son application 
donne lieu à des mesures contractuelles régies par la loi et son apport 
Ŝǎǘ ŘƻƴŎ ŘΩƻǊŘǊŜ ǊŞƎƭŜƳŜƴǘŀƛǊŜΦ   

Le territoire du projet SCoT comporte 7 secteurs Natura 2000 : cinq ZSC et 
deux ZPS. Leur descriptif est présenté dans le tableau ci-après. 
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Type et intitulé Superficie 
(ha) 

Communes du SCOT 
concernées 

Intérêt et qualité du site (source : INPN) 

ZPS 

Massif du Petit Luberon 

 FR9310075 

17 012,7 Cheval-Blanc, Gordes,  
Maubec, Mérindol,  
Oppède,  Robion, 
Taillades, Lauris, 
Lourmarin, Puget, 
Puyvert. 

Site d'importance Nationale pour la reproduction de plusieurs espèces de rapaces : Percnoptère d'Egypte (Neophron 
percnopterus), Aigle de Bonelli (Hieraaetus fasciatus), Grand-duc d'Europe (Bubo bubo). 

La Durance 

FR9312003 

 

19 965,5 Cavaillon, Cheval-Blanc, 
Mérindol, Lauris, Puget, 
Puyvert. 

La Durance constitue la seule grande rivière provençale à régime méditerranéen dont la biostructure a profondément 
évolué depuis quelques décennies (aménagements hydroélectriques).  
Plus de 260 espèces d'oiseaux : un des sites de France où la diversité avifaunistique est la plus grande, avec la plupart 
des espèces françaises (à l'exception de celles inféodées aux rivages marins ou aux étages montagnards. 
Plus de 60 espèces d'intérêt communautaire : site d'importance majeure au sein du réseau NATURA 2000. 
Intérêt particulier pour la conservation de certaines espèces d'intérêt communautaire, telles que le Blongios nain (20 
à 30 couples), le Milan noir (100 à 150 couples), l'Alouette calandre (6 à 10 couples) et l'Outarde canepetière (une 
quinzaine d'individus). 
Forte présence de ripisylves : plusieurs colonies mixtes de hérons arboricoles (Aigrette garzette, Bihoreau gris, Héron 
garde-ōǆǳŦΣ ΦΦΦύΦ  
Roselières : nombreuses espèces paludicoles (Héron pourpré, Butor étoilé, Blongios nain, Marouette ponctuée, 
Lusciniole à moustaches, Rémiz penduline...).  
Bancs de galets et berges meubles : Sterne pierregarin, Petit Gravelot, Guêpier d'Europe, Martin-pêcheur d'Europe. 
Zones agricoles riveraines : espaces ouverts propices à diverses espèces patrimoniales (Alouette lulu, Pipit rousseline, 
Pie-grièche écorcheur, etc.) et aux grands rapaces (Percnoptère d'Egypte, Circaète Jean-le-Blanc, Aigle de Bonelli, 
Aigle royal, Grand-duc d'Europe, Faucon pèlerin) nichant dans les massifs alentour (Luberon, Verdon, Alpilles, Lure ...). 
La vallée de la Durance constitue un important couloir de migration. Ses zones humides accueillent de nombreux 
oiseaux hivernants (canards, foulques...) et migrateurs aux passages printanier et automnal.  

ZSC 

La Sorgues et l'Auzon 

FR9301578 

 

2 444,5 Châteauneuf-de-
Gadagne, Fontaine-de-
Vaucluse, Isle-sur-la-
Sorgue, Lagnes, 
Saumane-de-Vaucluse, 
Thor 

[Ŝ ǊŞǎŜŀǳ ƛǎǎǳ ŘΩǳƴŜ ŘŜǎ Ǉƭǳǎ ƛƳǇƻǊǘŀƴǘŜǎ ŜȄǳǊƎŜƴŎŜǎ Řϥ9ǳǊƻǇŜΣ ƭŀ CƻƴǘŀƛƴŜ ŘŜ ±ŀǳŎƭǳǎŜΣ ǇǊƛƴŎƛǇŀƭ ŜȄǳǘƻƛǊŜ ŘΩǳƴ 
aquifère karstique très étendu (1 200 km²) : débit puissant, absence de véritables étiages températures comprises 
entre 11 et 15°C : exception en région méditerranéenne 
Véritable "îlot biologique" avec des caractéristiques ǉǳƛ ǎΩŀǇǇŀǊŜƴǘŜƴǘ ŘŀǾŀƴǘŀƎŜ Ł ǳƴ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ ŘŜǎ ǊŞƎƛƻƴǎ 
tempérées : végétation qui associe des spécificités méditerranéennes et médio-européennes, plusieurs espèces 
aquatiques endémiques ou exceptionnelles dans le contexte régional.  
Ripisylve  prématures, développement de mégaphorbiaies et de prairies de bords de rivières. Présence dans la Sorgue 
d'une des rares populations régionales de Lamproie de Planer. 
[Ŝǎ {ƻǊƎǳŜǎ ǊŜǇǊŞǎŜƴǘŜƴǘ ǳƴ ǊŞǎŜŀǳ ŎƻƳǇƭŜȄŜ ŘŜ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ ƴŀǘǳǊŜƭǎ Ŝǘ ŀƴǘƘǊƻǇƛǉǳŜǎΣ Řƻƴǘ la configuration est en 
ƎǊŀƴŘŜ ǇŀǊǘƛŜ ƭΩƘŞǊƛǘŀƎŜ ŘŜǎ ŀƳŞƴŀƎŜƳŜƴǘǎ ǊŞŀƭƛǎŞǎ ŀǳ Ŧƛƭ ŘŜǎ ǎƛŝŎƭŜǎ ǇƻǳǊ Ł ƭŀ Ŧƻƛǎ ŘǊŀƛƴŜǊ ŘΩŀƴŎƛŜƴƴŜǎ ȊƻƴŜǎ 
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marécageuses très étendues mais aussi pour répartir de façon optimale une ressource abondante en vue de son 
exploitation industrielle et agricole. 

Rochers et combes des 
Monts de Vaucluse 

FR9301582 

1 734,1 Gordes 
Végétation mésoméditerranéenne à laquelle s'ajoutent des groupements rupestres xérothermophiles.  
Stations ponctuelles remarquables de landes à Genêt de Villars et un des plus beaux mattorals à Genévrier de 
Phénicie de la région. 

Massif du Luberon 

FR9301585 

 
21 319,4 

Cavaillon, Cheval-Blanc, 
Maubec, Mérindol, 
Oppède, Robion, 
Taillades, Lourmarin, 
Lauris, Puget, Puyvert, 
Vaugines. 

Végétations méso et supra-méditerranéennes d'un grand intérêt : pelouses des Théro-Brachypodietea, landes à Genêt 
de Villars, groupements rupestres, hêtraie...   
Très grandes surfaces en pelouses sèches et steppiques :  site d'importance majeure pour la conservation de ces 
habitats agropastoraux, floristiquement très riches.  
Plus ponctuellement : quelques secteurs présentant de vieux boisements propices à la présence d'insectes 
ǎŀǇǊƻȄȅƭƻǇƘŀƎŜǎ ǊŀǊŜǎΣ ŎƻƳƳŜ ƭϥhǎƳƻŘŜǊƳŜΦ tǊŞǎŜƴŎŜ  Ŝƴ ƻǳǘǊŜ ŘΩŀǳ Ƴƻƛƴǎ с ŜǎǇŝŎes de chiroptères. 

Le Calavon et l'Encrême 

FR9301587 

 

966,1 Cavaillon, Maubec, 
Oppède, Robion, 

Cours du Calavon : divers habitats naturels, dont la majorité est d'intérêt communautaire.  
Présence de la plupart des habitats naturels caractéristiques des écosystèmes des rivières méditerranéennes, depuis 
les habitats caractéristiques des bancs mobiles et sables essentiellement, et des galets plus sporadiquement, 
jusqu'aux boisements sur berges très matures. 
Bonne représentativité des systèmes pionniers grâce au régime torrentiel méditerranéen et à la récurrence des crues. 
Belles ripisylves méditerranéennes à peupliers, avec quelques faciès alpins à l'amont : corridors biologiques jouant un 
rôle fonctionnel très important pour les diverses espèces de chauves-souris  
/ƻǳǊǎ ŘŜ ƭΩ9ƴŎǊşƳŜΣ ŀŦŦƭǳŜƴǘ Ŝƴ ǊƛǾŜ ƎŀǳŎƘŜ Řǳ /ŀƭŀǾƻƴ : belles prairies de fauche (près d'une centaine d'hectares, fait 
assez exceptionnel dans le contexte calcaire très filtrant du haut Calavon), riches en espèces végétales.  
Présence de plusieurs espèces à forte valeur patrimoniale, telle que le Castor d'Europe pour la faune, ainsi que la 
Bassie à fleurs laineuses pour la flore. 

La Durance 

FR9301589 

 

15 920,2 Cavaillon, Cheval-Blanc, 
Mérindol, Lauris, Puget, 
Puyvert. 

Bel exemple de système fluvial méditerranéen : imbrication de milieux naturels plus ou moins humides et liés au cours 
d'eau.  
Grande diversité d'habitats naturels : végétation basse des bancs graveleux et des dépôts de limons, boisements bas, 
étendues d'eau libre, bras morts directement associés au lit de la rivière, ainsi que différentes formes de forêts 
installées sur les berges.  
Intérêt particulier : concentration sur un espace réduit de nombreux habitats naturels d'intérêt communautaire à la 
fois marqués par les influences méditerranéenne et montagnarde. 
Rôle fonctionnel important pour la faune et la flore : fonction de corridor (déplacement des espèces, tels que certains 
poissons migrateurs, chiroptères, insectes...), fonction de diversification (mélange d'espèces montagnardes et 
méditerranéennes) et fonction de refuge (milieux naturels relictuels permettant la survie de nombreuses espèces). 
Faune : intérêt particulier pour la conservation : 
- de diverses espèces de chauves-souris 
- de l'Apron du Rhône, poisson fortement menacé de disparition 
Espèces disparues ou dont la présence reste rarissime : Loutre d'Europe, Lamproie de Planer. 

Tableau 4 : Détail des sites Natura 2000 
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Ʒ Les Zones naturelles ŘΩƛƴǘŞǊşǘ ŞŎƻƭƻƎƛǉǳŜΣ ŦŀǳƴƛǎǘƛǉǳŜ Ŝǘ 
floristique (ZNIEFF) 

/ΩŜǎǘ ǳƴ ƛƴǾŜƴǘŀƛǊŜ ƴŀǘƛƻƴŀƭ Şǘŀōƭƛ Ł ƭΩƛƴƛǘƛŀǘƛǾŜ Ŝǘ ǎƻǳǎ ƭŜ ŎƻƴǘǊƾƭŜ Řǳ 
aƛƴƛǎǘŝǊŜ ŘŜ ƭΩ9ƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘΦ Lƭ Ŝǎǘ Ƴƛǎ Ŝƴ ǆǳǾǊŜ Řŀƴǎ ŎƘŀǉǳŜ ǊŞƎƛƻƴ ǇŀǊ 
ƭŜǎ 5ƛǊŜŎǘƛƻƴǎ ǊŞƎƛƻƴŀƭŜǎ ŘŜ ƭΩŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘΣ ŘŜ ƭΩaménagement et du 
logement (DREAL). 

[ΩƛƴǾŜƴǘŀƛǊŜ ƛŘŜƴǘƛŦƛŜΣ ƭƻŎŀƭƛǎŜ Ŝǘ ŘŞŎǊƛǘ ƭŜǎ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜǎ ŘΩƛƴǘŞǊşǘ ǇŀǘǊƛƳƻƴƛŀƭ 
pour les espèces vivantes et les habitats. Il organise le recueil et la gestion 
de nombreuses données sur les milieux naturels, la faune et la flore. Une 
ZNIEFF est un secteur du territoire particulièrement intéressant sur le plan 
écologique, participant au maintien des grands équilibres naturels ou 
Ŏƻƴǎǘƛǘǳŀƴǘ ƭŜ ƳƛƭƛŜǳ ŘŜ ǾƛŜ ŘΩŜǎǇŝŎŜǎ ŀƴƛƳŀƭŜǎ Ŝǘ ǾŞƎŞǘŀƭŜǎ ǊŀǊŜǎΣ 
caractéristiques du patrimoine naturel régional. 

/ΩŜǎǘ ǳƴ ƻǳǘƛƭ ŘŜ ŎƻƴƴŀƛǎǎŀƴŎŜΣ ǉǳƛ ƴŜ ŎƻƴǎǘƛǘǳŜ Ǉŀǎ ǳƴŜ ƳŜǎǳǊŜ ŘŜ 
ǇǊƻǘŜŎǘƛƻƴ ƧǳǊƛŘƛǉǳŜ ŘƛǊŜŎǘŜΦ ¢ƻǳǘŜŦƻƛǎ ƭΩƻōƧŜŎǘƛŦ ŘŜ ŎŜǘ ƛƴǾŜƴǘŀƛǊŜ ǊŞǎƛŘŜ 
Řŀƴǎ ƭΩŀƛŘŜ Ł ƭŀ ŘŞŎƛǎƛƻƴ Ŝƴ ƳŀǘƛŝǊŜ ŘΩŀƳŞƴŀƎŜƳŜƴǘ Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ Ǿƛǎ-à-vis 
du principe de la préservation du patrimoine naturel. 

On distingue deux types de ZNIEFF : 

- ƭŜǎ ½bL9CC ŘŜ ǘȅǇŜ LΣ ŘΩǳƴŜ ǎǳǇŜǊŦƛŎƛŜ ƎŞƴŞǊŀƭŜƳŜƴǘ ƭƛƳƛǘŞŜΣ ŘŞŦƛƴƛŜǎ 
ǇŀǊ ƭŀ ǇǊŞǎŜƴŎŜ ŘΩŜǎǇŝŎŜǎΣ ŘΩŀǎǎƻŎƛŀǘƛƻƴǎ ŘΩŜǎǇŝŎŜǎ ƻǳ ŘŜ ƳƛƭƛŜǳȄ 
rares, remarquables ou caractéristiques du patrimoine naturel 
national ou régional ; 

- les ZNIEFF de type II qui sont des grands ensembles naturels riches et 
peu modifiés, ou qui offrent des potentialités biologiques 
importantes. 

Le territoire du SCoT comprend 9 ZNIEFF de type I et 10 ZNIEFF de type II. 
La liste en est présentée page suivante. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 



wŞǾƛǎƛƻƴ Řǳ {/ƻ¢ Řǳ .ŀǎǎƛƴ ŘŜ ǾƛŜ ŘŜ /ŀǾŀƛƭƭƻƴΣ /ƻǳǎǘŜƭƭŜǘΣ ƭΩLǎƭŜ ǎǳǊ ƭŀ {ƻǊƎǳŜ 

Groupement TERCIA consultants / INDDIGO / TEMAH Etudes        Novembre 2018  51 

Code Type et intitulé Superficie (ha) Communes du SCOT concernées 

ZNIEFF de type I 

930020337 
Combes méridionales des Monts de Vaucluse, de la 
Sénancole au Grand Marignon 

2 728,6 Cabrières-d'Avignon - Gordes 

930020336 
Combes occidentales des Monts de Vaucluse, de Valescure 
à la Grande Combe  

1 621,1 
Cabrières-d'Avignon - Gordes - Lagnes - Saumane-de-Vaucluse - Fontaine-de-
Vaucluse  

930020334 
Combes septentrionales des Monts de Vaucluse, de 
Vaulongue à Saint-Gens 

1 575,6 Saumane-de-Vaucluse 

930012363 Crêtes du petit Luberon 1 111,9 Cheval-Blanc - Maubec  - Mérindol  - Oppède ς Puget ς Robion  - Taillades 

930012395 
La basse Durance, de la Roque Hauturière au barrage de 
Mallemort 

246,4 Mérindol, Puget, Lauris 

930020479 
La basse Durance, des Iscles des Grands Campas aux Iscles 
de la Font du Pin 

216,5 Cheval-Blanc  - Mérindol  

930020481 La basse Durance, des Iscles du Temple aux Iscles du Loup 399,1 Cavaillon 

930020308 Les Sorgues 409,1 
Châteauneuf-de-Gadagne - Isle-sur-la-Sorgue - Lagnes - Saumane-de-Vaucluse - 
le Thor  - Fontaine-de-Vaucluse  

930012365 Versants occidentaux du Petit Luberon 5 553,8 
Cavaillon - Cheval-Blanc - Maubec - Mérindol - Oppède - Puget - Robion  - 
Taillades - 

ZNIEFF de type II 

930020485 La basse Durance 2 329,1 Cavaillon - Cheval-Blanc - Mérindol - Lauris - Puget - Puyvert 

930012360 Colline Saint-Jacques de Cavaillon 139,3 Cavaillon 

930020317 Terrasses duranciennes 71,8 Mérindol - Lauris - Puget - Puyvert 

930012356 Terrasses de Caumont-sur-Durance 142,5 Châteauneuf-de-Gadagne 

930020325 Terrasses de Mérindol 24,3 Mérindol 

930020332 Le Calavon 533,3 Cavaillon - Maubec - Oppède - Robion  

930012375 Monts de Vaucluse 38 492,5 
Cabrières-d'Avignon - Gordes - Isle-sur-la-Sorgue - Lagnes - Saumane-de-
Vaucluse - Fontaine-de-Vaucluse 

930020340 Plaines de Murs et de Lioux 1 129,5 Gordes 

930020483 Grand Luberon 10 850,8 Lourmarin -Vaugine 

930012362 Petit Luberon 12 959,8 
Cavaillon - Cheval-Blanc - Lauris- Lourmarin - Maubec - Mérindol - Puget - 
Puyvert - Oppède - Robion  - Taillades  

Tableau 5 : Détail des ZNIEFF de types I et II 
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Ʒ [ΩƛƴǾŜƴǘŀƛǊŜ ƴŀǘƛƻƴŀƭ Řǳ ǇŀǘǊƛƳƻƛƴŜ ƎŞƻƭƻƎƛǉǳe 

Lancé officiellement par le ministère en 2007, l'inventaire national du 
patrimoine géologique s'inscrit dans le cadre de la loi du 27 février 2002, 
relative à la démocratie de proximité. Celle-ci précise en ces termes (Code 
de l'environnement, Art. L. 411-рύ ǉǳŜ ζ ƭϥ9ǘŀǘ ώΧϐ ŀǎǎǳǊŜ ƭŀ ŎƻƴŎŜǇǘƛƻƴΣ 
l'animation et l'évaluation de l'inventaire du patrimoine naturel qui 
comprend les richesses écologiques, faunistiques, floristiques, 
géologiques, minéralogiques et paléontologiques ». 

L'inventaire du patrimoine géologique a pour objectif : 

- d'identifier l'ensemble des sites et objets d'intérêt géologique, in situ et 
ex situ, 

- de collecter et saisir leurs caractéristiques sur des fiches appropriées, 

- de hiérarchiser et valider les sites à vocation patrimoniale, 

- d'évaluer leur vulnérabilité et les besoins en matière de protection. 

A terme, cet inventaire constituera une référence nationale intégrée dans 
le Système d'Information sur la Nature et les Paysages (SINP) mis en place 
par le ministère en charge de l'Environnement. Ces données seront mises à 
la disposition des citoyens qui bénéficieront d'informations sur les 
richesses géologiques de leur région ainsi que de leur localisation 
cartographique. Les gestionnaires du territoire pourront utiliser cet 
inventaire comme un outil d'information et d'aide à la décision. Ainsi, 
certains biotopes et géotopes sensibles et/ou remarquables sont 
susceptibles d'être préservés du fait de leur inscription sur cet inventaire. 

 

Une hiérarchisation des sites permet de distinguer les sites 3 étoiles 
ŘΩƛƴǘŞǊşǘ ƴŀǘƛƻƴŀƭ Ł  ƛƴǘŜǊƴŀǘƛƻƴŀƭΣ ƭŜǎ ǎƛǘŜǎ н ŞǘƻƛƭŜǎ ŘΩƛƴǘŞǊşǘ ǊŞƎƛƻƴŀƭ Ŝǘ 
ƭŜǎ ǎƛǘŜǎ м ŞǘƻƛƭŜ ŘΩƛƴǘŞǊşǘ ƭƻŎŀƭΦ 

Sur le territoire du SCOT, 4 sites ont été proposés  à cet inventaire (en 
cours de validation par le Museum National dΩIƛǎǘƻƛǊŜ bŀǘǳǊŜƭƭŜύΥ  

- Gorges du Régalon (3 étoiles) ς Cheval Blanc, 
- Anticlinal chevauchant et discordance stratigraphique de la 

Déboulière  (3 étoiles) ς Vaugines, 
- Combe de Lourmarin (2 étoiles) ς Lourmarin, 
- Front de chevauchement sud Petit Lubéron et Panorama (Trou du 

Rat) (2 étoile) ς Cheval Blanc. 
 

1.3.3 Un secteur de projet : le Parc Naturel Régional 
du Luberon et la réserve de biosphère 

Le Parc Naturel Régional 

Le Parc naturel régional (PNR) s'étend sur deux départements, 
le Vaucluse et les Alpes-de-Haute-Provence. Il compte 77 communes 
adhérentes, ce qui représente 185 000 hectares, et 170 000 habitants. Le 
PNR du Luberon a été créé en 1977 et a renouvelé son classement par une 
ƴƻǳǾŜƭƭŜ ŎƘŀǊǘŜ Ŝƴ нллфΦ /ŜǘǘŜ ŎƘŀǊǘŜ ǎΩŀǇǇƭƛǉǳŜ ƧǳǎǉǳΩŜƴ нлнмΣ Ŝǘ ƭŜ 
projet de SCoT doit en tenir compte. 

Lƭ ŘƛǎǇƻǎŜ ŘΩǳƴŜ ƎǊŀƴŘŜ ǊƛŎƘŜǎǎŜ ŞŎƻƭƻƎƛǉǳŜ : faune, flore et également 
géologie. 

Sur le territoire du SCoT, il concerne les communes de Cabrières-
ŘΩ!ǾƛƎƴƻƴΣ /ŀǾŀƛƭƭƻƴΣ /ƘŜǾŀƭ-Blanc, Lagnes, Maubec, Mérindol, Oppède, 
Robion, Les Taillades, Gordes, Beaumettes, Puget, Lauris, Puyvert, et 
Lourmarin 

Lƭ Ŝǎǘ ƭƛƳƛǘŞ ŀǳ {ǳŘ Ŝǘ Ł ƭΩ9ǎǘ ǇŀǊ ƭŀ ǾŀƭƭŞŜ ŘŜ ƭŀ 5ǳǊŀƴŎŜΣ ƭΩǳƴ ŘŜǎ ŎƻǳǊǎ 
ŘΩŜŀǳ ƭŜǎ Ǉƭǳǎ ƛƳǇƻǊǘŀƴǘǎ ŀǳ {ǳŘ-Est du Rhône, qui ménage des zones 
humides de très grand intérêt. Ce territoire est composé de plaines et de 
ŎƻƭƭƛƴŜǎ ƳŞŘƛǘŜǊǊŀƴŞŜƴƴŜǎ ƛǊǊƛƎǳŞŜǎ ǇŀǊ ǇƭǳǎƛŜǳǊǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ ŀǳȄ ǊŞƎƛƳŜǎ 
torrentiels irréguliers (Calavon, Largue, Lauzon notamment). Les chaînons 
ƳƻƴǘŀƎƴŜǳȄ ŘŜ tǊƻǾŜƴŎŜ ŘΩƻǊƛŜƴǘŀtion est-ouest que sont le massif du 
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Luberon (1 125 m) et les Monts de Vaucluse (1 256 m) le dominent et 
reçoivent des influences alpines sensibles. 

Habité  ŘŜǇǳƛǎ ǘǊŝǎ ƭƻƴƎǘŜƳǇǎΣ ŎŜǘ ŜǎǇŀŎŜ Ŝǎǘ Ŏƻƴƴǳ ǇƻǳǊ ƭΩƛƴǘŞǊşǘ ŘŜ ǎƻƴ 
ǇŀǘǊƛƳƻƛƴŜ ōƛƻƭƻƎƛǉǳŜ Ŝǘ ƎŞƻƭƻƎƛǉǳŜΦ [ΩƘƛǎǘƻƛǊŜ ƘǳƳŀƛƴŜ ȅ Ŝǎǘ 
particulièrement riche et a laissé de nombreuses traces : un patrimoine 
bâti de grande qualité (villages, châteaux et édifices religieux, patrimoine 
industriel, patrimoine vernaculaire, etc.), mais aussi des pratiques et des 
savoir-faire encore vivants, en particulier en relation avec une agriculture 
variée (viticulture, arboriculture, céréaliculture, maraîchage, plantes à 
parfum, élevage, notamment ovin). 

 

5 axes majeurs définissent les missions du Parc Naturel Régional du 
Luberon : 

¶ la préservation du patrimoine, naturel et culturel, et des paysages 

¶ la participation à la définition des projets d'aménagement du 
territoire 

¶ l'assurance d'une bonne qualité de vie sur le territoire en 
participant au développement de la vie économique et sociale 

¶ l'accueil du public, la promotion du territoire et la sensibilisation 
aux enjeux environnementaux 

¶ la participation à certains programmes de recherche 

 

Le PNR et la biodiversité 

La charte du PNR « Objectif 2021 » met en évidence la biodiversité en 
prenant comme première orientation la protection et la gestion de la 
biodiversité.  

On y trouve : 

¶ des actions de ŎƻƴƴŀƛǎǎŀƴŎŜ Ŝǘ ŘΩŀǇǇǊƻǇǊƛŀǘƛƻƴ :  
π Objectif A.1.1 : Développer la connaissance scientifique, 

π Objectif A.1.2 Υ CŀǾƻǊƛǎŜǊ ƭΩŀǇǇǊƻǇǊƛŀǘƛƻƴ ŎƻƭƭŜŎǘƛǾŜ ŘŜǎ ŜƴƧŜǳȄ ŘŜ 
la Biodiversité), 

¶ des actions de gouvernance : 
π Objectif A.1.3 : Veiller aux incidences sur la biodiversité des 
ƻǊƛŜƴǘŀǘƛƻƴǎ Ŝǘ ŘŜǎ ŎƘƻƛȄ Ŝƴ ƳŀǘƛŝǊŜ ŘΩŀƳŞƴŀƎŜƳŜƴǘ Řǳ 
territoire, 

π Objectif A.1.5 : Agir en partenariat avec les chasseurs,  
π Objectif A.1.6 : Agir en partenariat avec les pêcheurs, 

¶ des actions visant une meilleure gestion de la biodiversité: 
π Objectif A.1.4 : Intensifier la conservation et la valorisation de la 

biodiversité domestique,  
π Objectif A.1.7 Υ ±ŜƛƭƭŜǊ Ł ƭΩŞǾƻƭǳǘƛƻƴ ŘŜǎ {ŜŎǘŜǳǊǎ ŘŜ ±ŀƭŜǳǊ 

Biologique Majeure,  
π Objectif A.1.8 : Renforcer la protection des milieux exceptionnels, 
π Objectif A.1.9 Υ {ΩƛƳǇƭƛǉǳŜǊ Řŀƴǎ ƭŀ ǇǊƻǘŜŎǘƛƻƴ ŘŜǎ ŜǎǇŝŎŜǎ 

animales et végétales particulièrement menacées,  
π Objectif A.1.10 Contribuer à la mise en place du Réseau NATURA 

2000. 

La réserve de biosphère 

5ŜǇǳƛǎ мффтΣ Ł ƭΩƛƴƛǘƛŀǘƛǾŜ Řǳ tbwΣ ƭŜ [ǳōŜǊƻƴ ŀ ŞǘŞ ŀŘƳƛǎ ǇŀǊ ƭΩ¦b9{/h 
όhǊƎŀƴƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜǎ bŀǘƛƻƴǎ ¦ƴƛŜǎ ǇƻǳǊ ƭΩŞŘǳŎŀǘƛƻƴΣ ƭŀ ǎŎƛŜƴŎŜ Ŝǘ ƭŀ ŎǳƭǘǳǊŜύ 
dans le réseau mondial des réserves de biosphère. Il fait ainsi partie des 13 
sites nationaux (incluant les DROM-COM) qui ont intégré ce réseau.  

« Réserve de biosphère » est une reconnaissance par l'UNESCO de zones 
modèles conciliant la conservation de la biodiversité et le développement 
durable, dans le cadre du Programme sur l'homme et la biosphère (MAB). 
Les sites reconnus en tant que Réserve de biosphère ne font pas l'objet 
d'une convention internationale mais obéissent à des critères communs 
définis dans un cadre statutaire formellement approuvé par les États 
membres de l'UNESCO. Ils partagent leurs idées et expériences aux 
niveaux régional, national, et international au sein du Réseau mondial des 
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réserves de biosphère. En juin 2015, on dénombre 651 Réserves de 
biosphère dont 15 transfrontalières réparties dans 120 pays. 

Depuis plusieurs années, des relations se sont développées entre les 
acteurs du Luberon territoire et ceux du versant sud de la Montagne de 
Lure, espace en continuité présentant bien des caractéristiques communes 
et en particulier un fort intérêt biologique et culturel. En 2009, à ƭΩƻŎŎŀǎƛƻƴ 
ŘŜ ƭΩŜȄŀƳŜƴ ǇŞǊƛƻŘƛǉǳŜ ŘŜ ƭŀ wŞǎŜǊǾŜ ŘŜ ōƛƻǎǇƘŝǊŜ Řǳ [ǳōŜǊƻƴΣ ƛƭ Ŝǎǘ 
apparu que les collaborations pouvaient s'amplifier et se diversifier dans le 
ŎŀŘǊŜ ŘΩǳƴŜ wŞǎŜǊǾŜ ŘŜ ōƛƻǎǇƘŝǊŜ ŞƭŀǊƎƛŜΣ ŘŞƳŀǊŎƘŜ ǉǳƛ ŀ ŞǘŞ ŀǇǇǊƻǳǾŞŜ 
ǇŀǊ ƭΩ¦b9{/h Ŝƴ Ƨǳƛƴ нлмлΦ 

La Réserve de biosphère comprend donc le territoire du Parc naturel 
régional du Luberon ainsi que les communes des cantons de Banon et 
Saint-Etienne-les Orgues (versant sud de la Montagne de Lure), 
représentées par leurs intercommunalités, plus le lit de la Durance en rive 
ƎŀǳŎƘŜΣ ŜǎǇŀŎŜ ƎŞǊŞ ǇŀǊ ƭŜ {ȅƴŘƛŎŀǘ ƳƛȄǘŜ ŘΩŀƳŞƴŀƎŜƳŜƴǘ ŘŜ ƭŀ ǾŀƭƭŞŜ ŘŜ 
la Durance (SMAVD). 

 

Le Géoparc mondial UNESCO 

Le Parc naturel régional du Luberon est également reconnu Géoparc 
ƳƻƴŘƛŀƭ ¦b9{/hΦ /Ŝ ƭŀōŜƭ ƛƴǘŜǊƴŀǘƛƻƴŀƭΣ ǊŜŎƻƴƴŀƞǘ ƭΩengagement du Parc 
pour la protection et la valorisation des patrimoines de la Terre. Cet 
engagement se traduit par de nombreuses actions menées par le Parc 
naturel régional du Luberon en matière de recherche scientifique, de 
ŎƻƴǎŜǊǾŀǘƛƻƴΣ ŘΩŀŎǘƛƻƴǎ ŞŘǳŎŀǘives, de mobilisation des publics, de 
développement du géotourisme ou encore de coopération au sein du 
réseau mondial des Géoparcs. 

 

 

 

1.3.4 Les secteurs de nature et de loisir : les espaces 
naturels sensibles (ENS) 

Les ENS ont une double vocation : préserver le patrimoine naturel et 
accueillir le public. Ainsi, le Département développe des actions de 
sensibilisation auprès des jeunes et des adultes pour leur permettre de 
découvrir, d'apprécier et de respecter ces espaces. 

Le Département de Vaucluse gère 17 ENS. Un seul concerne le territoire du 
SCoT, les Platrières en partie sur la cƻƳƳǳƴŜ ŘŜ ƭΩLǎƭŜ-sur-la-Sorgue  

Intitulé Communes concernées 

Etang salé de Courthézon Courthézon 

Forêt des cèdres du Petit Luberon Bonnieux, Lacoste, Ménerbes, Puget-sur-
Durance 

Colline de la Bruyère Villars 

Collines et lac du Paty Caromb 

aƛƴŜǎ ŘΩƻŎǊŜ ŘŜ .ǊǳƻǳȄ Gargas 

Zone humide de Belle Île Aubignan 

Zone humide des Confines Monteux 

Arboretum départemental de Beauregard Jonquières 

Colline de Piécaud Caumont-sur-Durance 

Forêt départementale du Groseau Malaucène 

Forêt de la Pérégrine et du ravin du Défend Venasque 

Forêt départementale de Sivergues Sivergues 

Forêt départementale de Venasque Saint-Didier, Venasque 

Les Platrières ƭΩLǎƭŜ-sur-la-Sorgue, Roque-sur-Pernes, 
Pernes-les-Fontaines. 

±ŀƭƭƻƴ ŘŜ ƭΩ!ƛƎǳŜōǊǳƴ Buoux 

Forêt de la Plate Lagarde d'Apt 

Les marnes aptiennes de la Tuilière Saint-Saturnin-les-Apt 

Tableau 6 : Détail des Espaces naturels sensibles 
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1.3.5 Les continuités écologiques et la trame verte et 
bleue 

Ʒ Le contexte  

¶ La réglementation 

5ŀƴǎ ƭŀ [ƻƛ Řǳ мн ƧǳƛƭƭŜǘ нлмл ǇƻǊǘŀƴǘ ǎǳǊ ζ ƭΩ9ƴƎŀƎŜƳŜƴǘ bŀǘƛƻƴŀƭ ǇƻǳǊ 
ƭΩ9ƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘ ηΣ ŘƛǘŜ DǊŜƴŜƭƭŜ нΣ ǳƴŜ ŘŜǎ ƳŜǎǳǊŜǎ ǇƘŀǊŜǎ ŀ ŞǘŞ ƭŀ 
volonté de mettre en place une Trame verte et bleue qui doit se décliner 
ŘŜ ƭΩŞŎƘŜƭƻƴ ƴŀǘƛƻƴŀƭ ŀǳ ƴƛǾŜŀǳ ƭƻŎŀƭΦ 9ƭƭŜ ǾƛǎŜ Ł ǇǊŞǎŜǊǾŜǊ Ŝǘ Ł ǊŜƳŜǘǘǊŜ Ŝƴ 
bon état les continuités écologiques qui permettent le déplacement des 
espèces. 

Une des premières causes de la perte de biodiversité est en effet la 
destruction des habitats naturels par les aménagements liés aux activités 
humaines et la fragmentation qui en résulte. Les effets de ces menaces 
peuvent être accentués par le phénomène de réchauffement climatique 
ǎǳǎŎŜǇǘƛōƭŜ ŘΩŜƴǘǊŀƞƴŜǊ ŘŜǎ ŘŞǇƭŀŎŜƳŜƴǘǎ ŘΩŜǎǇŝŎŜǎ ŀǳ-delà de leurs aires 
de distribution actuelles. 

¶ Le contenu de la trame verte et bleue 

La Trame verte et bleue se compose de trois éléments principaux : 

Les réservoirs de biodiversité : « /ΩŜǎǘ Řŀƴǎ ŎŜǎ ŜǎǇŀŎŜǎ ǉǳŜ ƭŀ ōƛƻŘƛǾŜǊǎƛǘŞ 
est la plus riche et la mieux représentée. Les conditions indispensables à 
son maintien et à son fonctionnement sont réunies. Ainsi une espèce peut y 
ŜȄŜǊŎŜǊ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ ŘŜ ǎƻƴ ŎȅŎƭŜ ŘŜ ǾƛŜ Υ ŀƭƛƳŜƴǘŀǘƛƻƴΣ ǊŜǇǊƻŘǳŎǘƛƻƴΣ ǊŜǇƻǎ » 
(COMOP, 2010). Autrement dit, les réservoirs de biodiversité représentent 
ŘŜǎ Ƙŀōƛǘŀǘǎ ŘΩŜǎǇŝŎŜǎΦ 

Les corridors écologiques : « Ce sont des voies de déplacement empruntées 
par la faune et la flore, qui relient les réservoirs de biodiversité. Ces liaisons 
fonctionnelles entre écosystèmes ou Ƙŀōƛǘŀǘǎ ŘΩǳƴŜ ŜǎǇŝŎŜ ǇŜǊƳŜǘǘŜƴǘ ǎŀ 

dispersion et sa migration » (COMOP 2010). Il existe plusieurs structures 
de corridors. 

[Ŝǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ : « [ŀ ŎƻƴǘƛƴǳƛǘŞ ŞŎƻƭƻƎƛǉǳŜ ǇƻǳǊ ƭŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ ǎŜ ŘŞŦƛƴƛǘ 
comme la libre circulation des espèces biologiques et leur accès aux zones 
indispensables à leur reproduction, leur croissance, leur alimentation ou 
leur abri et le bon déroulement du transport naturel des sédiments ainsi 
que les connexions notamment latérales avec les réservoirs biologiques » 
(COMOP, 2010). 

9ƴ ǘŜǊƳŜǎ ŘΩƻōƧŜŎǘƛŦǎ ǊŞƎƭŜƳŜƴǘŀƛǊŜǎΣ ƭŜ /ƻŘŜ ŘŜ ƭΩŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘ όŀǊǘƛŎƭŜ 
L.371-1) assigne à la trame verte et bleue les objectifs suivants :  

- Diminuer la fragmentation et la vulnérabilité des habitats naturels et 
Ƙŀōƛǘŀǘǎ ŘΩŜǎǇŝŎŜǎ Ŝǘ ǇǊŜƴŘǊŜ Ŝƴ ŎƻƳǇǘŜ ƭŜurs déplacements dans le 
contexte du changement climatique ;  

- Identifier, préserver et relier les espaces importants pour la 
préservation de la biodiversité par des corridors écologiques ; 

  

Figure 2 : Schématisation du concept de Trame verte et bleue 
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- Préserver les zones humides ; 
- Prendre en compte la biologie des espèces sauvages ; 
- Faciliter les échanges génétiques nécessaires à la survie des espèces 

de la faune et de la flore sauvages ; 
- Améliorer la qualité et la diversité des paysages. 

 

Ʒ Le Schéma Régional de Cohérence Ecologique et la Trame verte 
et bleue 

Le Schéma Régional de Cohérence Ecologique (SRCE), directement imposé 
par la loi ENE de 2010, est le document régional qui identifie au niveau 
régional les réservoirs de biodiversité et les corridors qui les relient entre 
eux.  

[ΩŞƭŀōƻǊŀǘƛƻƴ Řǳ {w/9 t!/! ŀ démarré fin novembre 2011. Il a été adopté 
par arrêté du Préfet de région le 26 novembre 2014. 

{ŀ ǊŞŀƭƛǎŀǘƛƻƴ ǎΩŜǎǘ ŦŀƛǘŜ ŀǳ ǘǊŀǾŜǊǎ Řǳ ǘǊŀǾŜǊǎ ŘΩǳƴ Comité technique 
ŘΩŜȄǇŜǊǘǎ ŀŎŎƻƳǇŀƎƴŞ ǇŀǊ ǳƴ ƎǊƻǳǇŜƳŜƴǘ ŘŜ ōǳǊŜŀǳȄ ŘΩŞǘǳŘŜǎ 
spécialisés. Une forte concertation avec les acteurs locaux a été entreprise.  

Concrètement, il a abouti à une cartographie des réservoirs de biodiversité 
et des corridors écologiqǳŜǎΣ Ł ǳƴŜ ŞŎƘŜƭƭŜ ŘŜ ƭΩƻǊŘǊŜ Řǳ мκмлл лллΣ ǎǳǊ 
ƭŀǉǳŜƭƭŜ ŘƻƛǾŜƴǘ ǎΩŀǇǇǳȅŜǊ ƭŜǎ ŎƻƭƭŜŎǘƛǾƛǘŞǎ Ŝƴ ŎƘŀǊƎŜ ŘŜ ƭŀ ǇƭŀƴƛŦƛŎŀǘƛƻƴ 
pour les décliner au niveau local à une échelle plus précise (SCoT, PLU). 

!ǳ ƴƛǾŜŀǳ Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ {/ƻ¢Σ ƭΩŀƴŀƭȅǎŜ Ŝǎǘ ƭŀ ǎǳƛǾŀƴǘŜ : 

- En termes de composante verte, les seules continuités écologiques 
ǘŜǊǊŜǎǘǊŜǎ ŘΩƛƴǘŞǊşǘ ǊŞƎƛƻƴŀƭ ǎƻƴǘ ǇǊƛƴŎƛǇŀƭŜƳŜƴǘ ŘŜǎ ŎƻƴǘƛƴǳƛǘŞǎ 
forestières (plateaux de Vaucluse et massif du Lubéron). Peu de 
ŎƻƴǘƛƴǳƛǘŞǎ ǇŀǊ ŀƛƭƭŜǳǊǎΣ Ŝƴ Ǌŀƛǎƻƴ ŘΩǳƴŜ ǇŀǊǘ ŘŜ ƭΩŞǘŀƭŜƳŜƴǘ urbain, 
ŘΩŀǳǘǊŜ ǇŀǊǘ ŘΩǳƴŜ ŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜ ŘŜ ƎǊŀƴŘŜ ǇǊƻŘǳŎǘƛƻƴ Ŝǘ ŀǳ ǊŞǎŜŀǳ 
ŘΩƛƴŦǊŀǎǘǊǳŎǘǳǊŜǎ όŦŜǊǊŞŜǎ Ŝǘ ǊƻǳǘƛŝǊŜǎύ ǘǊŝǎ ŘŜƴǎŜΦ 

- En termes de composante bleue, les principaux réservoirs recensés 
concernant les eaux courantes sont la partie aval de la Durance et le 

ǊŞǎŜŀǳ ŘŜǎ {ƻǊƎǳŜǎΦ [ΩŞǘŀǘ ŘŜ ƭŀ ŦƻƴŎǘƛƻƴƴŀƭƛǘŞ Ŝǎǘ ŘŞƎǊŀŘŞ Ł ǘǊŝǎ 
dégradé pour la quasi-ǘƻǘŀƭƛǘŞ ŘŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ ǇǊŞǎŜƴǘǎ ǎƻƛǘ Ŝƴ Ǌŀƛǎƻƴ 
d'obstacles à l'écoulement nombreux, soit pour cause de dégradation 
de la qualité de l'eau. Malgré cela, ces éléments présentent des 
enjeux importants que ce soit localement (réseau des Sorgues et ses 
particularités) ou à l'échelle de PACA (Durance notamment). Les 
milieux rivulaires et zones humides sont très bien représentés et de 
surfaces importantes pour le réseau des Sorgues et la Durance, avec 
de nombreuses petites zones humides plus ou moins proches des 
ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ όƭƛǘ ƳƻȅŜƴ ŘŜ ƭŀ 5ǳǊŀƴŎŜ ǎǳǊǘƻǳǘύΦ  

5Ŝǎ ǊŜŎƻƳƳŀƴŘŀǘƛƻƴǎ ƻƴǘ ŞǘŞ ŘƻƴƴŞŜǎ ǇŀǊ ƭΩƛƴǘŜǊƳŞŘƛŀƛǊŜ ŘŜ ζ fiches de 
caractérisation des réservoirs et des corridors de la Trame verte et bleue  
Provence Alpes Côte d'Azur ». Trois secteurs concernent le territoire SCoT :  

- Comtat ;  
- .ŀǎǎƛƴ ŘΩ!Ǉǘ ς Forcalquier ς Luberon Nord ; 
- .ŀǎǎƛƴ ŘΩ!ƛȄ ς Durance ς tŀȅǎ ŘΩ!ƛƎǳŜǎ ς Lubéron sud.  

Ce sont les extraits de carte ci-dessous : elles représentent les objectifs 
assignés aux éléments de la Trame verte et bleue. 

Il ressort de ces objectifs : 

- Le réservoir de biodiversité RBSO102 (trame des milieux semi-ouverts) 
ǉǳƛ ŎƻƴŎŜǊƴŜ ƭŀ ƎŀǊǊƛƎǳŜ ǎǳǊ ƭŜǎ ŎƻƳƳǳƴŜǎ ŘŜ /ŀōǊƛŝǊŜǎ ŘΩ!ǾƛƎƴƻn, 
Fontaine de Vaucluse, Gordes et Lagnes doit être remis en état. 

- Le réservoir de biodiversité RBFB050 (trame forestière) qui concerne la 
forêt de feuillus doit être préservé. Nota : au Nord de Saumane, ce 
réservoir doit être remis en état. 

- Le réservoir de biodiversité RBSO118 (trame des milieux semi-ouverts) 
qui concerne la garrigue sur les communes de Lauris, Puget, Mérindol 
et Cheval-Blanc doit être préservé. 

- Pour les corridors écologiques, on doit faire une recherche de remise 
en état optimale. 

http://www.trameverteetbleue.fr/sites/default/files/srce_arrete_pref_1214.pdf
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- Pour celui situé sur Mérindol (corridors de milieux semi-ouverts 
CRSO044) il est demandé sa préservation. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Objectifs assignés aux éléments de la Trame verte et bleue ς Extrait des 
« Fiches de caractérisation des réservoirs et des corridors de la trame verte 
et bleue  Provence Alpes Côte d'Azur » : secteur du Comtat à gauche, 
ǎŜŎǘŜǳǊ Řǳ .ŀǎǎƛƴ ŘΩ!Ǉǘ ς Forcalquier ς Luberon Nord, en haut à droite, et 
secteur Mérindol ς Vaugines (Luberon Sud) en bas à droite. 
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Carte 13 : Objectifs assignés aux éléments de la TVB régionale (source : SRCE PACA)

RBSO102 

RBFB050 

RBSO118 

RBFB050 

CRSO044 
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Le territoire du SCoT est par 
ailleurs concerné par un des 
19 secteurs prioritaires du 
{w/9 t!/!Φ Lƭ ǎΩŀƎƛǘ Řǳ 
secteur n°15, « Alpilles ς 
Luberon ». Il est centré sur 
la supposée liaison entre 
deux massifs 
emblématiques : les Alpilles 
Ŝǘ ƭŜ [ǳōŜǊƻƴΣ ǎŞǇŀǊŞǎ ƭΩǳƴ 
ŘŜ ƭΩŀǳǘǊŜ ƴŀǘǳǊŜƭƭŜƳŜƴt 
par la vallée de la Durance 
(classée Natura 2000). La 
ŘŜƴǎƛǘŞ ŘΩƛƴŦǊŀǎǘǊǳŎǘǳǊŜǎ 
linéaires rend ce secteur 
particulièrement complexe 
pour les déplacements de la 
ŦŀǳƴŜΣ ŘΩƻǴ ǎƻƴ ƴƛǾŜŀǳ 
prioritaire. La carte ci-après 
identifie notamment les 
enjeux de continuités 
écologiques, les projets 
ŘΩŀƳŞƴŀƎŜƳŜƴǘ ǇƻǳǾŀƴǘ 
avoir un impact sur la 
biodiversité et les actions / 
ǇǊƻǇƻǎƛǘƛƻƴǎ ŘΩŀŎǘƛƻƴǎ Ŝƴ 
faveur des continuités 
écologiques. 

 

 

 
Carte 14 : Secteur prioritaire n°15 du SRCE 
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Ʒ La Trame verte et bleue du SCOT 

¶ La méthodologie 

[ŀ ƳŞǘƘƻŘƻƭƻƎƛŜ ǇƻǳǊ ƭŀ ŘŞŦƛƴƛǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ǘǊŀƳŜ ǾŜǊǘŜ Ŝǘ ōƭŜǳŜ Ł ƭΩŞŎƘŜƭƭŜ Řǳ 
{/ƻ¢ ǎΩŜǎǘ ŘŞǊƻǳƭŞŜ ǎŜƭƻƴ ƭŜǎ ŞǘŀǇŜǎ ǎǳƛǾŀƴǘŜǎ : 

- LŘŜƴǘƛŦƛŎŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ŘƻƴƴŞŜǎ ǇƻǳǊ ƭŀ ǊŞŀƭƛǎŀǘƛƻƴ ŘΩǳƴ {LD ŘŞŘié : données 
relatives aux espaces préservés ou inventoriés (DREAL), aux espèces 
ό{L[9b9ύΣ Ł ƭΩƻŎŎǳǇŀǘƛƻƴ Řǳ ǎƻƭ όh//{h[ нлмпΣ .5 ¢ƻǇƻΣ ΧύΣΧ ; 

- Adaptation des sous-trames du SRCE au territoire du SCoT ; 
- Etude des fragmentations écologiques du territoire ; 
- Définition des espèces cibles ;  
- Scoring des espèces en fonction de la base OCCSOL et du niveau 
ǇƻƴŘŞǊŞ ŘŜ ƭŜǳǊǎ ǇǊŞŦŞǊŜƴŎŜǎ Ŝƴ ƳŀǘƛŝǊŜ ŘΩƘŀōƛǘŀǘ ; 

- Définition des réservoirs de biodiversité ; 
- Définition des corridors écologiques et de la trame verte et bleue. 

 

¶ [ΩŀŘŀǇǘŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ǎƻǳǎ-trames du SRCE 

Les sous-trames du SRCE ont été adaptées à la cartographie fine de 
ƭΩƻŎŎǳǇŀǘƛƻƴ Řǳ ǎƻƭ ǊŞŀƭƛǎŞŜ ǇƻǳǊ ƭŜ {/ƻ¢ όŘƻƴƴŞŜǎ ŘŜ нлмпύΦ Lƭ Ŝƴ ǊŞǎǳƭǘŜ ƭŀ 
carte page suivante. 

Lƭ ŀǇǇŀǊŀƞǘ ǉǳŜ ƭΩǳǊōŀƴƛǎŀǘƛƻƴ Ŝǘ ƭŜ ƳƛǘŀƎŜ ǎƻƴǘ très forts en plaine. 
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Carte 15 : Détail des sous-trames 
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¶ [ΩŞǘǳŘŜ ŘŜǎ ŦǊŀƎƳŜƴǘŀǘƛƻƴǎ ŞŎƻƭƻƎƛǉǳŜǎ Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ 

La démarche a été de recenser tous les obstacles liés aux déplacements. 
Ce sont essentiellement des obstacles anthropiques : 

- Voiries routières : autoroutes, routes nationales, départementales, 
communales, 

- Voies ferrées : LGV, réseau ferré, 
- ¢ƛǎǎǳ ǳǊōŀƛƴ Υ ŎƻƴǘƛƴǳΣ ŘƛǎŎƻƴǘƛƴǳΣ ȊƻƴŜǎ ŘΩŀŎǘƛǾƛǘŞǎΣ 
- Activités de grande envergure : usines, installations de traitement de 
ŘŞŎƘŜǘǎ όŎŜƴǘǊŜǎ ŘŜ ǎǘƻŎƪŀƎŜύΣ ŘΩŜȄǘǊŀŎǘƛƻƴ ŘŜ ƳŀǘŞǊƛŀǳȄΣ ŘŜ 
ǇǊƻŘǳŎǘƛƻƴ ŘΩŞƴŜǊƎƛŜ όŎŜƴǘǊŀƭŜǎ ƴǳŎƭŞŀƛǊŜǎΣ ǘƘŜǊƳƛǉǳŜǎΣ ŞƻƭƛŜƴƴŜǎΣΧύΣ 

- Lignes électriques, 
- Réseau hydrographique : rivières, canaux, seuils et barrages. 

Une cartographie y a été associée (présentée dans les pages suivantes). 

5Ŝǎ ƴƛǾŜŀǳȄ ŘŜ ǇŜǊǘǳǊōŀǘƛƻƴ ƻƴǘ ŞǘŞ ŀǘǘǊƛōǳŞǎ Ł ŎƘŀǉǳŜ ǘȅǇŜ ŘΩŞƭŞƳŜƴǘ ŘŜ 
ŦǊŀƎƳŜƴǘŀǘƛƻƴΦ /ΩŜǎǘ ǳƴŜ ŘƛǎǘŀƴŎŜ ǇŀǊ ǊŀǇǇƻǊǘ Ł ƭΩƻōǎǘŀŎƭŜΦ /Ŝ ǎƻƴǘ ŎŜǎ 
ŘƛǎǘŀƴŎŜǎ ǉǳŜ ƭΩƻƴ ǊŜƴŎƻƴǘǊŜ Řans la bibliographie spécialisée et qui font 
consensus pour la définition de la fragmentation écologique du territoire : 

 

 

Tableau 7 : Niveau de perturbation en fonction des éléments de perturbation 

En intégrant ces zones tampon (ou buffer), on a abouti à une nouvelle 
cartographie, présentée également dans les pages suivantes.  

Le résultat fait apparaître une très forte fragmentation écologique du 
territoire. Le massif du Luberon et les Monts de Vaucluse apparaissent 
comme les moins fragmentés. 

Le SRCE a lancé une action prioritaire (Action 10) pour « Améliorer la 
transparence des infrastructures linéaires existantes ». 19 secteurs 
ǇǊƛƻǊƛǘŀƛǊŜǎ ǘŜǊǊŜǎǘǊŜǎ ƻƴǘ ŞǘŞ ƛŘŜƴǘƛŦƛŞǎ Ł ƭΩŞŎƘŜƭƭŜ ŘŜ ƭŀ ǊŞƎƛƻƴΣ ŀǳŎǳƴ ƴŜ 
concernant le territoire du SCoT ou sa proximité. Cependant la ligne LGV 
traverse le territoire dans sa partie extrême Ouest sur un peu moins de 7 
kilomètres en 2 tronçons.  
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Carte 16 : Eléments de fragmentation écologique  
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Carte 17 Υ LƳǇŀŎǘ ŘŜ ƭΩŀǊǘƛŦƛŎƛŀƭƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ǎƻƭǎ ǎǳǊ ƭŀ ŦǊŀƎƳŜƴǘŀǘƛƻƴ Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ 
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Cette fragmentation a de nouveau été pondérée, cette fois en y ajoutant 
une fragmentation ŞŎƻƭƻƎƛǉǳŜ ƭƛŞŜ ŀǳ ǘȅǇŜ ŘΩŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜ ǇǊŀǘƛǉǳŞΦ aşƳŜ ǎƛ 
ŎŜǊǘŀƛƴŜǎ ǇǊŀǘƛǉǳŜǎ ŀƎǊƛŎƻƭŜǎ ǎƻƴǘ ǎǳǎŎŜǇǘƛōƭŜǎ ŘΩşǘǊŜ Ǉƭǳǎ ŦŀǾƻǊŀōƭŜǎ Ł 
ƭΩŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘΣ ƴƻǳǎ ŀǾƻƴǎ Ŧŀƛǘ ƭŜ ŎƘƻƛȄ όŦŀǳǘŜ ŘŜ ŘƻƴƴŞŜǎ ǎǳŦŦƛǎŀƴǘŜǎύ ŘŜ 
ƎƭƻōŀƭƛǎŜǊ ƭΩƛƳǇŀŎǘ Ł ŘŜǎ ǇǊƻŘǳŎǘƛƻƴǎ ōƛŜƴ ƛŘŜƴǘƛŦƛées. 

Ce sont : 

- les cultures céréalières et oléoprotéagineuses ; 
- les cultures légumières et maraîchères de plein champ et 
ƭΩƘƻǊǘƛŎǳƭǘǳǊŜΣ ȅ ŎƻƳǇǊƛǎ ƭŜǎ ǎŜǊǊŜǎ ;  

- les vignes. 

Ces espaces sont cartographiés page suivante. 
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Carte 18 Υ 9ǎǇŀŎŜǎ ŘŜ ŦǊŀƎƳŜƴǘŀǘƛƻƴ ƭƛŞǎ Ł ƭΩŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜ
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¶ Définition des espèces cibles 

[Ŝǎ ŜǎǇŝŎŜǎ ǊŜǘŜƴǳŜǎ ǇƻǳǊ ƭΩŞǘǳŘŜ ƭΩƻƴǘ ŞǘŞ Ł ǇŀǊǘƛǊ ŘŜ ƭŀ ƭƛǎǘŜ ŘŜǎ ммн 
espèces de faune considérées comme déterminantes pour la Trame verte 
et bleue et retenues au niveau régional (source DREAL et Région PACA). 

Ce sont les espèces patrimoniales pour lesquelles le territoire a une 
responsabilité.  

52 espèces ont été retenues sur le territoire SCoT en raison de leur 
ŀŦŦƛƭƛŀǘƛƻƴ ƎŞƻƎǊŀǇƘƛǉǳŜ Ŝǘ ŘŜ ƭŜǳǊǎ ǘȅǇŜǎ ŘΩƘŀōƛǘŀǘΦ 9ƭƭŜǎ ǎŜ ǊŞǇŀǊǘƛǎǎŜƴǘ 
Řŀƴǎ ƭŜǎ ƎǊƻǳǇŜǎ ŘΩŜǎǇŝŎŜǎ ǎǳƛǾŀƴǘǎ : 

 

Tableau 8 Υ bƻƳōǊŜ ŘΩŜǎǇŝŎŜǎ ŎƛōƭŜǎ ǇŀǊ ƎǊƻǳǇŜ 

¶ Scoring des espèces en fonction de la base OCCSOL et du niveau 
ǇƻƴŘŞǊŞ ŘŜ ƭŜǳǊǎ ǇǊŞŦŞǊŜƴŎŜǎ Ŝƴ ƳŀǘƛŝǊŜ ŘΩƘŀōƛǘŀǘΦ   

Une géolocalisation de ces espèces a été établie sur le territoire grâce aux 
données fournies par la base SILENE-Faune. Compte tenu de la faiblesse 
ƎƭƻōŀƭŜ ŘŜǎ ŘƻƴƴŞŜǎ ǎǳǊ ƭŜ ǎŜŎǘŜǳǊΣ ƛƭ ƴΩŀ Ǉŀǎ ŞǘŞ ǇƻǎǎƛōƭŜ ŘΩŞǘŀōƭƛǊ ǳƴ 
scoring par rapport à leur présence identifiée. 

[Ŝ ǎŎƻǊƛƴƎ ŀ ŘƻƴŎ ŞǘŞ Ŧŀƛǘ ǇŀǊ ǊŀǇǇƻǊǘ ŀǳȄ ŘƻƴƴŞŜǎ ŘΩh//{h[ ŎǊƻƛǎŞŜǎ ŀǾŜŎ 
les habitats naturels auxquels elles sont inféodées. Nous disposions par le 
biais des études du SRCE de 4 degrés de « favorabilité » des milieux 
naturels dans la base de données espèces du SRCE : 

- Habitats à forte potentialité ; 
- Habitats à potentialité moyenne ; 
- Habitats à potentialité faible ;  
- Habitats à potentialité nulle voire répulsif. 

Cela a abouti à la carte suivante qui exprime le potentiel de la trame verte 
et bleue sur le territoire et à partir de laquelle la trame verte et bleue peut 
se construire. 

Les secteurs urbanisés sont là encore particulièrement bien visibles. 
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 Carte 19 : Zones favorables aux espèces cibles TVB
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¶ Définition des réservoirs de biodiversité 

La définition des réservoirs de biodiversité théoriques ont été définis à 
partir des zonages environnementaux :  

- Les ZNIEFF de type I ;  
- Le zonage Natura 2000 directive Habitats ;   
- Les réserves naturelles ;  
- Les arrêtés de protection de biotope ;  
- Les zones humides. 

Ils ont été précisés et réajustés en tant que de besoin dans leurs franges 
par photo-ƛƴǘŜǊǇǊŞǘŀǘƛƻƴ όŎŀǎ ǇŀǊ ŜȄŜƳǇƭŜ ŘΩǳǊōŀƴƛǎŀǘƛƻƴ Ŝƴ ½bL9CCύΦ 

Des réservoirs de biodiversité potentiels ont ensuite été identifiés. Ils 
doivent disposer des caractéristiques suivantes :  

- Espaces peu ou non fragmentés ; 
- Superficie minimale de 20 ha ; 
- Exclusion des zones de grandes cultures ou de culture intensive. 

Ces réservoirs sont théoriquement fonctionnels. Ils doivent cependant 
encore être validés au niveau de leur déclinaison locale (PLU) par les 
communes et validés par des études de terrain.  

Leur cartographie est présentée page suivante. 
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Carte 20 : Réservoirs de biodiversité connus et potentiels
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¶ Définition des corridors écologiques et de la Trame verte et bleue 

La confrontation entre la carte de fragmentation et la carte des zones 
favorables a fait apparaître les enjeux liés aux déplacements des espèces 
(carte page suivante). Les réservoirs de biodiversité y sont représentés, de 
même que les corridors écologiques. 

Dans le projet, deux types de corridors écologiques seront définis  sur 
cette base:  

- Les corridors écologiques à préserver : ce sont les secteurs où 
ƭΩŜȄǇŀƴǎƛƻƴ ǳǊōŀƛƴŜ ŦŜǊƳŜ ǇŜǳ Ł ǇŜǳ ƭŜ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜΦ ¢ȅǇƛǉǳŜƳŜƴǘΣ ƻƴ 
assiste progressivement pour certaines communes à un étalement 
ǳǊōŀƛƴ ǉǳƛ Ǿŀ ƧǳǎǉǳΩŁ ŦŀƛǊŜ ǊŜƧƻƛƴŘǊŜ ŜƴǘǊŜ ŜƭƭŜǎ ŎŜǊǘŀƛƴŜǎ ŎƻƳƳǳƴŜǎΦ 
/ΩŜǎǘ ǳƴŜ ŎƻǳǇǳǊŜ ǳǊōŀƛƴŜ ŦǊŀƴŎƘŜ Ŝǘ ǎǳŦŦƛǎŀƳƳŜƴǘ ƭŀǊƎŜ (500 mètres 
ƳƛƴƛƳǳƳύ ǉǳΩƛƭ Ŝǎǘ ƴŞŎŜǎǎŀƛǊŜ ŘŜ ǇǊŞǎŜǊǾŜǊΦ vǳŜƭǉǳŜŦƻƛǎ ŎΩŜǎǘ ǳƴ ǇŜǳ 
tard pour avoir cette distance comme par exemple entre le Thor et 
[ΩLǎƭŜ-sur-la-Sorgue ou encore entre Cavaillon et Robion. Le mitage de 
ƭΩƘŀōƛǘŀǘ ƧƻǳŜ ōŜŀǳŎƻǳǇ ŞƎŀƭŜƳŜƴǘ Řŀƴǎ la mise en cause des 
fonctionnalités de ces corridors écologiques. 

- Les corridors écologiques à améliorer : ce sont les secteurs où les 
corridors écologiques sont cohérents et nécessaires mais entravés par 
des obstacles contraignants en particulier au niveau des grandes 
ƛƴŦǊŀǎǘǊǳŎǘǳǊŜǎ ŎƻƳƳŜ ƭŀ ǾƻƛŜ ŦŜǊǊŞŜ ƻǳ ƭΩŀǳǘƻǊƻǳǘŜ.  

De la même manière, deux types de réservoirs de biodiversité seront 
distingués : 

- Les réservoirs de biodiversité en préservation optimale à protéger : il 
ǎΩŀƎƛǘ ŘŜǎ ǊŞǎŜǊǾƻƛǊǎ ŘŜ ōƛƻŘƛǾŜǊǎité en bon état écologique, pour 
ƭŜǎǉǳŜƭǎ ƭΩŜƴƧŜǳ Ŝǎǘ ŘŜ ǇǊŞǎŜǊǾŜǊ ŘŜ ƳŀƴƛŝǊŜ ƻǇǘƛƳŀƭŜ ƭŜǳǊǎ 
caractéristiques actuelles. 

- Les réservoirs de biodiversité en recherche de remise en état Υ ƛƭ ǎΩŀƎƛǘ 
des réservoirs de biodiversité de moindre fonctionnalité écologique 
ǇƻǳǊ ƭŜǎǉǳŜƭǎ ƭŜǎ ŜƴƧŜǳȄ ǎƻƴǘ ƴƻƴ ǎŜǳƭŜƳŜƴǘ ŘŜ ǇǊƻǘŞƎŜǊ ƭΩŜȄƛǎǘŀƴǘΣ 

Ƴŀƛǎ Ŝƴ ŎƻƳǇƭŞƳŜƴǘ ŘŜ ǊŜŎƘŜǊŎƘŜǊ ƭΩŀƳŞƭƛƻǊŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ŦƻƴŎǘƛƻƴƴŀƭƛǘŞ 
écologique actuelle.  

Au niveau des corridors aquatiques, quelques seuils et barrages ont été 
identifiés, en parǘƛŎǳƭƛŜǊ ǎǳǊ ƭΩŀƳƻƴǘ ŘŜ ƭŀ {ƻǊƎǳŜΦ 
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Carte 21 : Trame verte et bleue générale du SCoT 
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Commentaires de la carte et recommandations pour la Trame 
verte et bleue du territoire  

Le tableau page suivante synthétise, par commune, les motifs de la trame 
verte et bleue et les enjeux identifiés. 

Lƭ ǊŜǎǎƻǊǘ ŘŜ ƭΩŀƴŀƭȅǎŜ ǉǳŜ ƭŜ ŘŞǾŜƭƻǇǇŜƳŜƴǘ ŘŜ ƭΩǳǊōŀƴƛǎŀǘƛƻƴ devrait être 
maîtrisé pour assurer encore un minimum de coupures urbaines. 
[ΩŜȄǘŜƴǎƛƻƴ ŘŜǎ ŎƻƳƳǳƴŜǎΣ ŀǾŜŎ Ŝƴ ǇŀǊǘƛŎǳƭƛŜǊ ƭŜǎ ȊƻƴŜǎ ŘΩŀŎǘƛǾƛǘŞ ƭŜ ƭƻƴƎ 
des voies, le mitage et le développement des écarts sont des risques 
identifiés comme fragmentant fortement ici les faibles continuités qui ont 
réussi à se maintenir. 

Ajoutons deux infrastructures linéaires particulièrement perturbantes pour 
la faune terrestre : la N100 et le canal de Carpentras (qui constitue 
néanmoins un élément de la trame bleue).  

 

Les points de divergence avec les éléments du SRCE 

Globalement la méthode utilisée pour la réalisation de la trame verte et 
bleue répond bien aux éléments recensés par le SRCE. 

Cependant un secteur ƴΩŜǎǘ Ǉŀǎ ŀǇǇŀǊǳ ŎƻƴŎƻǊŘŀƴǘ : 

- ! ƭΩ9ǎǘ ŘŜ /ŀōǊƛŝǊŜǎ : un réservoir de biodiversité identifié par le SRCE 
ƴΩŜǎǘ Ǉŀǎ ǊŜǇǊŞǎŜƴǘŞ ǎǳǊ ƭŀ ŎŀǊǘŜΦ [ŀ ƳŞǘƘƻŘŜ ǳǘƛƭƛǎŞŜ ƴΩŀ Ǉŀǎ ǇŜǊƳƛǎ ŘŜ 
ƭŜ ŦŀƛǊŜ ŀǇǇŀǊŀƞǘǊŜΦ [Ŝ Ŧŀƛǘ ŘŜ ƭΩŀƧƻǳǘŜǊ ζ manuellement » pour être 
concordant nous a paru être un biais méthodologique.  
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Commune Motif  Enjeux Commentaire 

Préservation Amélioration Restauration 

Châteauneuf-
de-Gadagne  

Liaisons Durance / Sorgues 
- Maintenir la coupure 
urbaine avec 
Jonquerettes. 

- Coupure urbaine avec 
Caumont-sur-Durance. 

- Améliorer le 
franchissement de la 
D901 à ƭΩhǳŜǎǘ ŘŜ ƭŀ 
commune. 

  

Le Thor Continuité écologique de la 
plaine : Durance / Monts 
de Vaucluse 

- Maintenir la coupure 
urbaine avec 
Châteauneuf-de-
Gadagne. 

- Maintenir la coupure 
urbaine entre le centre 
et Thouzon au Nord. 

- Améliorer le 
franchissement de la 
5флм Ł ƭΩhǳŜǎǘ Ŝǘ Ł ƭΩ9ǎǘ 
de la commune. 

- Retravailler la 
coupure urbaine avec 
ƭΩLǎƭŜ-sur-la-Sorgue. 

 

- La continuité écologique 
est mise à mal entre le 
¢ƘƻǊ Ŝǘ ƭΩLǎƭŜ-sur-la-Sorgue. 
Lƭ Ŝǎǘ ǇƻǎǎƛōƭŜ ŘΩƛƴǎŎǊƛǊŜ ŘŜǎ 
aménagements dans les 
PLU. 

[ΩLǎƭŜ-sur-la-
Sorgue 

Continuité écologique de la 
plaine : Durance / Monts 
de Vaucluse 

- {ǘƻǇǇŜǊ ƭΩǳǊōŀƴƛǎŀǘƛƻƴ 
au niveau du Pont de la 
Parisienne (direction 
Velleron) 

-  -  
 

Saumane-de-
Vaucluse 

Continuité écologique de la 
plaine : Durance / Monts 
de Vaucluse 

- Maintenir la coupure 
ǳǊōŀƛƴŜ ŀǾŜŎ ƭΩLǎƭŜ-sur-
la-Sorgue. 

 

-  - Réservoir forestier à 
remettre en état au 
Nord la commune. 

- Le franchissement du canal 
de Carpentras est étroit et 
difficile au regard de la 
continuité. 

- Il sera nécessaire 
ŘΩŀǇǇǊƻŦƻƴŘƛǊ ŀǳ ƴƛǾŜŀǳ 
communal la présence 
supplémentaire de 
réservoirs de biodiversité. 

Fontaine-de-
Vaucluse 

Trame bleue de la Sorgue 
-  - Améliorer la continuité 

écologique sur la 
Sorgue 

- Réservoir à remettre 
en état au sud-est de 
la commune 

 

Lagnes Continuité écologique de la 
plaine : Durance / Monts 

-  /ƻƴǘŜƴƛǊ ƭΩǳǊōŀƴƛǎŀǘƛƻƴ 
autour des Gardiolles, 

-  - Réservoir à remettre 
en état au nord de la 

- La difficulté de 
franchissement du canal de 
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Commune Motif  Enjeux Commentaire 

Préservation Amélioration Restauration 

de Vaucluse de la Galère et des 
Cadenières. 

commune Carpentras au Nord de 
Lagnes fragilise la 
continuité. 

- Il sera nécessaire 
ŘΩŀǇǇǊƻŦƻƴŘƛǊ ŀǳ ƴƛǾŜŀǳ 
communal la présence 
supplémentaire de 
réservoirs de biodiversité. 

Cabrières 
ŘΩ!ǾƛƎƴƻƴ 

Continuité écologique 
Monts de Vaucluse / 
Massif du Luberon 

Continuité écologique 
Monts de Vaucluse / bassin 
du Coulon 

-  - Améliorer la traversée 
ŘŜ ƭŀ bмлл Ł ƭΩ9ǎǘ ŘŜ 
Coustellet. 

- Réservoir à remettre 
en état en périphérie 
sud des Monts de 
Vaucluse 

- Il sera nécessaire 
ŘΩŀǇǇǊƻŦƻƴŘƛǊ ŀǳ ƴƛǾŜŀǳ 
communal la présence 
supplémentaire de 
réservoirs de biodiversité. 

Gordes Continuité écologique 
Monts de Vaucluse / 
Massif du Luberon 

 

Continuité écologique 
Monts de Vaucluse / bassin 
du Coulon 

- Préserver les grandes 
coupures vertes entre 
Gravelier et la Lauze 
(Sud de la commune). 

- Préserver la coupure 
verte entre les Gros, St 
Blaise et les Imberts.  

- Préserver la coupure 
verte entre les 
Pourquiers et Saint 
Pantaléon. 

-  - Réservoir à remettre 
Ŝƴ Şǘŀǘ Ł ƭΩƻǳŜǎǘ ŘŜ ƭŀ 
commune 

- Il sera nécessaire 
ŘΩŀǇǇǊƻŦƻƴŘƛǊ ŀǳ ƴƛǾŜŀǳ 
communal la présence 
supplémentaire de 
réservoirs de biodiversité. 

Cavaillon Continuité écologique de la 
plaine : Durance / bassin 
du Coulon 

- Préserver la coupure 
verte entre la fin de la 
ŎƻƳƳǳƴŜ Ł ƭΩ9ǎǘ Ŝǘ 
ƭΩŜƴǘǊŞŜ ŘŜ ¢ŀƛƭƭŀŘŜǎΦ 

- Améliorer le 
franchissement de la 
D973 au Nord des Iscles 
du Temple. 

-  -  
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Commune Motif  Enjeux Commentaire 

Préservation Amélioration Restauration 

- Préserver la coupure 
verte de part et 
ŘΩŀǳǘǊŜǎ du Coulon au 
Nord des Iscles du 
Temple. 

Taillades Continuité écologique de la 
plaine : massif du Luberon 
/ bassin du Coulon / Monts 
de Vaucluse 

- /ƻƴǘŜƴƛǊ ƭΩǳǊōŀƴƛǎŀǘƛƻƴ 
autour de les Roberts. 

-  -  - La difficulté de 
franchissement du canal de 
/ŀǊǇŜƴǘǊŀǎ Ł ƭΩ9ǎǘ ŘŜ ƭŀ 
commune fragilise la 
continuité. 

Robion Continuité écologique de la 
plaine : massif du Luberon 
/ bassin du Coulon / Monts 
de Vaucluse 

- /ƻƴǘŜƴƛǊ ƭΩǳǊōŀƴƛǎŀǘƛƻƴ 
Ł ƭΩhǳŜǎǘ ŘŜ 
ƭΩ9ǎŎƻƳōŜŀǳ ƧǳǎǉǳΩŁ 
Taillades (Bel Air). 

- /ƻƴǘŜƴƛǊ ƭΩǳǊōŀƴƛǎŀǘƛƻƴ 
ŀǳ bƻǊŘ ŘŜ ƭΩ!ƴƎƭŜΦ 

- Améliorer la traversée 
de la N100 au Nord de 
la commune entre la 
Tour de Sabran et les 
Grès. 

-  - La difficulté de 
franchissement du canal de 
/ŀǊǇŜƴǘǊŀǎ Ł ƭΩhǳŜǎǘ ŘŜ 
ƭΩ9ǎŎƻƳōŜau fragilise la 
continuité. 

Maubec Continuité écologique de la 
plaine : massif du Luberon 
/ bassin du Coulon / Monts 
de Vaucluse 

- Préserver le reste de 
continuité entre le 
/ŀƎƴŀǊŘ Ŝǘ ƭΩŜƴǘǊŞŜ ŘŜ 
ville (cimetière) et 
contenir la densification 
du hameau Le Jardin. 

- /ƻƴǘŜƴƛǊ ƭΩǳǊōŀƴƛǎŀǘƛƻƴ 
ŜƴǘǊŜ ƭΩ!ƭƭŞŜ Ŝǘ .ŀƎƴƻƭΣ 
au Nord-Est du centre 
bourg. 

-  -  -  

Oppède Continuité écologique de la 
plaine : massif du Luberon 
/ bassin du Coulon  

- /ƻƴǘŜƴƛǊ ƭΩǳǊōŀƴƛǎŀǘƛƻƴ 
autour de Le Souleyan. 

- /ƻƴǘŜƴƛǊ ƭΩǳǊōŀƴƛǎŀǘƛƻƴ 
autour de Les 

-  -  - Il sera nécessaire 
ŘΩŀǇǇǊƻŦƻƴŘƛǊ ŀǳ ƴƛǾŜŀǳ 
communal la présence 
supplémentaire de 
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Commune Motif  Enjeux Commentaire 

Préservation Amélioration Restauration 

Minguets. 
- Conserver la coupure 
urbaine entre la Grande 
Bastide et le Petit 
Coustellet. 

- /ƻƴǘŜƴƛǊ ƭΩǳǊōŀƴƛǎŀǘƛƻƴ 
dans le secteur compris 
entre La Croix Blanche, 
la Tuilière, le Four Neuf 
et St Sébastien. 

- /ƻƴǘŜƴƛǊ ƭΩǳǊōŀƴisation 
dans le secteur compris 
entre le Petit 
Coustellet, le Cire et les 
Flaux. 

réservoirs de biodiversité. 

Cheval-Blanc Continuité écologique de la 
plaine : massif du Luberon 
/ Durance 

- /ƻƴǘŜƴƛǊ ƭΩǳǊōŀƴƛǎŀǘƛƻƴ 
entre les Grandes 
Terres et St Ferréol. 

- /ƻƴǘŜƴƛǊ ƭΩǳǊōŀƴƛǎŀǘƛƻƴ 
entre St Ferréol et la 
Roquette. 

-  - Remettre en état le 
franchissement entre 
le Grand Défens et la 
vallée de la Durance 

- La difficulté de 
franchissement du canal de 
Carpentras fragilise la 
continuité. 

Mérindol Continuité écologique de la 
plaine : massif du Luberon 
/ Durance 

- /ƻƴǘŜƴƛǊ ƭΩǳǊōŀƴƛǎŀǘƛƻƴ 
entre la Barthelasse et 
la Fabrique. 

- Corridor écologique à 
maintenir (SRCE). 

- Gérer le 
franchissement de la 
D973 et du canal de 
Carpentras. 

-  - Le corridor écologique 
identifié dans le SRCE est 
inclus dans cette étude 
dans un réservoir de 
biodiversité (réserve 
nationale géologique). 

Puget Continuité écologique de la 
plaine : massif du Luberon 

- /ƻƴǘŜƴƛǊ ƭΩǳǊōŀƴƛǎŀǘƛƻƴ 
au niveau de la 
Baronne, en lien avec 

- Gérer le 
franchissement de la 
D973. 

-  -  
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Commune Motif  Enjeux Commentaire 

Préservation Amélioration Restauration 

/ Durance Lauris. 
 

Lauris / 
Puyvert 

Continuité écologique de la 
plaine : massif du Luberon 
/ Durance 

- /ƻƴǘŜƴƛǊ ƭΩǳǊōŀƴƛǎŀǘƛƻƴ 
au niveau des Grilles de 
Vachon. 
 

-  -  -  

Puyvert / 
Lourmarin 

Continuité écologique de la 
plaine : massif du Luberon 
/ Durance 

- /ƻƴǘŜƴƛǊ ƭΩǳǊōŀƴƛǎŀǘƛƻƴ 
au niveau du secteur 
des Grottes 

-  -  -  

Lourmarin / 
Vaugines 

Continuité écologique de la 
plaine : massif du Luberon 
/ Durance 

- /ƻƴǘŜƴƛǊ ƭΩǳǊōŀƴƛǎŀǘƛƻƴ 
au niveau du hameau 
de la Gravière et des 
Coutouras. 
 

-  -  -  

Tableau 9 : Commentaires de la carte et recommandations pour la trame verte et bleue du territoire 
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1.4 Patrimoine agricole et potentiel productif 

1.4.1 Une mosaïque agricole de productions diversifiées 

La caractérisation de ƭΩƻŎŎǳǇŀǘƛƻƴ ŀƎǊƛŎƻƭŜ Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ǎΩŀǇǇǳƛŜ ǎǳǊ ƭŀ 
ǎǇŀǘƛŀƭƛǎŀǘƛƻƴ Ł ƭΩŞŎƘŜƭƭŜ ǇŀǊŎŜƭƭŀƛǊŜ ŘŜǎ ŜǎǇŀŎŜǎ ŎǳƭǘƛǾŞǎ Ŝǘ cultivables 
όŎΩŜǎǘ-à-dire les espaces labourables avec les moyens mécaniques actuels), 
hors parcours et estivesΦ [ŀ ŘŞƭƛƳƛǘŀǘƛƻƴ ŘŜ ŎŜǘǘŜ ŀƛǊŜ ŘΩǳǘƛƭƛǎŀǘƛƻƴ ŀƎǊƛŎƻƭŜ 
Ŝǎǘ ōŀǎŞŜ ǎǳǊ ƭŀ ŎƻǳŎƘŜ ŘΩƻŎŎǳǇŀǘƛƻƴ Řǳ ǎƻƭ нлмп ŦƻǳǊƴƛŜ ǇŀǊ {Lw{Φ  

Elle permet ŘΩƻōǘŜƴƛǊ ǳƴŜ ƭŜŎǘǳǊŜ ŦƛƴŜ ŘŜ ƭΩƻǊƎŀƴƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ǘǊŀƳŜ 
agricole et met en évidence à la fois des caractéristiques communes 
(mosaïque agricole, diversité des productions) et la spécialisation de 
certains secteurs (viticulture, arboriculture, grandes cultures).  

Cette trame agricole de base sera intégrée dans le projet du SCoT via une 
trame agricole de projet. Tous les espaces agricoles recensés ci-après, 
quels que soient les types de production actuels, seront considérés pour la 
constitution de cette trame de projet. Tous ne figureront toutefois pas 
dans la trame agricole finale, et ce pour deux raisons : intégration dans la 
Trame verte et bleue du SCoT, ou secteurs préférentiels pour 
ƭΩǳǊōŀƴƛǎŀǘƛƻƴ ŦǳǘǳǊŜΦ [Ŝ ŎƘƻƛȄ ŜƴǘǊŜ ŎŜǎ ŘƛŦŦŞǊŜƴǘŜǎ ǾƻŎŀǘƛƻƴǎ ŦŜǊŀ ƭΩƻōƧŜǘ 
ŘΩǳƴ ŀǊōƛǘǊŀƎŜ ǇƻƭƛǘƛǉǳŜ Ŝƴ ŦƻƴŎǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ƴŀǘǳǊŜ Ŝǘ Řǳ ǇƻǎƛǘƛƻƴƴŜƳŜƴǘ ŘŜ 
ces espaces. En outre, le DOO identifiera des « continuités agricoles ». Il 
ǎΩŀƎƛǘ ŘŜǎ ǎŜŎǘŜǳǊǎ Řƻƴǘ ƭŀ ǾƻŎŀǘƛƻƴ Ŝǘ ƭŀ ŦƻƴŎǘƛƻƴƴŀƭƛǘŞ ŀƎǊƛŎƻƭŜǎ Ŝǎǘ 
ƳŜƴŀŎŞŜΣ Ƴŀƛǎ Řƻƴǘ ƭŜ ƳŀƛƴǘƛŜƴ Ŝǎǘ ƧǳƎŞ ǇǊƛƻǊƛǘŀƛǊŜ ǇƻǳǊ ǎΩŀǎǎǳǊŜǊ ŘΩǳƴŜ 
connexion entre grands ensembles agricoles. Celle-ci est nécessaire tant à 
ƭΩŜȄǇƭƻƛǘŀōƛƭƛǘŞ ŘŜǎ ǘŜǊǊŜǎ ǉǳΩŁ ƭŀ ǇǊŞǎŜǊǾŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ŞǉǳƛƭƛōǊŜǎ ǘŜǊǊƛǘƻǊƛŀǳȄ 
ŀŎǘǳŜƭǎ όƳŀƛƴǘƛŜƴ ŘΩŜǎǇŀŎŜǎ ƻǳǾŜǊǘǎ ŜƴǘǊŜ ƭŜǎ ǾƛƭƭŀƎŜǎΣ ŜǘŎΦύΦ 

[ΩŜǎǇŀŎŜ à vocation agricole recouvre 18 000 ha soit 37% des surfaces1.  

Lŀ ŎŀǊǘŜ ŘŜ ƭΩƻŎŎǳǇŀǘƛƻƴ ŀƎǊƛŎƻƭŜ ŘŞǘŀƛƭƭŞŜ ƳŜǘ Ŝƴ ŞǾƛŘŜƴŎŜ en premier lieu 
un parcellaire très fragmenté, présentant une grande diversité de 
production (une dizaine au total). 

[ΩŀǊōƻǊƛŎǳƭǘǳǊŜ Ŝǎǘ ŘŜ ƭƻƛƴ ƭŀ ǇǊŜƳƛŝǊŜ ǇǊƻŘǳŎǘƛƻƴ Řǳ {/ƻ¢ ŀǾŜŎ 31% des 
surfaces à vocation agricole soit près de 5 500 ha cultivés en 2014.  

Cependant, la place occupée par ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ ŘŜǎ ƳƛƭƛŜǳȄ ŀƎǊƛŎƻƭŜǎ ƻǳǾŜǊǘǎ, 
souvent en mutation, que sont les prairies, les grandes cultures, les terres 
labourables et les friches est tout à fait importante (près de 60% des 
espaces agricoles du SCoT, soit 10 500 ha), notamment dans les CC Pays de 
Sorgues et des Monts de Vaucluse et des Portes du Luberon (60% environ).  

Cette situation révèle la fragilité du tissu agricole du Bassin de vie qui a 
subi de fortes régressions et mutations en lien notamment avec la crise de 
ƭŀ ŦƛƭƛŝǊŜ ŀǊōƻǊƛŎƻƭŜ όŎŀƳǇŀƎƴŜ ŘΩŀǊǊŀŎƘŀƎŜ ƳŀǎǎƛŦύΦ [Ŝǎ ŎǳƭǘǳǊŜǎ 
céréalières, bien que fortement dépendantes des aides de la Politique 
Agricole Commune, occupent une place importanǘŜ Řŀƴǎ ƭΩŞǉǳƛƭƛōǊŜ 
économique des exploitations (voir diagnostic économique) et ont 
largement participé à la reconversion des exploitations arboricoles en 
difficulté. 

                                                           
1 [ΩƻŎŎǳǇŀǘƛƻƴ ŀƎǊƛŎƻƭŜ Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ en 2014 apparait très nettement supérieure à la 
surface agricole utile (SAU) des exploitations issue du recensement génal agricole de 2010. 
Cette différence a plusieurs origines :  

- ƭŀ ǇǊŜƳƛŝǊŜ Ŝǎǘ ŘΩƻǊŘǊŜ ƳŞǘƘƻŘƻƭƻƎƛǉǳŜ ǇǳƛǎǉǳŜ ƭΩƻŎŎǳǇŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ǎƻƭǎ ǊŜŦƭŝǘe une 
interprétation de la réalité du territoire au temps « t »alors que la Superficie 
Agricole Utile (SAU) est une donnée statistique qui correspond aux surfaces 
déclarées par les exploitations ayant leur siège dans les communes du territoire. 

- La seconde est liée à la temporalité différente des deux sources de données : une 
partie des surfaces à vocation ŀƎǊƛŎƻƭŜǎ ŀǳ ǘƛǘǊŜ ŘŜ ƭΩƻŎŎǳǇŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ǎƻƭǎ Ŝƴ нл14 
nΩŞǘŀƛŜƴǘ vraisemblablement plus déclarées dans la SAU des exploitants en 2010. 
Le RGA reflète une réaƭƛǘŞ ŞŎƻƴƻƳƛǉǳŜ ŀƭƻǊǎ ǉǳŜ ƭΩƻŎŎǳǇŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ǎƻƭǎ ƳŜǘ Ŝƴ 
évidence la vocation agricole des espaces et par forcément leur usage.  
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Cette place des espaces agricoles en mutation joue également un rôle 
important dans le paysage en conférant par endroit un manque de lisibilité 
à la trame agricole.  

La viticulture occupe également une place significative (2000 ha) en lien 
avec les différentes ŀǇǇŜƭƭŀǘƛƻƴǎ ŘΩƻǊƛƎƛƴŜǎ ŎƻƴǘǊƾƭées (voir détail ci-après).  

Le territoire présente également de nombreuses productions très 
faiblement représentées mais participant à la diversification et au système 
de polyculture : les serres et cultures maraichères (4,5% soit 820 ha), les 
oliveraies (4,2% soit 765 ha), les truffières, et les lavandins.  
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Ʒ Une territorialisation des productions 

Malgré le caractère de mosaïque 
agricole qui est caractéristique du 
tissu du bassin de vie, la carte de 
ƭΩƻŎŎǳǇŀǘƛƻƴ ŀƎǊƛŎƻƭŜ ǊŞǾŝƭŜ ŘŜǎ 
unités agro-paysagères différenciées 
avec des cultures dominantes qui se 
révèlent selon les secteurs:  

¶ La plaine arboricole et 
ƛǊǊƛƎǳŞŜ ŜƴǘǊŜ ƭŜ ¢ƘƻǊΣ ƭΩLǎƭŜ 
sur la Sorgue, Cavaillon et 
Cheval-Blanc ; 

¶ [Ŝǎ ŎƻǘŜŀǳȄ ǾƛǘƛŎƻƭŜǎ Ł ƭΩ9ǎǘ 
du territoire (Côtes du 
Lubéron et Côtes du Ventoux) 
et le vignoble des Côtes du 
Rhône à Châteauneuf-de-
Gadagne ;  

¶ Les secteurs de grandes 
cultures au nord du territoire 
(le Thor, Isle)Σ Ł [Ω9ǎǘ όDƻǊŘŜǎύ 
eǘ Ł ƭΩŜȄǘǊŞƳƛǘŞ sud 
(Mérindol) ; 

¶ Les secteurs plus 
hétérogènes, partagés entre 
grandes cultures et vignes, au 
sud-est (de Puget à Vaugines) 

Figure 3 : Répartition des différents types de 
cultures dans les communes du SCoT 
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 Arboriculture et plantes 
aromatiques 

Vignoble  Terres arables (céréales, 
maraîchages, serres)  

Prairies et friches  Ensemble des espaces 
agricoles  

Communes Surface (Ha) % Surface 
(Ha) 

% Surface (Ha) % Surface (Ha) % Surface (Ha) % 

Cabrières-d'Avignon 117 22% 148 29% 57 11% 197 38% 519 100% 

Cavaillon 1 326 54% 2 0% 470 19% 675 27% 2 474 100% 

Châteauneuf-de-Gadagne 94 11% 403 47% 115 13% 240 28% 852 100% 

Cheval-Blanc 436 44% 3 0% 163 16% 397 40% 999 100% 

Fontaine-de-Vaucluse 24 58% 0 0% 1 3% 17 39% 42 100% 

Gordes 474 30% 212 14% 303 19% 575 37% 1 564 100% 

Lagnes 263 37% 26 4% 164 23% 251 36% 704 100% 

Lauris 86 14% 111 18% 152 25% 261 43% 609 100% 

Le Thor 686 26% 52 2% 1 198 46% 663 26% 2 599 100% 

Les Beaumettes 21 33% 3 5% 18 28% 22 35% 64 100% 

Les Taillades 31 22% 2 1% 32 23% 77 54% 141 100% 

L'Isle-sur-la-Sorgue 1 070 41% 24 1% 785 30% 712 27% 2 590 100% 

Lourmarin 125 21% 145 24% 143 24% 194 32% 607 100% 

Maubec 28 10% 85 31% 54 19% 112 40% 280 100% 

Mérindol 134 24% 4 1% 214 38% 208 37% 560 100% 

Oppède 107 12% 366 41% 150 17% 270 30% 894 100% 

Puget 36 12% 76 26% 119 40% 65 22% 296 100% 

Puyvert 64 12% 117 22% 160 30% 188 36% 530 100% 

Robion 227 26% 81 9% 256 29% 312 36% 875 100% 

Saumane-de-Vaucluse 94 26% 18 5% 62 17% 184 51% 357 100% 

Vaugines 74 16% 131 29% 166 36% 86 19% 457 100% 

Ensemble SCoT 5 516 31% 2 007 11% 4 784 27% 5 706 32% 18 013 100% 

Tableau 10 Υ /ƭŀǎǎŜƳŜƴǘ ŘŜǎ ŘƛŦŦŞǊŜƴǘŜǎ ǇǊƻŘǳŎǘƛƻƴǎ ŀƎǊƛŎƻƭŜǎ ŘŜ ƭΩƻŎŎǳǇŀǘƛƻƴ Řǳ ǎƻƭ нлмп 
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Carte 22 : Les productions agricoles (carte générale) 
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Carte 23 : Les productions agricoles ς Zoom nord-ouest 
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Carte 24 : Les productions agricoles ς Zoom nord-est   
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Carte 25 : Les productions agricoles ς Zoom centre   
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Carte 26 : Les productions agricoles ς Zoom sud-ouest   
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Carte 27 : Les productions agricoles ς Zoom sud-est 
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1.4.2 Potentialités et valeurs économiques des espaces 
agricoles 

Des sols à fort potentiel agronomique (aptitude des sols) 

[ŀ [ƻƛ !!Ǝ!C ƛƴǘǊƻŘǳƛǘ ƭŀ ƴŞŎŜǎǎƛǘŞ ŘΩƛŘŜƴǘƛŦƛŜǊ Řŀƴǎ ƭŜ ǊŀǇǇƻǊǘ ŘŜ 
présentation du SCoT, les besoins répertoriés « Ŝƴ ƳŀǘƛŝǊŜ ŘΩŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜ Ŝǘ 
de préservation du potentiel agronomique » (art L. 122-1-2). 

5ΩŀǇǊŝǎ ƭŀ ŎƭŀǎǎƛŦƛŎŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ Société du canal de Provence, 51% des sols 
agricoles du territoire du SCoT2 présentent une aptitude agronomique 
forte à excellente (9 165 ha) et 37҈ ōŞƴŞŦƛŎƛŜƴǘ ŘΩǳƴŜ ŀǇǘƛǘǳŘŜ ƳƻȅŜƴƴe à 
intéressante (6 690 ha). Les sols agricoles de faible qualité sont par 
conséquent très minoritaires dans le SCoT (11%).  

Ces sols profonds sont situés dans les plaines alluviales récentes de la 
Durance, du Calavon et des Sorgues (Cavaillon, lΩLǎƭŜ-sur-la-Sorgue, le Thor, 
Robion notamment).  

Ils se trouvent dans les secteurs les plus exposés à la pression urbaine et 
ǎƻƴǘ ŘΩŀǳǘŀƴǘ Ǉƭǳǎ ŦǊŀƎƛƭƛǎŞǎ ǉǳŜ ƭŀ ǎƛǘǳŀǘƛƻƴ ŞŎƻƴƻƳƛǉǳŜ ŘŜǎ ŜȄǇƭƻƛǘŀǘƛƻƴǎ 
est difficile. !ƛƴǎƛΣ ƭŜ ŎǊƻƛǎŜƳŜƴǘ ŘŜǎ ŘƻƴƴŞŜǎ ǊŞŎŜƴǘŜǎ ŘΩƻŎŎǳǇation des 
sols et du potentiel agronomique met en évidence ǳƴ ǘŀǳȄ ŘΩǳǊōŀƴƛǎŀǘƛƻƴ 
élevé des sols à forte aptitude : 37% des espaces artificialisés (soit 3 110 
Ƙŀύ ǎƻƴǘ ƭƻŎŀƭƛǎŞǎ Řŀƴǎ ŘŜǎ ǎŜŎǘŜǳǊǎ ǇƻǘŜƴǘƛŜƭƭŜƳŜƴǘ ŘΩŀǇǘƛǘǳŘŜ ŞƭŜǾŞŜ à 
forte. En conséquence, pǊŝǎ ŘΩǳƴ ѻ ŘŜǎ ǎƻƭǎ Ł ŦƻǊǘ ǇƻǘŜƴǘƛŜƭ ŀƎǊƻƴƻƳƛǉǳŜ 
Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ƻƴǘ ŞǘŞ ŘŞŘƛŞǎ Ł ƭΩǳǊōŀƴƛǎŀǘƛƻƴΦ  

La préservation de ces sols, qui constituent une ressource productive, est 
un enjeu majeur du SCoT pour les années à venir. Ces terres sont 
essentielles pour maintenir une agriculture de proximité (cultures 
fruitières, maraîchères et légumières en rotation avec des grandes 

                                                           
2
 Source : Base de données SCP et étude Agricole du SCoT du Bassin de vie de Cavaillon, 
/ƻǳǎǘŜƭƭŜǘΣ ƭΩLǎƭŜ-sur-la Sorgues ς Terres et Territoires ς 2009.  

cultures) et envisager une diversification vers les nouveaux débouchés 
(filière bioénergie pour les grandes cultures, les marchés de niche,Χ).  

Une topographie déterminante 

Le territoire du SCoT du bassin de vie de Cavaillon-Coustellet-ƭΩLǎƭŜ-sur-la-
Sorgue est marqué par un relief diversifié (alternance de plaines ou de 
vallées, de coteaux et de massifs) et assez accentué, particulièrement sur 
toute sa partie orientale (fortes pentes et altitudes dépassant 650 mètres). 

La morphologie générale est, avec la fertilité du sol, le critère majeur qui 
ŎƻƴŘƛǘƛƻƴƴŜ ƭΩƻŎŎǳǇŀǘƛƻƴ ŀƎǊƛŎƻƭŜ ǎǳǊ ŎŜ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ Τ ƭŀ ŘƛǾŜǊǎƛǘŞ 
topographique a permis le déǾŜƭƻǇǇŜƳŜƴǘ ŘΩǳƴŜ ƎŀƳƳŜ ŘŜ ǇǊƻŘǳŎǘƛƻƴǎ 
également variée. 

Un territoire agricole majoritairement irrigué 

[ΩŀōƻƴŘŀƴŎŜ ŘŜǎ ǊŜǎǎƻǳǊŎŜǎ Ŝƴ Ŝŀǳ όƴŀǘǳǊŜƭƭŜǎ Ŝǘ ŀǊǘƛŦƛŎƛŜƭƭŜǎύ Ŝƴ Ŧŀƛǘ ǳƴ 
territoire atypique en région méditerranéenne. Ces ressources ont été 
exploitŞŜǎ ǇŜƴŘŀƴǘ ŘŜǎ ǎƛŝŎƭŜǎ ǇǊƛƴŎƛǇŀƭŜƳŜƴǘ ǇŀǊ ƭΩagriculture qui a pu y 
conduire des cultures spécialisées comme le pommier. Le développement 
ŘŜ ƭΩŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜ Ŝǘ ƭŀ ǊƛŎƘŜǎǎŜ ŞŎƻƴƻƳƛǉǳŜ ŘŜ ŎŜ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ǎƻƴǘ ŞǘǊƻƛǘŜƳŜƴǘ 
liés aux aménagements hydrauliques, et notamment aux nombreux canaux 
ŘΩƛǊǊƛƎŀǘƛƻƴ ǉǳƛ ǘǊŀǾŜǊǎŜƴǘ ŎŜ ǇŞǊƛƳŝǘǊŜΦ 

Des ressources abondantes 

Les ressources en eau ŘΩƻǊƛƎƛƴŜǎ ŘƛǾŜǊǎŜǎ όƴŀǘǳǊŜƭƭŜǎ Ŝǘ ŀǊǘƛŦƛŎƛŜƭƭŜǎύ 
ŀōƻƴŘŀƴǘŜǎ Ŝǘ ǎǳŦŦƛǎŀƴǘŜǎΣ ǇŜǊƳŜǘǘŀƴǘ Ł ǳƴŜ ƳŀƧƻǊƛǘŞ ŘΩŀƎǊƛŎǳƭǘŜǳǊǎ 
ŘΩŀǎǎǳǊŜǊ ƭŜǎ ōŜǎƻƛƴǎ Ŝƴ Ŝŀǳ ŘŜ ƭŜǳǊǎ ŎǳƭǘǳǊŜǎΣ Ŝǘ Ł ǇǊƻŎǳǊŜǊ Ł ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ 
de la collectivité un environnement riche en eau, par des pratiques qui 
ǇŜǊƳŜǘǘŜƴǘ ƭΩŀƭƛƳŜƴǘŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ƴŀǇǇŜǎ ǇƘǊŞŀǘƛǉǳŜǎ Ŝǘ ǇŀǊ ƭŀ ǇǊŞǎŜƴŎŜ ŘΩǳƴ 
réseau dense de canaux qui marque de façon emblématique le territoire.  
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Carte 28: Aptitude agronomique des sols  
(Sources : Données CDA Vaucluse ς SCP-2009) 
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[Ŝ ŘŞŎƭƛƴ ŀŎǘǳŜƭ Ŝǘ ƎŞƴŞǊŀƭƛǎŞ ŘŜ ƭΩŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜΣ ŎƻƴŦǊƻƴǘŞŜ Ł ƭŀ Ŧƻƛǎ ŀǳȄ 
crises à répétition et à la concurrence de ƭΩǳǊōŀƴƛǎŀǘƛƻƴΣ ŘŞǇƭŀŎŜ ƭŀ 
ŎƻƳǇŞǘŜƴŎŜ ŀƴŎŜǎǘǊŀƭŜ ŘŜ ƭŀ ƎŜǎǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŜŀǳΣ Řǳ ƳƻƴŘŜ ŀƎǊƛŎƻƭŜ ǾŜǊǎ ƭŜǎ 
collectivités locales. Ces dernières doivent à présent envisager une gestion 
concertée des ressources en eau la plus adaptée aux besoins actuels, en 
tenant ǘƻǳƧƻǳǊǎ ŎƻƳǇǘŜ ŘŜ ƭΩǳǎŀƎŜ ŀƎǊƛŎƻƭŜ ǉǳƛ ǊŜǎǘŜ ƳŀƭƎǊŞ ǘƻǳǘ ƭŜ 
principal consommateur. 

Par ailleurs, ƭŀ ŎƻƴƴŀƛǎǎŀƴŎŜ Ŝǘ ƭŀ ƳŀƞǘǊƛǎŜ ŘŜ ƭŀ ǉǳŀƭƛǘŞ ŘŜ ƭΩŜŀǳ 
deviennenǘ ŞƎŀƭŜƳŜƴǘ ǳƴ ŜƴƧŜǳ ƳŀƧŜǳǊ ŘŜ ƭŀ ǇƻƭƛǘƛǉǳŜ ŘŜ ƭΩŜŀǳ. Il 
ŎƻƴǾƛŜƴǘ Ŝƴ ŜŦŦŜǘ ŘŜ ŎƻƴŎƛƭƛŜǊ ƭΩǳǎŀƎe actuel ou à venir de chaque ressource 
avec les paramètres quantitatifs et qualitatifs qui la caractérisent. 

 

¦ƴŜ ƭŀǊƎŜ ŎƻǳǾŜǊǘǳǊŜ ǇŀǊ ƭŜ ǊŞǎŜŀǳ ŘΩƛǊǊƛƎŀǘƛƻƴ  

[Ŝ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ŀƎǊƛŎƻƭŜ Řǳ ōŀǎǎƛƴ ŘŜ ǾƛŜ ōŞƴŞŦƛŎƛŜ ŘΩǳƴ ǊŞǎŜŀǳ ŘŜƴǎŜ 
ŘΩƛǊǊƛƎŀǘƛƻƴ ƻǊƎŀƴƛǎŞ ŀǳǘƻǳǊ de 7 canaux :  

¶ 2 canaux de desserte,  
V un premier canal Mixte, de Mérindol vers le nord du 

territoire, dont le rôle est fondamental car il consiste à 
ŀƳŜƴŜǊ ƭΩŜŀǳ ŘŜ ƭŀ 5ǳǊŀƴŎŜ à п ŀǳǘǊŜǎ ŎŀƴŀǳȄ ŘΩƛǊǊƛƎŀǘƛƻƴ 
vauclusiens ; 

V le canal mixte du Sud Luberon, de Mérindol vers Pertuis, 
qui dessert les canaux de 7 Associations syndicales 
ŘΩƛǊǊƛƎŀǘƛƻƴΣ Řƻƴǘ п ǎǳǊ ƭŜ {/ƻ¢Φ 

¶ 5 ŎŀƴŀǳȄ Ŝǘκƻǳ ǊŞǎŜŀǳȄ ŘΩƛǊǊƛƎŀǘƛƻƴ Υ 
V Le canal Saint Julien ; 
V Le cŀƴŀƭ ŘŜ ƭΩLǎƭŜ ǎǳǊ ƭŀ {ƻǊƎǳŜ ; 
V Le canal de Carpentras ; 
V Le canal du Cabedan neuf ; 
V Le réseau sous terrain du canal de Provence. 

Les Associations syndicales de gestion de ces canaux sont associées dans 
une démarche novatrice appelée contrat de canal qui permet de 
coordonner leurs actions et principes de gestion (voir partie Eau).  

Le SCoT dispose de plus 17 637 ha desservis par les divers réseaux 
ŘΩƛǊǊƛƎŀǘƛƻƴΦ [Ŝ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ŀƎǊƛŎƻƭŜ ōŞƴŞŦƛŎƛŜ ŘΩǳƴ ƳƻŘŜ ŘΩƛǊǊƛƎŀǘƛƻƴ sous 
pression pour la majorité du périmètre irrigué (62%), notamment dans les 
périmètres des ASA de Carpentras, de ƭΩLǎƭŜ ǎǳǊ ƭŀ {ƻǊƎǳŜ Ŝǘ Řǳ Ŏŀƴŀƭ ŘŜ 
tǊƻǾŜƴŎŜΦ [Ωƛrrigation ǇŀǊ ƳƻŘŜ ƎǊŀǾƛǘŀƛǊŜ Ŝǎǘ ŀǳƧƻǳǊŘΩƘǳƛ ƳƛƴƻǊƛǘŀƛǊŜ ό38% 
des surfaces), ce qui de manière générale peut avoir des conséquences  sur 
le rechargement des nappes phréatiques. Les secteurs desservis en 
irrigation sous pression sont beaucoup plus limités dans le périmètre de 
ƭΩ!ǎ! ŘŜ {ŀƛƴǘ WǳƭƛŜƴ ƻǳ Řǳ Ŏŀƴŀƭ ŘŜ /ŀōŜŘŀƴ ƴŜǳŦ ǇŀǊ ŜȄŜƳǇƭŜΦ  

Canaux Surface 
desservie 
(ha) 

Adhérents Mode d'irrigation 

  Part des 
usagers 
agriculteurs 

Part des surfaces 
détenues par les 
agriculteurs 

Part sous 
pression 

Part 
gravitaire 

Canal Saint Julien 4 040 55% majorité 15% 85% 

/ŀƴŀƭ ŘŜ ƭΩLǎƭŜ ǎǳǊ ƭŀ 
Sorgue  

3 305 56% 85% 56% 44% 

Canal de Carpentras 944 16% 80% 75% 25% 

Canal du Cabedan neuf 930 10% 55% 44% 56% 

Périmètre de Mérindol à 
partir du canal Mixte 

400 non renseigné non renseigné 0% 100% 

Canal de Provence 7 658 Minoritaires non renseigné 100% 0% 

Périmètres des AsA de 
Mérindol (à parti du 
canal Sud Luberon), de 
Puyvert, Lauris et Puget 

438 non renseigné non renseigné 0% 100% 

Total des surfaces 
desservies 

17 637   62% 38% 

Tableau 11 : Caractéristiques du réseau d'irrigation 
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Les agriculteurs, bien que propriétaires de la majorité des superficies 
irriguées et principaux financeurs des ASA, sont devenus minoritaires 
parmi les adhérents. 

[Ŝ {!D9 ǎƻǳƘŀƛǘŜ ƭΩŜƴƎŀƎŜƳŜƴǘ ŘΩǳƴŜ ŞǘǳŘŜ ǇƻǳǊ ǇǊŞŎƛǎŜǊ ƭŜǎ 
équipements nécessaires (extension des réseaux, structures de 
ǎǘƻŎƪŀƎŜΧύΣ ƭŜǳǊ ƭƻŎŀƭƛǎŀtiƻƴΣ ƭŜǳǊ ŘƛƳŜƴǎƛƻƴƴŜƳŜƴǘ Ŝǘ ƭΩŞǾŀƭǳŀtion 
financière des ouvrages à mett re en place ou à modifier en vue de la 
satisfaction des besoins mis en évidence et quantifiés par les études (ex. 
EVP, SRHA). 

¦ƴŜ ǇŀǊǘƛŜ ŘŜǎ ŜȄǇƭƻƛǘŀǘƛƻƴǎ ŀƎǊƛŎƻƭŜǎ ōŞƴŞŦƛŎƛŜ ŘΩǳƴŜ ƛǊǊƛƎŀǘƛƻƴ 
individuelle par forage ou prélèvement dans les ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳΦ ¦ƴŜ ƎǊŀƴŘŜ 
partie de ces installations datent des années 80 et sont liées au besoin de 
ŎŜǊǘŀƛƴǎ ŀƎǊƛŎǳƭǘŜǳǊǎ ŘŜ ŘƛǎǇƻǎŜǊ ŘŜ ƳŀǘŞǊƛŜƭ ŘΩƛǊǊƛƎŀǘƛƻƴ ƳƻŘŜǊƴŜ (tuyaux, 
asperseurs, goutte-à-goutte) que les canaux alors essentiellement 
gravitaires ne pouvaient fournir. 

[Ŝǎ Ǉƻƛƴǘǎ ŘŜ ǇǊŞƭŝǾŜƳŜƴǘǎ ŘΩŜŀǳ ǎƻǳǘŜǊǊŀƛƴǎ ǎƻƴǘ ǘǊŝǎ ŘŜƴǎŜǎ Ŝǘ 
principalement concentrés sur 5 communes : Cavaillon, Robion, Isle sur la 
Sorgue, Le Thor et Châteauneuf de Gadagne. Quant aux prélèvements 
superficiels, ils sont tous localisés le long de la Sorgue depuis Saumane et 
ŎŜ ƧǳǎǉǳΩŁ /ƘŃǘŜŀǳƴŜǳŦ ŘŜ DŀŘŀƎƴŜΦ 

Les incidences sur les nappes sont élevées le long du bassin du Coulon et 
même très fortes près de la source de la Sorgue (Lagnes, Fontaine et 
Saumane). 
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Carte 29: Réseau d'irrigation  
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[Ŝǎ ŀǇǇŜƭƭŀǘƛƻƴǎ ŘΩƻǊƛƎƛƴŜ ǇǊƻǘŞƎŞŜǎ ό!htύ 

Les AOP vinicoles 

[Ŝ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ōŞƴŞŦƛŎƛŜ ŘŜ о ŀǇǇŜƭƭŀǘƛƻƴǎ ŘΩƻǊƛƎƛƴŜǎ ŎƻƴǘǊƾƭŞŜǎ pour la 
production vinicole (raisin de cuve) plus ou moins récentes et plus ou 
moins porteuses au regard de la valorisation économique :  

- Côtes du Rhône (décret de 1937) et Côtes du Rhône village, à 
laquelle la mention « Gadagne » peut être apposée depuis octobre 
2011 ; 

- Côtes du Ventoux (1973) ; 
- Côtes du Luberon (1988). 

Les différentes aires AOP additionnées recouvrent plus de 12 700 ha dans 
le territoire, dont à peine 12% sont effectivement cultivés Ŝƴ ǾƛƎƴŜΧ  

Les surfaces agricoles non plantées en vigne et bénéficiant cependant de 
ƭΩǳƴŜ ŘŜǎ ŀǇǇŜƭƭŀǘƛƻƴǎ ǎƻƴǘ ŘƻƴŎ ǘǊŝǎ Ƴajoritaires (3 980 ha). Les aires AOP 
recouvrent également de larges superficies naturelles (4 940 ha soit 39% 
des surfaces AOP du SCoT) et même plus de 2 200 Ƙŀ ŘΩŜǎǇŀŎŜǎ ǳǊōŀƴƛǎŞǎ 
(17% des AOP du SCoT) notamment le bâti diffus et les zones urbanisées 
aggƭƻƳŞǊŞŜǎΧ 

LΩAOP Côte du Ventoux est en surface la plus représentée dans le SCoT 
avec 59҈ ŘŜ ƭΩŀƛǊŜ !ht Řǳ {/ƻ¢ Ŝǘ 24% du vignoble AOP du SCoT. 

78% des surfaces cultivées en vigne sont classées en AOP viticole soit 1565 
ha.  

 

[Ω!ht aǳǎŎŀǘ Řǳ ±ŜƴǘƻǳȄ 

La production de raisin de table en AOP est uniquement présente dans la 
partie Est du SCoT qui bénéficie de lΩAOP Muscat du Ventoux (Saumane-de 
Vaucluse, Fontaine-de-Vaucluse, Cabrières-ŘΩ!ǾƛƎƴƻƴΣ [ŀƎƴŜǎΣ wƻōƛƻƴΣ 

Maubec et Oppède). Les vignes hors AOP viticole et destinées à la 
production de raisin de table représentent à peine 350 ha.  

/Ŝǎ ŎǳƭǘǳǊŜǎ ǎΨƛƴǘŝƎǊŜƴǘ Řŀƴǎ ŘŜǎ ǎȅǎǘŝƳŜǎ ŘŜ ǇǊƻŘǳŎǘƛƻƴ ǘȅǇƛǉǳŜǎ ŀǳ 
niveau local (« système Ventoux » et « système Luberon ») ǉǳƛ ǎΩŀǇǇǳƛŜƴǘ 
sur une association de la vigne de cuve, de raisin de table et de cerisiers 
sur les coteaux. 

 

[Ω!ht ƘǳƛƭŜ ŘΩƻƭƛǾŜ ŘŜ tǊƻǾŜƴŎŜ 

[ŀ ǘƻǘŀƭƛǘŞ Řǳ ǇŞǊƛƳŝǘǊŜ Řǳ {/ƻ¢ ōŞƴŞŦƛŎƛŜ ŘŜ ƭΩŀǇǇŜƭƭŀǘƛƻn « IǳƛƭŜ ŘΩƻƭƛǾŜ 
de Provence » qui a une aire géographique très étendue : elle recoupe 
ƭŀǊƎŜƳŜƴǘ ƭΩŀƴŎƛŜƴ ŎƻƳǘŞ ŘŜ tǊƻǾŜƴŎŜ Ŝǘ ǎΩŞǘŜƴŘ ǎǳǊ ƭŜǎ ǉǳŀǘǊŜ 
départements du Vaucluse, des Bouches-du-Rhône, du Var et des Alpes-
de-Haute-Provence ainsi que sur une commune de la Drôme, quelques 
communes du Gard et quelques communes des Alpes Maritimes.  

Son terroir est délimité par des oliveraies de colline, de piémonts ou de 
micro reliefs où les sols sont bien drainés.  

[ŀ ŎǳƭǘǳǊŜ ŘŜ ƭΩƻƭƛǾŜ Ŧŀƛǘ ǇŀǊǘƛŜ ƛƴǘŞƎǊŀƴǘŜ Řǳ ǇŀȅǎŀƎŜ Ŝǘ ŘŜ ƭΩƘƛǎǘƻƛǊŜ ƭƻŎŀƭŜΦ 
En 1956, le gel a détruit une partie du verger, les producteurs ont alors 
parfois fait le choix de planter de la vigne ou des cerisiers en 
remplacement. Sur la dernière ŘŞŎŜƴƴƛŜΣ ƭŀ ǘŜƴŘŀƴŎŜ ǎΩƛƴǾŜǊǎŜ Ŝǘ ƻƴ 
ŀǎǎƛǎǘŜ ŀǳ ǊŜǘƻǳǊ ŘŜ ƭΩƻƭƛǾƛŜǊΣ ŀǾŜŎ ǳƴŜ hausse de plantations. 

Le verger est essentiellement constitué de la variété Aglandau, aussi 
appelée Verdale de Carpentras. 5ǳ Ŧŀƛǘ ŘŜ ƭΩŀƭǘŜǊƴŀƴŎŜ Ŝǘ ŘŜǎ ŀƭŞŀǎ 
climatiques (zone limite de culture ǎŜǇǘŜƴǘǊƛƻƴŀƭŜ ŘŜ ƭΩƻƭƛǾƛŜǊύ, la 
ǇǊƻŘǳŎǘƛƻƴ Ŝǎǘ ǾŀǊƛŀōƭŜ ŘΩǳƴŜ ŀƴƴŞŜ Ł ƭΩŀǳǘǊŜΦ 
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Carte 30: Les appellations ŘΩƻǊƛƎƛƴŜs contrôlées 
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1.4.3 Une multifonctionnalité des espaces agricoles à 
préserver 

[ΩŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜ ǊŜƴŘ ŘŜǎ ǎŜǊǾƛŎŜǎ ƻǳ ζ aménités » multiples au territoire. Elle 
fabrique une très grande part de ses espaces de valeurs et de diversité 
paysagère comme le terrƻƛǊ ŘŜ ƭΩ!ht /ƾǘŜǎ Řǳ wƘƾƴŜ ±ƛƭƭŀƎŜΦ 9ƭƭŜ 
ŎƻƴǘǊƛōǳŜ Ł ƭΩŀǘǘǊŀŎǘƛǾƛǘŞ ǘƻǳǊƛǎǘƛǉǳŜ ŘŜǎ ǾƛƭƭŀƎŜǎΣ ǇŀǊǘƛŎƛǇŜ Ł ƭŀ ǇǊƻǘŜŎǘƛƻƴ 
contre les risques naturels (inondations, incendies). Enfin, de nombreux 
espaces agricoles sont également des espaces importants pour la 
biodiversité et jouent un rôle essentiel dans la constitution de la Trame 
verte et bleue. 

Cette dernière partie vise à caractériser les différents « services 
sociétaux η ǊŜƴŘǳǎ ǇŀǊ ƭΩŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜ ŀŦƛƴ ŘŜ ǇǊƻŘǳƛǊŜ ǳƴŜ ƭŜŎǘǳǊŜ Ǉƭǳǎ ƧǳǎǘŜ 
des valeurs multiples que portent les espaces agricoles dans le territoire 
du SCoT.  

 

Les outils territoriaux 

Le Parc naturel régional du Luberon 

Comme présenté dans la partie 1.2, les PNR concourent ŘΩŀǇǊŝǎ ƭΩŀǊǘƛŎƭŜ 
L333-м Řǳ ŎƻŘŜ ŘŜ ƭΩŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘ « à la politique de protection de 
l'environnement, d'aménagement du territoire, de développement 
économique et social et d'éducation et de formation du public » au sein 
des territoires ruraux. 

Le PNR du Luberon à travers sa charte affirme à ce titre la position centrale 
ŘŜ ƭΩŀƎriculture. Il la place à la croisée de ses politiques ŘΩŀƳŞƴŀƎŜƳŜƴǘ Řǳ 
territoire, environnementales, économiques et sociales en rappelant que 
ƭŜ ƳŀƛƴǘƛŜƴ ŘΩǳƴŜ ζ agriculture paysanne, équitable et durable » 
conditionne pour partie leur réalisation. En outre, sa charte la considère 
« ŎƻƳƳŜ ǳƴŜ ŀŎǘƛǾƛǘŞ ŞŎƻƴƻƳƛǉǳŜ ŘΩǳǘƛƭƛǘŞ ǇǳōƭƛǉǳŜ ŀǳ ǎŜƛƴ Řǳ tŀǊŎ 

naturel régional du Luberon pour lequel elle constitue la première 
ƻŎŎǳǇŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŜǎǇŀŎŜ Ŝǘ ŘŜǎ ƳƛƭƛŜǳȄ ƴƻƴ ŦƻǊŜǎǘƛŜǊǎ ». 

Une orientation complète de la charte du Parc lui est ainsi consacrée, dans 
une optique transversale : « Orientation c.1 ς faire du développement de 
ƭΩŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜ ǳƴ ŜƴƧŜǳ Řǳ ŘŞǾŜƭƻǇǇŜƳŜƴǘ ŘǳǊŀōƭŜ ǇƻǳǊ ƭŜ ǇŀǊŎ ». 6 objectifs 
y sont affiliés : 

π aƻōƛƭƛǎŜǊ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ ŘŜǎ ŀŎǘŜǳǊǎ ǎǳǊ ǳƴŜ ƎŜǎǘƛƻƴ Ŏƻƴcertée de 
ƭΩŜǎǇŀŎŜ Ŝǘ ŘŜ ƭΩŀƳŞƴŀƎŜƳŜƴǘ Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ; 

π Rechercher une plus grande synergie entre producteurs, produits 
et territoire ; 

π Mobiliser le Parc sur les projets agricoles structurants pour le 
Territoire ; 

π Soutenir les initiatives et les actions en ŦŀǾŜǳǊ ŘŜ ƭΩƛƴǎǘŀƭƭŀǘƛƻƴ ŘŜ 
nouveaux agriculteurs et veiller à la sauvegarde de la vocation 
agricole et pastorale des terres ; 

π Contribuer au développement des pratiques agricoles en faveur de 
ƭŀ ǉǳŀƭƛǘŞ ŘŜ ƭΩŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘ Ŝǘ ŘŜ ƭŀ ōƛƻŘƛǾŜǊǎƛǘŞ ; 

π Développer en permanence une vision prospective. 

 

Les paysages ŦŀœƻƴƴŞǎ ǇŀǊ ƭΩŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜ 

¦ƴŜ ƎǊŀƴŘŜ ƳŀƧƻǊƛǘŞ ŘŜǎ ǇŀȅǎŀƎŜǎ ǉǳƛ ǎΩƻŦŦǊŜƴǘ ŀǳȄ Ƙŀōƛǘŀƴǘǎ Ŝǘ ǾƛǎƛǘŜǳǊǎ 
du territoire ont été façonnés ǇŀǊ ƭΩŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜ Ŝǘ ǎŜǎ différents usages. On 
distingue deux grandes pƘȅǎƛƻƴƻƳƛŜǎ ŘΩŀƎǊƻ-paysages : les paysages 
ouverts, offrant de larges perspectives et co-visibilité et les paysages 
fermés (haies brise vent). [Ŝ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ŎƻƳǇǊŜƴŘ ŀǳƧƻǳǊŘΩƘǳƛ ŞƎŀƭŜƳŜƴǘ 
ŘŜǎ ǇŀȅǎŀƎŜǎ ŀƎǊƛŎƻƭŜǎ ŘŜ ǘǊŀƴǎƛǘƛƻƴ Řƻƴǘ ƭΩƛdentité agricole est brouillée. 

Les paysages agricoles ouverts 

Les paysages agricoles ouverts sont également les plus identitaires car 
facilement lisibles pour les visiteurs. Ils confèrent une forte valeur 
patrimoniale aux villages :  
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¶ le piémont et les coteaux viticoles (Châteauneuf de Gadagne, Petit 
Lubéron, Monts de Vaucluse) ; 

¶ les paysages de plaine viticole alluviale du Calavon ; 

¶ la plaine maraîchère (Robion) ; 

¶ ƭŜǎ ǇŀȅǎŀƎŜǎ ŘΩŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜ ŜȄǘŜƴǎƛǾŜ ŀǳ nord du territoire (Le Thor).  

Les paysages fermés 

Deux sous-unités paysagères peuvent être définies dans cet ensemble : il 
ǎΩŀƎƛǘ Řǳ ǇŀȅǎŀƎŜ ŘŜ ǇƭŀƛƴŜ ŘƛǾŜǊǎƛŦƛŞŜ Ŝǘ ŘŜ ƭŀ ǇƭŀƛƴŜ ŀǊōƻǊƛŎƻƭŜΦ LŎƛΣ 
ƭΩŜǎǇŀŎŜ ŀƎǊƛŎƻƭŜ ǎΩƻǊƎŀƴƛǎŜ ŘŜ ƳŀƴƛŝǊŜ ƎŞƻƳŞǘǊƛǉǳŜ ŀǳǘƻǳǊ ŘŜ ƭŀ ǇŀǊŎŜƭƭŜΦ 
La parcelle culturale est de taille variable mais généralement petite, de 
ŦƻǊƳŜ ŀƭƭƻƴƎŞŜ Ŝǘ ǎŜǊǘƛŜ ŘŜ ƘŀƛŜǎ ŘŜ ŎȅǇǊŝǎΣ ŘŜ ŎŀƴŀǳȄ ŘΩƛǊǊƛƎŀǘƛƻƴ ƻǳ ŘŜ 
fossés. 

Les vues et perspectives sont très limitées par les arbres de haute-tige.  

Les paysages en transition 

Ce type de paysage se caractérise par sa diversité et ses caractéristiques 
agricoles sont difficilement identifiables. Disséminés en poche sur 
ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ Řǳ territoire du SCoT, ces paysages agricoles ont pour la 
plupart bénéficié depuis ƭƻƴƎǘŜƳǇǎ ŘΩǳƴ ǊŞǎŜŀǳ ŘΩƛǊǊƛƎŀǘƛƻƴ ǉǳƛ ŀ ŦŀǾƻǊƛǎŞ 
le développement des cultures maraîchères, légumières et céréalières. Ils 
ǎƻƴǘ ǇŀǊǘƛŎǳƭƛŝǊŜƳŜƴǘ ǎŜƴǎƛōƭŜǎ ŀǳ ƳƛǘŀƎŜ Ŝǘ Ł ƭΩǳǊōŀƴƛǎŀǘƛƻƴ ǉǳƛ ǎŜ 
développe le long des axes.  

Les espaces agricoles et la biodiversité 

Les espaces agricoles, notamment dans les zones de culture peu intensive, 
participent à la constitution de la Trame verte et bleue (cf. partie 1.3). 
Certains secteurs ouverts et zones de mosaïque agricole, intercalant 
prairies, friches et cultures variés, ǎƻƴǘ ŦŀǾƻǊŀōƭŜǎ Ł ƭΩŀŎŎǳŜƛƭ ŘΩespèces 
importantes pour la Trame verte et bleue.  

Les espaces agricoles liés à la prévention contre les risques 
naturels 

Les espaces agricoles du territoire jouent un rôle important dans la 
prévention contre les risques naturels, la protection des biens et des 
personnes : ils constituent des ȊƻƴŜǎ ŘΩŜȄǇŀƴǎƛƻƴ ŘŜǎ ŎǊǳŜǎ et participent 
au maintien des milieux ouverts permettant la limitation des risques 
incendie en particulier. [Ŝǎ ǊŞǎŜŀǳȄ ŘŜ ŎŀƴŀǳȄ ŘŜ ŘǊŀƛƴŀƎŜ ŘΩƻǊƛƎƛƴŜ 
agricole permettent en outre de canaliser et ŘΩŞǾŀŎǳŜǊ ƭŜǎ ŦƭǳȄ ŘŜ ŦƻǊǘŜǎ 
ǇƭǳƛŜǎ ǾŜƴŀƴǘ Ŝƴ ǎƻǳǘƛŜƴ ŀǳȄ ǊŞǎŜŀǳȄ ǳǊōŀƛƴǎ ŘΩŞǾŀŎǳŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ŜŀǳȄ 
pluviales. 

Ainsi, près de 10 500 Ƙŀ ŘΩŜǎǇŀŎŜǎ ŀƎǊƛŎƻƭŜǎ ǎƻƴǘ ǊŜŎŜƴǎŞǎ Řŀƴǎ ŘŜǎ ȊƻƴŜǎ 
exposées aux risques naturels majeurs (9 360 ha en risques inondation et 1 
820 ha en risques incendie) soit 62% des surfaces agricoles du SCoT.  

 

1.4.4 [Ŝǎ ƳŜƴŀŎŜǎ ǇŜǎŀƴǘ ǎǳǊ ƭΩŜǎǇŀŎŜ ŀƎǊƛŎƻƭŜ 

Un risque de déstructuration du tissu agricole  

On observe une forte présence de friches, de terres arables et de prairies, 
notamment en périphŞǊƛŜ ŘŜǎ ŀƎƎƭƻƳŞǊŀǘƛƻƴǎ Řǳ ¢ƘƻǊΣ ŘŜ ƭΩLǎƭŜ ǎǳǊ ƭŀ 
Sorgue et de Cavaillon. Celles-ci témoignent pour partie de la pression 
foncière ǉǳƛ ŦǊŀƎƛƭƛǎŜ ƭŜ ƳŀƛƴǘƛŜƴ ŘŜ ƭΩŀŎǘƛǾƛǘŞ ŀƎǊƛŎƻƭŜ dans le secteur 
périurbain.  

Le territoire agricole a fortement évolué entre 2001-2014 avec plus de 
5 618 ha de terres agricoles qui ont été modifiées, soit 31% des surfaces 
agricoles. 

!ǳ ǎŜƛƴ ŘŜ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ ŘŜǎ ŞǾƻƭǳǘƛƻƴǎ ƻōǎŜǊǾŞŜǎ Řŀƴǎ ƭΩƻŎŎǳǇŀǘƛƻƴ ŀƎǊƛŎƻƭŜ 
ŘŜǎ ǎƻƭǎΣ ƭŀ ǇŀǊǘ ŘŜ ƭΩŀǊǘƛŦƛŎƛŀƭƛǎŀǘƛƻƴ Ŝƴ ǊŜǇǊŞǎŜƴǘŜ мо҈ (le reste étant des 
Ƴǳǘŀǘƛƻƴǎ ƛƴǘŜǊƴŜǎ ŜƴǘǊŜ ƭŜǎ ŘƛŦŦŞǊŜƴǘŜǎ ŎŀǘŞƎƻǊƛŜǎ ŘΩŜǎǇŀŎŜǎ ŀƎǊƛŎƻƭŜǎύΦ 
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Les espaces effectivement cultivés et donc de valeur (vignes, arboriculture 
et terres arables) ont payé un lourd tribut dans cette urbanisation (54% 
des changements de vocation). 

 

Figure 4 Υ ¢ȅǇƻƭƻƎƛŜ ŘΩŜǎǇŀŎŜǎ ŀƎǊƛŎƻƭŜǎ ŀǊǘƛŦƛŎƛŀƭƛǎŞǎ 

En valeur absolue, le vignoble a perdu 24% de ses surfaces et 
ƭΩŀǊōƻǊƛŎǳƭǘǳǊŜ мм҈Φ [Ŝǎ ǇǊŀƛǊƛŜǎ Ŝǘ ŦǊƛŎƘŜǎ Ŝƴ ǊŜǾŀƴŎƘŜ ƻƴǘ Ǿǳ ƭŜǳǊ 
ǎǳǇŜǊŦƛŎƛŜ ƎƭƻōŀƭŜ ǎΩŀŎŎǊƻƞǘǊŜ ŘŜ ǇǊŝǎ ŘŜ 570 ha (soit 10%). 

  

27% 
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aromatiques

Prairies et Friches

Terres arables
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Carte 31: Evolution des espaces agricoles entre 2001 et 2014 
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  2001 2014 Evolution 2001-2014 

Type d'occupation 
des sols 

Surface 
(ha) 

Part du 
SCoT 

Surface 
(ha) 

Part du 
SCoT 

Surface Taux 
d'évolution 
2001-2014 

Arboriculture et 
plantes aromatiques 

6 168 13% 5 516 11% -652 -11% 

Vignoble 2 629 5% 2 007 4% -622 -24% 

Terres arables 4 831 10% 4 783 10% -47 -1% 

Prairies et friches 5 137 11% 5 706 12% 569 11% 

Total espaces 
agricoles 

18 765 39% 18 012 37% -752 -4% 

Tableau 12: Evolution des cultures entre 2001-2014 à l'échelle du SCoT 

 

 

Figure 5 : évolution des espaces agricoles entre 2001 et 2014 

Comme dit plus haut, la très grande majorité des mutations observées 
(+80% soit 4 711 ha) sont internes au tissu agricole, ce qui témoigne 
ƴŞŀƴƳƻƛƴǎ ŘΩǳƴŜ ŎŜǊǘŀƛƴŜ ƛƴǎǘŀōƛƭƛǘŞ ŘŜ ŎŜǊǘŀƛƴŜǎ ŎǳƭǘǳǊŜǎ Ŝǘ ƛƴǘǊƻŘǳƛǘ ǳƴŜ 
ŦƻǊƳŜ ŘŜ ŦǊŀƎƛƭƛǘŞ Ł ǇǊŜƴŘǊŜ Ŝƴ ŎƻƳǇǘŜ Řŀƴǎ ƭΩŀǾŜƴƛǊΦ 

9ƴ ǇŀǊǘƛŎǳƭƛŜǊΣ ƭΩŀǊōƻǊƛŎǳƭǘǳǊŜ et la vigne ont subi des arrachages 
importants. Les superficies cultivées en céréales sont en revanche assez 
stables. Malgré un solde négatif sur la période, de nouveaux espaces ont 
été plantés Ŝƴ ǾƛƎƴƻōƭŜ Řŀƴǎ ƭŜǎ ǎŜŎǘŜǳǊǎ ŘΩ!ht ό/ƾǘŜǎ Řǳ wƘƾƴŜΣ /ƾǘŜǎ Řǳ 
Ventoux et Côte du Lubéron).  

 

LŜ ƳƛǘŀƎŜ Ŝǘ ƭΩƛƳǇŀŎǘ ŘŜ ƭΩhabitat diffus sur les espaces 
agricoles  

[ŀ ǇŀǊǘ ŘŜ ƭΩǳǊōŀƴƛǎŀǘƛƻƴ ǊŞŀƭƛǎŞŜ ŜƴǘǊŜ нллм Ŝǘ нлмп ǎƻǳǎ ŦƻǊƳŜ ŘΩƘŀōƛǘŀǘ 
ŘƛŦŦǳǎ ǊŜǎǘŜ ƛƳǇƻǊǘŀƴǘŜ όǇǊŝǎ ŘŜ нлл Ƙŀ Ł ƭΩŞŎƘŜƭƭŜ Řǳ {/ƻ¢ύ Ŝǘ ǘƻǳŎƘŜ ŘŜ 
façon significative les zones de culture (122 ha dans les vergers, le vignoble 
et les terres arables).  

Pour lutter contre le phénomène, des outils comme la ZAP (zone agricole 
protégée) des Beaumettes ont été mis en place.  
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Carte 32: Mutations observées au sein des espaces agricoles  
entre 2001 et 2014  
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1.5 Synthèse des enjeux 

[Ŝ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ Řǳ {/ƻ¢ ǇǊŞǎŜƴǘŜ ǳƴ ǘŀǳȄ ŘΩŀǊǘƛŦƛŎƛŀƭƛǎŀǘƛƻƴ ŞƭŜǾŞ avec 17% 
des surfaces artificialisées en 2014 et des proportions équilibrées entre les 
milieux agricoles et naturels (environ 40%). En revanche, les équilibres 
ǎƻƴǘ ǘǊŝǎ ŘƛŦŦŞǊŜƴǘǎ ŀǳ ǎŜƛƴ ŘŜǎ /ƻƳƳǳƴŜǎ ǎŜƭƻƴ ǉǳΩŜƭƭŜǎ ŀǇǇŀǊǘƛŜƴƴŜƴǘ Ł 
la plaine ŀƎǊƛŎƻƭŜ ǇǊŞǎŜƴǘŀƴǘ ǳƴ ŦƻǊǘ ǘŀǳȄ ŘΩǳǊōŀƴƛǎŀǘƛƻƴ ou aux zones de 
relief boisé à dominante naturelle.  

Les paysages du SCoT sont diversifiés et structurés par les grandes 
composantes géographiques que sont les reliefs (Monts de Vaucluse, Petit 
Lubéron)Σ Ŝǘ ƭŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ (Durance, Coulon-Calavon et Sorgues). Ils sont 
marqués par un patrimoine remarquable (vieux village, petit bâti lié à 
ƭΩŜŀǳΣΧύΣ et par ǳƴ ŦƻǊǘ ŘŜƎǊŞ ŘΩŀƴǘƘǊƻǇƛǎŀǘƛƻƴ ǉǳƛ ŎƻƴƧǳƎǳŜ ŜǎǇŀŎŜǎ 
cultivés, irrigués et urbanisation soutenue depuis une trentaine ŘΩŀƴƴŞŜǎΦ  

De façon générale, les paysages souffrent, surtout dans les plaines, ŘΩǳƴ 
manque de lisibilité, ƴƻǘŀƳƳŜƴǘ Ŝƴ Ǌŀƛǎƻƴ ŘΩǳƴŜ ƳǳƭǘƛǇƭƛŎƛǘŞ ŘŜ 
confrontations entre les espaces agri-naturels et les espaces urbanisés. 
Ces paysages sont à la fois fragilisés par les mutations internes aux tissus 
agricoles liés à la conjoncture économique et par la poussée de 
ƭΩǳǊōŀƴƛǎŀǘƛƻƴ ǉǳƛ ǎΩŜȄŜǊŎŜ Řŀƴǎ ŘŜ ƳǳƭǘƛǇƭŜǎ ŘƛǊŜŎǘƛƻƴǎΣ ŘŜ Ŧŀœƻƴ ŘƛǎǇŜǊǎŞŜ 
ou le long des nombreux axes routiers. Le tissu agricole autrefois 
structurant ne tient plus le paysage dans de nombreux secteurs, il tend à 
se déstructurer ce qui risque ŘΩŀŎŎŞƭŞǊŜǊ ƭŜ ǇǊƻŎŜǎǎǳǎ ŘŜ ŘŞǇǊƛǎŜ Ŝǘ 
ŘΩŀōŀƴŘƻƴ ŘŜǎ ǘŜǊǊŜǎ ŀƎǊƛŎƻƭŜǎΦ  

En matière de biodiversité et de fonctionnalité écologique, le SCoT est un 
territoire également très fragmenté, dont les réservoirs de biodiversité 
sont essentiellement liés aux grands massifs forestiers situés sur les reliefs. 
La trame agricole, dans les secteurs de mosaïque et comportant une forte 
proportion de prairies ou friches, peuvent constituer des milieux 
favorables aux espèces déterminantes pour la Trame verte et bleue du 
territoire. Il en résulte des enjeux de renforcement des continuités 
écologiques dans divers secteurs du SCoT avec des fonctionnalités à 

conforter (notamment en périphérie des massifs) ou à améliorer, en 
particulier dans secteurs soumis à la pression urbaine ou fragmentés par 
les infrastructures. Les axes routier entre Châteauneuf-de-Gadagne, le 
¢ƘƻǊΣ ƭΩLǎƭŜ-sur-La-Sorgues (RD 901) et entre Cavaillon, les Taillades, Robion 
(w5нύ ǎƻƴǘ ǇŀǊǘƛŎǳƭƛŝǊŜƳŜƴǘ ŎƻƴŎŜǊƴŞǎ ǇŀǊ ŎŜǎ ŜƴƧŜǳȄ ŘΩŀƳŞƭƛƻǊŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ 
fonctionnalité écologique du territoire.  

[ΩŜǎǇŀŎŜ ŀƎǊƛŎƻƭŜΣ ŜƴŦƛƴΣ ŎƻƴǎǘƛǘǳŜ ǳƴŜ ŎƻƳǇƻǎŀƴǘŜ ƳŀƧŜǳǊŜ Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ. 
Lƭ ǇŀǊǘƛŎƛǇŜ ŘΩǳƴŜ ǇŀǊǘ Ł son identité, mais également de façon structurante 
à son économie. Il est caractérisé par une mosaïque agricole avec des 
ǇǊƻŘǳŎǘƛƻƴǎ ŘƛǾŜǊǎƛŦƛŞŜǎ Ŝǘ ǳƴ ǇŀǊŎŜƭƭŀƛǊŜ ǘǊŝǎ ŦǊŀƎƳŜƴǘŞΦ [ΩŀǊōƻǊƛŎǳƭǘǳǊŜ 
est la 1ère production du territoire (31% des surfaces agricoles). Les espaces 
agricoles ouverts, en mutation (prairies, céréales et friches) représentent 
plus de la moitié des surfaces agricoles. Le vignoble occupe des surfaces 
limitées malgré la présence de plusieurs appellations ŘΩƻǊƛƎines protégées. 
Seules 12% des surfaces bénéficiant des différentes appellations sont 
effectivement cultivées en vigne. Le tissu agricole eǎǘ ŎƻƳǇƻǎŞ ŘΩǳƴƛǘŞs 
agro paysagères différenciées : plaine arboricole, coteaux viticoles et 
secteurs de grandes cultures.  

[Ŝ {/ƻ¢ Ŝǎǘ ƘƛǎǘƻǊƛǉǳŜƳŜƴǘ ǳƴŜ ǘŜǊǊŜ ŘΩŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜ : il bénéficie de sols de 
forte qualité agronomique, notamment dans les plaines alluviales (51% des 
ǎǳǊŦŀŎŜǎ ŀƎǊƛŎƻƭŜǎύ Ŝǘ ŘΩǳƴ ǊŞǎŜŀǳ ŘŜƴǎŜ ŘΩƛǊǊƛƎŀǘƛƻƴ qui recouvre la 
majorité des superficies cultivables (environ 17 500 ha irrigables).  

Les espaces agricoles apportent également une grande diversité de 
ŎƻƴǘǊƛōǳǘƛƻƴǎ ƻǳ ŘΩŀƳŞƴƛǘŞǎ ŀǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ǉǳΩƛƭ ŎƻƴǾƛŜƴǘ ŘŜ ǇǊŜƴŘǊŜ Ŝƴ 
compte : qualité des paysages et attractivité touristique, protection des 
biens et des personnes contre les risques naturels majeurs (inondations et 
feux de forêts), biodiversité,Χ 

Cette diversité de valeurs portée pŀǊ ƭΩŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜ ƧƻǳŜ Ŝƴ ŦŀǾŜǳǊ ŘΩǳƴŜ 
ƳŜƛƭƭŜǳǊŜ ǇǊƛǎŜ Ŝƴ ŎƻƳǇǘŜ Řǳ ŎŀǊŀŎǘŝǊŜ ǇŀǘǊƛƳƻƴƛŀƭ ŘŜ ƭΩŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜ Řŀƴǎ 
le territoire, notamment dans un contexte de forte pression (déprise, 
enfrichement, développement urbain,Χ) 
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2. Ressources naturelles 

 

2.1 Ressource en espaces et consommation 
foncière 

2.1.1 Contexte stratégique et législatif 

[ΩŞǘŀƭŜƳŜƴǘ ǳǊōŀƛƴ Ŝǘ ƭŀ ŎƻƴǎƻƳƳŀǘƛƻƴ ŘΩŜǎǇŀŎŜ ǊŞǎǳƭǘŜƴǘ ŘŜ ǇƭǳǎƛŜǳǊǎ 
ŎŀǳǎŜǎ ŎǳƳǳƭŀǘƛǾŜǎΦ /Ŝǎ ǇƘŞƴƻƳŝƴŜǎ ǎΩŜȄǇƭƛǉǳŜƴǘ ƴƻǘŀƳƳŜƴt par 
ƭΩƛƴǎǳŦŦƛǎŀƴŎŜ Ŝǘ ƭΩƛƴŀŘŀǇǘŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩƻŦŦǊŜ ǇŀǊ ǊŀǇǇƻǊǘ Ł ƭŀ ŘŜƳŀƴŘŜ ŘŜ 
logements et par une propension des acteurs de la construction à opter 
pour la ǇŞǊƛǳǊōŀƴƛǎŀǘƛƻƴ ŀǳ ŘŞǘǊƛƳŜƴǘ ŘŜ ƭΩƛƴǘŜƴǎƛŦƛŎŀǘƛƻƴ Ŝǘ Řǳ 
ǊŜƴƻǳǾŜƭƭŜƳŜƴǘ ŘŜǎ ŎǆǳǊǎ ŘΩŀƎƎƭƻƳŞǊŀǘƛƻƴΣ essentiellement pour des 
Ǌŀƛǎƻƴǎ ŘŜ ŦŀƛǎŀōƛƭƛǘŞ ŦƛƴŀƴŎƛŝǊŜΣ ŘŜ ƳŀƞǘǊƛǎŜ ŦƻƴŎƛŝǊŜ Ŝǘ ŘŜ ŦŀƛōƭŜǎǎŜ ŘΩǳƴŜ 
offre foncière adaptée. 

Cette périurbanisation aboutit à un allongement des déplacements au 
quotidien, à une hausse des émissions de gaz à effet de serre, à une 
diminution et à un mitage des espaces naturels et agricoles, ŀƛƴǎƛ ǉǳΩà 
ƭΩƛǊǊŞǾŜǊǎƛōƛƭƛǘŞ ǉǳŀǎƛ ǎȅǎǘŞƳŀǘƛǉǳŜ ŘŜ ƭΩƛƳǇŜǊƳŞŀōƛƭƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ǎƻƭǎΦ  

[ŀ ƭǳǘǘŜ ŎƻƴǘǊŜ ƭΩŞǘŀƭŜƳŜƴǘ ǳǊōŀƛƴ Ŝǎǘ ǳƴ ŘŜǎ ŀȄŜǎ ƳŀƧŜǳǊǎ ŘŜ ƭŀ ƭƻƛ !ƭǳǊ ǉǳƛ 
ǊŜƴŦƻǊŎŜ ǘƻǳǘ ŘΩŀōƻǊŘ ƭŜǎ obligations des schémas de cohérence 
ǘŜǊǊƛǘƻǊƛŀƭŜ ό{/ƻ¢ύ Ŝǘ ŘŜǎ Ǉƭŀƴǎ ƭƻŎŀǳȄ ŘΩǳǊōŀƴƛǎƳŜ όt[¦ύ Ŝƴ ƳŀǘƛŝǊŜ 
ŘΩŀƴŀƭȅǎŜ ŘŜ ƭŀ ŎƻƴǎƻƳƳŀǘƛƻƴ ŘϥŜǎǇŀŎŜǎ ƴŀǘǳǊŜƭǎ ƻǳ ŀƎǊƛŎƻƭŜǎ et prévoit 
également que les SCoT et les PLU devront intégrer une analyse des 
capacités de densification dans leur rapport de présentation. 

Le SCoT doit déjà, en application de la législation préexistante (loi ENE), 
ǇǊŜƴŘǊŜ Ŝƴ ŎƻƳǇǘŜ ƭΩƻōƧŜŎǘƛŦ ŘŜ ŎƻƴǎƻƳƳŀǘƛƻƴ ŞŎƻƴƻƳŜ ŘŜ ƭΩŜǎǇŀŎŜ Ŝǘ 
son corollaire, la meilleure gestion de la densité.  

Il doit en premier lieu, dans le rapport de présentation, présenter « une 
analyse de la consommation d'espaces naturels, agricoles et forestiers au 
cours des dix années précédant l'approbation du schéma et justifier les 
objectifs chiffrés de limitation de cette consommation compris dans le 
document d'orientation et d'objectifs ».  

[ŀ ƭƻƛ !ƭǳǊ ǊŜƴŦƻǊŎŜ ƭŜǎ ŘƛǎǇƻǎƛǘƛƻƴǎ ǊŜƭŀǘƛǾŜǎ Ł ƭŀ ƭǳǘǘŜ ŎƻƴǘǊŜ ƭΩŞǘŀƭŜƳŜƴǘ 
urbain et favorables à la densification dans les SCoT et dans les PLU. En 
particulier, elle intègre systématƛǉǳŜƳŜƴǘ ƭΩŞǘǳŘŜ ŘŜ ƭŀ ŘŜƴǎƛŦƛŎŀǘƛƻƴ Řŀƴǎ 
les rapports de présentation des SCoT et PLU et précise les obligations du 
t[¦ Ŝƴ ƳŀǘƛŝǊŜ ŘΩŀƴŀƭȅǎŜ Ŝǘ ŘΩƻōƧŜŎǘƛŦǎ ǊŜƭŀǘƛŦǎ Ł ƭŀ ŎƻƴǎƻƳƳŀǘƛƻƴ 
ŘΩŜǎǇŀŎŜΦ  

[ΩŀǊǘƛŎƭŜ [Φ м41-3  Řǳ /ƻŘŜ ŘŜ ƭΩǳǊōŀƴƛǎƳŜ prévoit que le rapport de 
présentation du SCoT «identifie, en prenant en compte la qualité des 
paysages et du patrimoine architectural, les espaces dans lesquels les 
Ǉƭŀƴǎ ƭƻŎŀǳȄ ŘΩǳǊōŀƴƛǎƳŜ ŘƻƛǾŜƴǘ ŀƴŀƭȅǎŜǊ ƭŜǎ ŎŀǇŀŎƛǘŞǎ ŘŜ ŘŜƴǎƛŦƛŎŀǘƛƻƴ Ŝǘ 
ŘŜ Ƴǳǘŀǘƛƻƴ Ŝƴ ŀǇǇƭƛŎŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩarticle L. 151-4».  

{ƛ ƭΩŀƴŀƭȅǎŜ ŦƛƎǳǊŀƴǘ Řŀƴǎ ƭŜ ǊŀǇǇƻǊǘ ŘŜ ǇǊŞǎŜƴǘŀǘƛƻƴ Řǳ t[¦ Řƻƛǘ ŎƻƴŎŜǊƴŜǊ 
ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ ŘŜǎ ŜǎǇŀŎŜǎ ŘŞƭƛƳƛǘŞǎ ǇŀǊ ƭŜ SCoT, ǊƛŜƴ ƴŜ ǎΩƻǇǇƻǎŜ ŀ ǇǊƛƻǊƛ Ł 
ŎŜ ǉǳΩŜƭƭŜ ǇƻǊǘŜ ŞƎŀƭŜƳŜƴǘ ǎǳǊ ŘΩŀǳǘǊŜǎ ŜǎǇŀŎŜǎ ƴƻƴ ǇǊƛǎ Ŝƴ ŎƻƳǇǘŜ ǇŀǊ 
le schéma. A plus forte raison dans la mesure où le SCoTΣ ǎΩƛƭ ǇŜǳǘ ƻǇŞǊŜǊ 
ǳƴŜ ŘŞƭƛƳƛǘŀǘƛƻƴ ŦƛƴŜ ŘŜǎ ŜǎǇŀŎŜǎ ŎƻƴǎƛŘŞǊŞǎ όŀǳ ǉǳŀǊǘƛŜǊ ƻǳ Ł ƭΩƞƭƻǘ ǾƻƛǊŜ Ł 
ƭŀ ǇŀǊŎŜƭƭŜύΣ ǇŜǳǘ ŞƎŀƭŜƳŜƴǘ ǎΩŜƴ ǘŜƴƛǊ Ł ǳƴŜ ƛŘŜƴǘƛŦƛŎŀǘƛƻƴ ǎƻǳǇƭŜ ƭŀƛǎǎŀƴǘ 
la place à des ajustements dans le PLU. 
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Sƛ ƭΩŀƴŀƭȅǎŜ ŘŜǎ ŎŀǇŀŎƛǘŞǎ ŘŜ ŘŜƴǎƛŦƛŎŀǘƛƻƴ Ŝǘ ŘŜ Ƴǳǘŀǘƛƻƴ ŦƛƎǳǊŀƴǘ Řŀƴǎ ƭŜ 
rapport de présentation conduit à dresser un inventaire de ces capacités, 
les auteurs du PLU restent libre de prévoir des dispositions -dans les 
autres composantes du PLU, en particulier les OAP et le règlement- 
ǇŜǊƳŜǘǘŀƴǘ ƻǳ Ǉŀǎ ŘΩŜȄǇƭƻƛǘŜǊ ŎŜǎ ǇƻǎǎƛōƛƭƛǘŞǎ Ŝǘ Řŀƴǎ ƭŀ ǇǊƻǇƻǊǘƛƻƴ ǉǳƛ 
leur paraît la plus pertinente. Seules ces dispositions traduisent un choix 
ŘΩǳǊōŀƴƛǎƳŜΣ ƭŜǎ ŞƭŞƳŜƴǘǎ ŦƛƎǳǊŀƴǘ Řŀƴǎ ƭŜ ǊŀǇǇƻǊǘ ŘŜ ǇǊŞǎŜƴǘŀǘƛƻƴ 
fournissaƴǘ ǳƴƛǉǳŜƳŜƴǘ ƭŜǎ ŞƭŞƳŜƴǘǎ ŘΩƛƴŦƻǊƳŀǘƛƻƴ ǎŜǊǾŀƴǘ ŘŜ ǎǳǇǇƻǊǘ Ł ƭŀ 
réflexion ayant abouti à ce choix et explicitant les raisons de ce dernier. 

 

2.1.2 Etude de la consommation foncière 

Principes méthodologiques 

[ΩƻōƧŜŎǘƛŦ Ŝǎǘ ŘŜ ŘŞǘŜǊƳƛƴŜǊ ƭŜ Ǉƭǳǎ ǇǊŞŎƛǎŞƳŜƴǘ possible la quantité 
ŘΩŜǎǇŀŎŜ ŎƻƴǎƻƳƳŞe par la croissance urbaine sur un pas de temps 
ǎǳŦŦƛǎŀƳƳŜƴǘ ƭƻƴƎΣ ŘΩŜƴ ƛŘŜƴǘƛŦƛŜǊ ƭŜǎ ŎŀǊŀŎǘŞǊƛǎǘƛǉǳŜǎ ǇǊƛƴŎƛǇŀƭŜǎΣ Ŝǘ 
ŘΩŀƴŀƭȅǎŜǊ ƭŜǎ ŘƛŦŦŞǊŜƴǘŜǎ ŦƻǊƳŜǎ ŘŜ ǎŀ ǊŞǇŀǊǘƛǘƛƻƴ Řŀƴǎ ƭŜ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ Řǳ 
SCoT.  

Cela consiste donŎ Ł ƳŜǎǳǊŜǊΣ Ŝǘ ƴƻƴ ǎŜǳƭŜƳŜƴǘ Ł ŞǾŀƭǳŜǊΣ Ł ƭΩŞŎƘŜƭƭŜ ŘΩǳƴ 
ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ŘŜ Ǉƭǳǎ ŘŜ пл ллл ƘŀΣ ƭŜ ǇƘŞƴƻƳŝƴŜ ŘŜ ŎƻƴǎƻƳƳŀǘƛƻƴ ŘΩŜǎǇŀŎŜ 
ǇŀǊ ƭΩǳǊōŀƴƛǎŀǘƛƻƴ ŀǳ ŎƻǳǊǎ Řes 10 précédentes années. Ceci devra 
permettre de justifier les objectifs quantitatifs pour les 10 prochaines 
ŀƴƴŞŜǎΦ /Ŝǘ ƻōƧŜŎǘƛŦ ζ DǊŜƴŜƭƭŜ η ǇƻǎŜ ǳƴŜ ŘƛŦŦƛŎǳƭǘŞ ŘΩƻǊŘǊŜ 
ƳŞǘƘƻŘƻƭƻƎƛǉǳŜ Ŝǘ ǘŜŎƘƴƛǉǳŜ Υ ƭŀ ƴŞŎŜǎǎƛǘŞ ŘΩŞǘŀōƭƛǊ ŀǳ ǇǊŞŀƭŀōƭŜ ǳƴ 
ǎȅǎǘŝƳŜ ŘŜ ƳŜǎǳǊŜ ŘŜ ƭŀ ŎƻƴǎƻƳƳŀǘƛƻƴ ŘΩŜǎǇŀŎŜǎ ŀǇǇƭƛŎŀōƭŜ Ł ƭΩŞŎƘŜƭƭŜ 
du SCoT. 

5ŀƴǎ ƭŜ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ŘΩŞǘǳŘŜΣ ƭŀ ƳŞǘhode repose sur la détermination de la 
consommation foncière des 13 dernières années à partir de ƭΩŞǾƻƭǳǘƛƻƴ ŘŜ 

ƭΩƻŎŎǳǇŀǘƛƻƴ Řǳ ǎƻƭ ŜƴǘǊŜ нллм Ŝǘ нлмп ƛǎǎǳŜ ŘŜ ƭΩƛƴǘŜǊǇǊŞǘŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ǇƘƻǘƻǎ 
satellites. 

La consommation foncière est la somme des espaces nouvellement 
imperméabilisés (caractère irréversible) par la construction de bâtiments 
ƴƻǳǾŜŀǳȄ ƻǳ ǇŀǊ ƭΩŜȄǘŜƴǎƛƻƴ ŘŜǎ ōŃǘƛǎ ŜȄƛǎǘŀƴǘǎ όƘŀōƛǘŀǘΣ ŀŎǘƛǾƛǘŞ Ŝǘ 
équipement).  

Il peut donc y avoir des différences ŜƴǘǊŜ ƭŀ ŎŀǊŀŎǘŞǊƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŞǾƻƭǳǘƛƻƴ 
des « espaces nouvellement artificialisés » ŀǳ ǎŜƴǎ ŘŜ ƭΩƻŎŎǳǇŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ǎƻƭǎ 
(et de la nomenclature adoptée par SIRS) issue de la comparaison des 
photos satellites 2001 et 2014 et le calcul affiné de la consommation 
foncière effective réalisée dans le cadre de cette étude. 

Par exemple ƭŀ ǘǊŀƴǎŦƻǊƳŀǘƛƻƴ ŜƴǘǊŜ нллм Ŝǘ нлмп ŘΩǳƴŜ ǘŜǊǊŜ ŎǳƭǘƛǾŞŜ Ŝƴ 
jardin attenant à la maison (voir figure ci-après) nΩŜǎǘ pas prise en compte 
dans la consommation foncière. Elle traduit bien un changement de 
vocation ŘΩƻŎŎǳǇŀǘƛƻƴ Řǳ ǎƻƭ όŜǎǇŀŎŜ agricole vers habitat diffus) mais ne 
constitue pas une perte irréversible Ǿƛŀ ƭΩƛmperméabilisation, donc ƴΩŜǎǘ 
pas « consommée ».  

Figure 6 Υ ŜȄŜƳǇƭŜ ŘΩŜǎǇŀŎŜ ŀǊǘƛŦƛŎƛŀƭƛǎŞ ŜƴǘǊŜ нллм Ŝǘ нлмп ƛǎǎǳ ŘŜ ƭΩŞǾƻƭǳǘƛƻƴ ŘŜ 
ƭΩƻŎŎǳǇŀǘƛƻƴ du sol non pris en compte dans le calcul de la consommation foncière 
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Carte 33: Consommation foncière entre 2001 et 2014 
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Une consommation plus modérée que par le passé 

Ʒ Un rythme de la consommation foncière fortement ralenti sur la 
dernière décennie  

La consommation foncière totale 3 observée sur les 13 dernières années 
peut être estimée à 739 ha, ce qui représente un rythme de 57 ha/an.  

La tendance observée dans le rapport de présentation du SCoT approuvé 
de 2012 ǎŜ ŎƻƴŦƛǊƳŜ Ŝǘ ǎΩŀŎŎŜƴǘǳŜΦ /Ŝƭǳƛ-ci mettait déjà en évidence une 
baisse significative : le rythme de consommation était passé de 140 ha par 
an entre 1990-2000 à 60 ha par an entre 2000 ς 2005. 

Cette diminution est notamment liée ŀǳȄ ƳƻŘŜǎ ŘΩǳǊōŀƴƛǎŀǘƛƻƴ Ǉlus 
ŎƻƳǇŀŎǘǎ Řŀƴǎ ŘŜ ƴƻƳōǊŜǳǎŜǎ ŎƻƳƳǳƴŜǎΦ [ΩŞǾƻƭǳǘƛƻƴ Ŝǎǘ ŞƎŀƭŜƳŜƴǘ 
attribuée à la diminution du taux de croissance de la population du 
territoire qui est passé de 1,12% entre 1990 et 1999 à 0,24% entre 2007 et 
2012.  

! ƭΩŞŎƘŜƭƭŜ ŎƻƳƳǳƴŀƭŜΣ ƭŜǎ о ŎƻƳƳǳƴŜǎ les plus importantes regroupant 
les 2/3 de la population du territoire du SCoT (Cavaillon, l'Isle-sur-la-Sorgue 
et le Thor)  ǎƻƴǘ Ł ƭΩƻǊƛƎƛƴŜ ŘŜ plus de la moitié (56%) de cette 
consommation foncière des 13 dernières années. 

La consommation foncière moyennŜ ǊŀƳŜƴŞŜ Ł ƭΩŀǇǇƻǊǘ ŘŜ ǇƻǇǳƭŀǘƛƻƴ ǎǳǊ 
la période 2001-2014 est 1056 m² par nouvel habitant.  

Il existe cependant de grandes disparités entre les Communes selon leurs 
vocations Ŝǘ ƭŜǳǊǎ ƳƻŘŜǎ ŘΩǳǊōŀƴƛǎŀǘƛƻƴ Υ ŦƻǊǘ ǘŀǳȄ ŘŜ ȊƻƴŜǎ ŘΩŀŎǘƛǾƛǘŞǎ 
économiques et de carrières (Cavaillon, Cheval-Blanc), part significative de 
résidences secondaires dans la construction de logements (Gordes, 
Saumane-de-Vaucluse, Cavaillon), importance des zones NB dans les 
ŘƻŎǳƳŜƴǘǎ ŘΩǳǊōŀƴƛǎƳŜ ŀǇǇƭƛŎŀōƭŜǎ,Χ 

                                                           
3
 Donnée calculée aǇǊŝǎ ζ ǾŞǊƛŦƛŎŀǘƛƻƴκŎƻǊǊŜŎǘƛƻƴ η ŘŜǎ ŘƻƴƴŞŜǎ ŘŜ ƭΩŞǾƻƭǳǘƛƻƴ ŘŜ 
ƭΩƻŎŎǳǇŀǘƛƻƴ Řǳ ǎƻƭ ƛǎǎǳŜ ŘŜ ƭΩƛƴǘŜǊǇǊŞǘŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ǇƘƻǘƻǎ ǎŀǘŜƭƭƛǘŜǎ нллм Ŝǘ нлмпΣ 

 

Commune 
Consommation foncière 

2001-2014 (ha) 
Consommation 

foncière 2001-2014 (%) 

Cabrières-d'Avignon 17 2,3% 

Cavaillon 165 22,3% 

Châteauneuf-de-Gadagne 23 3,1% 

Cheval-Blanc 51 6,9% 

Fontaine-de-Vaucluse 1 0,1% 

Gordes 35 4,7% 

Lagnes 20 2,7% 

Lauris 35 4,7% 

Le Thor 87 11,8% 

Les Beaumettes 6 0,9% 

Les Taillades 11 1,5% 

L'Isle-sur-la-Sorgue 111 15,1% 

Lourmarin 12 1,6% 

Maubec 22 3,0% 

Mérindol 17 2,3% 

Oppède 17 2,3% 

Puget 13 1,7% 

Puyvert 14 2,0% 

Robion 29 4,0% 

Saumane-de-Vaucluse 33 4,5% 

Vaugines 18 2,5% 

TOTAL SCoT 739 100% 
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Tableau 13 : quantification de la consommation foncière entre 2001 et 2014 

Ʒ ¦ƴŜ ŎƻƴǎƻƳƳŀǘƛƻƴ ŦƻƴŎƛŝǊŜ ŘƻƳƛƴŞŜ ǇŀǊ ƭΩƘŀōƛǘŀǘ 

[ŀ ŎƻƴǎƻƳƳŀǘƛƻƴ ŦƻƴŎƛŝǊŜ Ŝǎǘ ǇǊƛƴŎƛǇŀƭŜƳŜƴǘ ŘŜǎǘƛƴŞŜ Ł ƭΩƘŀōƛǘŀǘ όп77 ha) 
et aux équipements associés (78 ha) représentant 75% de la 
ŎƻƴǎƻƳƳŀǘƛƻƴ Ł ƭΩŞŎƘŜƭƭŜ Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ Řǳ {/ƻ¢Φ 

 

 Figure 7 Υ ǊŞǇŀǊǘƛǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ŎƻƴǎƻƳƳŀǘƛƻƴ ŦƻƴŎƛŝǊŜ ǇŀǊ ǘȅǇŜǎ ŘΩǳǎŀƎŜǎ 

42% des surfaces consommées à vocation habitat concernent les 3 plus 
importantes communes (Cavaillon, L'Isle-sur-la-Sorgue et Le Thor) 
représentant 62% de la population du territoire du SCoT. 

Commune Habitat Equipement Activité Extraction 
de 

matériaux 

Total 

Cabrières-d'Avignon 11 2 2 2 17 

Cavaillon 63 15 75 12 165 

Châteauneuf-de-
Gadagne 

15 6 2 0 23 

Cheval-Blanc 26 13 5 8 51 

Commune Habitat Equipement Activité Extraction 
de 

matériaux 

Total 

Fontaine-de-
Vaucluse 

1 0 0 0 1 

Gordes 31 2 1 0 35 

Lagnes 12 0 1 7 20 

Lauris 32 3 1 0 35 

Le Thor 59 4 24 0 87 

Les Beaumettes 5 1 0 0 6 

Les Taillades 10 0 0 0 11 

L'Isle-sur-la-Sorgue 78 21 12 0 111 

Lourmarin 10 1 1 0 12 

Maubec 16 0 6 0 22 

Mérindol 13 0 4 0 17 

Oppède 8 2 3 4 17 

Puget 12 1 0 0 13 

Puyvert 12 2 1 0 14 

Robion 25 1 3 0 29 

Saumane-de-
Vaucluse 

29 4 0 0 33 

Vaugines 7 1 0 10 18 

Total SCoT 477 78 142 43 739 

Tableau 14 Υ ŎƻƴǎƻƳƳŀǘƛƻƴ ŦƻƴŎƛŝǊŜ ŜƴǘǊŜ нллм Ŝǘ нлмп ǇŀǊ ŘŜǎǘƛƴŀǘƛƻƴ ŘΩǳǎŀƎŜ 

 

Ʒ 5Ŝǎ ȊƻƴŜǎ ŘΩŀŎǘƛǾƛǘŞǎ ŎƻƴǎƻƳƳŀǘǊƛŎŜs ŘΩŜǎǇŀŎŜ 

[ŀ ŎǊŞŀǘƛƻƴ ƻǳ ƭΩŜȄǘŜƴǎƛƻƴ ŘŜǎ ȊƻƴŜǎ ŘΩŀŎǘƛǾƛǘŞǎ Ŝǎǘ ŎƻƴǎƻƳƳŀǘǊƛŎŜ 
ŘΩŜǎǇŀŎŜ : 19% des surfaces consommées au cours de ces 13 dernières 
ŀƴƴŞŜǎ ƭΩƻƴǘ ŞǘŞ ǇƻǳǊ ŘŜ ƭΩŀŎǘƛǾƛǘŞΦ /Ŝ ǘŀǳȄ ǇŀǎǎŜ Ł н5% si on tient compte 
ŘŜ ƭΩŜȄǘǊŀŎǘƛƻƴ ŘŜ ƳŀǘŞǊƛŀǳȄΦ  

65% 10% 

19% 

6% 
Habitat

Equipement

Activité

Extraction de
matériaux
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Deux communes sont particulièrement concernées : la commune de 
Cavaillon qui concentre à elle seule plus de la moitié (53%) des surfaces 
ŎƻƴǎƻƳƳŞŜǎ ǇƻǳǊ ŘŜ ƭΩŀŎǘƛǾƛǘŞ ƴƻǳǾŜƭƭŜΣ Ŝǘ Řŀƴǎ ǳƴŜ ƳƻƛƴŘǊŜ ƳŜǎǳǊŜ ƭŀ 
commune du Thor qui rassemble 17% des surfaces consommées pour de 
ƭΩŀŎǘƛǾƛǘŞ ƴƻǳǾŜƭƭŜ (à noter que ces chiffres incluent une zone en cours 
ŘΨŀƳŞƴŀƎŜƳŜƴǘΣ celle de St-Joseph, qui occupera 16,5 ha). Lƭ ǎΩŀƎƛǘ ǇƻǳǊ 
ŎŜǎ н ŎƻƳƳǳƴŜǎ ŘΩŜȄǘŜƴǎƛƻƴ ŘŜ ȊƻƴŜǎ ŘΩŀŎǘƛǾƛǘŞǎ ŜȄƛǎǘŀƴǘŜǎΦ 

Figure 8 Υ ŜȄŜƳǇƭŜǎ ŘΩŜȄǘŜƴǎƛƻƴ ŘŜǎ ȊƻƴŜǎ ŘΩŀŎǘƛǾƛǘŞǎ ŘŜ /ŀǾŀƛƭƭƻƴ Ŝǘ Řǳ ¢ƘƻǊ  
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Ʒ Une consommation foncière réalisée majoritairement par extension 
ŘŜ ƭŀ ǘŀŎƘŜ ǳǊōŀƛƴŜ ƻǳ ŘŜǎ ǎƛǘŜǎ ŜȄƛǎǘŀƴǘǎΧ 

[ŀ ŎƻƴǎƻƳƳŀǘƛƻƴ ŘΩŜǎǇŀŎŜǎ ǇŀǊ ƭŀ ŎǊƻƛǎǎŀƴŎŜ ǳǊōŀƛƴŜ ǇŜǳǘ ǇǊŜƴŘǊŜ ǘǊƻƛǎ 
formes essentielles : 

[ŀ ŎƻƴǎƻƳƳŀǘƛƻƴ ŘΩŜǎǇŀŎŜ ǇŀǊ 
extension de la limite urbaine Υ ŎΩŜǎǘ 
ƭŀ ǇŀǊǘ ŘΩŜȄǘŜƴǎƛƻƴ Řǳ ǘƛǎǎǳ ǳǊōŀƛƴ 
ǉǳƛ ǎΩŜǎǘ ŀƧƻǳǘŞŜ Ł ƭŀ ƭƛƳƛǘŜ ǳǊōŀƛƴŜ 
précédente, en continuité directe 
avec elle. 

 

 

[ŀ ŎƻƴǎƻƳƳŀǘƛƻƴ ŘΩŜǎǇŀŎŜ ǇŀǊ 
densification du tissu existant Υ ŎΩŜǎǘ 
ƭΩǳǘƛƭƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ŜǎǇŀŎŜǎ ƭƛōǊŜǎ Ł 
ƭΩƛƴǘŞǊƛŜǳǊ Řǳ ǘƛǎǎǳ ǳǊōŀƛƴ ŎƻƴǘƛƴǳΣ 
espaces de tailles variables pouvant 
aller des parcelles restées libres des 
ǇǊƻƎǊŀƳƳŜǎ ŘΩŀƳŞƴŀƎŜƳŜƴǘΣ ŀǳȄ 
« dents creuses » du tissu 
aggloméré.  

 

 

[ŀ ŎƻƴǎƻƳƳŀǘƛƻƴ ŘΩŜǎǇŀŎŜ ǇŀǊ ƭŀ 
progression de ƭΩƘŀōƛǘŀǘ ƛǎƻƭŞ Υ ŎΩŜǎǘ 
la part des constructions intervenues 
hors de la limite urbaine, dans des 
sites très faiblement occupés, 
ǎƻǳǾŜƴǘ Ŝƴ ŎƻƳǇƭŞƳŜƴǘ ŘΩǳƴ Ƙŀōƛǘŀǘ 
rural précédent, et sur la ōŀǎŜ ŘΩƞƭƻǘǎ 
ŦƻƴŎƛŜǊǎ ƴŀǘǳǊŜƭǎ ƻǳ ŘΩŀƴŎƛŜƴƴŜǎ 
cultures, le plus souvent desservies 
ǇŀǊ ƭŀ ǾƻƛǊƛŜ ǊǳǊŀƭŜ ŘΩƻǊƛƎƛƴŜΦ 

 

 

 

vǳŜ ŎŜ ǎƻƛǘ ǇƻǳǊ ƭΩƘŀōƛǘŀǘΣ ƭŜǎ ŞǉǳƛǇŜƳŜƴǘǎ ƻǳ ƭΩŀŎǘƛǾƛǘŞΣ ƭŀ ŎƻƴǎƻƳƳŀǘƛƻƴ 
ŦƻƴŎƛŝǊŜ ŘŜǎ мо ŘŜǊƴƛŝǊŜǎ ŀƴƴŞŜǎ ǎΩŜǎǘ ǊŞŀƭƛǎŞŜ ƳŀƧƻǊƛǘŀƛǊŜƳŜƴǘ ǇŀǊ 
extension de la tache urbaine ou de sites existants (de 51% à 91% selon 
ƭŜǎ ŘŜǎǘƛƴŀǘƛƻƴǎ ŘΩǳǎŀƎŜǎύΦ Ce constat est valable pour la quasi-totalité des 
communes quelle ǉǳŜ ǎƻƛǘ ƭŀ ŘŜǎǘƛƴŀǘƛƻƴ ŘΩǳǎŀƎŜ ŎƻƴǎƛŘŞǊŞŜ. 

La consommation foncière au sein des tissus urbains (dents creuses) 
représente près de 25% du total soit 182 ha. 

Cavaillon 

[ΩLǎƭŜ ǎǳǊ ƭŀ {ƻǊƎǳŜ 

 

/ŀōǊƛŝǊŜǎ ŘΩ!ǾƛƎƴƻƴ 
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Figure 9 : consƻƳƳŀǘƛƻƴ ŦƻƴŎƛŝǊŜ ǇŀǊ ŎŀǘŞƎƻǊƛŜǎ ŘΩǳǎŀƎŜǎ 

 

Ʒ Une urbanisation en situation isolée qui reste importante 

Les nouvelles implantations situées en dehors des taches urbaines 
existantes (situation isolée) représentant 141 ha soit 19% de la 
consommation foncière deǎ мо ŘŜǊƴƛŝǊŜǎ ŀƴƴŞŜǎΧ 

Ces surfaces consommées situées dans le tissu agricole ou naturel sont 
pour 60% des surfaces concernées liées à la construction de nouvelles 
habitations. 
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Carte 34 : Localisation de la consommation foncière  
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Tableau 15 : consommation foncière en fonction de sa localisation par rapport à la 
tache urbaine 

Consommation foncière 2001-2014 (ha) 

Type de 
consommation 

foncière  

Habitat Equipement Activité Extraction 
de 

matériaux 

Total 

Dents creuses 147 8 27 0 182 

Extension 
urbaine 

245 43 98 30 416 

Situation isolée 85 26 27 3 141 

Total général 477 78 152 33 739 

 

Consommation foncière 2001-2014 (%) 

Type de 
consommation 

foncière  

Habitat Equipement Activité Extraction 
de 

matériaux 

Total 

Dents creuses 31% 10% 18% 0% 25% 

Extension 
urbaine 

51% 56% 64% 91% 56% 

Situation isolée 18% 34% 18% 9% 19% 

Total général 100% 100% 100% 100% 100% 

 

   

habitat équipement activité 

Figure 10 : exemple de consommation foncière en « situation isolée » 

 

Une artificialisation du territoire au détriment quasi exclusif 
des terres agricoles 

Les terres agricoles représentent 18 000 ha soit 37% du territoire (source 
occupation du sol 2014). Leur proximité des principales zones urbaines et 
leur cadre réglementaire par rapport aux espaces naturels protégés font 
que ce sont les premiers terrains consommés pour le développement du 
ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜΣ ŘΩŀǳǘŀƴǘ ǉǳΩƛƭ Ŝǎǘ Ŝǘ ǊŜǎǘŜǊŀ généralement Ǉƭǳǎ ŦŀŎƛƭŜ ŘΩŞǉǳƛǇŜǊ 
ǳƴŜ ǘŜǊǊŜ ŀƎǊƛŎƻƭŜ ǇƭŀǘŜ ǉǳΩǳƴ ŜǎǇŀŎŜ ƴŀǘǳǊŜƭΦ 

!ƛƴǎƛΣ ǇǊŝǎ ŘŜ фл҈ ŘŜ ƭΩŀǊǘƛŦƛŎƛŀƭƛǎŀǘƛƻƴ ƴƻǳǾŜƭƭŜ Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ŀ ŞǘŞ ǊŞŀƭƛǎŞŜ 
au détriment des espaces agricoles.  

 

 

 

 

 

Mérindol Cavaillon Saumane-de-Vaucluse 
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 Consommation foncière 2001-2014 (ha) 

Nature du terrain 
artificialisé 

Habitat Equipement Activité Extraction 
de 

matériaux 

Total 
(ha) 

Espace agricole 304 52 109 30 495 

Espace naturel 52 4 1 13 70 

Espace urbain 121 22 32 0 175 

Total général 477 78 142 43 739 

Tableau 16 : consommation foncière en fonction de la nature des terrains 
artificialisés 

 

2.1.3 Etude du gisement foncier disponible 

Contexte et principes méthodologiques 

[ΩŜƴƧŜǳ Řŀƴǎ ƭŜ ǎŜƴǎ Řǳ DǊŜƴŜƭƭŜ ŘŜ ƭΩ9ƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘ Ŝǘ ŘŜ ƭŀ ƭƻƛ !ƭǳǊ Ŝǎǘ ŘŜ 
concilier la croissance ǳǊōŀƛƴŜ Ŝǘ ƭΩŞŎƻƴƻƳƛŜ ŘŜǎ ǊŜǎǎƻǳǊŎŜǎΣ ŘŜ ǊŞǇƻƴŘǊŜ 
aux besoins de croissance déterminés par les documents de planification 
ό{/ƻ¢ύΣ ǘƻǳǘ Ŝƴ ƭƛƳƛǘŀƴǘ ƭŀ ŎƻƴǎƻƳƳŀǘƛƻƴ ŘΩŜǎǇŀŎŜǎ ŀǳ ǎǘǊƛŎǘ ƴŞŎŜǎǎŀƛǊŜΦ 

Pour remplir ce but il faut intervenir sur les facteurs qui conditionnent le 
Ǉƭǳǎ ŘƛǊŜŎǘŜƳŜƴǘ ƭŀ ŎƻƴǎƻƳƳŀǘƛƻƴ ŘΩŜǎǇŀŎŜ : 

- la problématique de la ƭƻŎŀƭƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩƘŀōƛǘŀǘ ƴƻǳǾŜŀǳ par 
rapport aux limites du tissu urbain actuel, impact spatial direct de 
ƭΩŞǘŀƭŜƳŜƴǘ ǳǊōŀƛƴ ; 

- la problématique des formes urbaines de plus en plus diffuses en 
ǎΩŞƭƻƛƎƴŀƴǘ ŘŜǎ ŎŜƴǘǊŜǎ ǳǊōŀƛƴǎΣ ƛƳǇŀŎǘ ŦƻƴŎǘƛƻƴƴŜƭ ŘŜ 
ƭΩŞǘŀƭŜƳŜƴǘ ǳǊōŀƛƴ ; 

- la sous-utilisation des espaces vides du tissu urbain et la 
formation de poches urbaines discontinues, impact foncier de 
ƭΩŞǘŀƭŜƳŜƴǘ ǳǊōŀƛƴΦ 

Ces trois éléments conjuguent leurs effets sur le plan quantitatif et 
qualitatif, et additionnent leurs conséquences sur la ressource rare 
ŘΩŜǎǇŀŎŜΦ /ΩŜǎǘ ŘƻƴŎ ǇŀǊ ǊŀǇǇƻǊǘ Ł ŎŜǎ ǘǊƻƛǎ ŦŀŎǘŜǳǊǎ ŘŞǘŜǊƳƛƴŀƴǘǎ ǉǳΩƛƭ 
faut axer la réflexion sur les moyens de définition prospective de 
ƭΩŞŎƻƴƻƳƛŜ ŘŜ ŎƻƴǎƻƳƳŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŜǎǇŀŎŜ ǇƻǳǊ ƭΩŀǾŜƴƛǊ Υ ƳƻȅŜƴǎ ŘŜ 
ŘŞŦƛƴƛǘƛƻƴ ŘŜ ǎŎŜƴŀǊƛƛ ŘŜ ǊŞǇŀǊǘƛǘƛƻƴ ǉǳŀƴǘƛǘŀǘƛǾŜ ŘΩŞŎƻƴƻƳƛŜ ŘΩŜǎǇŀŎŜΣ Ŝǘ 
ƳƻȅŜƴǎ ŘŜ ŘŞŦƛƴƛǘƛƻƴ ŘŜǎ ƛƴŘƛŎŀǘŜǳǊǎ ŘŜ ǎǳƛǾƛ ŘŜ ŎŜǎ ƻōƧŜŎǘƛŦǎ ǇƻǳǊ ƭΩŀǾŜƴƛǊΦ 

Cette prospective repose sur trois approches coordonnées : 

- la capacité de relocalisation de la croissance urbaine dans le tissu 
existant ; 

- ƭŀ ǊŞǇŀǊǘƛǘƛƻƴ ŘŜǎ ƳŀǊƎŜǎ ŘΩŜȄǘŜƴǎƛƻƴ ǳǊōŀƛƴŜ Ŝƴ ŦƻƴŎǘƛƻƴ ŘŜǎ 
déficits du renouvellement urbain ; 

- la définition de localisations préférentielles dans le tissu existant. 

Le préalable à cette démarche est donc de ŎƻƴƴŀƛǘǊŜ ŘΩǳƴ Ǉƻƛƴǘ ŘŜ ǾǳŜ 
quantitatif mais aussi qualitatif la ressource foncière juridiquement 
disponible de chaque commune. 

La ressource foncière juridiquement disponible ou gisement foncier est 
ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ dŜǎ ǘŜǊǊŀƛƴǎ ƴƻƴ ŀǊǘƛŦƛŎƛŀƭƛǎŞǎ ǎŜ ǘǊƻǳǾŀƴǘ Ł ƭΩƛƴǘŞǊƛŜǳǊ ŘŜǎ 
ƭƛƳƛǘŜǎ ǳǊōŀƴƛǎŀōƭŜǎ ŘŜǎ ŘƻŎǳƳŜƴǘǎ ŘΩǳǊōŀƴƛǎƳŜ ŀŎǘǳŜƭƭŜƳŜƴǘ Ŝƴ ǾƛƎǳŜǳǊ 
et ne portant pas de contraintes réglementaires spécifiques interdisant 
leurs artificialisations (exemples : zone rouge du PPRi, espace boisé classé 
(EBC), servitude bruit, etc.). 

Liste des contraintes réglementaires prises en compte pour la 
détermination du gisement foncier : 

- EBC ; 
- Elément de paysage à préserver et éléments paysagers 

remarquables ; 
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- Servitude bruit ; 
- Emplacement réservé du type bassin de rétention et voirie ; 
- Zone archéologique spécifique (1 îlot concerné) ; 
- Zone non aedificandi (1 îlot concerné) ; 
- PPRif Monts Vaucluse ouest (zones rouge et orange) ; 
- PPRI Durance (zones rouge, rouge hachurée, orange et orange 

hachurée) ; 
- PPRI Calavon-Coulon (lit mineur, lit moyen et cône de déjection) ; 
- Etude HGM Sorgue (lit mineur et moyen). 

 

Caractérisation du gisement foncier 

Ʒ Vocation du gisement disponible : une majorité de réserves pour 
lΩƘŀōƛǘŀǘ 

9ƴ ƭΩŞǘŀǘ ŀŎǘǳŜƭ ŘŜǎ ŘƻŎǳƳŜƴǘǎ ŘΩǳǊōŀƴƛǎƳŜ όнлмрύΣ ƭŀ ǊŜǎǎƻǳǊŎŜ ŦƻƴŎƛŝǊŜ 
ƧǳǊƛŘƛǉǳŜƳŜƴǘ ƳƻōƛƭƛǎŀōƭŜ Ŝǎǘ ŜǎǘƛƳŞŜ Ł упп Ƙŀ ǎǳǊ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ Řǳ 
territoire du SCoT. 

[Ŝǎ нκо ŜƴǾƛǊƻƴ ŘŜ ƭŀ ǊŜǎǎƻǳǊŎŜ ƻƴǘ ǳƴŜ ǾƻŎŀǘƛƻƴ ƘŀōƛǘŀǘΣ ŎΩŜǎǘ-à-dire de 
production de logements neufs. Si on y ajoute les équipements associés, 
ŎΩŜǎǘ тп҈ ŘŜ ƭŀ ǊŜǎǎƻǳǊŎŜ ǉǳƛ ŘŜǾǊŀƛǘ şǘǊŜ ƳƻōƛƭƛǎŞŜΦ 

[Ŝǎ ŀŎǘƛǾƛǘŞǎ όȅ ŎƻƳǇǊƛǎ ŀŎǘƛǾƛǘŞǎ ŘΩŜȄǘǊŀŎǘƛƻƴ ŘŜ ƳŀǘŞǊƛŀǳȄύ ǊŜǇǊŞǎŜƴǘŜƴǘ 
212 ha soit 25% de la ressource foncière mobilisable. 

 

 

 

 

 

 Vocation du gisement foncier mobilisable (ha) 

Commune Habitat Equipement Activité Total 

Cabrières-d'Avignon 13 2 7 22 

Cavaillon 53 8 122 182 

Châteauneuf-de-Gadagne 25 3 26 55 

Cheval-Blanc 31 20 2 53 

Fontaine-de-Vaucluse 1 
 

2 3 

Gordes 40 24 15 79 

Lagnes 4 1 
 

5 

Lauris 45 1 
 

45 

Le Thor 74 1 4 79 

Les Beaumettes 6 
 

2 8 

Les Taillades 12 3 
 

15 

L'Isle-sur-la-Sorgue 101 14 22 137 

Lourmarin 5 
  

5 

Maubec 4 8 4 16 

Mérindol 53 9 2 64 

Oppède 9 1 
 

10 

Puget 11 
  

11 

Puyvert 1 
 

3 3 

Robion 42 1 
 

44 

Saumane-de-Vaucluse 5 0 
 

5 

Vaugines 3 0 
 

4 

Total général 537 95 212 844 

Tableau 17 : Quantification de la ressource foncière mobilisable 
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Carte 35: Vocation du gisement foncier   
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Ʒ Localisation : une ressource foncière juridiquement mobilisable 
ƳŀƧƻǊƛǘŀƛǊŜƳŜƴǘ Ŝƴ ŜȄǘŜƴǎƛƻƴ ǳǊōŀƛƴŜΧ 

28% de la ressource foncière juridiquement mobilisable se trouve à 
ƭΩƛƴǘŞǊƛŜǳǊ ŘŜǎ ȊƻƴŜǎ ǳǊōŀƛƴŜǎ ŜȄƛǎǘŀƴǘŜǎ όŘŜƴǘǎ ŎǊŜǳǎŜǎύ ŎŜ ǉǳƛ ǇŜǊƳŜǘtra 
de répondre à une part significative des besoins de production de 
logements du SCoT.  

[Ŝǎ ǊŞǎŜǊǾŜǎ ŦƻƴŎƛŝǊŜǎ Řŀƴǎ ƭŜǎ ŘƻŎǳƳŜƴǘǎ ŘΩǳǊōŀƴƛǎƳŜ ŀŎǘǳŜƭǎ ǎƻƴǘ 
majoritairement situées en extension des zones urbaines existantes. Elles 
représentent 2/3 de la ressource foncière juridiquement mobilisable (557 
ha soit 65% du total). 

Ces réserves en extension urbaine sont pour une grande part situées 
dans les zones NB des POS. Dans le cadre de la Grenellisation et de la 
mise en compatibilité des POS/PLU avec le SCoT, la plupart de ces 
ŀƴŎƛŜƴƴŜǎ ȊƻƴŜǎ b. ǎƻƴǘ Ŝƴ ǘǊŀƛƴ ŘΩşǘǊŜ ŘŞŎƭŀǎǎŞŜǎ όȊƻƴŀƎŜ b ƻǳ !ύΦ 

!ƛƴǎƛΣ ƭŀ ƳƛǎŜ Ŝƴ ǆǳǾǊŜ ŘŜǎ ǇǊŜǎŎǊƛǇǘƛƻƴǎ Řǳ {/ƻ¢ ŀǇǇǊƻǳǾŞ Ŝƴ нлмн 
conduit à réduire significative le potentiel constructible des communes 
du territoire.  

Les disponibilitŞǎ Ŝƴ ǎƛǘǳŀǘƛƻƴ ƛǎƻƭŞŜΣ ŎΩŜǎǘ-à-dire en dehors et non 
mitoyennes des zones urbaines existantes sont relativement faibles (46 ha 
soit 6% du gisement foncier recensé). 

 

 

 

 

 

Commune Dents creuses 
Extension 
urbaine 

Situation Isole Total 

 ha % ha % ha % ha % 

Cabrières-d'Avignon 10 4,2% 10 1,8% 2 3,6% 22 2,6% 

Cavaillon 26 11,0% 154 27,6% 2 4,5% 182 21,6% 

Châteauneuf-de-
Gadagne 

15 6,1% 37 6,6% 3 6,9% 55 6,5% 

Cheval-Blanc 15 6,1% 39 6,9% 

 

0,0% 53 6,3% 

Fontaine-de-
Vaucluse 

 

0,0% 3 0,6% 

 

0,0% 3 0,4% 

Gordes 4 1,7% 44 7,9% 31 65,9% 79 9,3% 

Lagnes 1 0,4% 4 0,7% 

 

0,0% 5 0,6% 

Lauris 30 12,7% 15 2,7% 

 

0,0% 45 5,4% 

Le Thor 19 7,9% 59 10,7% 1 2,1% 79 9,4% 

Les Beaumettes 

 

0,0% 3 0,6% 5 10,3% 8 0,9% 

Les Taillades 3 1,1% 12 2,2% 

 

0,0% 15 1,8% 

L'Isle-sur-la-Sorgue 73 30,5% 63 11,4% 0 0,4% 137 16,2% 

Lourmarin 

 

0,0% 5 0,8% 

 

0,0% 5 0,6% 

Maubec 4 1,5% 13 2,3% 

 

0,0% 16 1,9% 

Mérindol 17 7,1% 44 7,9% 3 5,5% 64 7,5% 
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Commune Dents creuses 
Extension 
urbaine 

Situation Isole Total 

Oppède 1 0,4% 9 1,6% 0 0,2% 10 1,2% 

Puget 11 4,4% 

 

0,0% 

 

0,0% 11 1,3% 

Puyvert 1 0,2% 3 0,5% 

 

0,0% 3 0,4% 

Robion 9 3,6% 35 6,2% 

 

0,0% 44 5,2% 

Saumane-de-
Vaucluse 

1 0,5% 4 0,7% 

 

0,0% 5 0,6% 

Vaugines 1 0,6% 2 0,4% 0 0,5% 4 0,4% 

Total général 240 100,0% 557 100,0% 46 100,0% 844 100,0% 

Tableau 18 : ressource foncière mobilisable par types de consommation 

 

 

Remarque méthodologique : sont définis comme ressources foncières en 
extension urbaine les terrains libres en contact avec une zone urbaine 
existante, qui une fois urbanisés entrainent une modification de la limite 
urbaine existante. 

 

 

Ʒ Une ressource foncière juridiquement mobilisable, majoritairement 
en extension urbaine, quelle que soit la vocation de la ressource 
ŦƻƴŎƛŝǊŜ ƧǳǊƛŘƛǉǳŜƳŜƴǘ ŘƛǎǇƻƴƛōƭŜΧ 

Cette tendance au développement du territoire par extension des zones 
urbaines existantes est valable quelle que soit la vocation de la ressource 
ŦƻƴŎƛŝǊŜ ƧǳǊƛŘƛǉǳŜƳŜƴǘ ƳƻōƛƭƛǎŀōƭŜΣ ŀǾŜŎ ǇƻǳǊ ƭΩƘŀōƛǘŀǘ Ŝǘ ƭŜǎ ŞǉǳƛǇŜƳŜƴǘǎ 
environ 60% de la ressource qui se trouve en extension urbaine. Cette 
proportion monte à 92% ǇƻǳǊ ƭŜǎ ȊƻƴŜǎ ŘΩŀŎǘƛǾƛǘŞǎ (ce qui est fréquent 
pour cette dernière catégorie), sachant que les 5% restants sont fortement 
morcelés voire non-disponibles. 

tƻǳǊ ƭΩƘŀōƛǘŀǘ Ŝǘ ƭŜǎ ŞǉǳƛǇŜƳŜƴǘǎΣ ƭŜ ǊŀǇǇƻǊǘ ŜƴǘǊŜ ƭŜ ƎƛǎŜƳŜƴǘ ŦƻƴŎƛŜǊ Ŝƴ 
extension et le gisement foncier disponible en dents creuses est de 1,6. Il y 

Extension 

urbaine 

Châteauneuf-de-Gadagne 
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a donc 1,6 Ŧƻƛǎ Ǉƭǳǎ ŘŜ ǎǳǊŦŀŎŜǎ ŘƛǎǇƻƴƛōƭŜǎ Ŝƴ ŜȄǘŜƴǎƛƻƴ ǳǊōŀƛƴŜ ǉǳΩŜƴ 
ŘŜƴǎƛŦƛŎŀǘƛƻƴ ǇŀǊ ƭΩǳǘƛƭƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ŘŜƴǘǎ ŎǊŜǳǎŜǎΦ 

 

 

Figure 11 : exemple de la ressource foncière par vocation  

 

  

Châteauneuf-de-Gadagne 
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Tableau 19 : ressource foncière mobilisable par vocations et par types de consommation 

  Habitat Equipement Activité 

Commune Dents 
creuses 

Extension 
urbaine 

Habitat 
isolé 

Dents 
creuses 

Extension 
urbaine 

Situation 
isolés 

Dents 
creuses 

Extension 
urbaine 

Situation 
isolés 

Cabrières-d'Avignon 10 3 
   

2 
 

7 
 

Cavaillon 19 33 0 4 4 0 3 117 2 

Châteauneuf-de-
Gadagne 

15 10 
 

0 
 

3 
 

26 
 

Cheval-Blanc 15 16 
  

20 
  

2 
 

Fontaine-de-Vaucluse 
 

1 
     

2 
 

Gordes 4 29 7 
  

24 
 

15 
 

Lagnes 0 4 
 

1 
     

Lauris 30 15 
 

1 
     

Le Thor 18 57 
 

1 
  

1 3 1 

Les Beaumettes 
 

1 5 
    

2 
 

Les Taillades 3 10 
  

3 
    

L'Isle-sur-la-Sorgue 67 34 
  

14 0 7 16 
 

Lourmarin 
 

5 
       

Maubec 2 2   8  1 3  

Mérindol 17 36 0 0 8 0   2 

Oppède 1 8 0 0 1     

Puget 11         

Puyvert 1       3  

Robion 9 34 
 

0 1 
    

Saumane-de-Vaucluse 1 4 
  

0 
    

Vaugines 1 2 
   

0 
   

Total (ha) 222 303 12 7 59 29 11 196 5 

Total (%) 41% 56% 2% 7% 62% 31% 5% 92% 2% 
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Carte 36: Localisation du gisement foncier  
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2.1.4 Etude des capacités de densification 

Principes méthodologiques 

Lƭ ǎΩŀƎƛǘ ǎŜƭƻƴ ƭŜǎ ǘŜǊƳŜǎ ŘŜ ƭŀ ƭƻƛ ζŘΩƛŘŜƴǘƛŦƛŜǊΣ Ŝƴ ǇǊŜƴŀƴǘ Ŝƴ ŎƻƳǇǘŜ ƭŀ 
qualité des paysages et du patrimoine architectural, les espaces dans 
ƭŜǎǉǳŜƭǎ ƭŜǎ Ǉƭŀƴǎ ƭƻŎŀǳȄ ŘΩǳǊōŀƴƛǎƳŜ ŘƻƛǾŜƴǘ ŀƴŀƭȅǎŜǊ ƭŜǎ ŎŀǇŀŎƛǘŞǎ Ře 
ŘŜƴǎƛŦƛŎŀǘƛƻƴ Ŝǘ ŘŜ Ƴǳǘŀǘƛƻƴ Ŝƴ ŀǇǇƭƛŎŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŀǊǘƛŎƭŜ L. 151-4.  

LΩƛŘŜƴǘƛŦƛŎŀǘƛƻƴ Řes espaces comportant un potentiel de densification ou 
de mutation consiste donc à déterminer au sein des « espaces bâtis » :  

- les logements vacants (depuis plusieurs années) ; 
- les « dents creuses η ŎΩŜǎǘ-à-dire les principaux « vides » 
ƭŀƛǎǎŞǎ Ł ƭΩƛƴǘŞǊƛŜǳǊ Řǳ ǘƛǎǎǳ ǳǊōŀƛƴ ; 

- ƭŜǎ ōŃǘƛƳŜƴǘǎ ƳǳǘŀōƭŜǎΣ ŎΩŜǎǘ-à-dire les bâtiments qui 
ǇŜǳǾŜƴǘ ŎƘŀƴƎŜǊ ŘΩŀŦŦŜŎǘŀǘƛƻƴΣ ŀƴŎƛŜƴƴŜǎ ŀŎǘƛǾƛǘŞǎΣ 
équipements publics délocalisables,... ; 

- les grandes parcelles déjà occupées mais qui peuvent être 
ŘŜƴǎƛŦƛŞŜǎΣ ǉǳΩŜƭƭŜǎ ǎƻƛŜƴǘ ǇǳōƭƛǉǳŜǎ ƻǳ ǇǊƛǾŞŜǎ όŎƻƴŎŜǇǘ 
« Bimby » : Build in my backyard). 

Remarque : dŀƴǎ ŎŜǘǘŜ ǇƘŀǎŜ ŘŜ ŘƛŀƎƴƻǎǘƛŎΣ ƛƭ ǎΩŀƎƛǘ ŘΩǳƴ ǘǊŀǾŀƛƭ ŘŜ 
repérage des potentiels théoriques qui ne préjuge pas des choix 
stratégiques qui seront réalisés sur la base des scénarii fonciers dans les 
étapes suivantes.  

 

Ʒ Le potentiel lié aux logements vacants 

Au total, 3 490 logements vacants sont recensés sur le territoire du SCoT 
en 2012.  

9ƴ ŎƻƴǎƛŘŞǊŀƴǘ ǉǳΩǳƴŜ ǇƻƭƛǘƛǉǳŜ ƛƴŎƛǘŀǘƛǾŜ ŘŜ ǊŞƘŀōƛƭƛǘŀǘƛƻƴ Ŝǘ ŘŜ ǊŜƳƛǎŜ 
ǎǳǊ ƭŜ ƳŀǊŎƘŞ ŘŜǎ ƭƻƎŜƳŜƴǘǎ ǾŀŎŀƴǘǎ Ŝǎǘ ƛƴǎǘŀǳǊŞŜ Ł ƭΩŞŎƘŜƭƭŜ Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ 

du SCoT, on peut estimer que 30% de ces logements vacants pourraient 
şǘǊŜ ƳƻōƛƭƛǎŞǎ Ł ƭΩƘƻǊƛȊƻƴ Řǳ {/ƻ¢ όн030), ce qui peut représenter plus de 
1000 logements  disponibles. 

 

Ʒ [Ωǳǘƛƭƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ζ dents creuses » 

Les dents creuses  Ł ǾƻŎŀǘƛƻƴ ŘΩƘŀōƛǘŀǘ Řŀƴǎ ƭŜǎ ŘƻŎǳƳŜƴǘǎ ŘΩǳǊōŀƴƛǎƳŜ Ŝƴ 
vigueur représentent 222 Ƙŀ ǎǳǊ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ Řǳ {/ƻ¢Φ 

Si on considère ǉǳΩŁ ƭΩƘƻǊƛȊƻƴ Řǳ {/ƻ¢ ǉǳΩǳƴŜ ǇŀǊǘ ǎƛƎƴƛŦƛŎŀǘƛǾŜ  de ces 
surfaces peut être mobilisée, pour la construction de logements neufs, de 
nombreux logements pourront être construits sans extension urbaine.  

 

Ʒ [Ŝǎ ŎƘŀƴƎŜƳŜƴǘǎ ŘΩŀŦŦŜŎǘŀǘƛƻƴ όōŃǘƛƳŜƴǘǎ ƳǳǘŀōƭŜǎύ 

Lors des entretiens avec les maires, certains bâtiments ont été signalés 
ŎƻƳƳŜ ǇƻǳǾŀƴǘ ŦŀƛǊŜ ƭΩƻōƧŜǘ ŘΩǳƴŜ ǊŜŎƻƴǾŜǊǎƛƻƴ ǇƻǳǊ ǳƴŜ ƻŦŦǊŜ ŘŜ 
ƭƻƎŜƳŜƴǘǎ ƴŜǳŦǎΦ ! ƭΩŞŎƘŜƭƭŜ Řǳ {/ƻ¢Σ ƛƭǎ ǊŜǇǊŞǎŜƴǘŜƴǘ ǳƴ ǇƻǘŜƴǘƛŜƭ ǘǊŝǎ 
ƭƛƳƛǘŞ ŘŜ ŘŜƴǎƛŦƛŎŀǘƛƻƴ ǉǳΩƛƭ Ŝǎǘ ŘƛŦŦƛŎƛƭŜ ŘŜ ŎƘƛŦŦǊŜǊ ǇǊŞŎƛǎŞƳŜƴǘΦ [ΩƻŦŦǊŜ 
ƴƻǳǾŜƭƭŜ ƭƛŞŜ Ł ŀǳ ŎƘŀƴƎŜƳŜƴǘ ŘΩŀŦŦŜŎǘŀǘƛƻƴ ŘΩŀƴŎƛŜƴƴŜǎ ŀŎǘƛǾƛǘŞǎ ƻǳ 
ŘΩŞǉǳƛǇŜƳŜƴǘǎ ǇǳōƭƛŎǎ ǎƻƴǘ ŎƻƳǇǊƛǎ Řŀƴǎ ƭŜǎ ŎƘƛŦŦǊŜǎ ŘŜǎ ƭƻƎŜƳŜƴǘǎ 
vacants.  

 

Ʒ Le concept du Bimby 

Rappel du concept : lΩŀƳōƛǘƛƻƴ Řǳ ŎƻƴŎŜǇǘ .ƛƳōȅ ό.ǳƛƭŘ Lƴ My Back Yard) 
est de densifier la ville via les quartiers pavillonnaires pour éviter 
lΩŞǘŀƭŜƳŜƴǘ ǳǊōŀƛƴ. Son principe réside sur la possibilité pour un habitant 
de céder une partie de son terrain pour créer de nouveaux logements 
comme une maison de plain-pied pour un parent âgé ou un logement pour 
un enfant. Cette démarche est vue comme une ŀƭǘŜǊƴŀǘƛǾŜ Ł ƭΩŞǘŀƭŜƳŜƴǘ 
urbain pour construire de nouvelles maisons individuellesΣ ŦƻǊƳŜ ŘΩƘŀōƛǘŀǘ 
la plus prisée par les Français. 
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Les centres anciens et leurs abords immédiats sont souvent denses avec 
des logements sur des parcelles (comprenant 1 ou plusieurs parcelles 
cadastrales) allant de de 500 m² à 1 500 m² mais caractérisées par une 
maille irrégulière (les parcelles de 1 500 m² ne sont pas toutes par exemple 
regroupées dans un même quartier), ce qui peut rendre difficile le concept 
ŘŜ .ƛƳōȅ Ł ƭΩŞŎƘŜƭƭŜ ŘΩǳƴ ǉǳŀǊǘƛŜǊ.  

Les secteurs moins denses présentant des logements sur des parcelles plus 
ƛƳǇƻǊǘŀƴǘŜǎ όƧǳǎǉǳΩŁ р 000 m²), donc plus favorables au concept Bimby, 
sont souvent éloignés du centre ancien et donc des équipements de 
transport et de services, ce qui va à ƭΩŜƴŎƻƴǘǊŜ ŘŜǎ critères de 
détermination des secteurs de densification prioritaires. 

 

Remarque méthodologique : dans le cadre de la détermination de la 
ressource foncière juridiquement disponible, les espaces libres pouvant 
permettre la création de logements ont été sélectionnés mşƳŜ ǎΩƛƭ ǎΩŀƎƛǘ 
ŘΩǳƴŜ ǇŀǊǘƛŜ όƻǳ ŘŜ ǇƭǳǎƛŜǳǊǎ ǇŀǊǘƛŜǎ ƳƛǘƻȅŜƴƴŜǎύ appartenant à une ou 
plusieurs parcelles cadastrales.  

Ainsi, une partie du potentiel lié au concept Bimby est intégré dans la 
ressource foncière localisée en dents creuses.  

 

Ʒ [ΩŀƴŀƭȅǎŜ ǎǇŀǘƛŀƭŜ ŘŜǎ ŎŀǇŀŎƛǘŞǎ ŘŜ ŘŜƴǎƛŦƛŎŀǘƛƻƴ 

La spatialisation des secteurs du SCoT présentant théoriquement des 
potentiels et une opportunité de densification a été réalisée en combinant 
des critères urbains (proximité des centres et des équipements, 
recomposition de quartiers dilatés, jonction entre quartiers de village) et 
une présence importante de dents creuses.  

En première analyse, lΩŀƴŀƭȅǎŜ ƳƻƴǘǊŜ ǉǳŜ ǘƻǳǘŜǎ ƭŜǎ ŎƻƳƳǳƴŜǎ Řǳ {/ƻ¢ Ł 
ƭΩŜȄŎŜǇǘƛƻƴ ŘŜǎ .ŜŀǳƳŜǘǘŜǎ Ŝǘ ŘŜ CƻƴǘŀƛƴŜ-de-Vaucluse sont concernées 
par des secteurs ǇǊŞǎŜƴǘŀƴǘ ǳƴ ǇƻǘŜƴǘƛŜƭ ŘŜ ŘŜƴǎƛŦƛŎŀǘƛƻƴ Ł ƭΩŞŎƘŜƭƭŜ Řǳ 
SCoT ǉǳƛ ŘŜǾǊƻƴǘ ŦŀƛǊŜ ƭΩƻōƧŜǘ ŘΩǳƴŜ ŞǘǳŘŜ ŀǇǇǊƻŦƻƴŘƛŜ dans le cadre de 
ƭΩŞƭŀōƻǊŀǘƛƻƴ ƻǳ ŘŜ ƭŀ ǊŞǾƛǎƛƻƴ ŘŜ ƭŜǳǊ ŘƻŎǳƳŜƴǘ ŘΩǳǊōŀƴƛǎƳŜΦ 
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2.2 Consommation et gestion de la ressource en 
eau 

2.2.1 Les ressources en eau du territoire 

Les eaux superficielles 

La Durance 

La Durance, affluent de la rive gauche du Rhône, est une rivière alpine qui 
prend sa source dans les Hautes-Alpes et se jette dans le Rhône au niveau 
ŘΩ!ǾƛƎƴƻƴΣ ŀǇǊŝǎ ǳƴ ǇŀǊŎƻǳǊǎ ŘΩŜƴǾƛǊƻƴ олл ƪƳΦ /ƻƳƳŜ ŘŞŎǊƛǘ Řŀƴǎ ƭŀ 
partie 1.3 ŜƭƭŜ ŎƻƴǎǘƛǘǳŜ ƭΩǳƴ ŘŜǎ ŜǎǇŀŎŜǎ ƭŜǎ Ǉƭǳǎ ǊƛŎƘŜǎ ǎǳǊ ƭŜ Ǉƭŀƴ ŞŎƻ 
biologique de la façade méditerranéenne. La Durance est également la 
première rivière torrentielle de France, de type oued, qui a longtemps été 
crainte pour ses débordements.  

 

/ΩŜǎǘ ŀǳƧƻǳǊŘΩƘǳƛ ǳƴ ŘŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ ƭŜǎ Ǉƭǳǎ ŀƳŞƴŀƎŞǎ ŘŜ CǊŀƴŎŜΣ Ŝƴ 
particulier à partir du lac de Serre-tƻƴœƻƴΣ ƭŜǉǳŜƭ ŎƻƴǘƛŜƴǘ ǳƴ ǘƻǘŀƭ ŘΩмΣн 
milliard de m3 ŘΩŜŀǳ όǎǳǊ т ƳƛƭƭƛŀǊŘǎ ŘŜ Ƴ3 Ŏƻƴǎǘƛǘǳŀƴǘ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ ŘŜǎ 

ǊŞǎŜǊǾŜǎ 95C ŘŜ CǊŀƴŎŜύΦ {ƻƴ ŀƳŞƴŀƎŜƳŜƴǘ ǎŜ ŎƻƳǇƻǎŜ ƴƻǘŀƳƳŜƴǘ ŘΩǳƴ 
canal EDF qui longe la rivière depuis Serre-tƻƴœƻƴ ƧǳǎǉǳΩŁ aŀƭƭŜƳƻǊǘ ŀǾŀƴt 
ŘΩŀƭƭŜǊ ǎŜ ƧŜǘŜǊ Řŀƴǎ ƭΩŞǘŀƴƎ ŘŜ .ŜǊǊŜΣ Ŝƴ ǘǊŀǾŜǊǎŀƴǘ ǳƴ ǘƻǘŀƭ ŘŜ нр ŎŜƴǘǊŀƭŜǎ 
ƘȅŘǊƻŞƭŜŎǘǊƛǉǳŜǎΦ /Ŝǎ ǘǊŀǾŀǳȄ ƻƴǘ ŘΩǳƴŜ ǇŀǊǘ ǇŜǊƳƛǎ ƭŀ ǉǳŀǎƛ ŘƛǎǇŀǊƛǘƛƻƴ 
ŘŜǎ ǇŞǊƛƻŘŜǎ ŘŜǎ ƘŀǳǘŜǎ ŜŀǳȄ Ŝǘ ǊŞŘǳƛǘ ƭΩƻŎŎǳǊǊŜƴŎŜ ŘŜǎ ŎǊǳŜǎΣ Ŝǘ ŘΩŀǳǘǊŜ 
ǇŀǊǘ ƎŀǊŀƴǘƛ ƭΩŀƭƛƳŜƴǘŀǘƛƻƴ en eau de la basse vallée de la Durance. Le débit 
du canal y est de 250 m3/s, à comparer au module naturel de la Durance, 
qui y était de 180 m3/s environ.  

 La Durance est ainsi la principale ressource 
en eau de la zone sud du Vaucluse, y compris 
ŘΩ!ǾƛƎnon. Les ressources en eau 
consommées sur le territoire du SCoT à des 
Ŧƛƴǎ ŘŜ ŎƻƴǎƻƳƳŀǘƛƻƴ ƘǳƳŀƛƴŜΣ ŘΩƛǊǊƛƎŀǘƛƻƴ 
ƻǳ ŘΩǳǘƛƭƛǎŀǘƛƻƴs industrielles en dépendent 
ǘǊŝǎ ƭŀǊƎŜƳŜƴǘΣ ǉǳΩŜƭƭŜǎ ǇǊƻǾƛŜƴƴŜƴǘ Řǳ Ŏŀƴŀƭ 
ou des nappes alluviales étroitement liées au 
cours ŘΩŜŀǳΦ  

 La gestion de la rivière est assurée par le 
ǎȅƴŘƛŎŀǘ ƳƛȄǘŜ ŘΩŀƳŞƴŀƎŜƳŜƴǘ ŘŜ ƭŀ ±ŀƭƭŞŜ 
de la Durance (SMAVD), qui regroupe 78 
communes riveraines. Ce dernier a élaboré, 
avec la Région PACA, le contrat de rivière du 
Val de Durance pour la période 2008-2014. 

 

Le Calavon-Coulon 

Le Calavon ς Coulon, dernier affluent de la rive droite de la Durance, 
ǘǊŀǾŜǊǎŜ ŘΩŜǎǘ Ŝƴ ƻǳŜǎǘ ƭŜ ŎŜƴǘǊŜ Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ Řǳ {/ƻ¢Φ [ŀ ǊƛǾƛŝǊŜ ŀǳ 
toponyme changeant (Calavon en amont, Coulon en aval) se caractérise 
par un régime trèǎ ƛǊǊŞƎǳƭƛŜǊΣ ŘŜ ǘȅǇŜ ƻǳŜŘΣ ŀǾŜŎ ŘŜǎ ŘŞōƛǘǎ ŘΩŞǘƛŀƎŜǎ ǘǊŝǎ 
faibles à localement nuls dus aux faibles précipitations estivales, aux 
prélèvements, et aux pertes par infiltrations. Les crues sont importantes et 
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brutales, en relation avec des précipitations automnales et hivernales 
parfois violentes (débit maximal enregistré : 300m3/s à Cavaillon).  

[ƻƴƎǘŜƳǇǎ ǇƻƭƭǳŞŜΣ ƴƻǘŀƳƳŜƴǘ ǇŀǊ ƭΩƛƴŘǳǎǘǊƛŜ ŘΩ!ǇǘΣ ƭŀ ǉǳŀƭƛǘŞ ŘŜ ƭΩŜŀǳ 
ǎΩŜǎǘ ŀǳƧƻǳǊŘΩƘǳƛ ƴŜǘǘŜƳŜƴǘ ŀƳŞƭƛƻǊŞŜ όŎŦΦ ǇŀǊǘƛŜ 3.1). Son irrégularité 
impacte toutefois quantitativement et qualitativement (diminution des 
ŎŀǇŀŎƛǘŞǎ ŘŜ Řƛƭǳǘƛƻƴ Ŝǘ ŘΩŀǳǘƻ-épuratiƻƴ ŘŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳύ ƭŀ ǊŜǎǎƻǳǊŎŜΦ 9ƭƭŜ 
ǊŜǎǘŜ ŘŜ Ŧŀƛǘ ǳƴŜ ǎƻǳǊŎŜ ǎŜŎƻƴŘŀƛǊŜ ŘΩŀǇǇǊƻǾƛǎƛƻƴƴŜƳŜƴǘ Ŝƴ ŜŀǳΦ 5ŀƴǎ ƭŜǎ 
ŎƻƳƳǳƴŜǎ Řǳ ōŀǎǎƛƴ ǾŜǊǎŀƴǘ ŘŜ /ŀƭŀǾƻƴΣ ǎŜǳƭǎ нр҈ ŘŜ ƭΩeau potable en 
provient, quand les eaux issues de la Durance y contribuent à 65%. 
[ΩŜǎǎŜƴǘƛŜƭ ŘŜǎ ǇǊŞƭŝǾŜƳŜƴǘǎ Ł ŘŜǎǘƛƴŀǘƛƻƴ ŀƎǊƛŎƻƭŜ ǎŜ ŎƻƴŎŜƴǘǊŜ ǇŀǊ 
ŀƛƭƭŜǳǊǎ ǎǳǊ ǎŀ ǇŀǊǘƛŜ ŀƳƻƴǘΣ ŀǾŀƴǘ ƭŀ ŎƻƴŦƭǳŜƴŎŜ ŀǾŜŎ ƭΩ9ƴŎǊşƳŜ ŀǳ ƴƛǾŜŀǳ 
de la commune de Céreste.  

Le bassin du Calavon-Coulon connaît de façon récurrente des épisodes de 
sécheresse. Entre 2003 et 2012, les préfectures de Vaucluse et des Alpes 
de Haute-Provence ont ordonné plusieurs arrêtés sécheresse sur ce bassin 
entraînant la mise en place de restrictioƴǎ ŘΩǳǎŀƎŜǎ т ŀƴƴŞŜǎ ǎǳǊ мл Řƻƴǘ п 
au stade de crise en 2005, 2006 2007 et 2012. En conséquence, le SDAGE 
2010-2015 identifie le Calavon-Coulon comme un des cinq bassins versants 
en eaux superficielles de Vaucluse en déficit quantitatif. Des études 
ŘΩŞǾŀƭǳation des volumes prélevables ont été réalisées sous pilotage de la 
DREAL PACA, de la DDT 84 et de ƭΩ!ƎŜƴŎŜ ŘŜ ƭΩŜŀǳ wƘƾƴŜ aŞŘƛǘŜǊǊŀƴŞŜ & 
Corse. Elles ont fixé un objectif de réduction de 20% des prélèvements, 
tous usages confondus. 

Cet enjeu doit être intégré dans la stratégie de développement du SCoT en 
ǎΩŀǇǇǳȅŀƴǘ ƴƻǘŀƳƳŜƴǘ ǎǳǊ ƭŜ {!D9 /ŀƭŀǾƻƴ-Coulon, approuvé en avril 
нлмр Ŝǘ ǇƻǊǘŞ ǇŀǊ ƭŜ tŀǊŎ bŀǘǳǊŜƭ wŞƎƛƻƴŀƭ Řǳ [ǳōŞǊƻƴΦ {ŀ ƳƛǎŜ Ŝƴ ǆǳǾǊŜ 
ǎΩŀǇǇǳƛŜǊŀ ǎǳǊ ǳƴ /ƻƴǘǊŀǘ ŘŜ ǊƛǾƛŝǊŜΣ ŀŘƻǇǘŞ ƭŀ ƳşƳŜ ŀƴƴŞŜ Ŝǘ ǇƻǊǘé par le 
Syndicat Intercommunal de Rivière du Calavon ς Coulon. 

La Sorgue 

[ŀ {ƻǊƎǳŜ ǇǊŜƴŘ ǎŀ ǎƻǳǊŎŜ Ł ƭΩŜȄǎǳǊƎŜƴŎŜ ŘŜ CƻƴǘŀƛƴŜ ŘŜ ±ŀǳŎƭǳǎŜΣ Ŝǘ 
ǎΩŞŎƻǳƭŜ Řŀƴǎ ƭŀ ǇƭŀƛƴŜ ŘŜǎ {ƻǊƎǳŜǎ ŀǳ nord du SCoT. La rivière est 
alimentée par un immense karst situé dans les calcaires couvrant près de 
1 нлл ƪƳчΦ [Ŝ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ Ŝǎǘ ŀƛƴǎƛ ŀƭƛƳŜƴǘŞ ǘƻǳǘ ŀǳ ƭƻƴƎ ŘŜ ƭΩŀƴƴŞŜΣ 
ǎƛǘǳŀǘƛƻƴ ŜȄŎŜǇǘƛƻƴƴŜƭƭŜ ǎƻǳǎ ǳƴ ŎƭƛƳŀǘ ƳŞŘƛǘŜǊǊŀƴŞŜƴΦ [ΩŜŀǳΣ ŦǊŀƛŎƘŜ Ŝǘ ŘŜ 
ƎǊŀƴŘŜ ǉǳŀƭƛǘŞΣ ŀǎǎǳǊŜ ŘƛǊŜŎǘŜƳŜƴǘ ƭΩŀƭƛƳŜƴǘŀǘƛƻƴ Ŝƴ Ŝŀǳ ǇƻǘŀōƭŜ ŘŜ ƭŀ 
commune (cf. partie 2.2.2).  

 

Il y a 20 ллл ŀƴǎΣ ƭŀ ǇƭŀƛƴŜ ŘŜǎ {ƻǊƎǳŜǎ Şǘŀƛǘ ŎƻƴǎǘƛǘǳŞŜ ŘΩǳƴ ŘŜƭǘŀ 
ƳŀǊŞŎŀƎŜǳȄ ǘǊŝǎ ƛƳǇƻǊǘŀƴǘΣ ƻǴ ŎƻƴŦƭǳŀƛŜƴǘ ƭŀ 5ǳǊŀƴŎŜΣ ƭΩhǳǾŝȊŜΣ ƭŜ 
Calavon - /ƻǳƭƻƴΣΧ ; le tout franchissait ensuite le seuil de Vedène pour 
aller rejoindre le Rhône au nord ŘŜ ƭΩŜƳǇƭŀŎŜƳŜƴǘ ŀŎǘǳŜƭ ŘΩ!ǾƛƎƴƻƴΦ [Ŝǎ 
ƳǳƭǘƛǇƭŜǎ ŀƳŞƴŀƎŜƳŜƴǘǎ ŜƴǘǊŜǇǊƛǎ Řŝǎ ƭΩŞǇƻǉǳŜ Ǝŀƭƭƻ-romaine ont abouti 
Ł ƭŀ ŎǊŞŀǘƛƻƴ ŘΩǳƴ ǾŀǎǘŜ ŎƘŜǾŜƭǳ ŘŜ Ǉƭǳǎ ŘŜ рлл ƪƳ ŘŜ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳΦ Lƭ 
ǊŞǇŀǊǘƛǘ ƭΩŜŀǳ ŘŜ ƭŀ CƻƴǘŀƛƴŜ ŘŜ ±ŀǳŎƭǳǎŜ ƎǊŃŎŜ Ł Ǉƭǳǎ ŘŜ млл ƻǳǾǊŀƎŜǎ 
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hydrauliques et coƴǘǊƛōǳŜ ƭŀǊƎŜƳŜƴǘ ŀǳȄ ǇǊŞƭŝǾŜƳŜƴǘǎ ŘΩŜŀǳ Ł ǳǎŀƎŜ 
agricole dans la plaine des Sorgues.  

La gestion du réseau est assurée par le Syndicat mixte du bassin des 
{ƻǊƎǳŜǎΣ ǉǳƛ ŎƻǳǾǊŜ ǳƴ ǘƻǘŀƭ ŘŜ му ŎƻƳƳǳƴŜǎΦ Lƭ ŀ ǘǊŀǾŀƛƭƭŞ Ł ƭΩŞƭŀōƻǊŀǘƛƻƴ 
du second contrat de rivière 2010-2015. 

 

[Ω!ƛƎǳŜ Brun  

L'Aigue Brun prend sa source à 700 mètres, dans la commune ŘΩAribeau au 
nord du massif du Grand Luberon. Il se jette dans la Durance au sud-est de 
Lauris après avoir traversé Puyvert et Lourmarin du nord au sud.  

Son tracé de 22,8 km a notamment été guidé par la grande faille qui 
sépare le Petit et le Grand Luberon. La surrection a provoqué son 
enfoncement sur place. Ce processus a abouti à la formation dans les 
ŎƻǳŎƘŜǎ ŎŀƭŎŀƛǊŜǎ ŘŜǎ ƎƻǊƎŜǎ ŘŜ ƭΩ!ƛƎǳŜōǊǳƴ. La combe de Lourmarin a 

permis depuis l'antiquité de traverser le massif et porte la trace 
ŘΩƻŎŎǳǇŀǘƛƻƴǎ ƘǳƳŀƛƴŜǎ ǎǳŎŎŜǎǎƛǾŜǎ όǊŜǎǘŜǎ ǇŀƭŞƻƭƛǘƘƛǉǳŜǎΣ ŎƛǘŀŘŜƭƭŜ Řǳ 
fort de Buoux, prieuré de Saint-{ȅƳǇƘƻǊƛŜƴΣΧύΦ 

Son ŘŞōƛǘ Ŝǎǘ ƎƭƻōŀƭŜƳŜƴǘ ŦŀƛōƭŜΦ 9ƴ ǇŞǊƛƻŘŜ ŘΩŞǘƛŀƎŜ ƛƭ Ǿŀ ƧǳǎǉǳΩŁ ǎŜ 
perdre sur certaines portions dans des failles calcaires, avant de 
réapparaitre à la faveur de substrats imperméables. Les enjeux liés au 
ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ ǎƻƴǘ ŀǾŀƴǘ ǘƻǳǘ ǇŀȅǎŀƎŜǊ Ŝǘ ƴŀǘǳǊŜƭǎΣ ƭŀ ōƛƻŘƛǾŜǊǎƛǘŞ ǇǊŞǎŜƴǘŜ 
sur et autour de son cours et de la ripisylve étant remarquable (cf. partie 
1.3). 

 

[Ŝǎ ŎŀƴŀǳȄ ŘΩƛǊǊƛƎŀǘƛƻƴ 

Comme présenté dans la partie 1.4, ƭŜ ǊŞǎŜŀǳ ŘΩƛǊǊƛƎŀǘƛƻƴ ŎƻǳǾǊŜ ǳƴŜ 
grande partie du territoire et marque son identité. Dès le XIIème siècle, la 
Durance a été utilisée pour lΩƛǊǊƛƎŀǘƛƻƴ ŀǾŜŎ ƭŀ ƳƛǎŜ Ŝƴ ǆǳǾǊŜ Řǳ /ŀƴŀƭ 
{ŀƛƴǘ WǳƭƛŜƴΦ [ŜǳǊ ǾƻŎŀǘƛƻƴ ǇǊŜƳƛŝǊŜ Ŝǎǘ ŘΩşǘǊŜ ŘŜǎ ƻǳǘƛƭǎ ŘŜ 
ŘŞǾŜƭƻǇǇŜƳŜƴǘ ŘΩǳƴŜ ŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜ ŘƛǾŜǊǎƛŦƛŞŜ Ŝǘ ŘŜ ǉǳŀƭƛǘŞ όŎŦΦ ǇŀǊǘƛŜ 1.4). 
Le paysage cavaillonnais est ainsi marqué par ses canaux et un maillage 
impressionnant de filioles qui serpentent dans la campagne et en ville. 

Lƭ ǎΩƻǊƎŀƴƛǎŜ ŀǳǘƻǳǊ ŘŜ р ŎŀƴŀǳȄ ǇǊƛƴŎƛǇŀǳȄ ǉǳƛ Řŀƴǎ ƭŜǳǊ ƳŀƧƻǊƛǘŞ 
dépendent des eaux de la Durance :  

Le Canal mixte, prélève ses eaux dans cette dernière au niveau du barrage 
de MallemoǊǘΣ ŀǾŜŎ ǇƻǳǊ ŦƻƴŎǘƛƻƴ ŘΩŀƭƛƳŜƴǘŜǊ ƭŜǎ ŀǳǘǊŜǎ ŎŀƴŀǳȄ 
ŘΩƛǊǊƛƎŀǘƛƻƴΦ [Ŝ /ŀƴŀƭ ƳƛȄǘŜ ŀƭƛmente totalement les canaux de Saint-Julien, 
ŘŜ /ŀōŜŘŀƴ bŜǳŦΣ ŘŜ /ŀǊǇŜƴǘǊŀǎ Ŝǘ ŘŜ ƭΩLǎƭŜ Ŝǘ ǇŀǊǘƛŜƭƭŜƳŜƴǘ ƭŜ Ŏŀƴŀƭ ŘŜ 
Provence. Il y ǘǊŀƴǎƛǘŜ ǇŀǊ ŀƛƭƭŜǳǊǎ ŘŜ ƭΩŜŀǳ ǇƻǳǊ ƭŜ ŎƻƳǇǘŜ ŘŜ ƭΩ!{! ŘŜ 
aŞǊƛƴŘƻƭ Ŝǘ ŘΩ95CΦ {ƻƴ ŘŞōƛǘ ƳŀȄƛƳŀƭ ǇǊŞƭŜǾŀōƭŜ ŀǳǘƻǊƛǎŞ Ŝǎǘ ŘŜ мн нфл 
l/s. 

[Ŝ {ȅƴŘƛŎŀǘ ŘŜ ƎŜǎǘƛƻƴ Řǳ Ŏŀƴŀƭ aƛȄǘŜ ƭΩŀŘƳƛƴƛǎǘǊŜ Ŝǘ Ŧŀƛǘ ŜȄŞŎǳǘŜǊ ǘƻǳǎ ƭŜǎ 
ǘǊŀǾŀǳȄ ƴŞŎŜǎǎŀƛǊŜǎΣ ǎƻǳǎ ƭŜ ŎƻƴǘǊƾƭŜ Ŝǘ ƭŀ ǎǳǊǾŜƛƭƭŀƴŎŜ ŘŜ ƭΩŀŘƳƛƴƛǎǘǊŀǘƛƻƴΦ 
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Le Canal Saint Julien  

Le canal ŀ ŞǘŞ ŎǊŜǳǎŞ Ŝƴ ммтм ǎƻǳǎ ƭΩƛƳǇǳƭǎƛƻƴ ŘŜ ƭΩ9ƎƭƛǎŜ Ŝǘ Ŝǎǘ ƭŜ Ǉƭǳǎ 
vieux canal dérivé de la Durance encore en activité. Il est alimenté par le 
canal mixte et son débit maximal prélevable autorisé est de 7230 l/s. Il 
dessert 7 communes dont 6 sur le périmètre du SCoT : Cavaillon, Isle sur 
Sorgue, le Thor, Cheval Blanc, les Taillades, Robion. 

Lƭ Ŝǎǘ ƎŞǊŞ ǇŀǊ ƭΩ!ǎǎƻŎƛŀǘƛƻƴ ǎȅƴŘƛŎŀƭŜ Řǳ Ŏŀƴŀƭ {ŀƛƴǘ WǳƭƛŜƴ ǉǳƛ ŀ ŞƭŀōƻǊŞ Ŝƴ 
2006 un premier contrat de canal (cf. partie 2.2.2).  

Le Canal de Carpentras  

Ce canal a été inauguré en 1857 pour irriguer le territoire aride du Comtat 
Venaissin. Il est alimenté par le canal mixte. Il dessert un total de 23 
communes dont 4 sur le territoire du SCoT : Lagnes, Fontaine-de-Vaucluse, 
Saumane-de-Vaucluse et ƭΩIsle-sur-la-Sorgue. La superficie totale 
potentiellement couverǘŜ ǎΩŞǘŜƴŘ ǎǳǊ нл 000-25 000 ha dont 600 ha le sont 
effectivement dans les 4 communes concernées (source : étude agricole 
ǎǳǊ ƭΩŀƛǊŜ Řǳ SCoT du bassin de vie de Cavaillon-Coustellet-ƭΩLǎƭŜ-sur-la-
Sorgue, 2009).  

Lƭ Ŝǎǘ ƎŞǊŞ ǇŀǊ ƭΩ!ǎǎƻŎƛŀǘƛƻƴ Řǳ /ŀƴŀƭ ŘŜ /ŀǊǇŜƴǘǊŀǎ ǉǳƛ ŀ ŞǘŞ ŎǊŞŞŜ ǇŀǊ 
ŘŞŎǊŜǘ ƛƳǇŞǊƛŀƭ ƭŜ мр ŦŞǾǊƛŜǊ муро Ŝǘ ŎƻƴǎǘƛǘǳŜ ŀǳƧƻǳǊŘΩƘǳƛ ƭŀ Ǉƭǳǎ 
ƛƳǇƻǊǘŀƴǘŜ ŀǎǎƻŎƛŀǘƛƻƴ ǎȅƴŘƛŎŀƭŜ ŘΩƛǊǊƛƎŀǘƛƻƴ ŘŜ ±ŀǳŎƭǳǎŜΦ Lƭ Ŝǎǘ ƭΩƻōƧŜǘ ŘΩǳƴ 
contrat de canal signé en 2012 (cf. partie 2.2.2). 

[Ŝ /ŀƴŀƭ ŘŜ ƭΩLǎƭŜ 

Le canal a été inauguré en 1852 et prend sa source au lieu-Řƛǘ ά¢ƻǳǊ ŘŜ 
{ŀōǊŀƴέ Ł [ŀƎƴŜǎΦ Lƭ Ŝǎǘ ŀƭƛƳŜƴǘŞ ǇŀǊ ƭŜ Ŏŀƴŀƭ ƳƛȄǘŜ Ŝǘ ǎƻƴ ŘŞōƛǘ ƳŀȄƛƳŀƭ 
prélevable autorisé est de 2458 l/s. Il dessert un total de 6 communes dont 
5 sur le territoire du SCoT : ƭΩIsle-sur-la-Sorgue, Lagnes, Robion, le Thor et 
/ƘŃǘŜŀǳƴŜǳŦ ŘŜ DŀŘŀƎƴŜΦ Lƭ Ŝǎǘ ƎŞǊŞ ǇŀǊ ƭΩ!ǎǎƻŎƛŀǘƛƻƴ Řǳ /ŀƴŀƭ ŘŜ ƭΩLǎƭŜ ǉǳƛ 
ŀ ŞǘŞ ŎǊŞŞŜ Ŝƴ мупфΣ ǇŜǳ ŘŜ ǘŜƳǇǎ ŀǾŀƴǘ ƭŀ ŎƻƴǎǘǊǳŎǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩƻǳǾǊŀƎŜΦ Lƭ Ŝǎǘ 
ƭΩƻōƧŜǘ ŘΩǳƴ ŎƻƴǘǊŀǘ ŘŜ Ŏŀƴŀƭ ŞƭŀōƻǊŞ Ŝƴ нллс όcf. partie 2.2.2). 

Le Canal de Provence  

La portion du canal de Provence qui dessert le centre-est du territoire, et 
plus largement la région située entre la Durance et la montagne du 
Luberon, a été construiǘŜ Ł ǇŀǊǘƛǊ ŘŜ мфупΦ 9ƭƭŜ Ŝǎǘ ŀƭƛƳŜƴǘŞŜ Ł ƭΩƻǳŜǎǘ ǇŀǊ 
ǳƴŜ ǇǊƛǎŜ ŘΩŜŀǳ Řŀƴǎ ƭŜ /ŀƴŀƭ aƛȄǘŜ ŀǳ ƴƛǾŜŀǳ ŘŜ ƭŀ ŎƻƳƳǳƴŜ ŘŜ wƻōƛƻƴΦ 
9ƭƭŜ ǇŜǊƳŜǘ ŘΩŀƭƛƳŜƴǘŜǊ à la fois les parties « hautes » du territoire du SCoT 
non desservies par les canaux traditionnels de la plaine - sur les communes 
ŘŜ /ŀōǊƛŝǊŜǎ ŘΩ!ǾƛƎƴƻƴ, des Beaumettes et de Gordes ς et les parties sud-
est ς sur les communes de Lauris, Puyvert, Lourmarin et Vaugines. Il ne 
ǎΩŀƎƛǘ ǉǳŜ ŘΩǳƴŜ ƛƴŦƛƳŜ ǇƻǊǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ Řǳ /ŀƴŀƭ ǉǳƛ ŘŜǎǎŜǊǘ мнл 
communes et environ 80 000 ha dans tout PACA. 

La Société du Canal de Provence est administrée par un Conseil 
ŘΩŀŘƳƛƴƛǎǘǊŀǘƛƻƴ ŎƻƳǇƻǎŞ ŘŜ ǊŜǇǊŞǎŜƴǘŀƴǘǎ ŘŜ ŎƘŀŎǳƴ ŘŜǎ ŀŎǘƛƻƴƴŀƛǊŜǎΦ [Ŝ 
Conseil est présidé par le Président de la région PACA. 

A noter que le Canal EDF longe lŜ ǎǳŘ ŘŜ ƭŀ 5ǳǊŀƴŎŜ Ŝǘ ƴΩŜǎǘ Ǉŀǎ ƛƴŎƭǳǎ ǎǳǊ 
le territoire du SCoT. 

Outre leur connexion avec la Durance, et malgré leur nature anthropique, 
les canaux sont en interaction avec les milieux aquatiques environnants. 
Ils peuvent notamment concourir au réapprovisionnement des nappes 
ŀƭƭǳǾƛŀƭŜǎ Ŝǘ ŘŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳΦ /ŜŎƛ ǎΩŜȄǇƭƛǉǳŜ ǇŀǊ ƭΩƛƴŦƛƭǘǊŀǘƛƻƴ ŘΩǳƴŜ ǇŀǊǘƛŜ 
ŘŜ ƭΩŜŀǳ ǳǘƛƭƛǎŞŜ ǇƻǳǊ ƭΩƛǊǊƛƎŀǘƛƻƴΣ Ƴŀƛǎ ŞƎŀƭŜƳŜƴǘ Ł ƭΩŜȄƛǎǘŜƴŎŜ ŘΩŜȄǳǘƻƛǊŜǎ 
Řŀƴǎ ƭŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳΦ tƭǳǎ ŘŜǎ оκп ŘŜǎ ǾƻƭǳƳŜǎ ŘΩŜŀǳ ǘǊŀƴǎǇƻǊǘŞǎ ǎƻƴǘ ŀƛƴǎƛ 
restitués.  

/ŜǊǘŀƛƴŜǎ ǇƻǊǘƛƻƴǎ ǇŜǊƳŜǘǘŜƴǘ ŞƎŀƭŜƳŜƴǘ ƭŀ ŦƛȄŀǘƛƻƴ ŘΩǳƴŜ ŦŀǳƴŜ Ŝǘ ŘΩǳƴŜ 
flore diversifiées et participent à la constitution de la TVB du territoire (cf. 
partie 1.3). 
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Les ressources souterraines 

Sur le territoire du SCoT, les ressources en eaux souterraines sont 
abondantes, complexes et pour certaines relativement mal connues. Ceci 
étant, leur état quantitatif est à une exception près considéré comme bon 
par le SDAGE (état de référence de 2009) : 

aŀǎǎŜ ŘΩŜŀǳ Etat quantitatif 

aŀǎǎŜǎ ŘΩŜŀǳ affleurantes 

1. Alluvions de la Durance Bon 

2. Alluvions des plaines du Comtat et des Sorgues Bon 

оΦ !ƭƭǳǾƛƻƴǎ Řǳ wƘƾƴŜ Řǳ ŎƻƴŦƭǳŜƴǘ ŘŜ ƭΩLǎŝǊŜ Ł ƭŀ 5ǳǊŀƴŎŜ Bon 

пΦ !ƭƭǳǾƛƻƴǎ Řǳ wƘƾƴŜ Řǳ ŎƻƴŦƭǳŜƴǘ ŘŜ ƭŀ 5ǳǊŀƴŎŜ ƧǳǎǉǳΩŁ 
Arles 

Bon 

5. Calcaires montagne du Luberon Bon 

6. Calcaires urgoniens du plateau de Vaucluse Bon 

7. Formations gréseuses et marno-calcaires tertiaires dans 
BV Basse Durance 

Bon 

8. Formations marno-calcaires et gréseuses dans BV Drôme 
Roubion, Eygues, Ouvèze 

Bon 

aŀǎǎŜǎ ŘΩŜŀǳ ǇǊƻŦƻƴŘŜǎ 

/ŀƭŎŀƛǊŜ ǎƻǳǎ ŎƻǳǾŜǊǘǳǊŜ ǎȅƴŎƭƛƴŀƭ ŘΩ!Ǉǘ Bon 

Calcaires sous couverture tertiaire de la plaine du Comtat Bon 

Molasses miocènes du Comtat Mauvais 

Source Υ !ƎŜƴŎŜ ŘŜ ƭΩŜŀǳ wƘƾƴŜ-Méditerranée-Corse 

Tableau 20 : Etat quantitatif ŘŜǎ ƳŀǎǎŜǎ ŘΩŜŀǳ ǎƻǳǘŜǊǊŀƛƴŜǎ 

9ƭƭŜǎ ǎƻƴǘ ƛǎǎǳŜǎ ŘŜ ǘǊƻƛǎ ǘȅǇŜǎ ŘΩŀǉǳƛŦŝǊŜǎ : les nappes 
ŘΩŀŎŎƻƳǇŀƎƴŜƳŜƴǘ κ ŀƭƭǳǾƛŀƭŜǎΣ ƭŜǎ ƴŀǇǇŜǎ ŎǊŞǘŀŎŞŜǎ Ŝǘ ǘŜǊǘƛŀƛǊŜǎΣ ƭŜǎ 
aquifères karstiques. 

[Ŝǎ ƴŀǇǇŜǎ ŘΩŀŎŎƻƳǇŀƎƴŜƳŜƴǘ ƻǳ ŀƭƭǳǾƛŀƭŜǎ 

Les nappes alluviales sont associŞŜǎ ŀǳȄ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳΦ 9ƭƭŜǎ ǎƻƴǘ ǇŜǳ 
profondes et donc ƭŜǎ Ǉƭǳǎ ŦŀŎƛƭŜǎ ŘΩŀŎŎŝǎ ǇƻǳǊ ƭΩexploitation.  

La nappe alluviale de la Durance est la plus importante. La majeure partie 
ŘŜ ƭΩŜŀǳ ǇƻǘŀōƭŜ ŘƛǎǘǊƛōǳŞŜ ǎǳǊ ƭŜ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ Řǳ {/ƻ¢ ǇǊƻǾƛŜƴǘ ŘŜ Ŧŀƛǘ ŘŜ 
cette ressource, qui est également majeure pour la région (400 000 
Ƙŀōƛǘŀƴǘǎ ŀƭƛƳŜƴǘŞǎ Ŝƴ Ŝŀǳ ǇƻǘŀōƭŜ Ŝƴ ƘŀǳǘŜ ǎŀƛǎƻƴύΦ vǳƻƛǉǳΩŜƭƭŜ ƴΩŀƛǘ Ǉŀǎ 
ŞǘŞ ƛŘŜƴǘƛŦƛŞŜ Ŝƴ ŘŞŦƛŎƛǘ ǉǳŀƴǘƛǘŀǘƛŦ ǇŀǊ ƭŜ {5!D9Σ ƭŜ ǎŎƘŞƳŀ ŘƛǊŜŎǘŜǳǊ ŘΩŜŀǳ 
potable réalisé par le syndicat des eaux Durance-Ventoux, principal 
ƎŜǎǘƛƻƴƴŀƛǊŜ ŘŜ ǎŜǎ ŎŀǇǘŀƎŜǎΣ ƳƻƴǘǊŜ ǉǳΩŜƭƭŜ Ŝǎǘ ŘΩƻǊŜǎ Ŝǘ ŘŞƧŁ Ŝƴ ƭƛƳƛǘŜ ŘŜ 
sa capacité de production. 

Les relations nappe-rivière sont par ailleurs importantes à prendre en 
compte. Les modifications morphologiques du lit de la Durance ont en 
effet influencé les caractéristiques de la nappe qui a été soumise à deux 
évolutions importantes : la réduction des débits a conduit à un 
ŀōŀƛǎǎŜƳŜƴǘ ŘŜ ƭŀ ƴŀǇǇŜ ŘΩŀǳ Ƴƻƛƴǎ лΣрл Ƴ Řŝǎ ƭŜǎ ŀƴƴŞŜǎ мфсл ; les 
abaissements du lit ont conduit localement à des baisses importantes du 
ǘƻƛǘ ŘŜ ƭŀ ƴŀǇǇŜ όƧǳǎǉǳΩŁ н ƳŝǘǊŜǎύΦ 

/Ŝǎ ŜŦŦŜǘǎ ƻƴǘ ŞǘŞ Ŝƴ ǇŀǊǘƛŜ ŎƻƳǇŜƴǎŞǎ ǇŀǊ ƭΩƛƳǇƻǊǘŀƴŎŜ ŘŜǎ ƛƴŦƛƭǘǊŀǘƛƻƴǎ 
dans les parcelles irriguées gravitairement, induisant un maximum de 
ƴƛǾŜŀǳ ŘΩŜŀǳ Ŝƴ ŞǘŞΦ [ΩŞǘƛŀƎŜ ŘŜ ƭŀ ƴŀǇǇŜ ǎΩŜǎǘ ŀƛƴǎƛ ŘŞǇƭŀŎŞ ŘŜ ƭŀ Ŧƛƴ ŘŜ 
ƭΩŞǘŞ Ł ƭŀ Ŧƛƴ ŘŜ ƭΩƘƛǾŜǊΦ  

[ΩƛƳǇƻǊǘŀƴŎŜ ŘŜǎ ŘŞōƛǘǎ ŘΩŀǇǇƻǊǘ Řǳǎ Ł ƭΩƛǊǊƛƎŀǘƛƻƴ ŀǎǎǳǊŜ ŀƛƴǎƛ ƭŀ ƳŀƧŜǳǊŜ 
ǇŀǊǘƛŜ ŘŜ ƭΩŀƭƛƳŜƴǘŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ƴŀǇǇŜ ŘŜ ƭŀ .ŀǎǎŜ 5ǳǊŀƴŎŜΣ ŀƛƴǎƛ ǉǳŜ ŎŜƭƭŜǎ 
des régions voisines (Crau notamment) et a atténué la sensibilité de la 
ƴŀǇǇŜ ŀǳȄ ǾŀǊƛŀǘƛƻƴǎ Řǳ ƭƛǘΦ [Ŝ ŘŜǾŜƴƛǊ ŘŜ ŎŜ ƳƻŘŜ ŘΩƛǊǊƛƎŀǘƛƻƴ Ŝǎǘ ŘƻƴŎ 
très important pour la pérennité de la ressource en eau souterraine.  

Les nappes crétacées et tertiaires  

Lƭ ǎΩŀƎƛǘ ŘŜ nappes calcaires et molassiques associées au bassin du Calavon 
ς Coulon. Cette ressource pourrait se raréfier gravement, comme ce fut le 
Ŏŀǎ ǎǳǊ ƭŀ ȊƻƴŜ ŘΩ!Ǉǘ Ŝƴ нллтΦ  
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Les aquifères karstiques des Monts de Vaucluse et du petit 
Luberon 

Ces ressources ont quant à elles une forte capacitŞ ŘΩƛƴŦƛƭǘǊŀǘƛƻƴΦ [ΩŜŀǳ 
façonne un important réseau de galeries souterraines dans ces formations 
calcaires, qui servent de réservoirs naturels. Ce réseau émerge sous forme 
ŘŜ ǎƻǳǊŎŜǎΦ [ŀ ǎƻǳǊŎŜ ŘŜ CƻƴǘŀƛƴŜ ŘŜ ±ŀǳŎƭǳǎŜ Ŝǎǘ ƭΩǳƴŜ ŘŜǎ Ǉƭǳǎ 
importantes au monde par son volume écoulé. La source fournit une eau 
de bonne qualité et alimente directement la commune en eau potable.  

Globalement, la capacité de cette ressource est relativement méconnue et 
ƭŜǎ ǾƻƭǳƳŜǎ ŘΩŜŀǳ ǎƻƴǘ ǘǊŝǎ ƛǊǊŞƎǳƭƛŜǊǎΦ 9ƭƭŜ Ŝǎǘ ǇŀǊ ŀƛƭƭŜǳǊǎ 
particulièrement vulnérable à la pollution, du fait du faible pouvoir filtrant 
ŘŜ ŎŜ ǘȅǇŜ ŘΩŀǉǳƛŦŝǊŜΦ 
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Carte 37 : localisation des ƳŀǎǎŜǎ ŘΩŜŀǳȄ ǎƻǳǘŜǊǊŀƛƴŜǎ  
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2.2.2 Gestion et usages de la ressource en eau  

Gestion de la ressource 

Ʒ Outils de gestion de la ressource en eau 

{ŎƘŞƳŀ 5ƛǊŜŎǘŜǳǊ ŘΩ!ƳŞƴŀƎŜƳŜƴǘ Ŝǘ ŘŜǎ DŜǎǘƛƻƴ ŘŜǎ Eaux 
ό{5!D9ύ Ŝǘ {ŎƘŞƳŀ ŘΩ!ƳŞƴŀƎŜƳŜƴǘ Ŝǘ ŘŜ DŜǎǘƛƻƴ ŘŜǎ 9ŀǳȄ 
(SAGE) 

[Ŝ {5!D9 Ŝǎǘ ǳƴ ƻǳǘƛƭ ŘŜ ǇƭŀƴƛŦƛŎŀǘƛƻƴ ǊŞƎƭŜƳŜƴǘŀƛǊŜ ŎƘŀǊƎŞ ŘΩŀǎǎǳǊŜǊ ƭŀ 
gestion de la ressource et des écosystèmes aquatiques. Il fixe les 
ƻǊƛŜƴǘŀǘƛƻƴǎ ŦƻƴŘŀƳŜƴǘŀƭŜǎ ŘΩǳƴŜ ƎŜǎǘƛƻƴ ŞǉǳƛƭƛōǊŞŜ ŘŜ ƭŀ ǊŜǎǎƻǳǊŎŜ Ŝƴ 
Ŝŀǳ Ŝǘ ŘŞŦƛƴƛǘ ƭŜǎ ŀŎǘƛƻƴǎ Ł ƳŜǘǘǊŜ Ŝƴ ǆǳǾǊŜ ǇƻǳǊ Ŝƴ ŀƳŞƭƛƻǊŜǊ ƭŀ ǉǳŀƭƛǘŞ 
au niveau de chaque grand bassin hydrographique. Le SAGE est chargé 
ŘΩŀǎǎǳǊŜǊ ŎŜǘǘŜ ƳşƳŜ ƎŜǎǘƛƻƴ Ł ƭΩŞŎƘŜƭƭŜ ŘŜǎ ōŀǎǎƛƴǎ ǾŜǊǎŀƴǘǎ ŘŜ ŎƻǳǊǎ 
ŘΩŜŀǳΦ 

/Ŝǎ ǎŎƘŞƳŀǎ ǎƻƴǘ ŞƎŀƭŜƳŜƴǘ ƭŜǎ ǇǊƛƴŎƛǇŀǳȄ ƻǳǘƛƭǎ ŘŜ ƳƛǎŜ Ŝƴ ǆǳǾǊŜ ŘŜ ƭŀ 
DCE, qui vise à atteindre le bon état des eaux en 2015, tout en prenant en 
compte les réalités du terrain, et introduit la notion de gestion équilibrée 
ŘŜ ƭΩŜŀǳΦ  

[Ŝ {/ƻ¢ Řƻƛǘ şǘǊŜ ŎƻƳǇŀǘƛōƭŜ ŀǾŜŎ ƭŜǎ ƻǊƛŜƴǘŀǘƛƻƴǎ ŦƻƴŘŀƳŜƴǘŀƭŜǎ ŘΩǳƴŜ 
gestion équilibrée de la ressource en eau et les objectifs de qualité et de 
quantité des eaux définis par les SDAGE et SAGE.  

LorsqǳΩǳƴ {5!D9 ƻǳ ǳƴ {!D9 Ŝǎǘ ŀǇǇǊƻǳǾŞ ŀǇǊŝǎ ƭΩŀǇǇǊƻōŀǘƛƻƴ ŘΩǳƴ {/ƻ¢Σ 
ce dernier doit si nécessaire, être rendu compatible dans un délai de 3 ans 
(article L. 122-м Řǳ ŎƻŘŜ ŘŜ ƭΩǳǊōŀƴƛǎƳŜύΦ  

Le territoire du SCoT est couvert par :  

- le Schéma Directeur d'Aménagement et de Gestion des Eaux du 
Bassin Rhône ς Méditerranée, approuvé le 20 novembre 2015 

pour la période 2016-2021 et tenant compte des exigences de la 
ŘƛǊŜŎǘƛǾŜ ŎŀŘǊŜ ǎǳǊ ƭΩŜŀǳΦ  

- ƭŜ {!D9 Řǳ /ŀƭŀǾƻƴ Řƻƴǘ ƭŜ ǇŞǊƛƳŝǘǊŜ ŘΩŞǘǳŘŜ ŀ ŞǘŞ ŀǊǊşǘŞ ƭŜ мт 
septembre 1996.  

 

Le SDAGE Rhône Méditerranée 2016-2021 est un document de 
planification approuvé par arrêté du préfet coordonnateur de bassin du 20 
novembre 2015, publié au journal officiel le 03 décembre 2015. Il a été 
élaboré par le comité de bassin en application de la directive cadre sur 
ƭΩŜŀǳ ƭŜ но ƻŎǘƻōǊŜ нлллΦ  

Les orientations fondamentales du SDAGE Rhône-Méditerranée 2016-2021 
sont les suivantes : 

- мΦ {ΩŀŘŀǇǘŜǊ ŀǳȄ ŜŦŦŜǘǎ Řǳ ŎƘŀƴƎŜƳŜƴǘ ŎƭƛƳŀǘƛǉǳŜ 
- 2. Privilégier la prévention et les interventions à la source pour 
Ǉƭǳǎ ŘΩŜŦŦƛŎŀŎƛǘŞ 

- оΦ /ƻƴŎǊŞǘƛǎŜǊ ƭŀ ƳƛǎŜ Ŝƴ ǆǳǾǊŜ Řǳ ǇǊƛƴŎƛǇŜ ŘŜ ƴƻƴ-dégradation 
des milieux aquatiques 

- 4. Prendre en compte les enjeux économiques et sociaux des 
ǇƻƭƛǘƛǉǳŜǎ ŘŜ ƭΩŜŀǳ Ŝǘ ŀǎǎǳǊŜǊ ǳƴŜ ƎŜǎǘƛƻƴ ŘǳǊŀōƭŜ ŘŜǎ ǎŜǊǾƛŎŜǎ 
ǇǳōƭƛŎǎ ŘΩŜŀǳ Ŝǘ ŘΩŀǎǎŀƛƴƛǎǎŜƳŜƴǘ  

- рΦ wŜƴŦƻǊŎŜǊ ƭŀ ƎŜǎǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŜŀǳ ǇŀǊ ōŀǎǎƛƴ ǾŜǊǎŀƴǘ Ŝǘ ŀǎǎǳǊŜǊ ƭŀ 
cohérence entre aménagement du tŜǊǊƛǘƻƛǊŜ Ŝǘ ƎŜǎǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŜŀǳ 

- 6. Lutter contre les pollutions en mettant la priorité sur les 
pollutions par les substances dangereuses et la protection de la 
santé 

- тΦ tƻǳǊǎǳƛǾǊŜ ƭŜǎ ŜŦŦƻǊǘǎ ŘŜ ƭǳǘǘŜ ŎƻƴǘǊŜ ƭŜǎ Ǉƻƭƭǳǘƛƻƴǎ ŘΩƻǊƛƎƛƴŜ 
domestique et industrielle 

- уΦ [ǳǘǘŜǊ ŎƻƴǘǊŜ ƭΩŜǳǘǊƻǇƘƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ƳƛƭƛŜǳȄ ŀǉǳŀǘƛǉǳŜǎ 
- 9. Lutter contre les pollutions par les substances dangereuses 
- 10. Lutter contre la pollution par les pesticides par des 

changements conséquents dans les pratiques actuelles 
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- 11. Evaluer, prévenir et maîtriser les risques pour la santé humaine 
- 12. Préserver et restaurer le fonctionnement naturel des milieux 

aquatiques et des zones humides 
- 13. Agir sur la morphologie et le décloisonnement pour préserver 

et restaurer les milieux aquatiques 
- 14. Préserver, restaurer et gérer les zones humides 
- 15. Intégrer la gestion des espèces de la faune et de la flore dans 
ƭŜǎ ǇƻƭƛǘƛǉǳŜǎ ŘŜ ƎŜǎǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŜŀǳ 

- мсΦ !ǘǘŜƛƴŘǊŜ ƭΩŞǉǳƛƭƛōǊŜ ǉǳŀƴǘƛǘŀǘƛŦ Ŝƴ ŀƳŞƭƛƻǊŀƴǘ ƭŜ ǇŀǊǘŀƎŜ ŘŜ ƭŀ 
ǊŜǎǎƻǳǊŎŜ Ŝƴ Ŝŀǳ Ŝǘ Ŝƴ ŀƴǘƛŎƛǇŀƴǘ ƭΩŀǾŜƴƛǊ 

- 17. Augmenter la sécurité des populations exposées aux 
inondations en tenant compte du fonctionnement naturel des 
milieux aquatiques 

Les orientations n°2, n°4, n°5, n°12, n°13, n°14 et n°16 sont étroitement 
ƭƛŞŜǎ ŀǳȄ ƻōƧŜŎǘƛŦǎ ŘΩŀƳŞƴŀƎŜƳŜƴǘ ŘŜǎ {/ƻ¢ Ŝǘ ŘƻƛǾŜƴǘ ŦŀƛǊŜ ƭΩƻōƧŜǘ ŘΩǳƴŜ 
vigilance particulière.  

Le SDAGE doit pour ce faire conduire à de nouveaux partenariats pour 
élaborer des projets contribuant au développement durable des 
ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜǎΦ tƻǳǊ ŀǘǘŜƛƴŘǊŜ ŎŜǎ ƻōƧŜŎǘƛŦǎΣ ƭŜǎ ŀŎǘŜǳǊǎ ŘŜ ƭΩŜŀǳ Ŝǘ ŎŜǳȄ ŘŜ 
ƭΩǳǊōŀƴƛǎƳŜΣ Řƻƴǘ ƭŜǎ ǇƻǊǘŜǳǊǎ Řǳ {/ƻ¢Σ ŘƻƛǾŜƴǘ ǇŀǊǘŀƎŜǊ ǉǳŜƭǉǳŜǎ 
éléments fondamentaux :  

- ils doivent travailler ensemble pour identifier, dans les territoires 
qui les concernent, les principaux points de vigilance à observer 
vis-à-vis des problématiques ŘŜ ƭΩŜŀǳ Ŝǘ ǇƻǳǊ ǘǊƻǳǾŜǊ ŘŜǎ ǎƻƭǳǘƛƻƴǎΦ 
Ce « travail ensemble » est nécessaire tant au sein des services de 
ƭΩ;ǘŀǘ ǉǳΩŀǳ ƴƛǾŜŀǳ ŘŜǎ ƎǊƻǳǇŜƳŜƴǘǎ ŘŜ ŎƻƭƭŜŎǘƛǾƛǘŞǎ ǉǳƛ ǇƻǊǘŜƴǘ 
les SCoT, PLU, SAGE et contrats de rivière, lac, nappe ou baie,  

- ils doivent avoir ǳƴŜ Ǿƛǎƛƻƴ ŎƭŀƛǊŜ Ŝǘ ŎƻƳƳǳƴŜ ŘŜ ŎŜ ǉǳΩƛƳǇƭƛǉǳŜ Ŝǘ 
ŎŜ ǉǳŜ ƴΩƛƳǇƭƛǉǳŜ Ǉŀǎ ƭŜ ǊŀǇǇƻǊǘ ŘŜ ŎƻƳǇŀǘƛōƛƭƛǘŞΦ [Ŝ ǊŀǇǇƻǊǘ ŘŜ 
compatibilité se distingue du rapport juridique de conformité plus 
contraignant. Le rapport de compatibilité suppose que les 
orientations fondamentales du SDAGE soient respectées (et non le 

ǊŜǎǇŜŎǘ Ƴƻǘ ǇƻǳǊ Ƴƻǘ ŘŜ ŎƘŀŎǳƴŜ ŘŜǎ ŘƛǎǇƻǎƛǘƛƻƴǎύΦ {ƛ ǘŜƭ ƴΩŞǘŀƛǘ 
pas le cas, le SCoT pourrait être contesté devant le tribunal 
ŀŘƳƛƴƛǎǘǊŀǘƛŦ ŀǳ ƳƻǘƛŦ ŘΩƛƴŎƻƳǇŀǘƛōƛƭƛǘŞ ŀǾŜŎ ƭŜ {5!D9Σ  

- ils doivent partager les nécessaires priorités à se fixer pour 
ƻǊƎŀƴƛǎŜǊ ƭŀ ƳƛǎŜ Ŝƴ ŎƻƳǇŀǘƛōƛƭƛǘŞ ŘŜǎ ŘƻŎǳƳŜƴǘǎ ŘΩǳǊōŀƴƛǎƳŜ 
avec le SDAGE. 

[Ŝ {ŎƘŞƳŀ ŘΩ!ƳŞƴŀƎŜƳŜƴǘ Ŝǘ ŘŜ DŜǎǘƛƻƴ ŘŜǎ 9ŀǳȄ ŘŜ /ŀƭŀǾƻƴΦ 

En déclinaison du SDAGE, « ƭŜ {!D9 ŦƛȄŜ ƭŜǎ ƻōƧŜŎǘƛŦǎ ƎŞƴŞǊŀǳȄ ŘΩǳǘƛƭƛǎŀǘƛƻƴΣ 
de mise en valeur et de protection quantitative et qualitative des 
ressources en eau superficielle et souterraine et des écosystèmes 
aquatiques ainsi que la préservation des zones humides », art. 5 de la loi 
ǎǳǊ ƭΩŜŀǳΦ Le SCoT est tenu à se mettre en compatibilité avec les 
dispositions du SAGE.  

[Ŝ {!D9 Řǳ /ŀƭŀǾƻƴ ǎΩŞǘŜƴŘ ǎǳǊ ǳƴŜ ǎǳǇŜǊŦƛŎƛŜ ŘŜ фрл ƪƳчΦ Lƭ ƛƴŎƭǳǘ ос 
communes au total, dont 8 communes des Alpes-de-Haute-Provence et 28 
communes du Vaucluse, dont 7 du SCoT : Cabrières-ŘΩ!ǾƛƎƴƻƴΣ /ŀǾŀƛƭƭƻƴΣ 
Maubec, Robion, Oppède, les Taillades et Gordes. 

Le 1er SAGE Calavon a été arrêté le 10 avril 2001 (arrêté préfectoral) puis 
révisé sur la période 2011-2014 pour une approbation en avril 2015. Il 
ŘŞǇŜƴŘ ŘŜ ƭŀ /ƻƳƳƛǎǎƛƻƴ [ƻŎŀƭŜ ŘŜ ƭΩ9ŀǳ ό/[9ύΣ ƳƛǎŜ Ŝƴ ǇƭŀŎŜ Ŝƴ мф97. 
Cette instance de concertation et de décision est composée de 35 
membres qui représentent les collectivités locales, les usagers et les 
ǊŜǇǊŞǎŜƴǘŀƴǘǎ ŘŜ ƭΩ9ǘŀǘΦ [ŀ ƳƛǎŜ Ŝƴ ǆǳǾǊŜ ƻǇŞǊŀǘƛƻƴƴŜƭƭŜ Řǳ ǎŎƘŞƳŀ Ŝǎǘ 
assurée par le PNR du Luberon, structure porteuse. 

Le nouveau SAGE a fixé quatre grands enjeux déclinés en objectifs 
généraux :  

¶ Ressource en eau Υ ΨΨaŜǘǘǊŜ Ŝƴ ǇƭŀŎŜ ǳƴŜ ƎŜǎǘƛƻƴ ǇŀǊǘŀƎŞŜ ŘŜ ƭŀ 
ressource pour satisfaire les différents usages et les milieux, en 
ŀƴǘƛŎƛǇŀƴǘ ƭΩŀǾŜƴƛǊΩΩ  
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1. Améliorer et valoriser la connaissance sur les ressources et 
les usages 

2. Agir pour préserver durablement les ressources et 
satisfaire les usages 

¶ Qualité des eaux Υ ΨΨtƻǳǊǎǳƛǾǊŜ ƭΩŀƳŞƭƛƻǊŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ǉǳŀƭƛǘŞ ǇƻǳǊ 
atteindre le bon état des eaux, des milieux et satisfaire les usŀƎŜǎΩΩ 

1. Améliorer et valoriser les connaissances sur la qualité des 
ŜŀǳȄ Ŝǘ ƭΩƻǊƛƎƛƴŜ ŘŜǎ Ǉƻƭƭǳǘƛƻƴǎ 

2. Viser le bon état des eaux superficielles et souterraines 
3. Connaître et préserver la qualité des ressources en eaux 

souterraines pour un usage eau potable prioritaire 

¶ Crues et gestion physique Υ ΨΨ[ƛƳƛǘŜǊ Ŝǘ ƳƛŜǳȄ ƎŞǊŜǊ ƭŜ ǊƛǎǉǳŜ 
inondation et ses conséquences sur le bassin versant dans le 
ǊŜǎǇŜŎǘ Řǳ ŦƻƴŎǘƛƻƴƴŜƳŜƴǘ ƴŀǘǳǊŜƭ ŘŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳΩΩ 

1. Développer la connaissance et transmettre une culture du 
risque 

2. RéduƛǊŜ ƭΩŀƭŞŀ ƛƴƻƴŘŀǘƛƻƴ Ŝƴ ǊŜǎǘŀǳǊŀƴǘ ƭŜǎ ŘȅƴŀƳƛǉǳŜǎ 
ƴŀǘǳǊŜƭƭŜǎ ŘΩŞŎƻǳƭŜƳŜƴǘ 

3. Améliorer la protection des personnes et des biens 
ŜȄǇƻǎŞǎ ŀǳȄ ǊƛǎǉǳŜǎ ŘΩƛƴƻƴŘŀǘƛƻƴ Ŝǘ ŘΩŞǊƻǎƛƻƴ 

¶ Milieux naturels, paysages et patrimoine Υ ΨΨtǊŞǎŜǊǾŜǊ Ŝǘ ǊŜǎǘŀǳǊŜǊ 
ƭΩŞǘŀǘ ŞŎƻƭƻƎƛǉǳe et fonctionnel des milieux aquatiques, tout en 
ǘŜƴŀƴǘ ŎƻƳǇǘŜ ŘŜǎ ǳǎŀƎŜǎ ƭƻŎŀǳȄΩΩ  

1. Organiser, appliquer et faire vivre le SAGE 
2. tŞǊŜƴƴƛǎŜǊ ƭΩŀƴƛƳŀǘƛƻƴ Ŝǘ ƭŀ ƳƛǎŜ Ŝƴ ǆǳǾǊŜ Řǳ {!D9 Ŝǘ Ŝƴ 

valoriser la plus-value 
ΨΨCŀƛǊŜ ǊŜŎƻƴƴŀƞǘǊŜ Ŝǘ ƳŜǘǘǊŜ Ŝƴ ǾŀƭŜǳǊ ƭŜǎ Ǉŀǘrimoines naturels et 
ŎǳƭǘǳǊŜƭǎ ƭƛŞǎ Ł ƭΩŜŀǳΨΨ 

3. Partager les connaissances pour contribuer à la 
réappropriation et au mieux vivre avec nos rivières 

4. CŀǾƻǊƛǎŜǊ ƭŜǎ ŎƘŀƴƎŜƳŜƴǘǎ ŘŜ ǇǊŀǘƛǉǳŜǎ ǎǳǊ ƭΩŜŀǳ Ŝǘ ƭŜǎ 
milieux et en mesurer progressivement les effets 

Plusieurs des dispositions du SAGE appellent explicitement à une mise en 
ŎƻƳǇǘŀōƛƭƛǘŞ ŘŜǎ ŘƻŎǳƳŜƴǘǎ ŘΩǳǊōŀƴƛǎƳŜΣ Řƻƴǘ ƭŜ {/ƻ¢. Elles sont 
détaillées dans la partie « articulation avec les plans et programmes ».  

 

Les Contrats de Rivière 

Institué par une circulaƛǊŜ Řǳ aƛƴƛǎǘŝǊŜ ŘŜ ƭΩ9ŎƻƭƻƎƛŜ Řǳ р ŦŞǾǊƛŜǊ мфумΣ ƭŜ 
ŎƻƴǘǊŀǘ ŘŜ ǊƛǾƛŝǊŜ ŀǇǇŀǊŀƞǘ ŎƻƳƳŜ ǳƴ ƛƴǎǘǊǳƳŜƴǘ ŘΩƛƴǘŜǊǾŜƴǘƛƻƴ Ł ƭΩŞŎƘŜƭƭŜ 
du bassin versant. Il fixe pour la rivière des objectifs de qualité des eaux, 
de valorisation du milieu aquatique et de gestion équilibrée des ressources 
en eau. Il prévoit de manière opérationnelle les modalités de réalisation 
des études et des travaux nécessaires pour atteindre ces objectifs 
όǇǊƻƎǊŀƳƳŜ ŘΩŀŎǘƛƻƴ ǎǳǊ р ŀƴǎΣ ŘŞǎƛƎƴŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ƳŀƞǘǊŜǎ ŘΩƻǳǾǊŀƎŜΣ Řǳ 
mode de financement, des échéances des travaux, etc.). Contrairement au 
{!D9Σ ƭŜǎ ƻōƧŜŎǘƛŦǎ Řǳ ŎƻƴǘǊŀǘ ŘŜ ǊƛǾƛŝǊŜ ƴΩƻƴǘ Ǉŀǎ ŘŜ ǇƻǊǘŞŜ ƧǳǊƛŘƛǉǳŜΦ /Ŝǎ 
contrats sont signés entre les partenaires concernés : préfet(s) de 
ŘŞǇŀǊǘŜƳŜƴǘόǎύΣ ŀƎŜƴŎŜ ŘŜ ƭΩŜŀǳ Ŝǘ ƭŜǎ ŎƻƭƭŜŎǘƛǾƛǘŞǎ ƭƻŎŀƭŜs (conseil 
départemental, conseil régional, communes, syndicats intercommunaux 
...). 

Le territoire du SCoT du bassin de vie de Cavaillon-Coustellet-ƭΩLǎƭŜ-sur-la-
Sorgue est couvert par trois contrats de rivière : 

 

g Le contrat de rivière des Sorgues : le premier contrat de rivière des 
Sorgues, signé le 22 janvier 2004 pour une période de 5 ans, est arrivé à 
échéance fin 2008. Un bilan de ce contrat a été dressé, en concertation 
ŀǾŜŎ ƭŜǎ ŀŎǘŜǳǊǎ ƭƻŎŀǳȄΣ ƳŜǘǘŀƴǘ Ŝƴ ŞǾƛŘŜƴŎŜ ǉǳŜ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ ŘŜǎ ŀŎǘƛƻƴǎ 
programmées en 2004 ne pourrait pas être réalisé. En effet, la 
ǇǊƻƎǊŀƳƳŀǘƛƻƴ ƛƴƛǘƛŀƭŜ ǎΩŜǎǘ ŀǾŞǊŞŜ ǘǊƻǇ ƻǇǘƛƳƛǎǘŜΣ ƴƻǘŀƳƳŜƴǘ ǇƻǳǊ ƭŜ 
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volet « inondation » où des contraintes fortes en matière foncière ont 
ŦǊŜƛƴŞ ƭŀ ƳƛǎŜ Ŝƴ ǆǳǾǊŜ ŘŜǎ ŀŎǘƛƻƴǎΦ  

Dans une logique de continuité, les partenaires du contrat ont donc signé 
le 11 octobre 2010 un second contrat de rivière pour la période 2010-
2015. A ce titre, outre des actions nouvelles, il intègre des actions 
programmées au premier contrat, mais non réalisées.  

Ce contrat de rivière formalise une démarche collective et concertée de 
restauration, valorisation et de gestion de la ressource et des milieux 
aquatiques. Il a pour objectifs la « reconquête » et la préservation des 
milieux aquatiques, à travers : 

- ƭΩŀƳŞƭƛƻǊŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ǉǳŀƭƛǘŞ ŘŜ ƭΩŜŀǳ ; 
- ƭΩŀƳŞƭƛƻǊŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ƎŜǎǘƛƻƴ Řǳ ǊƛǎǉǳŜ ƛƴƻƴŘŀǘƛƻƴ ; 
- la conciliation des usages avec la préservation du milieu ; 
- ƭΩŀƳŞƭƛƻǊŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ŎƻƴƴŀƛǎǎŀƴŎŜ Ŝǘ ŘŜ ƭŀ ƎŜǎǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ǊŜǎǎƻǳǊŎŜΦ 

Le Syndicat Mixte du Bassin des Sorgues est la structure porteuse, il réunit 
trois syndicats de rivières (Syndicat Mixte pour la Restauration et la 
DŜǎǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩ¦ǎŀƎŜ Ŝǘ ŘŜ ƭΩ9ƴǘǊŜǘƛŜƴ ŘŜǎ {ƻǊƎǳŜǎ ; Syndicat Mixte pour 
ƭΩ!ƳŞƴŀƎŜƳŜƴǘ Ŝǘ ƭΩ9ƴǘǊŜǘƛŜƴ ŘŜǎ {ƻǊƎǳŜǎ Τ {ȅƴŘƛŎŀǘ ǇƻǳǊ ƭΩ!ƳŞƴŀƎŜƳŜƴǘΣ 
la Gestion et lΩ9ƴǘǊŜǘƛŜƴ Řǳ /ŀƴŀƭ Řǳ ±ŀǳŎƭǳǎŜύΦ 

¦ƴ /ƻƳƛǘŞ ŘŜ wƛǾƛŝǊŜ ǊŀǎǎŜƳōƭŜ ƭŜǎ ǊŜǇǊŞǎŜƴǘŀƴǘǎΣ ƳŀƞǘǊŜǎ ŘΩƻǳǾǊŀƎŜǎΣ 
ŦƛƴŀƴŎŜǳǊǎ Ŝǘ ŀǳǘǊŜǎ ǇŀǊǘŜƴŀƛǊŜǎΦ Lƭ ǎΩŀǇǇǳƛŜ ǎǳǊ ƭŜ {ȅƴŘƛŎŀǘ aƛȄǘŜ Řǳ .ŀǎǎƛƴ 
ŘŜǎ {ƻǊƎǳŜǎ ǇƻǳǊ ƭΩŀƴƛƳŀǘƛƻƴ Ŝǘ ƭŜ ǎǳƛǾƛ Řǳ ŎƻƴǘǊŀǘ ŘŜ ǊƛǾƛŝǊŜΦ  

 

g Le contrat de rivière du Calavon ς Coulon 2015-2020 a été signé en 
octobre 2015. Il fait suite au premier contrat de rivière du Cavalon-Coulon, 
signé le 11 juillet 2003 et arrivé à échéance en 2010. Ce contrat de rivière 
représente le volet opérationnel du SAGE du Calavon. Son périmètre 
ŘΩŀŎǘƛƻƴ ǎΩŞǘŜƴŘ ǎǳǊ ǳƴŜ ǎǳǇŜǊŦƛŎƛŜ ŘŜ ффр ƪƳч ƛƴŎƭǳŀƴǘ ƭŜ /ŀƭŀǾƻƴ Ŝǘ ƭŜǎ 
ǇǊƛƴŎƛǇŀǳȄ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳȄ Ŝǘ ŎŀƴŀǳȄ ŎƻƳǇƻǎŀƴǘ ƭŜ ǊŞǎŜŀǳ ƘȅŘǊƻƎǊŀǇƘƛǉǳŜ όƭŜ 

périmètre est semblable à celui du SAGE du Calavon). Il a pour objectifs 
de : 

- PoursǳƛǾǊŜ ƭΩŀƳŞƭƛƻǊŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ǉǳŀƭƛǘŞ ǇƻǳǊ ŀǘǘŜƛƴŘǊŜ ƭŜ ōƻƴ Şǘŀǘ 
des eaux et des milieux et satisfaire les usages ; 

- tǊŞǎŜǊǾŜǊ Ŝǘ ǊŜǎǘŀǳǊŜǊ ƭΩŞǘŀǘ ŞŎƻƭƻƎƛǉǳŜ Ŝǘ ŦƻƴŎǘƛƻƴƴŜƭ ŘŜǎ 
milieux aquatiques, tout en tenant compte des usages locaux ; 

- Limiter et mieux gérer le risque inondation et ses conséquences 
sur le bassin versant, dans le respect du fonctionnement naturel 
ŘŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ ; 

- Mettre en place une gestion partagée de la ressource pour 
satisfaire les différents usages et les milieux, en anticipant 
ƭΩŀǾŜƴƛǊ ; 

- Développer une culture commune de la rivière et des milieux. 

Le contrat de rivière du Cavalon-Coulon est porté par le syndicat de rivière 
Řǳ /ŀƭŀǾƻƴ /ƻǳƭƻƴ ό{Lw//ύΦ Lƭ Ŝǎǘ ƳŀƞǘǊŜ ŘΩƻǳǾǊŀƎŜ ǎǳǊ он ŀŎǘƛƻƴǎ Řǳ 
contrat de rivière. Le PNR du Luberon est de son côté ƳŀƞǘǊŜ ŘΩƻǳǾǊŀƎŜ 
pour de nombreuses actions portant sur les thématiques qualité des eaux, 
milieux naturels, patrimoine et paysage, gestion de la ressource en eau et 
animation et communication.  

 

g Le contrat de rivière du Val de Durance, qui a été signé le 20 novembre 
нллу ǇƻǳǊ ǳƴŜ ŘǳǊŞŜ ŘŜ т ŀƴǎΣ Ŝǎǘ ŀǳƧƻǳǊŘΩƘǳƛ Ŝƴ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜȄŞŎǳǘƛƻƴΦ Lƭ Ŝǎǘ 
ŀƴƛƳŞ ǇŀǊ ƭŜ {ȅƴŘƛŎŀǘ aƛȄǘŜ ŘΩ!ƳŞƴŀƎŜƳŜƴǘ ŘŜ ƭŀ ±ŀƭƭŞŜ ŘŜ ƭŀ 5ǳǊŀƴŎŜΦ 

/Ŝ ŎƻƴǘǊŀǘ ŘŜ ǊƛǾƛŝǊŜ ǎΩŞǘŜƴŘ ǎǳǊ нрл ƪƳ όǎǳǊ ƭŜǎ олл ƪƳ ǉǳŜ ƳŜǎǳǊŜ ƭŀ 
Durance). Cette démarche réunit notamment les départements des Alpes-
de-Haute-Provence, des Bouches-du-Rhône, du Var et du Vaucluse, ainsi 
que le SMAVD (à travers lui les 80 communes riveraines de la Durance) et 
ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ ŘŜǎ ŀŎǘŜǳǊǎ ŘŜ ƭŀ 5ǳǊŀƴŎŜΦ  

Les objectifs sont les suivants : 
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- Assurer la sécurité du dispositif de protection contre les 
ƛƴƻƴŘŀǘƛƻƴǎ Ŝƴ ŎƻƘŞǊŜƴŎŜ ŀǾŜŎ ƭΩƻŎŎǳǇŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ǇƭŀƛƴŜΣ 

- Accroître la qualité et la diversité des milieux naturels alluviaux et 
aquatiques, 

- Protéger la ressource en eau de la nappe alluviale, 
- Harmoniser le développement des usages de la rivière dans le 

respect des contraintes de sécurité vis à vis du fonctionnement 
des aménagements hydroélectriques, 

- wŜǎǘŀǳǊŜǊ Ŝǘ ǇǊƻƳƻǳǾƻƛǊ ƭŜ ǇŀǘǊƛƳƻƛƴŜ ƭƛŞ Ł ƭΩŜŀǳΣ 
- Assurer une cohérence entre le fonctionnement prévisible de la 

Durance, les usages de la plaine, les objectifs de gestion de 
ƭΩŜǎǇŀŎŜ ŀƭƭǳǾƛŀƭ Ŝǘ ƭŜǎ ŜƴƧŜǳȄ ŘŜ ǇǊƻǘŜŎǘƛƻƴΣ 

- 9ƴƎŀƎŜǊ ƭŀ ǊŞŦƭŜȄƛƻƴ ǎǳǊ ƭŀ ƎŜǎǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŜŀǳ ŘŜ ƭŀ 5ǳǊŀƴŎŜΦ 

 

Ʒ DŜǎǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŜŀǳ potable 

[Ŝǎ ǎȅƴŘƛŎŀǘǎ ŘΩŀƭƛƳŜƴǘŀǘƛƻƴ Ŝƴ Ŝŀǳ potable 

Seules les communes de Fontaine de Vaucluse, Vaugines et Lourmarin 
assurent Ŝƴ ǊŞƎƛŜ ŘƛǊŜŎǘŜ ƭΩŜȄǇƭƻƛǘŀǘƛƻƴ Ŝǘ ƭŀ ŘŜǎǎŜǊǘŜ Ŝƴ Ŝŀǳ ǇƻǘŀōƭŜ ǎǳǊ 
son territoire.  

[ŀ ŘƛǎǘǊƛōǳǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŜŀǳ Ŝǎǘ ǎǳǊ ƭŜ ǊŜǎǘŜ Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ Řǳ {/ƻ¢ ŀǎǎǳǊŞŜ ǇŀǊ 
deux syndicats intercommunaux : 

Le Syndicat Intercommunal des Eaux (SIE) Durance ς Ventoux compétent 
sur les communes de Beaumettes, Cabrières-ŘΩ!ǾƛƎƴƻƴΣ /ŀǾŀƛƭƭƻƴΣ 
Châteauneuf-de-Gadagne, Cheval-.ƭŀƴŎΣ DƻǊŘŜǎΣ ƭΩLǎƭŜ-sur-la-Sorgue, 
Lagnes, Maubec, Oppède, Robion, Saumane-de-Vaucluse, les Taillades et le 
Thor 

Le Syndicat Intercommunal à Vocations Multiples Eaux (SIVOM) Durance ς 
Luberon compétent sur la commune de Mérindol, Puget, Lauris, Puyvert ; 

[ŀ ƎŜǎǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŜŀǳ ǎǳǊ ƭŜǳǊ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ŘŜ ŎƻƳǇŞǘŜƴŎŜ Ŝǎǘ ŀǎǎǳǊŞŜ ǇŀǊ 
Lyonnaise des Eaux et sa branche locale SDEI. La répartition des 
compétences, dans le cas du SIE Durance-±ŜƴǘƻǳȄ ǎΩƻǊƎŀƴƛǎŜ ŎƻƳƳŜ ǎǳƛǘ : 

Le Syndicat : 

- est propriétaire des ouvrages, 
- ǇƛƭƻǘŜΣ ŘŞŎƛŘŜ Ŝǘ ŦƛȄŜ ƭŜ ǇǊƛȄ ŘŜ ƭΩŜŀǳΣ 
- est responsable de la création, du renouvellement et du 

renforcement des ouvrages de production, de transport et de 
ŘƛǎǘǊƛōǳǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŜŀǳ ǇƻǘŀōƭŜΣ 

- assure le remplacement des branchements en plomb du réseau. 

Le délégataire ou fermier : 

- est chargé au quotidien de la continuité et du bon 
fonctionnement de la production ainsi que de la distribution 
ŘΩŜŀǳ ǇƻǘŀōƭŜΣ 

- ƎŀǊŀƴǘƛǘ ƭŀ ŎƻƴŦƻǊƳƛǘŞ Ŝǘ ƭŀ ǉǳŀƭƛǘŞ ŘŜ ƭΩŜŀǳΣ 
- gère les relations avec les abonnés, comme, par exemple, la 

facturation ou le suivi des problèmes de branchement sur le 
réseau, 

- entretient et exploite les ouvrages, 
- ǎΩƻŎŎǳǇŜ Řǳ ǊŜƴƻǳǾŜƭƭŜƳŜƴǘ ŘŜǎ ŞǉǳƛǇŜƳŜƴǘǎ 

électromécaniques et hydrauliques, ainsi que des branchements 
(hors plomb) et des compteurs. 

La ressource en eau potable et les captages 

[ΩŜŀǳ ǇƻǘŀōƭŜ ŘƛǎǇƻƴƛōƭŜ ǎǳǊ ƭŜ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ Řǳ {CoT provient exclusivement 
de nappes souterraines, et en particulier de la nappe alluviale de la 
Durance qui joue un rôle crucial dans la région (cf. partie 2.1). La plupart 
ŘŜǎ ŎŀǇǘŀƎŜǎ ŘΩŜŀǳ ǇƻǘŀōƭŜ ǎŜ ǎƛǘǳŜƴǘ ǇŀǊ ŀƛƭƭŜǳǊǎ Řŀƴǎ ŘŜǎ ȊƻƴŜǎ 
fortement urbanisées.  

/ŜǘǘŜ ŎƻƴŎŜƴǘǊŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŀƭƛƳŜƴǘŀǘƛƻƴ Ŝǘ ƭŜ ŦƻƴŎǘƛƻƴƴŜƳŜƴǘ ƘȅŘǊƻƭƻƎƛǉǳŜ 
de la ressource rendent le territoire du SCoT vulnérable à une éventuelle 



wŞǾƛǎƛƻƴ Řǳ {/ƻ¢ Řǳ .ŀǎǎƛƴ ŘŜ ǾƛŜ ŘŜ /ŀǾŀƛƭƭƻƴΣ /ƻǳǎǘŜƭƭŜǘΣ ƭΩLǎƭŜ ǎǳǊ ƭŀ {ƻǊƎǳŜ 

Groupement TERCIA consultants / INDDIGO / TEMAH Etudes        Novembre 2018  135 

pollution. Elle renforce également la fragilité vis-à-vis des aléas 
climatiques. Quoique les communes dǳ {/ƻ¢ ƴΩŀǇǇŀǊŀƛǎǎŜƴǘ ǇƻǳǊ ƭΩƘŜǳǊŜ 
Ǉŀǎ ŜȄǇƻǎŞŜǎ Ł ǳƴ ǊƛǎǉǳŜ ŘΩƛƴǎǳŦŦƛǎŀƴŎŜ ŘŜ ƭŀ ǊŜǎǎƻǳǊŎŜ Ŝƴ Ŝŀǳ ǇƻǘŀōƭŜΣ 
même en cas de sécheresse, la recharge automnale des nappes est à 
surveiller.  

Le SIE Durance-Ventoux ƴΩŜȄǇƭƻƛǘŜ ŎŜǘǘŜ ǊŜǎǎƻǳǊŎŜ ǉǳΩà partir de trois 
captages principaux qui alimentent 27 communes et près de 100 000 
habitants : 

- 2 situés sur la commune de Cavaillon, le Grenouillet (46% de la 
production totale) et la Grande Bastide II (7%).  

- 1 situé sur la commune de Cheval-Blanc, les Iscles (47%).  

Tous ƻƴǘ Ŧŀƛǘ ƭΩƻōƧŜǘ ŘΩǳƴŜ ŘŞŎƭŀǊŀǘƛƻƴ ŘΩǳǘƛƭƛǘŞ ǇǳōƭƛǉǳŜ ό5¦tύ Ŝǘ 
bénéficient de périmètres de protection, accompagnés de réglementation 
ŘΩǳǎŀƎŜǎΦ Lƭ Ŝǎǘ Ł ƴƻǘŜǊ ǉǳŜ ƭŜǎ 5¦t ŘŀǘŜƴǘ ǊŜǎǇŜŎǘƛǾŜƳŜƴǘ ŘŜ мфууΣ мффт 
et 1994. Ils ne prennent dès lors pas en compte les évolutions récentes du 
territoire et leurs possibles conséquences sur la ressource en eau 
όŎƘŀƴƎŜƳŜƴǘ Řŀƴǎ ƭΩƻŎŎǳǇŀǘƛƻƴ Řǳ ǎƻƭ Ŝǘ ŘŜǎ ǳǎŀƎŜǎ ƴƻǘŀƳƳŜƴǘύΦ  

[Ŝ {ȅƴŘƛŎŀǘ ǇƻǎǎŝŘŜ ŞƎŀƭŜƳŜƴǘ ǳƴŜ ǇǊƛǎŜ ŘΩŜŀǳ ŘŜ ǎŜŎƻǳǊǎ ǎǳǊ ƭŀ ŎƻƳƳǳƴŜ 
de Saumane-de-VaucluseΦ /Ŝ ŎŀǇǘŀƎŜ ƴΩŜǎǘ ŎŜǇŜƴŘŀƴǘ Ǉŀǎ ǎǳŦŦƛǎŀƴǘ ǇƻǳǊ 
alimenter tout le Syndicat des eaux Durance-Ventoux, notamment si une 
pollution permanente apparaissait sur ses captages principaux. 

Il alimente pour finir la commune de Châteauneuf-de-Gadagne depuis 
janvier 2014 par un captage situé en zone urbanisée sur le territoire de la 
ŎƻƳƳǳƴŜΦ /Ŝ ŎŀǇǘŀƎŜ ŀ ǎǳōƛ ǳƴŜ Ǉƻƭƭǳǘƛƻƴ Ł ƭΩ9¢.9сф ŀȅŀƴǘ ŎƻƴŘǳƛǘ Ł ǳƴŜ 
ƛƴǘŜǊŘƛŎǘƛƻƴ ŘŜ ŎƻƴǎƻƳƳŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŜŀǳ Ŝƴ нллф ǇŜƴŘŀƴǘ ǳƴ ƳƻƛǎΦ ¦ƴŜ 
interconnexion de secours a depuis été réalisée en urgence. Suite à cette 
Ǉƻƭƭǳǘƛƻƴ Ŝǘ Ł ǳƴŜ ŘŜƳŀƴŘŜ ŘΩŀǳƎƳŜƴǘŀǘƛƻƴ ŘŜ ŘŞōƛǘΣ ǳƴ ŀǾƛǎ 
ŘΩƘȅŘǊƻƎŞƻƭƻƎǳŜ ŘŜ нллф ǇǊŞŎƻƴƛǎŀƛǘ ǳƴŜ ŀǳƎƳŜƴǘŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ǇŞǊƛƳŝǘǊŜǎ ŘŜ 
ǇǊƻǘŜŎǘƛƻƴ ŘŜ ŎŜ ŎŀǇǘŀƎŜΦ hǊ ƭŀ ǇǊƻŎŞŘǳǊŜ ŀ ŞǘŞ ŀǊǊşǘŞŜ Ŝǘ ƴΩŀ Ǉŀǎ ŀōƻǳǘƛŜΦ 
Ce puits qui capte une nappe relativement vulnérable aux pollutions 

ŘΩƻǊƛƎƛƴŜǎ ǎǳǇŜǊŦƛŎƛŜƭƭŜǎΣ ǎǳōƛ ǳƴŜ ǇǊŜǎǎƛƻƴ ƛƳǇƻǊǘŀƴǘŜ Ǿƛǎ-à-vis de 
ƭΩŀǳƎƳŜƴǘŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩǳǊōŀƴƛǎŀǘƛƻƴΦ  

Les communes du réseau principal du SIE Durance Ventoux sont 
connectées entre elles, ce qui sécurise dans une certaine mesure leur 
alimentation. Le réseau est relié à celui de la Communauté 
ŘΩ!ƎƎƭƻƳŞǊŀǘƛƻƴ Řǳ DǊŀƴŘ !ǾƛƎƴƻƴΣ ŎŜ ǉǳƛ ƻŦŦǊŜ ǳƴ ǎŜŎƻǳǊǎ ƳǳǘǳŜƭ Ŝƴ Ŏŀǎ 
de besoin.  

Malgré ces divers éléments, le SIE reste vulnérable dans son 
approvisionnement. En effet, ǎƻƴ ǊŞŎŜƴǘ ǎŎƘŞƳŀ ŘƛǊŜŎǘŜǳǊ ŘΩŀƭƛƳŜƴǘŀǘƛƻƴ 
Ŝƴ Ŝŀǳ ǇƻǘŀōƭŜ ƳƻƴǘǊŜ ǉǳΩǳƴŜ ǇŀǊǘƛŜ ŘŜ ǎƻƴ ǊŞǎŜŀǳ Ŝǎǘ Ŝƴ ŘŞŦƛŎƛǘ ƭƻǊǎ ŘŜǎ 
périodes de pointe. Cette situation implique de fréquents dépassements 
du volume produit autorisé à Cheval Blanc. Les communes de Cabrières 
ŘΩ!ǾƛƎƴƻƴΣ DƻǊŘŜǎΣ /ƘŜǾŀƭ-Blanc, Les Taillades, Maubec, Oppède, Robion, 
les Beaumettes et Lagnes sont alimentées par cette portion du réseau. 
{ǳǊǘƻǳǘΣ ƭŜǎ ǇǊŞǾƛǎƛƻƴǎ Ł ƭΩƘƻǊƛȊƻƴ нлпл ƳƻƴǘǊŜƴǘ ǉǳŜ ƳşƳŜ Ŝƴ ƭƛƳƛǘŀƴǘ ƭŜǎ 
ǇŜǊǘŜǎ ŘΩŜŀǳ ƭƻǊǎ ŘŜ ƭŀ ŘƛǎǘǊƛōǳǘƛƻƴΣ le syndicat ne sera pas en mesure de 
répondre aux besoins des nouvelles populations avec la ressource actuelle. 
Toutes les communes du SCoT adhérentes au SIVOM seraient alors 
ŎƻƴŎŜǊƴŞŜǎΦ 9ƴ ǊŞǇƻƴǎŜΣ ƭŜ {ŎƘŞƳŀ ŘΩŜŀǳ ǇƻǘŀōƭŜ ƳŜǘ Ŝƴ ŀǾŀƴǘ ǳƴ Ǉƭŀƴ 
ŘΩƛƴǾŜǎǘƛǎǎŜƳŜƴǘ ŎƻƴǎŞǉǳŜƴǘΦ {ŀ ƳƛǎŜ Ŝƴ ǆǳǾǊŜ ŎƻƴŘƛǘƛƻƴƴŜǊŀ ǇƻǳǊ ǇŀǊǘƛŜ 
les possibilités de développement du SCoT.  

 

Le SIVOM Eaux Durance ς Luberon assure la desserte de Mérindol, Puget, 
Lauris et Puyvert. Celle de Mérindol est assurée Ł ǇŀǊǘƛǊ ŘΩǳƴŜ ǊŜǎǎƻǳǊŎŜ 
communale puisant dans la nappe alluviale de la Durance, le forage des 
Iscles (distinct du forage des Iscles de Cheval-Blanc). Celui-Ŏƛ ŀ Ŧŀƛǘ ƭΩƻōƧŜǘ 
ŘΩǳƴŜ 5¦t Ŝǘ ōŞƴŞŦƛŎƛŜ ŘŜ ǇŞǊƛƳŝǘǊŜǎ ŘŜ ǇǊƻǘŜŎǘƛƻƴΣ ŀŎŎƻƳǇŀƎƴŞǎ ŘŜ 
ǊŞƎƭŜƳŜƴǘŀǘƛƻƴ ŘΩǳǎŀƎŜǎΦ ¢ƻǳǘ ŎƻƳƳŜ ŎŜƭƭŜ ŘŜs captages du SIE Durance-
Ventoux, son ancienneté (1994) ne garantit pas la prise en compte des 
évolutions récentes du territoire et de leurs possibles conséquences sur la 
ǊŜǎǎƻǳǊŎŜ Ŝƴ Ŝŀǳ όŎƘŀƴƎŜƳŜƴǘ Řŀƴǎ ƭΩƻŎŎǳǇŀǘƛƻƴ Řǳ ǎƻƭ Ŝǘ ŘŜǎ ǳǎŀƎŜǎ 
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notamment). La commune peut par ailleurs compter sur une 
interconnexion de secours la ressource de Pertuis. 

La desserte de Puget, Lauris et Puyvert est réalisée à partir de cette 
ressource, issue du captage du Vidalet et de la station de traitement de 
Pertuis-Pont de Durance. Le captage se compose de 4 puits qui exploitent 
la nappe de la Durance, très sollicitée par ailleurs (cf. plus haut). La 
ŎŀǇŀŎƛǘŞ ŘΩŀǳƎƳŜƴtation de production est nulle. Lƭ ōŞƴŞŦƛŎƛŜ ŘΩǳƴŜ 5¦tΣ 
en date du 03.11.2000. La station de traitement de Pertuis-Pont de 
5ǳǊŀƴŎŜ Ŝǎǘ ǉǳŀƴǘ Ł ŜƭƭŜ ŀƭƛƳŜƴǘŞŜ Ł ǇŀǊǘƛǊ ŘŜ ŘŜǳȄ ǇǊƛǎŜǎ ŘΩŜŀǳ Υ  

- le canal Sud Luberon (anciennement canal de Cadenet) au sud du 
bourg de Pertuis, lui-ƳşƳŜ Ŝǎǘ ŀƭƛƳŜƴǘŞ ǇŀǊ ǳƴŜ ǇǊƛǎŜ ŘΩŜŀǳ Řŀƴǎ 
le lit mineur de la Durance ; 

- la Durance au niveau de la commune de Meyragues. 

Se pose une fois de plus la question de la dépendance à cette ressource. 
De fait, le SIVOM Durance Luberon cherche de nouvelles ressources depuis 
ƭŜ мŜǊ ǘǊƛƳŜǎǘǊŜ нлмр ƳŀƛǎΣ ǎŜƭƻƴ ƭΩŞŎƘŞŀƴŎƛŜǊ fourni par le SIVOM, cette 
ŘŞƳŀǊŎƘŜ ƴΩŀōƻǳǘƛǊŀ Ǉŀǎ ŀǾŀƴǘ Ŧƛƴ нлмуΦ 

La régie de Fontaine-de-Vaucluse ŀǎǎǳǊŜ ƭΩŀƭƛƳŜƴǘŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ŎƻƳƳǳƴŜ Ǿƛŀ 
un puits dans la source même des Sorgues, sans interconnexion avec 
ŘΩŀǳǘǊŜǎ ǊŜǎǎƻǳǊŎŜǎΦ /Ŝ ŎŀǇǘŀƎŜ ŀǳǊŀƛǘ ŀ ǇǊƛƻǊƛ ǇŜǳ ŘΩƛƴŎƛŘŜƴŎŜ ǎǳǊ ƭŜ ŘŞōƛǘ 
ŘŜ ƭŀ {ƻǊƎǳŜΣ Ƴŀƛǎ ƛƭ ƴŜ ǎǳŦŦƛǘ Ǉƭǳǎ Ł ƭΩŀǇǇǊƻǾƛǎƛƻƴƴŜƳŜƴǘ ŘŜ ƭŀ ŎƻƭƭŜŎǘƛǾƛǘŞΣ 
ŘΩŀǳǘŀƴǘ ǉǳΩƛƭ ƴŜ ōŞƴŞŦƛŎƛŜ ƴƛ ŘΩŀǳǘƻǊƛǎŀǘƛƻƴ ƴƛ ŘŜ ǇŞǊƛƳŝǘǊŜ ŘŜ protection. 
La procédure a été arǊşǘŞŜ Ŝǘ Ł ŎŜ ƧƻǳǊ ƭŀ ŎƻƳƳǳƴŜ ƴŜ ƭΩa pas relancée. En 
ǊŞǇƻƴǎŜΣ ǳƴ ǇǊƻƧŜǘ ŘŜ ŎǊŞŀǘƛƻƴ ŘΩǳƴ ŦƻǊŀƎŜ ǇǊƻŦƻƴŘ Ŝǎǘ ŀŎǘǳŜƭƭŜƳŜƴǘ Ŝƴ 
cours.  
La régie de Vaugines ŀǎǎǳǊŜ ƭΩŀƭƛƳŜƴǘŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ŎƻƳƳǳƴŜΦ 9ƭƭŜ ǎŜ Ŧŀƛǘ Ł 
partir des forages de Teyssière et de la Roquerousse, tous deux situés à 
Vaugines. Cette dernière faiǘ ƭΩƻōƧŜǘ ŘΩǳƴŜ 5¦t ǊŞŎŜƴǘŜ όо ŦŞǾǊƛŜǊ нлмлύΦ 
±ŀǳƎƛƴŜǎ ƴΩŜǎǘ ǇŀǊ ŀƛƭƭŜǳǊǎ ƛƴǘŜǊŎƻƴƴŜŎǘŞŜ Ł ŀǳŎǳƴ ŀǳǘǊŜ ǊŞǎŜŀǳΦ 

La régie communale de Lourmarin, affermée à la Société des Eaux de 
Marseille, ŀǎǎǳǊŀ ƭΩŀƭƛƳŜƴǘŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ŎƻƳƳǳƴŜ Ł ǇŀǊǘƛǊ Řes deux captages 

du Grand Couturas, localisés sur Lourmarin. {Ŝǳƭ ƭŜ ǇǊŜƳƛŜǊ Ŧŀƛǘ ƭΩƻōƧŜǘ 
ŘΩǳƴŜ 5¦t ŀǾŜŎ ƛƴǎǘŀǳǊŀǘƛƻƴ ŘŜ ǇŞǊƛƳŝǘǊŜǎ ŘŜ ǇǊƻǘŜŎǘƛƻƴ όŜƴ ŘŀǘŜ ŘΩŀƻǶǘ 
1984).  

Il existe également de nombreux forages ou puits privés sur le territoire 
du SCoT. Les prélèvements à usage domestique (soit des prélèvements 
inférieurs ou égaux à 1 000 m3 ǇŀǊ ŀƴύ ŘƻƛǾŜƴǘ ŦŀƛǊŜ ƭΩƻōƧŜǘ ŘΩǳƴŜ 
ŘŞŎƭŀǊŀǘƛƻƴ ŀǳǇǊŝǎ Řǳ ƳŀƛǊŜΦ [Ŝǎ ƻǳǾǊŀƎŜǎ ŘŜǎǘƛƴŞǎ Ł ƭΩŀƭƛƳŜƴǘŀǘƛƻƴ Ŝƴ Ŝŀǳ 
ǇƻǘŀōƭŜ ŘƻƛǾŜƴǘ ŦŀƛǊŜ ƭΩƻōƧŜǘ ŘΩǳƴŜ ŘŞŎƭŀǊŀǘƛƻƴ ǇǊŞŦŜŎǘƻǊŀƭŜΦ [Ω!w{ t!/! 
recense ces différents ouvrages, qui peuvent avoir un impact tant 
quantitatif (importance des petits volumes cumulés) que qualitatif (entrée 
potentielle de pollutions dans la nappe). 
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Carte 38 Υ ƎŜǎǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŜŀǳ ǇƻǘŀōƭŜ  
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Usages de la ressource 

Ʒ tǊƻŘǳŎǘƛƻƴ Ŝǘ ŎƻƴǎƻƳƳŀǘƛƻƴ ŘΩŜŀǳ potable 

Les abonnés et la consommation 

Le SIE Durance-Ventoux compte en 2012 un total 51 209 abonnements, 
ǇƻǳǊ ǳƴ ƴƻƳōǊŜ ŘΩƘŀōƛǘŀƴǘǎ ŘŜǎǎŜǊǾƛǎ ŜǎǘƛƳŞ Ł фр лту όǎǳǊ ǳƴ ǇŞǊƛƳŝǘǊŜ 
qui dépasse celui du SCoT). Ces chiffres sont en constante augmentation 
depuis 10 ans : 

 

 
Figure 12 Υ 9Ǿƻƭǳǘƛƻƴ Řǳ ƴƻƳōǊŜ ŘΩŀōƻƴƴŞǎ ŘŜǇǳƛǎ мл ŀƴǎ (Source : SIE Durance 
Ventoux ς wŀǇǇƻǊǘ ŘΩŀŎǘƛǾƛǘŞǎ нлмнύ 

/ŜǘǘŜ ŘȅƴŀƳƛǉǳŜ ƴŜ ǎŜ ǊŜǘǊƻǳǾŜ ǘƻǳǘŜŦƻƛǎ Ǉŀǎ Řŀƴǎ ƭŜǎ ǾƻƭǳƳŜǎ ŘΩŜŀǳ 
produits. La production totale en 2012 était de 11 754 406 m3, quand des 
pics aux alentours de 12 millions ont pu être constatés les années 
précédentes :  

 

Figure 13 : évolution des volumes produits en m
3 
(Source : SIE Durance Ventoux ς 

wŀǇǇƻǊǘ ŘΩŀŎǘƛǾƛǘŞǎ нлмнύ 

De la même manière, les volumes distribués restent globalement stables 
depuis 2003, entre 11 et 12 millions de m3 : 

 
Figure 14 : évolution des volumes distribués et des volumes facturés (Source : SIE 
Durance Ventoux ς wŀǇǇƻǊǘ ŘΩŀŎǘƛǾƛǘŞǎ нлмнύ 
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/Ŝǎ ŞǾƻƭǳǘƛƻƴǎ ŘƛŦŦŞǊŜƴŎƛŞŜǎ ǎΩŜȄǇƭƛǉǳŜƴǘ ǇŀǊ ǳƴŜ ǘŜƴŘŀƴŎŜ Ł ƭŀ ōŀƛǎǎŜ 
ŘŜǇǳƛǎ нллн ŘŜ ƭŀ ŎƻƴǎƻƳƳŀǘƛƻƴ ŘΩŜŀǳ ƳƻȅŜƴƴŜ ǇŀǊ ŀōƻƴƴŜƳŜƴǘ 
domestique (de 154 m3 / an à 144 m3 / an), mais également par une 
ǊŞŘǳŎǘƛƻƴ ŘŜǎ ǇŜǊǘŜǎ ŘΩŜŀǳ Řŀƴǎ ƭŜ ǊŞǎŜŀǳ όŎŦΦ ǎƻǳǎ-partie suivante). 

¶ Le SIVOM Eaux Durance ς Luberon produit 4 222 658 millions de 
m3 et dessert plus de 24 900 abonnés en 2014 (contre 22 000 en 
2017). Ces chiffres concernent toutefois le périmètre total des 22 
communes desservies par le SIVOM, quand seules Mérindol, 
Puget, Lauris et Puyvert sont concernés sur le territoire du SCoT ; 

¶ Fontaine de Vaucluse capte annuellement 110 000 m3 dans la 
source même de la Sorgue à destination de sa population 
uniquement (source : Contrat de rivière « Les Sorgues » 2010-2015) 

 

La capacité de production et les réseaux de distribution 

Les trois forages principaux du SIE Durance ς Ventoux possèdent une 
capacité de production de 52 000 m3 par jour, soit environ 19 millions de 
m3 par an (à rapporter aux moins de 12 millions produits). Les unités de 
distribution sont pour la plupart de taille importante (supérieures à 10 000 
ŞǉǳƛǾŀƭŜƴǘǎ ƘŀōƛǘŀƴǘǎύΣ ŎŜ ǉǳƛ ǇŜǊƳŜǘ ŘΩŀƭƛƳŜƴǘŜǊ ŘŜǎ ŎƻƳƳunes 
extérieures au SCoT.  

[ΩǳƴƛǘŞ ŘŜ ǇǊƻŘǳŎǘƛƻƴ ŘŜ /ƘŃǘŜŀǳƴŜǳŦ-de-Gadagne a une capacité pouvant 
ŀƭƭŜǊ ƧǳǎǉǳΩŁ мл ллл ŞǉǳƛǾŀƭŜƴǘǎ Ƙŀōƛǘŀƴǘǎ ό9IύΦ [ŀ ŎŀǇŀŎƛǘŞ ƳŀȄƛƳŀƭŜ 
autorisée est de 75 m3/j.  

[Ŝ ǊŞǎŜŀǳ ŘŜ ŘƛǎǘǊƛōǳǘƛƻƴ Řǳ {L9 Ŝǎǘ ŎƻƴǎǘƛǘǳŞ ŘΩǳƴ ƭƛƴŞŀƛǊŜ de 1516 km de 
conduites en service et de 50 réservoirs totalisant une capacité de 
stockage de 36 085 m3Φ Lƭ ŞǾƻƭǳŜ ŎƻƴǎǘŀƳƳŜƴǘ Ŝǘ ǎΩŜǎǘ ŘŜǇǳƛǎ мл ŀƴǎ ŀŎŎǊǳ 
de 242 km, dont 12 km en 2012.  

Le risque de casse est naturellement présent, notamment sur le réseau 
ǎŜŎƻƴŘŀƛǊŜΣ ǉǳƛ ŘŜǎǎŜǊǘ ƭΩǳǊōŀƴƛǎŀǘƛƻƴ ŘƛŦŦǳǎŜ Řǳ Ŧŀƛǘ ŘŜ ƭŀ ƭƻƴƎǳŜǳǊ ŘŜǎ 

ŎŀƴŀƭƛǎŀǘƛƻƴǎΦ [ΩƛƴŘƛŎŜ ƭƛƴŞŀƛǊŜ ŘŜ ǇŜǊǘŜ ŘΩŜŀǳ Ŝǎǘ ƭŜ ǾƻƭǳƳŜ ǇŜǊŘǳ ǇŀǊ ƧƻǳǊ 
et par kilomètre de réseau : 

¶ inférieur à 1.5 m3/j/Km, il représente une bonne étanchéité des 
réseaux ; 

¶ entre 1,5 et 2 m3κƧκYƳΣ ƻƴ ŎƻƴǎƛŘŝǊŜ ǉǳŜ ƭΩŞǘŀƴŎƘŞƛǘŞ Ŝǎǘ 
moyenne. 

Globalement, avec un volume perdu de 4 128 803 m3 en 2012 et un indice 
de perte moyen de 7,46 m3/j/km, le réseau peut être évalué comme 
défaillant et en mauvais état technique.  

Les facteurs de pertes sur le réseau de distribution les plus probables 
sont : 

- les ruptures de canalisations et de branchements ; 
- ƭΩǳǘƛƭƛǎŀǘƛƻƴ ǇŀǊ ƭŜǎ ǎŜǊǾƛŎŜǎ ŘŜ ƭŀ ǇǊƻǘŜŎǘƛƻƴ ŎƛǾƛƭŜ ; 
- le nettoyage et la désinfection des nouvelles canalisations ; 
- le nettoyage général annuel des réservoirs ; 
- ƭŜǎ Ǿƻƭǎ ŘΩŜŀǳȄ ŀǳȄ ǇƻǘŜŀǳȄ ŘΩƛƴŎŜƴŘƛŜ ; 
- la fraude sur les branchements individuels. 

Cependant, il faut noter une évolution positive pour le SIE Durance ς 
±ŜƴǘƻǳȄΣ ǇǳƛǎǉǳŜ ƭŜǎ ǇŜǊǘŜǎ Ŝǘ ƭΩƛƴŘƛŎŜ ƭƛƴŞŀƛǊŜ ƻƴǘ ƴŜǘǘŜƳŜƴǘ ŘƛƳƛƴǳŞ Ŝƴ 
ǳƴŜ ŀƴƴŞŜΦ [Ŝ ǾƻƭǳƳŜ ǘƻǘŀƭ ŘŜǎ ǇŜǊǘŜǎ ǎΩŞƭŜǾŀƛǘ ŀƛƴǎƛ Ŝƴ нлмм à 4 671 317 
m3, soit une évolution de -мо҈Σ Ŝǘ ƭΩƛƴŘƛŎŜ ƭƛƴŞŀƛǊŜ ŘŜ ǇŜǊǘŜ Ł уΣрм Ƴ3/j/km. 
Plus globalement, les volumes perdus sont en baisse continue depuis 
2009 : 
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Figure 15 : volumes des pertes en eau sur le SIE Durance Ventoux (Source : SIE 
Durance Ventoux ς wŀǇǇƻǊǘ ŘΩŀŎǘƛǾƛǘŞǎ нлмнύ 

Le contrat de délégation signé en 2008 fait de la réduction des pertes 
ŘΩŜŀǳ ǳƴ ŘŜ ǎŜǎ ƻōƧŜŎǘƛŦǎ ƳŀƧŜǳǊǎΦ aşƳŜ ǎƛ ƭes objectifs de réduction fixés 
Ŝƴ нллу ƴΩƻƴǘ Ǉŀǎ ŞǘŞ ŎƻƳǇƭŞǘŜƳŜƴǘ ŀǘǘŜƛƴǘǎΣ ƭŜǎ ǊŞǎǳƭǘŀǘǎ ŎƻƴǎǘŀǘŞǎ 
ǎΩŜȄǇƭƛǉǳŜƴǘ ǇŀǊ ƭŀ ƳƛǎŜ Ŝƴ ǆǳǾǊŜ ŘŜ ƳƻȅŜƴǎ ǘŜŎƘƴƛǉǳŜǎ (installation 
ŘΩŀǇǇŀǊŜƛƭǎ ŘŜ ƳŜǎǳǊŜ ŘŜ ŘŞōƛǘǎ ǇŜǊƳŀƴŜƴǘǎ Ŝǘ ŘŜ ŎŀǇǘŜǳǊǎ 
acoustiques notamment) et par la réalisation de campagnes de recherches 
et de réparations de fuites. 

Concernant le SIVOM Durance Luberon, la commune de Mérindol est 
ŀƭƛƳŜƴǘŞŜ ǇŀǊ ƭŜ ŎŀǇǘŀƎŜ ŘŜǎ ƎǊŀƴŘǎ LǎŎƭŜǎ ŘΩǳƴŜ ŎŀǇŀŎƛǘŞ ƳŀȄƛƳŀƭŜ 
autorisée de 1 650 m3/j. La capacité dévolue à la commune est de 2000 EH. 
Les communes de Puget, Lauris et Puyvert sont quant à elles alimentées, 
comme 16 autres communes, par les captages de Pertuis qui disposent 
ŘΩǳƴ ŘŞōƛǘ ƳŀȄƛƳŀƭ ŘΩŜȄǇƭƻƛǘŀǘƛƻƴ ŘŜ мо 200 m3/j et par la station de 
traitement de Pertuis-Poƴǘ ŘŜ 5ǳǊŀƴŎŜ ǉǳƛ ŘƛǎǇƻǎŜ ŘΩǳƴ ŘŞōƛǘ ƳŀȄƛƳŀƭ 
ŘΩŜȄǇƭƻƛǘŀǘƛƻƴ ŘŜ мн 000 m3/j. 

Le réseau du SIVOM est également concerné par des campagnes de 
recherche de fuites, menées depuis 2006. 

Lourmarin et Vaugines, toutes deux en régie communale, disposent 
ǊŜǎǇŜŎǘƛǾŜƳŜƴǘ ŘΩǳƴ ŘŞōƛǘ ƳŀȄƛƳŀƭ ŘΩŜȄǇƭƻƛǘŀǘƛƻƴ ŘŜ 1000 m3/j et de 396 
ƳоκƧΣ ŀǳǉǳŜƭ ǎΩŀƧƻǳǘŜ ǳƴ ŘŞōƛǘ ǇƻǘŜƴǘƛŜƭ ŘŜ тн ƳоκƧ ƎǊŃŎŜ Ł ǳƴ ŎŀǇǘŀƎŜ ŘŜ 
secours. 

 

Ʒ Irrigation 

[ΩƛǊǊƛƎŀǘƛƻƴΣ Ǿocation historique du réseau de canaux qui maille le territoire 
du SCoT (cf. partie 2.1ύΣ ǊŜǎǘŜ ƭŜ ǇǊƛƴŎƛǇŀƭ ǳǎŀƎŜ ŘŜ ƭΩŜŀǳ ǘǊŀƴǎǇƻǊǘŞŜΦ [Ŝ 
constat est toutefois différencié selon les canaux. La part des agriculteurs 
dans le total des propriétaires dont des terres sont desservies est le 
suivant : 

- 55% pour le Canal Saint-Julien ; 
- рс҈ ǇƻǳǊ ƭŜ /ŀƴŀƭ ŘŜ ƭΩLǎƭŜ-sur-la-Sorgue ; 
- 16% pour le Canal de Carpentras ; 
- minoritaires pour le Canal de Provence qui présente la spécificité 
ŘΩşǘǊŜ Řŝǎ ǎƻƴ ƻǊƛƎƛƴŜ Ŏƻƴœǳ ǇƻǳǊ ǳƴ ǳǎŀƎŜ Ƴǳltiple (industriel, 
énergétique, etc.). 

Historiquement, de 100% dans les trois premiers cas, leur part a 
sensiblement baissé au profit des particuliers. Il faut cependant souligner 
ǉǳΩƛƭǎ ǊŜǎǘŜƴǘ ƭŜǎ Ǉƭǳǎ ƛƳǇƻǊǘŀƴǘǎ ǇǊƻǇǊƛŞǘŀƛǊŜǎ ŦƻƴŎƛŜǊǎ ŘŜǎ ŀǎǎƻŎƛŀǘƛƻƴǎΣ 
ƭŜǎ Ǉƭǳǎ ƛƳǇƻǊǘŀƴǘǎ ŎƻƴǎƻƳƳŀǘŜǳǊǎ ŘΩŜŀǳ Ŝǘ ŘƻƴŎ ƭŜǎ Ǉƭǳǎ ƎǊƻǎ 
ŎƻƴǘǊƛōǳǘŜǳǊǎ ŀǳȄ ŦƛƴŀƴŎŜƳŜƴǘǎ ŘŜǎ ǎȅƴŘƛŎŀǘǎΦ {Ωƛƭǎ ǊŜǇǊŞǎŜƴǘŜƴǘ ул҈ ŘŜǎ 
usagers du Canal de Carpentras, les particuliers ne possèdent par exemple 
que 20% des surfaces.  

De nombreux forages privés parsèment également le territoire et 
ŎƻƴǘǊƛōǳŜƴǘ Ł ƭΩƛǊǊƛƎŀǘƛƻƴΦ [Ŝǎ ǾƻƭǳƳŜǎ ǇǊŞƭŜǾŞǎ ƴŜ ǎƻƴǘ ǘƻǳǘŜŦƻƛǎ Ǉŀǎ 
précisément connus.  
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5Ŝ ƳŀƴƛŝǊŜ ƎŞƴŞǊŀƭŜΣ ƭŜǎ Ƴǳǘŀǘƛƻƴǎ ŘŜ ƭΩŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜ ƛƳǇƭƛǉǳŜƴǘ ŘŜǎ 
exigences accrues des exploitations en termes de service. A ce titre, si la 
ŘŜƴǎƛǘŞ Řǳ ƳŀƛƭƭŀƎŜ Řǳ ǊŞǎŜŀǳ ŘŜǎ {ƻǊƎǳŜǎ Ŝǘ ƭΩŀōƻƴŘŀƴŎŜ ŘŜ ƭŀ ǊŜǎǎƻǳǊŎŜΣ 
ȅ ŎƻƳǇǊƛǎ Ŝƴ ǇŞǊƛƻŘŜ ŜǎǘƛǾŀƭŜΣ ƻƴǘ ƘƛǎǘƻǊƛǉǳŜƳŜƴǘ ŀƳŜƴŞ Ł ƭΩǳǘƛƭƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜ 
ǎŜǎ ŜŀǳȄ ǇƻǳǊ ƭΩƛǊǊƛƎŀǘƛƻƴΣ ǎŀ ǘŜƳǇŞǊŀǘǳǊŜ Ŝǘ ǎŀ ŦŀƛōƭŜ ŎƘŀǊƎŜ ǎŞŘƛƳŜƴǘŀƛǊŜ 
expliquent que les agriculteurs lui préfèrent le plus souvent les eaux de la 
5ǳǊŀƴŎŜ όǾƛŀ ƭŜǎ ŎŀƴŀǳȄ ŘŜ /ŀǊǇŜƴǘǊŀǎ Ŝǘ ŘŜ ƭΩLǎƭŜύΦ 

[Ŝ ŘŞǾŜƭƻǇǇŜƳŜƴǘ ŘŜ ƭΩǳǊōŀƴƛǎŀǘƛƻƴ ǎǳǊ ƭŜǎ ǘŜǊǊŜǎ ŀƎǊƛŎƻƭŜǎ ŘŜǎǎŜǊǾƛŜǎ ǇŀǊ 
certains canaux génère quant à lui de nouveaux usages. Le passage en 
milieu plus urbain des canaux le rend par ailleurs plus sensible aux risques 
de pollution accidentelle et accroît les difficultés liées à leur entretien. 

 

 

Ʒ Les usages industriels 

[Ŝǎ ǇǊŜƳƛŜǊǎ ŞǉǳƛǇŜƳŜƴǘǎ ŀȅŀƴǘ ŜȄǇƭƻƛǘŞ ƭΩŞƴŜǊƎƛŜ ƳƻǘǊƛŎŜ ŘŜ ƭŀ Sorgue 
ŘŀǘŜƴǘ ŘŜ ƭΩŞǇƻǉǳŜ Ǝŀƭƭƻ-romaine. Dès les XIVème et XVème siècles, de 
nombreux moulins sont créés pour atteindre, vers la fin du XIXème siècle, 

plus de 150 installations industrielles. Condamnées par le développement 
industriel du XXème siècle, ces exploitations ont cessé leur activité.  

hƴ ŎƻƳǇǘŜ ŀǳƧƻǳǊŘΩƘǳƛ ǎǳǊ ƭŜ ōŀǎǎƛƴ ŘŜǎ {ƻǊƎǳŜǎ т ƳƛŎǊƻŎŜƴǘǊŀƭŜǎ Ŝƴ 
ŜȄǇƭƻƛǘŀǘƛƻƴ Ŝǘ о ŞǘŀōƭƛǎǎŜƳŜƴǘǎ ƛƴŘǳǎǘǊƛŜƭǎ ǉǳƛ ŎƻƴǘƛƴǳŜƴǘ ŘΩǳǘƛƭƛǎŜǊ ƭŀ 
ressource dans leur process. Les communes de Châteauneuf-de-Gadagne 
et de Cavaillon accueillent quant à elles respectivement une usine de 
production de boissons sucrées qui prélève annuellement 522 000 m3 et 
ǳƴ ǎƛǘŜ ŘΩŜȄǘǊŀŎǘƛƻƴ ŘŜ ƎǊŀƴǳƭŀǘǎ ǉǳƛ ǇǊŞƭŝǾŜ ŀƴƴǳŜƭƭŜƳŜƴǘ млл 000 m3. 

 

Ʒ Les loisirs aquatiques 

Outre la pêche, la Sorgue reste très attractive pour de nombreux loisirs 
ƴŀǳǘƛǉǳŜǎΣ ƴƻǘŀƳƳŜƴǘ ŘŜǇǳƛǎ ǳƴŜ ǾƛƴƎǘŀƛƴŜ ŘΩŀƴƴŞŜǎ Ŝǘ ƭŜ 
développement du « tourisme vert ». Par un arrêté préfectoral du 9 
septembre 1995 est permis en « Sorgue amont ηΣ ŎΩŜǎǘ-à-dire entre 
Fontaine-de-Vaucluse Ŝǘ ƭΩLǎƭŜ-sur-la-Sorgue, la seule navigation des 
canoës, kayaks et des nego-chin (noie-chien). La baignade, quant à elle, 
ǊŜǎǘŜ ǘǊŝǎ ƭƛƳƛǘŞŜ ŎƻƳǇǘŜ ǘŜƴǳ ŘŜ ƭŀ ǘǊŝǎ ōŀǎǎŜ ǘŜƳǇŞǊŀǘǳǊŜ ŘŜ ƭΩŜŀǳ όмн-
моϲ/ύΣ ƳşƳŜ ŀǳ Ǉƭǳǎ ŦƻǊǘ ŘŜ ƭΩŞǘŞΦ 

Les loisirs nautiques existent sur la Basse et Moyenne Durance, mais 
restent limités par les nombreuses dégradations du milieu et les 
aménagements hydrauliques. Ils se développent essentiellement en Haute 
Durance avec la présence de canoës kaȅŀƪΣ ŘŜ ǊŀŦǘǎΣΧ Ƴŀƛǎ ƴŜ ŎƻƴŎŜǊƴŜnt 
pas le territoire du SCoT.  

 

Ʒ La pêche  

Par la grande qualité de ses populations piscicoles (zone à salmonidés), la 
Sorgue reste très attractive pour les activités de pêche. En effet, la 
ǇǊŞǎŜƴŎŜ ŘŜ ƭŀ ǘǊǳƛǘŜ ŦŀǊƛƻ ŘŜ ǎƻǳŎƘŜ ƭƻŎŀƭŜ Ŝǘ ƭΩŀōƻƴŘŀƴŎŜ Řǳ ǇŜǳǇƭŜƳŜƴǘ 
ƴŀǘǳǊŜƭ ŘΩƻƳōǊŜǎ ŎƻƳƳǳƴǎ Ŝƴ Ŧƻƴǘ ǳƴŜ ŘŜǎ ǊƛǾƛŝǊŜǎ ƭŜǎ Ǉƭǳǎ ǇǊƛǎŞŜǎ Řǳ 
monde halieutique. Une réglementation spécifique est mise en place afin 
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de préserver un équilibre entre ces faunes exceptionnelles et une activité 
traditionnelle. 

Un parcours de pêche « no kill » a été créé par la Fédération 
ŘŞǇŀǊǘŜƳŜƴǘŀƭŜ ŘŜ ǇşŎƘŜΦ Lƭ ŀƧƻǳǘŜ Ł ƭΩŀǘǘǊŀŎǘƛǾƛǘŞ Řǳ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ ǇƻǳǊ ƭŜǎ 
pêcheurs.  

La pêche dans la Durance est très peu pratiquée en raison de son faible 
potentiel piscicole (la faune piscicole souffre du manque de débit, ceci 
ƭƛƳƛǘŀƴǘ ƭŜ ŘŞǇƭŀŎŜƳŜƴǘ Ŝǘ ƭŀ ǊŜǇǊƻŘǳŎǘƛƻƴ ŘŜǎ ǇƻƛǎǎƻƴǎύΣ ŀƛƴǎƛ ǉǳΩŜƴ Ǌŀƛǎƻƴ 
Řǳ ŎŀǊŀŎǘŝǊŜ ŘŀƴƎŜǊŜǳȄ ƭƛŞ ŀǳȄ ǊƛǎǉǳŜǎ ŘΩŞŎƭǳǎŞŜΦ 5ŝǎ ƭƻǊǎΣ ƭŀ ǇşŎƘŜ ǎŜ Ŧŀƛǘ 
Ŝƴ ƎǊŀƴŘŜ ǇŀǊǘƛŜ ǎǳǊ ƭŜǎ Ǉƭŀƴǎ ŘΩŜŀǳΦ 
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2.3 /ƻƴǎƻƳƳŀǘƛƻƴ Ŝǘ ǇǊƻŘǳŎǘƛƻƴ ŘΩŞƴŜǊƎƛŜ 

[ŀ ƭǳǘǘŜ ŎƻƴǘǊŜ ƭŜ ŎƘŀƴƎŜƳŜƴǘ ŎƭƛƳŀǘƛǉǳŜ Ŝǘ ƭŀ ǇǊƻǘŜŎǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŀǘƳƻǎǇƘŝǊŜ 
sont des priorités internationales. La maîtrise des consommations 
énergétiques et le recours aux énergies renouvelables doivent orienter les 
choix de développement des territoires. Au-ŘŜƭŁ ŘŜ ƭΩŜƴƧŜǳ 
environnemental, il existe également un enjeu social important de lutte 
contre la précarité énergétique des ménages. 

Dans cette optique, le SCoT possède un rôle fort dans la prise en compte et 
le traitement des problématiques énergétiques. 

 

2.3.1 Contexte règlementaire et engagements 
nationaux : 

!ǾŜŎ ƭŀ ǊŀǘƛŦƛŎŀǘƛƻƴ Řǳ ǇǊƻǘƻŎƻƭŜ ŘŜ YȅƻǘƻΣ ƭŀ CǊŀƴŎŜ ǎΩŜǎǘ ŜƴƎŀƎŞŜ Ł 
réduire ses émissions de gaz à effet de serre. Elle a par la suite mis en 
place une politique volontariste de lutte contre le changement climatique 
ǇƻǳǊ ǊŞǇƻƴŘǊŜ ŀǳȄ ŜƴƧŜǳȄ ƴŀǘƛƻƴŀǳȄ Ŝǘ ŜǳǊƻǇŞŜƴǎΦ 9ƭƭŜ ǎΩŜǎǘ ƴƻǘŀƳƳŜƴǘ 
donné pour objectifs : 

- De réduire nos émissions de gaz à effet de serre de 40 % entre 
1990 et 2030 et diviser par quatre les émissions de gaz à effet de 
serre entre 1990 et 2050 (facteur 4). La trajectoire sera précisée 
dans les budgets carbone ; 

- De réduire notre consommation énergétique finale de 50 % en 
2050 par rapport à la référence 2012 ; 

- De réduire ƴƻǘǊŜ ŎƻƴǎƻƳƳŀǘƛƻƴ ŞƴŜǊƎŞǘƛǉǳŜ ǇǊƛƳŀƛǊŜ ŘΩŞƴŜǊƎƛŜǎ 
fossiles de 30 % en 2030 par rapport à la référence 2012. 

- De porter la part des énergies renouvelables à 32 % de la 
ŎƻƴǎƻƳƳŀǘƛƻƴ ŦƛƴŀƭŜ ŘΩŞƴŜǊƎƛŜ Ŝƴ нлол ςŜǘ но ҈ ŘΩƛŎƛ Ł нлнл- et 
à 40 ҈ ŘŜ ƭŀ ǇǊƻŘǳŎǘƛƻƴ ŘΩŞƭŜŎǘǊƛŎƛǘŞ ; 

- 5Ŝ ŘƛǾŜǊǎƛŦƛŜǊ ƭŀ ǇǊƻŘǳŎǘƛƻƴ ŘΩŞƭŜŎǘǊƛŎƛǘŞ Ŝǘ ōŀƛǎǎŜǊ Ł 50 % la part 
Řǳ ƴǳŎƭŞŀƛǊŜ Ł ƭΩƘƻǊƛȊƻƴ нлнр  

- 5ΩŀƳŞƭƛƻǊŜǊ ƭΩŜŦŦƛŎŀŎƛǘŞ ŞƴŜǊƎŞǘƛǉǳŜ ŘŜ нл҈ ŘΩƛŎƛ нлнлΦ 

 

Ʒ La politique européenne 

! ƭΩŞŎƘŜƭƭŜ ŜǳǊƻǇŞŜƴƴŜΣ ƭŜ /ƻƴǎŜƛƭ ŜǳǊƻǇŞŜƴ ŀ ŀŘƻǇǘŞ Ŝƴ Ƨǳƛƴ нлмл ƭŀ 
ƴƻǳǾŜƭƭŜ ǎǘǊŀǘŞƎƛŜ ŜǳǊƻǇŞŜƴƴŜΣ ǉǳƛ ŦƛȄŜ ǳƴ ƴƻƳōǊŜ ƭƛƳƛǘŞ ŘΩƻōjectifs 
ŎƘƛŦŦǊŞǎ Ł ƭΩƘƻǊƛȊon 2020. Cette stratégie, dite ζ 9ǳǊƻǇŜ нлнл ηΣ ǎΩŀǊǘƛŎǳƭŜ 
autour de trois priorités : 

- une croissance intelligente : développer une économie fondée 
ǎǳǊ ƭŀ ŎƻƴƴŀƛǎǎŀƴŎŜ Ŝǘ ƭΩƛƴƴƻǾŀǘƛƻƴ Τ 

- une croissance durable : promouvoir une économie plus efficace 
Řŀƴǎ ƭΩǳǘƛƭƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ǊŜǎǎƻǳǊŎŜǎΣ Ǉƭǳǎ ǾŜǊǘŜ Ŝǘ Ǉƭǳǎ ŎƻƳǇŞǘƛǘƛǾŜ ; 

- une croissance inclusive : encourager une économie à fort taux 
ŘΩŜƳǇƭƻƛ ŦŀǾƻǊƛǎŀƴǘ ƭŀ ŎƻƘŞǎƛƻƴ ǎƻŎƛŀƭŜ Ŝǘ ǘŜǊǊƛǘƻǊƛŀƭŜΦ 

La politique de lutte contre le changement climatique est également 
encadrée par deux directives :  

La Directive 2001/77/CE du 27 septembre 2001 relative à la promotion de 
ƭΩŞƭŜŎǘǊƛŎƛǘŞ ǇǊƻŘǳƛǘŜ Ł ǇŀǊǘƛǊ ŘŜǎ ǎƻǳǊŎŜǎ ŘΩŞƴŜǊƎƛŜǎ ǊŜƴƻǳǾŜƭŀōƭŜǎ ǎǳǊ ƭŜ 
ƳŀǊŎƘŞ ƛƴǘŞǊƛŜǳǊ ŘŜ ƭΩŞƭŜŎǘǊƛŎƛǘŞΦ [Ŝǎ ;ǘŀǘǎ ƳŜƳōǊŜǎ s'engagent à prendre 
des mesures appropriées pour promouvoir l'accroissement de la 
consommation d'électricité produite à partir de sources d'énergie 
renouvelables. Ces mesures doivent être proportionnées à l'objectif à 
atteindre. Tous les 5 ans, les États adoptent et publient un rapport fixant, 
pour les dix années suivantes, les objectifs indicatifs nationaux de 
consommation future d'électricité produite à partir de sources d'énergie 
renouvelables en pourcentage de la consommation d'électricité. 

La Directive 2002/91/CE du 16 décembre 2002 sur la performance 
énergétique des bâtiments. Cette directive vise à réduire les 
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consommations énergétiques des bâtiments par la recherche d'une 
meilleure performance dans le secteur résidentiel et tertiaire.  

 

Ʒ La politique nationale 

En France, la Loi n° 2005-781 du 13 juillet 2005 "Programme des 
orientations de la politique énergétique" (dite Loi POPE) vise à définir les 
objectifs et les grandes orientations de la politique énergétique de la 
France et à compléter la législation actuelle par des mesures dans les 
domaines de la maîtrise de l'énergie, des énergies renouvelables et de la 
qualité du réseau de transport et de distribution d'électricité. Il comporte 
notamment des objectifs en matière de progression d'utilisation des 
énergies renouvelables thermiques et de diversification des moyens de 
production d'électricité, ainsi que des nouveaux outils incitatifs (crédit 
d'impôt majoré et certificats d'économie d'énergie). 

Par ailleurs, le gouvernement a adopté, le 22 juillet 2004, un "Plan climat" 
qui rassemble des mesures de réduction des émissions de CO2 étendues, 
non seulement au secteur industriel, mais à tous les secteurs de 
l'économie et de la vie quotidienne des Français. Ce Plan climat devait 
satisfaire l'objectif de réduire de 54 Mte CO2 (Million de tonne équivalent-
CO2) les émissions françaises annuelles à l'horizon 2010. Au-delà, il 
présente une stratégie de recherche technologique destinée à diviser par 4 
à 5 les émissions en 2050. 

Plus récemment, la loi de transition énergétique pour la croissance verte, 
promulguée le 17 août 2015, vient renforcer la politique énergétique de la 
France. Elle vise à définir les objectifs communs pour réussir la transition 
ŞƴŜǊƎŞǘƛǉǳŜΣ ǊŜƴŦƻǊŎŜǊ ƭΩƛƴŘŞpendance énergétique de la France et lutter 
contre le changement climatique. Elle a également pour ambition de 
ŘƻƴƴŜǊ ǳƴ ŎŀŘǊŜ Ł ƭΩŀŎǘƛƻƴ ŎƻƴƧƻƛƴǘŜ ŘŜǎ ŎƛǘƻȅŜƴǎΣ ŘŜǎ ŜƴǘǊŜǇǊƛǎŜǎΣ ŘŜǎ 
ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜǎ Ŝǘ ŘŜ ƭΩ;ǘŀǘ Ŝǘ ŦƛȄŜ ŘŜǎ ƻōƧŜŎǘƛŦǎ Ł ƳƻȅŜƴ Ŝǘ ƭƻƴƎ ǘŜǊƳŜǎΦ 

 

LŜ DǊŜƴŜƭƭŜ ŘŜ ƭΩ9ƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘ м Ŝǘ н 

Avec la loi Grenelle 1, les objectifs assignés aux collectivités locales 
incluent désormais la réduction des émissions de GES, la réduction des 
ŎƻƴǎƻƳƳŀǘƛƻƴǎ ŘΩŞƴŜǊƎƛŜ Ŝǘ ƭΩŞŎƻƴƻƳƛŜ ŘŜǎ ǊŜǎǎƻǳǊŎŜǎ ŦƻǎǎƛƭŜǎΦ [Ŝǎ 
collectivités locales sont également encouragées à mobiliser les réseaux de 
ŎƘŀƭŜǳǊ Řŀƴǎ ƭŜ ŎŀŘǊŜ ŘŜ ƭŜǳǊǎ ƻǇŞǊŀǘƛƻƴǎ ŘΩŀƳŞƴŀƎŜƳŜƴǘ όŀǊǘƛŎƭŜ [Φ мну-4 
Řǳ ŎƻŘŜ ŘŜ ƭΩǳǊōŀƴƛǎƳŜύΦ 

La loi Grenelle 2 dote les collectivités des instruments destinés à leur 
permettre de réaƭƛǎŜǊ ŎŜǎ ƻōƧŜŎǘƛŦǎΦ [ΩŀǊǘƛŎƭŜ [Φ мнм-1 du code de 
ƭΩǳǊōŀƴƛǎƳŜ ŘƛǎǇƻǎŜ ŘŞǎƻǊƳŀƛǎ Řŀƴǎ ǎƻƴ ŀƭƛƴŞŀ о ǉǳŜ ζ ƭŜǎ ǎŎƘŞƳŀǎ ŘŜ 
ŎƻƘŞǊŜƴŎŜ ǘŜǊǊƛǘƻǊƛŀƭŜ όΧύ ŘŞǘŜǊƳƛƴŜƴǘ ƭŜǎ ŎƻƴŘƛǘƛƻƴǎ ǇŜǊƳŜǘǘŀƴǘ 
ŘΩŀǎǎǳǊŜǊΣ Řŀƴǎ ƭŜ ǊŜǎǇŜŎǘ ŘŜǎ ƻōƧŜŎǘƛŦǎ Řǳ ŘŞǾŜƭƻǇǇŜƳŜƴǘ ŘǳǊŀōƭŜ όΧύ ƭa 
ǊŞŘǳŎǘƛƻƴ ŘŜǎ ŞƳƛǎǎƛƻƴǎ ŘŜ D9{Σ ƭŀ ƳŀƞǘǊƛǎŜ ŘŜ ƭΩŞƴŜǊƎƛŜ Ŝǘ ƭŀ ǇǊƻŘǳŎǘƛƻƴ 
énergétique à partir de sources renouvelables ». 

[Ŝǎ ƭƻƛǎ DǊŜƴŜƭƭŜǎ ƛƴǘǊƻŘǳƛǎŜƴǘ όƻǳ ƎŞƴŞǊŀƭƛǎŜƴǘύ ŘΩŀǳǘǊŜǎ ŘƻŎǳƳŜƴǘǎ 
traitant directement des questions relatives au climat : le Schéma Régional 
/ƭƛƳŀǘ !ƛǊ 9ƴŜǊƎƛŜ ŘΩǳƴŜ ǇŀǊǘΣ ƭŜ tƭŀƴ /ƭƛƳŀǘ ;ƴŜǊƎƛŜ ¢ŜǊǊƛǘƻǊƛŀƭΣ ŘΩŀǳǘǊŜ 
part. 

Textes de référence : 

- [ƻƛ ǎǳǊ ƭΩŀƛǊ Ŝǘ ƭΩǳǘƛƭƛǎŀǘƛƻƴ ǊŀǘƛƻƴƴŜƭƭŜ ŘŜ ƭΩŞƴŜǊƎƛŜ Řǳ ол 
décembre 1996 (n°96-1236) ; 

- Plan national de lutte contre le changement climatique (PNLCC) 
adopté le 19 janvier 2000 ; 

- tǊƻƎǊŀƳƳŜ ƴŀǘƛƻƴŀƭ ŘΩŀƳŞƭƛƻǊŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŜŦŦƛŎŀŎƛǘŞ ŞƴŜǊƎŞǘƛǉǳŜ 
(PNAEE) adopté en décembre 2000 ; 

- Plan Climat 2004 réactualisant les mesures déjà prises en vue de 
respecter le protocole de Kyoto ; 

- la Loi n° 2005-781 du 13 juillet 2005 "Programme des 
orientations de la politique énergétique" (dite Loi POPE). 

- La Loi n°2015-982 du 17 août 2015 relative à la transition 
énergétique pour la croissance verte. 
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Ʒ La politique régionale 

Le contrat de projet Etat-Région CPER 2015-2020 

[ŀ ǇƻƭƛǘƛǉǳŜ ŞƴŜǊƎŞǘƛǉǳŜ Ŝǎǘ ƳƛǎŜ Ŝƴ ǆǳǾǊŜ ǇǊƛƴŎƛǇŀƭŜƳŜƴǘ Řŀƴǎ ƭŜ ŎŀŘǊŜ 
du contrat de projet État-Région. 

Le contrat 2015-2020 ŀ ŞǘŞ ǾƻǘŞ Ŝǘ ǎƛƎƴŞ ǇŀǊ ƭΩ9ǘŀǘ Ŝǘ ƭŀ wŞƎƛƻƴ ƭŜ нф Ƴŀƛ 
2015. Parmi les cinq grandes priorités qui guident les interventions de 
ƭΩ9ǘŀǘ Ŝǘ ŘŜ ƭŀ wŞƎƛƻƴ Řŀƴǎ ƭŜ ŎŀŘǊŜ Řǳ ŎƻƴǘǊŀǘ ŘŜ ǇǊƻƧŜǘǎΣ ǳƴŜ ŎƻƴŎŜǊƴŜ ƭŜ 
ŘƻƳŀƛƴŜ ŘŜ ƭΩ9ƴŜǊƎƛŜ ζ Affirmer le cap de la transition écologique et 
énergétique ». Ses objectifs sont « ŘƛŦŦǳǎŜǊΣ ƳŀǎǎƛŦƛŜǊΣ ǎƻǳǘŜƴƛǊ ƭΩŜŦŦƛŎŀŎƛǘŞ 
énergétique, développer les énergies renouvelables, structurer les filières 
et développer les réseaux électriques intelligents ». 

Le ŎŀŘǊŜ ǊŞƎƛƻƴŀƭ ŘΩƛƴǘŜǊǾŜƴǘƛon transition énergétique de la 
Région PACA : efficacité énergétique des bâtiments 

[Ŝ ŎŀŘǊŜ ǊŞƎƛƻƴŀƭ ŘΩƛƴǘŜǊǾŜƴǘƛƻƴ ǘǊŀƴǎƛǘƛƻƴ ŞƴŜǊƎŞǘƛǉǳŜ ŀ ǇƻǳǊ ƻōƧŜŎǘƛŦ ŘŜ 
décrire et préciser les actions et les dispositifs régionaux en matière de 
transition énergétique des bâtiments. A terme, il a vocation à concrétiser 
ƭŜ tǊƻƎǊŀƳƳŜ wŞƎƛƻƴŀƭ ǇƻǳǊ ƭΩ9ŦŦƛŎŀŎƛǘŞ 9ƴŜǊƎŞǘƛǉǳŜ όtwн9ύ Ŝƴ ŎƻǳǊǎ 
ŘΩŞƭŀōƻǊŀǘƛƻƴ ǇŀǊ ƭŀ wŞƎƛƻƴΦ о DǊŀƴŘǎ ŀȄŜǎ ŘΩƛƴǘŜǊǾŜƴǘƛƻƴ ŎƻƴǎǘƛǘǳŜƴǘ 
ƭΩŀŎǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ wŞƎƛƻƴ ǎǳǊ ƭŜ ōŃǘƛƳŜƴǘ Υ 

- la rénovation énergétique des logements privés ; 
- la rénovation énergétique des bâtiments tertiaires publics et 

privés ; 
- la préparation du secteur du bâtiment aux défis technologiques 

et réglementaires des prochaines années. 

Ʒ Les outils territoriaux 

Le Schéma Régional Climat-Air-Energie (SRCAE) PACA 

Le SCoT ne doit pas être directement compatible avec le SRCAE. En 
revanche, il doit prendre en compte les éventuels PCET, ceux-ci devant 
être compatibles avec le SRCAE. 

Le SRCAE PACA, élaboré conjointement par le préfet de région et le 
Président du Conseil régional, a été approuvé par le Conseil régional lors 
de la séance du 28 juin 2013 et arrêté par le préfet de région le 17 juillet 
нлмоΦ {ǳǊ ƭŀ ōŀǎŜ ŘΩǳƴ Şǘŀǘ ŘŜǎ ƭƛŜǳȄ ǊŞƎƛƻƴŀƭΣ Ŝǘ ŘΩǳƴŜ ŞǾŀƭǳŀǘƛƻƴ ŘŜǎ 
ǇƻǘŜƴǘƛŜƭǎ ǊŞƎƛƻƴŀǳȄ ŘΩŀƳŞƭƛƻǊŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŜŦŦƛŎŀŎƛǘŞ ŞƴŜǊƎŞǘƛǉǳŜ Ŝǘ ŘŜ 
développement des énergies renouvelables, le SRCAE PACA définit un 
scénario engageant qui porte des objectifs régionaux ambitieux : 

- une baisse de 20 % de la consommation énergétique par habitant 
en 2020 par rapport à 2ллтΣ оо ҈ ŘΩƛŎƛ Ł нлолΣ 

- un taux de couverture des énergies renouvelables de 20 % de la 
consommation énergétique régionale à 2020 (il était de 9 % en 
2007), 30 % en 2030, 

- une baisse de 20 % des émissions de GES en 2020 par rapport à 
2007, et 35% en 2030, une réduction de 30 % des émissions de 
particules fines (on les appelle aussi PM2,5ύ ŘΩƛŎƛ нлмр Ŝǘ ŘŜ пл ҈ 
ŘŜǎ ŞƳƛǎǎƛƻƴǎ ŘΩƻȄȅŘŜǎ ŘΩŀȊƻǘŜ όbhȄύ ŘΩƛŎƛ нлнлΦ 

Les Plans Climat Energie Territoriaux (PCET) 

Sur le territoire du SCoT du bassin de vie de Cavaillon-Coustellet-ƭΩLǎƭŜ-sur-
la-Sorgue, la communauté de communes du Pays des Sorgues et des 
Monts de Vaucluse ainsi que la communauté de communes Luberon 
aƻƴǘǎ ŘŜ ±ŀǳŎƭǳǎŜ ƴΩƻƴǘ Ǉŀǎ ƭΩƻōƭƛƎŀǘƛƻƴ ŘŜ ǊŞŀƭƛǎŜǊ ǳƴ t/9¢Σ ŜƭƭŜǎ ƻƴǘ ƭŀ 
ǇƻǎǎƛōƛƭƛǘŞ ŘΩŀŘƻǇǘŜǊ ǾƻƭƻƴǘŀƛǊŜƳŜnt cette démarche. Elles ne se sont pour 
ƭΩƘŜǳǊŜ Ǉŀǎ emparées de cette possibilité.  

Le Parc Naturel Régional du Lubéron 

[Ŝ tbw Řǳ [ǳōŞǊƻƴ ǎΩŜǎǘ ŜƴƎŀƎŞΣ ŀǳ ǘǊŀǾŜǊǎ ŘŜ ǎŀ ŎƘŀǊǘŜΣ Ł ƭǳǘǘŜǊ 
ŀŎǘƛǾŜƳŜƴǘ Ŝǘ Ł ŦŀǾƻǊƛǎŜǊ ƭΩŀŘŀǇǘŀǘƛƻƴ ŀǳ ŎƘŀƴƎŜƳŜƴǘ ŎƭƛƳŀǘƛǉǳŜΦ ¦ƴŜ 
charte inter-parcs est également en cours de validation et contient 11 
engagements pour la prise en compte de la transition énergétique. En 
parallèle, le parc a présenté sa candidature au dispositif « Territoires à 
Energies Positives pour la Croissance Verte η ό¢9t/±ύΦ Lƭ ǎΩŀƎƛǘ ŘƻƴŎ ŘΩǳƴ 
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acteur moteur sur le territoire du SCoT pour toutes les questions liées à 
ƭΩŞƴŜǊƎƛŜ Ŝǘ à la lutte contre le changement climatique. 

Le PNR du Lubéron a mis en place la « Plateforme de la rénovation 
ŞƴŜǊƎŞǘƛǉǳŜ ŘŜ ƭΩƘŀōƛǘŀǘ » pour accompagner les particuliers dans leur 
projet de rénovation. 

 

2.3.2 La consommation énergétique 

La consommation énergétique annuelle du territoire du SCoT est de 1639 
GWh/an, ce qui correspond à 1% de la consommation régionale. Le 
ǊŞǎƛŘŜƴǘƛŜƭ Ŝǎǘ ƭŜ ǇƻǎǘŜ ŎƻƴǎƻƳƳŀƴǘ ƭŜ Ǉƭǳǎ ŘΩŞƴŜǊƎƛŜ όоу҈ύΣ ŀǾŜŎ ǳƴŜ ǇŀǊǘ 
bien supérieure à la moyenne régionale (21%), suivi par les activités 
économiques (32%) et enfin par les transports (29%), dont la part est en 
forte diminution4. 

 

Figure 16 Υ wŞǇŀǊǘƛǘƛƻƴ ŘŜǎ ŎƻƴǎƻƳƳŀǘƛƻƴǎ ŘΩŞƴŜǊƎƛŜ ǇŀǊ ǎŜŎǘŜǳǊ 

La consommation par type d'énergie, montre une large domination de 
ƭΩǳǘƛƭƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŞƭŜŎǘǊƛŎƛǘŞΣ ǉǳƛ ŎǊƻƞǘ ŘŜ ƳŀƴƛŝǊŜ ŎƻƴǘƛƴǳŜΦ [Ωǳǘƛƭƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜǎ 

                                                           
4
 5ƻƴƴŞŜǎ ƛǎǎǳŜǎ ŘŜ ƭŀ ŦƛŎƘŜ {w/!9 ōŀǎŞŜ ǎǳǊ ƭŜǎ ŘƻƴƴŞŜǎ 9ƴŜǊƎΩŀƛǊ 2010. Les données 
ŎƻƳƳǳƴŀƭŜǎ ǇƻǳǊ нлмо ƴŜ ǎƻƴǘ Ǉŀǎ ŀŎŎŜǎǎƛōƭŜǎ Ŝƴ Ǌŀƛǎƻƴ ŘΩǳƴ ǇǊƻōƭŝƳŜ ǎǳǊ ƭŜ ǎƛǘŜ ƛƴǘŜǊƴŜǘ 

énergies renouvelables est moindre en comparaison des moyennes 
régionales, celles-ci étant également faibles en comparaison des 
moyennes nationales (7% environ). 

La part du gaz naturel représente environ 17%, ce qui est supérieur aux 
moyennes régionales (13%) et nationales (14,5%). La part des carburants 
est quant à elle en diminution5.  

 

Figure 17 Υ wŞǇŀǊǘƛǘƛƻƴ ŘŜǎ ŎƻƴǎƻƳƳŀǘƛƻƴǎ ŘΩŞƴŜǊƎƛŜ ŦƛƴŀƭŜ ǇŀǊ ŞƴŜǊƎƛŜ 

La balance commerciale énergétique est fortement déficitaire car la 
ǊŜǾŜƴǘŜ ŘΩŞƴŜǊƎƛŜ ǇǊƻŘǳƛǘŜ ǎǳǊ ƭŜ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ Ŝǎǘ ƳƛƴƛƳŜ ŦŀŎŜ ŀǳȄ ŀŎƘŀǘǎΦ 
[ΩŀƴŀƭȅǎŜ ŘŜǎ ŘŞǇŜƴǎŜǎ ŞƴŜǊƎŞǘƛǉǳŜǎ ǇŀǊ ƳŞƴŀƎŜ ǎƻǳƭƛgne la vulnérabilité 
ŘŜǎ ƳŞƴŀƎŜǎ Řǳ Ŧŀƛǘ ŘΩǳƴ ǇŀǊŎ ŘŜ ƭƻƎŜƳŜƴǘ ŦƻǊǘŜƳŜƴǘ ŎƻƴǎƻƳƳŀǘŜǳǊ 
ŘΩŞƴŜǊƎƛŜ Ŝǘ ŘŜ ŘŞǇŜƴǎŜǎ Ŝƴ ŎŀǊōǳǊŀƴǘ Ǉƭǳǎ ŞƭŜǾŞŜǎ ǉǳŜ ƭŀ ƳƻȅŜƴƴŜ 
régionale. 

 

                                                           
5
 5ƻƴƴŞŜǎ ƛǎǎǳŜǎ ŘŜ ƭŀ ŦƛŎƘŜ {w/!9 ōŀǎŞŜ ǎǳǊ ƭŜǎ ŘƻƴƴŞŜǎ 9ƴŜǊƎΩŀƛǊ нлмлΦ [Ŝǎ ŘƻƴƴŞŜǎ 
ŎƻƳƳǳƴŀƭŜǎ ǇƻǳǊ нлмо ƴŜ ǎƻƴǘ Ǉŀǎ ŀŎŎŜǎǎƛōƭŜǎ Ŝƴ Ǌŀƛǎƻƴ ŘΩǳƴ ǇǊoblème sur le site internet 
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2.3.3 La production énergétique  

[ŀ ǊŞƎƛƻƴ t!/! ƴŜ ǇǊƻŘǳƛǘ ǉǳŜ мл ҈ ŘŜ ƭΩŞƴŜǊƎƛŜ ǉǳΩŜƭƭŜ ŎƻƴǎƻƳƳŜΦ Elle 
Ŝǎǘ ŘƻƴŎ ǘǊŝǎ ŘŞǇŜƴŘŀƴǘŜ ŘΩƛƳǇƻǊǘŀǘƛƻƴǎ ŘŜ ŎƻƳōǳǎǘƛōƭŜǎ ŦƻǎǎƛƭŜǎ Ŝǘ 
ŘΩŞƭŜŎǘǊƛŎƛǘŞΦ 

[Ŝǎ ǎƻǳǊŎŜǎ ŘΩŞƴŜǊƎƛŜ ǇǊƛƳŀƛǊŜǎ Řŀƴǎ ƭŀ ǊŞƎƛƻƴ ǎƻƴǘ ŎƻƴǎǘƛǘǳŞŜǎ Ł фр҈ ǇŀǊ 
ƭΩŞƴŜǊƎƛŜ ōƻƛǎ Ŝǘ ƭΩŞƴŜǊƎƛŜ ƘȅŘǊŀǳƭƛǉǳŜ Ŝǘ ǎƻƴǘ ŘƻƴŎ ŀǎǎŜȊ ǇŜǳ ŘƛǾŜǊǎƛŦƛŞŜǎΦ 
On observe cependant une hausse des énergies renouvelables, en 
ǇŀǊǘƛŎǳƭƛŜǊ ƭŀ ǾŀƭƻǊƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ŘŞŎƘŜǘǎΣ Ƴŀƛǎ ŞƎŀƭŜƳŜƴǘ ƭŜ ǎƻƭŀƛǊŜ Ŝǘ ƭΩŞƻƭƛŜƴΦ 
[ŜǳǊ ǇŀǊǘ ǊŜǎǘŜ ƴŞŀƴƳƻƛƴǎ ƳƛƴƛƳŜ ǇǳƛǎǉǳΩŜƭƭŜ ǊŜǇǊŞǎŜƴǘŜ ǎŜǳƭŜƳŜƴǘ м҈ 
de la production énergétique régionale. La contribution du territoire du 
{/ƻ¢ Ł ƭŀ ǇǊƻŘǳŎǘƛƻƴ ŀƴƴǳŜƭƭŜ ǊŞƎƛƻƴŀƭŜ ŘΩŞƴŜǊƎƛŜ ǊŜƴƻǳǾŜƭŀōƭŜ Ŝǎǘ ŘŜ 
moins de 1%.  

 

Ʒ Raffineries et oléoducs, gazoducs 

La région PACA représente le tiers de la capacité de raffinage national, 
avec une capacité de traitement de 29,5 millions de tonnes, réparties sur 
quatre raffineries situées sur la zone de l'étang de Berre. 

 

Ʒ L'électricité 

Au niveau de la production électrique la région s'appuie essentiellement 
sur la production par les centrales thermiques (Martigues et Gardanne 
principalement) et sur la production d'électricité d'origine hydraulique 
(essentiellement les équipements hydroélectriques sur la Durance). 

 

Ʒ Les énergies renouvelables 

9ƴ ǊŞƎƛƻƴ t!/!Σ ƭŀ ǇǊƻŘǳŎǘƛƻƴ ŘΩŞƴŜǊƎƛŜǎ ǊŜƴƻǳǾŜƭŀōƭŜǎ Ŝǎǘ 
ŜǎǎŜƴǘƛŜƭƭŜƳŜƴǘ ŘΩƻǊƛƎƛƴŜ ƘȅŘǊŀǳƭƛǉǳŜ όŎŜƴǘǊales hydroélectriques) et 
couvrait 11% de la consommation régionale en 2009. Les autres énergies 
renouvelables sont encore mal valorisées, alors que la région affiche un 
potentiel important en énergies solaire, éolienne et bois-énergie. Le 
développement de ƭΩŞƴŜǊƎƛŜ ƘȅŘǊŀǳƭƛǉǳŜ Ŝǎǘ ǎƻǳƳƛǎ Ł ŘŜǎ ŎƻƴǘǊŀƛƴǘŜǎ ƭƛŞŜǎ 
Ł ƭŀ ǇǊŞǎŜǊǾŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ Ŝǘ ŘŜǎ ŀŎǘƛǾƛǘŞǎ ŘŜ ƭƻƛǎƛǊΦ 

L'énergie éolienne 

La région PACA détient le 3ème potentiel éolien après la Bretagne et 
Languedoc-Roussillon. 

Dans la région, ce sont les départements des Bouches-du-Rhône et du 
Vaucluse qui ont le plus fort potentiel éolien. En effet, l'ouest de la région 
est soumis aux influences du couloir rhodanien ; la zone la plus ventée 
Şǘŀƴǘ ƭŜ ŘŜƭǘŀ Řǳ wƘƾƴŜΦ bŞŀƴƳƻƛƴǎΣ ƭŀ wŞƎƛƻƴ t!/! Ŝǎǘ ƭΩǳƴŜ des régions 
ƻǴ ƭΩŞƻƭƛŜƴ Ŝǎǘ ƭŜ Ƴƻƛƴǎ ŘŞǾŜƭƻǇǇŞ ŘŜ ƳŞǘǊƻǇƻƭŜΦ ! ƭΩƘŜǳǊŜ ŀŎǘǳŜƭƭŜΣ ƛƭ 
ƴΩŜȄƛǎǘŜ ŀǳŎǳƴŜ ½ƻƴŜ ŘŜ 5ŞǾŜƭƻǇǇŜƳŜƴǘ ŘŜ ƭΩ9ƻƭƛŜƴ ό½59ύ ƻǳ ŘŜ ǇŀǊŎ Ŝƴ 
service sur le territoire du SCoT. 

[Ŝ ǎŎƘŞƳŀ ǊŞƎƛƻƴŀƭ ŞƻƭƛŜƴ ŀ ǊŜŎŜƴǎŞ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ ŘŜǎ ŎƻƴǘǊŀƛƴǘŜǎ 
ǊŝƎƭŜƳŜƴǘŀƛǊŜǎΣ ǇŀȅǎŀƎŝǊŜǎ Ŝǘ ǇŀǘǊƛƳƻƴƛŀƭŜǎ ǇƻǳǊ ƭΩƛƴǎǘŀƭƭŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŞƻƭƛŜƴ 
Ŝǘ ǎƻǳƭƛƎƴŜ ƭΩƛƴǘŞǊşǘ Řǳ ǇŜǘƛǘ ŞƻƭƛŜƴ ǇƻǳǊ ƭŀ wŞƎƛƻƴ t!/!Σ ƻǴ ƭŜǎ ŜƴƧŜǳȄ 
environnementaux et paysagers sont forts. Toutes les communes du 
territoire du SCoT sont en zones favorableǎ Ł ƭΩŞǘǳŘŜ ŘŜ ½59Φ 5ŀƴǎ ƭŀ ±ŀƭƭŞŜ 
Řǳ wƘƾƴŜΣ ŜƴǎŜƳōƭŜ ŀǳǉǳŜƭ ŀǇǇŀǊǘƛŜƴǘ ƭŜ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ Řǳ {/ƻ¢Σ ƭΩƻōƧŜŎǘƛŦ Ŝǎǘ 
ŘΩŀǘǘŜƛƴŘǊŜ рр a² Ŝƴ нлнл Ŝǘ мнр a² Ŝƴ нлолΦ 

Un schéma éolien a été élaboré sur le territoire de la Communauté de 
Communes Provence Luberon Durance et permet de pointer les zones 
ŦŀǾƻǊŀōƭŜǎ Ł ƭΩƛƳǇƭŀƴǘŀǘƛƻƴ ŘŜ ǎƛǘŜǎ ŞƻƭƛŜƴǎΦ !ǳ ǘƻǘŀƭΣ ŎŜ ǎŜǊŀƛŜƴǘ мо Ł му 
éoliennes qui pourraient être implantées sur les communes de Cavaillon, 
Cheval-Blanc et Mérindol, ce qui permettrait en théorie de couvrir la 
consommation des foyers (156%). 
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En revanche, les zones préférentielles de développement du petit et du 
grand éolien, qui excluent les espaces à enjeux patrimoniaux forts (sites 
ƛƴǎŎǊƛǘǎΣ bŀǘǳǊŀ нлллΣ ȊƻƴŜǎ wŀƳǎŀǊΣ ŜǘŎΦύΣ ƴŜ ŎƻƴŎŜǊƴŜƴǘ ǉǳΩǳƴŜ ǇŀǊǘƛŜ ŘŜǎ 
communes du territoire. Pour le petit éolien, seule la partie ouest du 
territoire du SCoT est classée en zone préférentielle de développement, 
tandis que pour le grand éolien, ce sont 4 communes du nord du territoire 
(Saumane de Vaucluse, Fontaine de Vaucluse, Lagnes et Cabrières 
ŘΩ!ǾƛƎƴƻƴύΣ ǉǳƛ ƭŜ ǎƻƴǘ ǇŀǊǘƛŜƭƭŜƳŜƴǘΦ 
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Carte 39 : zones favorables à éolien   
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Le solaire thermique et photovoltaïque 

La région Provence-Alpes-/ƾǘŜ ŘΩ!ȊǳǊ ŜǎǘΣ Řǳ Ŧŀƛǘ ŘŜ ǎƻƴ ƛƳǇƭŀƴǘŀǘƛƻƴ 
géographique, la région de France la plus propice au développement du 
solaire photovoltaïque, avec un ensoleillement annuel moyen constaté sur 
ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ ŘŜ ǎƻƴ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ǎΩŞǘŀōƭƛǎǎŀƴǘ ŜƴǘǊŜ мннл Ŝǘ мппл ƘŜǳǊŜǎ 
potentielles de production. Le territoire du SCoT représente une zone 
ǇŀǊǘƛŎǳƭƛŝǊŜƳŜƴǘ ŦŀǾƻǊŀōƭŜ ǇƻǳǊ ƭΩƛƳǇƭŀƴǘŀǘƛƻƴ ŘŜ ǎƛǘŜǎ ŘŜ ǇǊƻŘǳŎǘƛƻƴ 
photovoltaïque (centrales ou équipements sur toiture). 

[ŀ ŦƛƭƛŝǊŜ Řǳ ǎƻƭŀƛǊŜ ǘƘŜǊƳƛǉǳŜ ǎΩŜǎǘ ōƛŜƴ ŘŞǾŜƭƻǇǇŞŜ Řŀƴǎ ƭŀ wŞƎƛƻƴ Ŝǘ 
ŎƻƴǎǘƛǘǳŜ ŀǳƧƻǳǊŘΩƘǳƛ мо҈ ŘŜ ƭŀ ǇǊƻŘǳŎǘƛƻƴ ŘŜ CǊŀƴŎŜΦ Lƭ Ŝxiste 
ŘΩƛƴǘŞǊŜǎǎŀƴǘŜǎ ǇƻǘŜƴǘƛŀƭƛǘŞǎ ŘŜ ŘŞǾŜƭƻǇǇŜƳŜƴǘΣ ƴƻǘŀƳƳŜƴǘ ǎǳǊ ƭŜ 
territoire du SCoT. 

Le développement du solaire thermique et photovoltaïque représente un 
ǾŞǊƛǘŀōƭŜ ŜƴƧŜǳ ǇƻǳǊ ƭŀ wŞƎƛƻƴ ǇǳƛǎǉǳΩƛƭ ǇŜǊƳŜǘǘǊŀƛǘ ŘŜ ǊŞŘǳƛǊŜ ǎŀ 
dépendance vis-à-Ǿƛǎ ŘΩŀǳǘǊŜs territoires et de lutter contre la précarité 
énergétique des foyers. 

Des installations photovoltaïques individuelles sont recensées sur le 
territoire du SCoT, notamment sur les communes de Puget et de Lauris. 

L'hydroélectricité 

Avec une production totale d'énergie primaire de 1,35 Mtep (Millions de 
tonnes équivalant pétrole) en 2003, la région se caractérise par une très 
ŦƻǊǘŜ ǇǊƻŘǳŎǘƛƻƴ ŘΩƘȅŘǊƻŞƭŜŎǘǊƛŎƛǘŞ όоième région productrice derrière 
Rhône-Alpes). 65 % de la production de PACA provient de 
ƭΩƘȅŘǊƻŞƭectricité ; le Vaucluse est le second producteur régional. Cette 
production est essentiellement assurée par les équipements 
hydroélectriques sur la Durance, le Verdon, les fleuves côtiers (exploités 
par EDF) et par les chutes du Bas Rhône (exploitées par la CNR). Ces gros 
équipements sont complétés par une série de microcentrales 
hydroélectriques, traditionnellement présentes sur le territoire du SCoT, 
dont il reste des équipements. Cette utilisation devra toutefois veiller à ne 
pas détruire la richesse bioƭƻƎƛǉǳŜ ŘŜ ŎŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳȄΦ 

¢ƻǳǘŜŦƻƛǎΣ ǎŜƭƻƴ ƭΩ!ǘƭŀǎ ŘŜ ƭΩ9ƴŜǊƎƛŜΣ тр҈ ŘŜǎ ǇƻǘŜƴǘƛŜƭǎ ǊŜŎŜƴǎŞǎ ǎǳǊ ƭŀ 
wŞƎƛƻƴ ǎǳǊ ŘŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ ŘŜ Ǉƭǳǎ ŘŜ нллƭκǎ ǎƻƴǘ ŘŞŎƭŀǊŞǎ ƴƻƴ 
ƳƻōƛƭƛǎŀōƭŜǎΣ ƴƻǘŀƳƳŜƴǘ Ŝƴ Ǌŀƛǎƻƴ ŘΩŜƴƧŜǳȄ ŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘŀǳȄΦ !ƛƴǎƛΣ ƛƭ 
ƴΩŜȄƛǎǘŜ ŀǳŎǳƴ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ ƳƻōƛƭƛǎŀōƭŜ ǎǳǊ ƭŜ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ Řǳ {/ƻ¢Φ [Ŝ 
ƎƛǎŜƳŜƴǘ ƭŜ Ǉƭǳǎ ƛƳǇƻǊǘŀƴǘ Ł ƭΩƘŜǳǊŜ ŀŎǘǳŜƭƭŜ Ŝƴ ƳŀǘƛŝǊŜ ŘΩƘȅŘǊƻŞƭŜŎǘǊƛŎƛǘŞ 
ǊŞǎƛŘŜǊŀƛǘ Řŀƴǎ ƭΩƻǇǘƛƳƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ƻǳǾǊŀƎŜǎ ŜȄƛǎǘŀƴǘǎΣ ǉǳŀƭƛŦƛŞǎ ŘŜ 
vieillissants. 

La petite hydroélectricité, implantée sur des cŀƴŀǳȄ Ŝǘ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ ŘŜ 
moindre débit, pourrait également représenter un atout sur le territoire. 
Le Groupe énergies renouvelables, environnement et solidarité (GERES) a 
ǊŜŎŜƴǎŞ ǇƻǳǊ ƭŜ ŎƻƳǇǘŜ ŘŜ ƭΩ!ƎŜƴŎŜ ŘŜ ƭΩŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘ Ŝǘ ŘŜ ƭŀ ƳŀƞǘǊƛǎŜ 
ŘŜ ƭΩŞƴŜǊƎƛŜ όADEME) et de la Région les potentiels et sites non encore 
exploités, dont certains se trouvent sur le territoire du SCoT : 

- Isle-sur-la-Sorgues : 20 kW de puissance installée 
- Cheval-Blanc : 100 kW 
- Fontaine de Vaucluse : 450 kW 

!ǳ ǘƻǘŀƭΣ ƭŀ ǇǊƻŘǳŎǘƛƻƴ ŘΩŞƴŜǊgie annuelle de la petite hydroélectricité est 
estimée entre 2012-2013 à 7 GWh. Quoique la fiche de territorialisation du 
{w/!9 ƴΩƛŘŜƴǘƛŦƛŜ Ǉŀǎ ǊŞŜƭƭŜƳŜƴǘ ŘΩƻōƧŜŎǘƛŦ ŘŜ ŎǊƻƛǎǎŀƴŎŜ ǎǳǊ ƭŜ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜΣ 
lŜǎ ŎŀƴŀǳȄ Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ όŎŀƴŀƭ ŘŜ {ǘ WǳƭƛŜƴΣ ŘŜ [ΩLǎƭŜ-sur-la-Sorgue et de 
Cabedan-Neuf notamment) peuvent se prêter à un développement de 
cette production. Une étude spécifique serait nécessaire pour estimer ce 
potentiel et les conditions nécessaires à sa mobilisation.  

Le biogaz 

Le biogaz est le résultat de la fermentation anaérobie (en l'absence d'air) 
des déchets organiques (les déchets ménagers, les boues des stations 
d'épuration, les effluents agricoles et les effluents des industries 
agroalimentaires etc.). Ce processus est spontané dans les décharges 
d'ordures ménagères et forcé dans les réacteurs appelés méthaniseurs. 
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Le biogaz est un gaz pauvre qui contient environ 50% de méthane. Il peut 
faire l'objet d'une valorisation thermique ou électrique. La valorisation 
thermique du biogaz permet rarement de couvrir les besoins de chaleur 
autres que ceux des sites de production. Ces derniers sont en effet, 
souvent éloignés de tout établissement consommateur de chaleur. La 
valorisation est donc en général électrique. En 2005, le biogaz a produit en 
France 56 ktep sous forme de chaleur et 462 GWh sous forme d'électricité. 

Le bois énergie 

La Région PACA se place au deuxième rang des régions françaises en 
matière de ressource forestière. Entretenue et dynamique, la forêt 
ǎΩŀŎŎǊƻƞǘ ŘŜ м҈ Ŝƴ ǎǳǊŦŀŎŜ Ŝǘ ŘŜ о҈ Ŝƴ ǾƻƭǳƳŜ par an et propose une 
production annuelle de 3,6 millions de mètres cubes de bois brut. 

5ŀƴǎ ƭŜ ±ŀǳŎƭǳǎŜΣ ƭΩŜȄǇƭƻƛǘŀǘƛƻƴ Řǳ ōƻƛǎ ǎŜ ŎƻƴŎŜƴǘǊŜ Ŝƴ ƳŀƧƻǊƛǘŞ ǎǳǊ ƭŜ 
.ƻƛǎ wŞǎƛƴŜǳȄ ŘΩLƴŘǳǎǘǊƛŜ ό.wLύ όŜƴǾƛǊƻƴ нκоύΦ [Ŝ ōƻƛǎ ŘŜ ŦŜǳ ǊŜǇǊŞǎŜƴǘŜ 
quant à lui environ un quart des volumes exploités, le restant 
ŎƻǊǊŜǎǇƻƴŘŀƴǘ ŀǳ ōƻƛǎ ŘΩǆǳǾǊŜΦ [Ŝ .wL Ŝǎǘ ƭŀ ǊŜǎǎƻǳǊŎŜ ƭŀ Ǉƭǳǎ ŀƛǎŞƳŜƴǘ 
mobilisable pour le bois-énergie. 

Sur le territoire du SCoT, le développement de cette filière présenterait un 
intérêt environnemental double eƴ ŎƻƴǘǊƛōǳŀƴǘ ŞƎŀƭŜƳŜƴǘ Ł ƭΩŜƴǘǊŜǘƛŜƴ 
ŘŜǎ ƳŀǎǎƛŦǎ Ŝǘ Ł ƭŀ ƭǳǘǘŜ ŎƻƴǘǊŜ ƭΩƛƴŎŜƴŘƛŜΦ [ŀ ǊŜǎǎƻǳǊŎŜ ŦƻǊŜǎǘƛŝǊŜ Ŝǎǘ Ŝƴ 
outre importante sur le territoire, concentrée sur les reliefs (Petit Luberon 
et Monts du Vaucluse). Son potentiel reste encore sous-exploité, la 
ressource forestière étant largement supérieure aux besoins potentiels du 
territoire. 

Sur le territoire du SCoT, il existe un producteur de plaquettes sur la 
commune de Lauris. 

La biomasse 

Les ressources pour la biomasse sont de nature multiple, de consistance 
variée et de productions diffuses. On peut ainsi trouver en Provence-Alpes-
/ƾǘŜ ŘΩ!ȊǳǊ Υ 

- les productions végétales (produits et co-produits tels que la paille, 
le bois de taille et les divers déchets issus des cultures dédiées) ; 

- les productions animales (produits et co-produits issus des 
ŀŎǘƛǾƛǘŞǎ ŘΩŞƭŜǾŀƎŜ Υ ŜŦŦƭǳŜƴǘǎΣ ŘŞŎƘŜǘǎ Ŝǘ ǊŜƭƛǉǳŀǘǎ ŘŜ ǇǊƻŘǳŎǘƛƻƴ 
ǘŜƭǎ ǉǳŜ ƭŀ ƭŀƛƴŜ ŘΩƻǾƛƴǎύ Τ 

- les productions issues de la première transformation (déchets et 
reliquats de fromageries, caves vinicoles et moulins oléicoles). 

Sur le territoire du SCoT, la majorité des produits combustibles valorisables 
ǎƻƴǘ ƛǎǎǳǎ ŘŜ ƭŀ ǾƛƎƴŜΣ ŘŜ ƭΩŀǊōƻǊƛŎǳƭǘǳǊŜ Ŝǘ ŘŜ ƭŀ ǇǊƻŘǳŎǘƛƻƴ ŘŜ ǇŀƛƭƭŜǎ Ŝǘ ŘŜ 
céréales. !ƛƴǎƛΣ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ Ŝǎǘ ǇƻǘŜƴǘƛŜƭƭŜƳŜƴǘ ŎƻƴŎŜǊƴŞ 
ǇǳƛǎǉǳΩƛƭ ǎΩŀgit des productions principales Υ ǾƛƎƴŜǎ ǎǳǊ ƭŜǎ tŀȅǎ ŘΩ!Ǉǘ Ŝǘ 
ŘΩ!ƛƎǳŜǎ ŀƛƴǎƛ ǉǳŜ /ƘŃǘŜŀǳƴŜǳŦ-de-Gadagne, arboriculture sur la plaine de 
la Durance, et culturelles annuelles de manière moins prononcée mais 
ǊŞǇŀǊǘƛŜǎ ǎǳǊ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ ŘŜǎ ŎƻƳƳǳƴŜǎ ƻǳ ǇǊŜǎǉǳŜΦ La fiche de 
territorialisation du SRCAE tablait sur un objectif de 8 à 9 installations 
locales entre 2012 et 2020, pour une puissance installée de 300 kW. La 
potentialité de valorisation est à réfléchir, notamment du fait de la 
demande de retour au sol des produits organiques dans le Vaucluse. 
Globalement, ce choix contribuerait au maintien de la valeur des espaces 
ŀƎǊƛŎƻƭŜǎ Ŝǘ ǎŜǊǾƛǊŀƛǘ ƭƻǊǎǉǳŜ ŎŜƭŀ Ŝǎǘ ǎƻǳƘŀƛǘŞ ƭΩŞǾƻƭǳǘƛƻƴ ǾŜǊǎ ŘŜ ƴƻǳǾŜƭƭŜǎ 
pratiques agricoles. Concernant les produits méthanisables valorisables, il 
ǎΩŀƎƛǘ Ŝƴ ǇŀǊǘƛŎǳƭƛŜǊ ŘΩŜŦŦƭǳŜƴǘǎ ǾƛƴƛŎƻƭŜǎ Ŝǘ ŞǾŜƴǘǳŜƭƭŜƳŜƴǘ ŘŜ ǉǳŜƭǉǳŜǎ 
ŜŦŦƭǳŜƴǘǎ ŘŜ ŦǊƻƳŀƎŜǊƛŜ ƳŀǊƎƛƴŀǳȄΦ 5ŀƴǎ ƭŜǎ ŘŜǳȄ ŎŀǎΣ ƛƭ ǎΩŀƎƛǘ ŘŜ р 000 à 
10 000 tonnes de coproduits.  

[Ŝ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ Řǳ {/ƻ¢Σ ŎƻƳƳŜ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ Řǳ ±ŀǳŎƭǳǎŜΣ ǇƻǎǎŝŘŜ ŘŀǾŀƴtage 
un potentiel pour la combustion de biomasse que pour la méthanisation et 
pourrait potentiellement ǇǊƻŘǳƛǊŜ ƭΩŞǉǳƛǾŀƭŜƴǘ de 10 à 50 GWh de produits 
à valoriser. 

La géothermie 

Désignée également « pompe à chaleur » (production de chaleur et/ou 
ŘΩŞƭŜŎǘǊƛcité à partir du noyau terrestre), cette technique est encore très 
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peu développée et représente une part négligeable de la production 
ŘΩŞƴŜǊƎƛŜ ǊŜƴƻǳǾŜƭŀōƭŜ Ŝƴ t!/! Ŝƴ ǇǊƻŘǳŎǘƛƻƴΦ Lƭ ŜȄƛǎǘŜǊŀƛǘ ŎŜǇŜƴŘŀƴǘ ǳƴ 
potentiel mobilisable conséquent. 
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2.4 Extraction de matériaux 

2.4.1 Cadre règlementaire 

Les exploitations de carrières sont régies depuis la loi du 4 janvier 1993 par 
la réglementation sur les installations classées pour la protection de 
ƭΩŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘ όL/t9ύΣ ŀǳƧƻǳǊŘΩƘǳƛ ŎƻŘƛŦƛŞ ŀǳȄ ŀǊǘƛŎƭŜǎ [Φрмм-1 et L.511-2, 
L.515-м Ł с Řǳ /ƻŘŜ ŘŜ ƭΩŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘΦ 

Le schéma départemental des carrières définit les conditions générales 
d'implantation des carrières dans le département. Il doit constituer un 
instrument d'aide à la décision du Préfet lorsque celui-ci autorise les 
exploitations de carrière en application de la législation des installations 
classées. Ce document représente la synthèse d'une réflexion approfondie 
et prospective non seulement sur l'impact de l'activité des carrières sur 
l'environnement, mais à un degré plus large, sur la politique des matériaux 
dans le département. 

Le schéma départemental des carrières du Vaucluse, approuvé en 
ŘŞŎŜƳōǊŜ мффсΣ ŀ Ŧŀƛǘ ƭΩƻōƧŜǘ ŘΩǳƴŜ ǊŞǾƛǎƛƻƴ Ŝƴ нлмл ŀǇǇǊƻǳǾŞŜ ƭŜ нл 
janvier 2011. La mise à jour de ce schéma a pour objectif ŘΩŜƴ ŦŀŎƛƭƛǘŜǊ 
ƭΩŜȄŞŎǳǘƛƻƴΣ ǎŀƴǎ ǇƻǳǊ ŀǳǘŀƴǘ ŎƘŀƴƎŜǊ ƭϥŞŎƻƴƻƳƛŜ ƎƭƻōŀƭŜ Řǳ ŘƻŎǳƳŜƴǘ 
approuvé, ni les grandes orientations qui sont : 

- Favoriser le bon emploi des matériaux issus des terrassements, 
des dragages et du recyclage des matériaux issus du BTP, 

- Réserver à titre principal les matériaux extraits des gisements de 
silico-calcaires à la fabrication de couches de roulement de 
chaussées, le reste devant être valorisé de préférence comme 
des granulats ordinaires dans des bétons haute performance; 
l'utilisation de ces matériaux en remblais est interdite, 

- Rapprocher la satisfaction des besoins aux quantités autorisées, 
- Prendre en compte toutes les caractéristiques de la faune, de la 

flore, des paysages du département de Vaucluse et proposer les 

mesures qui ŞǾƛǘŜǊƻƴǘ ŘΩȅ ǇƻǊǘŜǊ ŀǘǘŜƛƴǘŜΣ ƻǳ ǇŜǊƳŜǘǘǊƻƴǘ ŘŜ 
limiter ces atteintes ou de les compenser, 

- Prendre en compte toutes les caractéristiques des réseaux 
hydrauliques de surface et des nappes dans le cadre du SDAGE 
en cours d'actualisation et des plans ou schémas qui en 
découleront, 

- wŜǎǘƛǘǳŜǊ ŘŜǎ ŜǎǇŀŎŜǎ ǊŜƳƛǎ Ŝƴ Şǘŀǘ Ŝƴ ŦƻƴŎǘƛƻƴ ŘΩǳƴ ǳǎŀƎŜ 
ultérieur. 

Ce schéma comporte : ƭΩƛƴǾŜƴǘŀƛǊŜ ŘŜǎ ǊŜǎǎƻǳǊŎŜǎ ǇƻǘŜƴǘƛŜƭƭŜǎ ; ƭΩƛƴǾŜƴǘŀƛǊŜ 
des contraintes et des freins à la poursuite ou à la création de nouvelles 
exploitations ; les productions départementales ; la nécessité de favoriser 
ƭΩŜȄǇƭƻƛǘŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ǊƻŎƘŜǎ ƳŀǎǎƛǾŜǎ Ŝǘ ŘΩŞŎƻƴƻƳƛǎŜǊ ƭŜǎ ǊŜǎǎƻǳǊŎŜǎ 
alluvionnaires (en conformité aux orientations du SDAGE Rhône-
Méditerranée) ; la nécessité de développer le recyclage des matériaux ; la 
nécessité de distinguer la consommation courante des besoins liés aux 
« grands travaux ». 

 

2.4.2 {ƛǘŜǎ ŘΩŜȄǘǊŀŎǘƛƻƴ ǎǳǊ ƭŜ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ Řǳ {/ƻ¢ 

Ʒ Détail par type de production 

[Ŝ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ Řǳ {/ƻ¢ ŎƻƳǇǘŜ р ŎŀǊǊƛŝǊŜǎ Ŝƴ ŀŎǘƛǾƛǘŞ ŘΩŀǇǊŝǎ ƭŀ ƭƛǎǘŜ ƳƛǎŜ Ł 
jour en décembre 2013 par la préfecture du Vaucluse. Les substances 
utiles exploitées appartiennent à trois grandes catégories de matériaux : 

Les matériaux pour la viabilité et les bétons issus des gisements 
alluvionnaires ou de roches massives concassées 

Pour la production de granulats, il est encore fait appel aux alluvions pour 
сф ҈ Řǳ ǘƻƴƴŀƎŜ ŜȄǘǊŀƛǘΣ ŎƻƴǘǊŜ ом ҈ ǇƻǳǊ ƭŀ ǊƻŎƘŜ ŘǳǊŜΣ Ł ƭΩŞŎƘŜƭƭŜ Řǳ 
département. 

Les gisements alluvionnaires sont extraits de la vallée de la Durance ; 
carrières Lafarge granulats sud (alluvions sablo-graveleuse) sur la 
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commune de Cavaillon et Provence Agrégats (alluvions de la Durance) sur 
Cheval-Blanc ; et sur la commune de Vaugines ; « Société nouvelle Bergier 
Frères ». 

Les matériaux pour l'industrie et l'agriculture  

Les exploitations de calcaires du territoire se situent sur le piémont du 
ǇƭŀǘŜŀǳ Řǳ ±ŀǳŎƭǳǎŜ ό.Şǘƻƴ DǊŀƴǳƭŀǘ {ȅƭǾŜǎǘǊŜǎ Ł /ŀōǊƛŝǊŜǎ ŘΩ!ǾƛƎƴƻƴύΣ ǎǳǊ 
le massif des Alpilles et sur le massif du Petit Luberon (Gravisud, tout 
venant calcaire). 

De tous temps, les calcaires ont été exploités pour la fabrication de la 
chaux utilisée comme liant. Des vestiges de petits fours à chaux subsistent 
en Vaucluse, çà et là, et certains datent de la colonisation romaine. 
Aujourd'hui, ces mêmes calcaires sont utilisés pour la fabrication des chaux 
industrielles. Les chaux industrielles sont fabriquées à Robion (Les Chaux 
de la Tour), à partir des calcaires très purs du faciès urgonien (98% de Ca 

CO3). L'usine extrait 130 000 t/an et produit 65 000 t/an de chaux vive. 
Outre l'utilisation traditionnelle en Provence des chaux comme badigeon 
intérieur et extérieur, elles sont utilisées de nos jours en sidérurgie, dans la 
fabrication de l'aluminium, dans l'industrie chimique (contrôle des pH), 
dans l'agriculture (fabrication de la bouillie bordelaise), dans le traitement 
des eaux, la construction routière, la fabrication des colles, gélatines, pâte 
à papier, les sucreries et le traitement de certains déchets industriels. 

Les matériaux de construction et d'ornementation 

Sur le SCoT, on exploite historiquement surtout le calcaire, qui est de très 
bonne qualité. La pierre de taille extraite à Oppède est la pierre blanche 
ŘΩ9ǎǘŀƛƭƭŀŘŜǎΣ ǉǳƛ Ŝǎǘ ŘƛǎǘǊƛōǳŞŜ Řŀƴǎ ǘƻǳǘŜ ƭŀ ǊŞƎƛƻƴΦ 9ƭƭŜ ŀ ǇŀǊǘƛŎƛǇŞ Ł ƭŀ 
renommée du territoire. Une carrière est encore recensée comme en 
activité, la Carrière de Provence à Oppède.  

 
 

Commune Lieu-dit  Exploitant Nature 
matériau 

Q auto 
(T/an) 

S (ha) AP en cours Durée  Expiration 

CABRIERES 
D'AVIGNON 

Les Vignarès Béton Granulats 
SYLVESTRES 

Calcaire massif 350 000 9 18/08/2000 20 18/08/2020 

CAVAILLON Plan de la Pérussis Lafarge Granulats sud Alluvions en eau 450 000 50,2 08/04/2002 30 08/04/2032 

CHEVAL BLANC La Grande Bastide PROVENCE Agrégats Alluvions en eau 160 000 - 20/07/2006 15 20/07/2021 

  Quartier Cabedan 2 GRAVISUD Tout venant 
calcaire 

60 000 3,4 31/03/1998 20 31/03/2018 

OPPEDE Estaillades-Blacouve-
Petits Ribas 

SMECTP Carrières de 
Provence 

Pierre de taille 90 000 6,9 12/05/2003 30 12/05/2033 

VAUGINES  Société nouvelle 
Bergier Frères 

Alluvions 200 000  19/07/1996 30 19/07/2026 

Tableau 21 Υ ǎƛǘŜǎ ŘΩŜȄǘǊŀŎǘƛƻƴ Ŝƴ ŀŎǘƛǾƛǘŞ ǎǳǊ ƭŜ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ Řǳ {/ƻ¢ Ŝƴ ŘŞŎŜƳōǊŜ нлмо όǎƻǳǊŎŜ : préfecture du Vaucluse)  



wŞǾƛǎƛƻƴ Řǳ {/ƻ¢ Řǳ .ŀǎǎƛƴ ŘŜ ǾƛŜ ŘŜ /ŀǾŀƛƭƭƻƴΣ /ƻǳǎǘŜƭƭŜǘΣ ƭΩLǎƭŜ ǎǳǊ ƭŀ {ƻǊƎǳŜ 

Groupement TERCIA consultants / INDDIGO / TEMAH Etudes        Novembre 2018  155 

Carte 40Φ {ƛǘŜǎ ŘΩŜȄǘǊŀŎǘƛƻƴ ŘŜ ƳŀǘŞǊƛŀǳȄ Ŝƴ ŀŎǘƛǾƛǘŞ Ŝƴ ŘŞŎŜƳōǊŜ нлмо όǎƻǳǊŎŜ : préfecture du Vaucluse) à mettre à jour   
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Ʒ Enjeux économiques et environnementaux 

Enjeux économiques 

! ƭΩŞŎƘŜƭƭŜ Řǳ 5ŞǇŀǊǘŜƳŜƴǘ ŘŜ Vaucluse, les besoins pour les professions 
Řǳ ōŃǘƛƳŜƴǘΣ ŘŜǎ ǘǊŀǾŀǳȄ ǇǳōƭƛŎǎ Ŝǘ Ł ƭΩƛƴŘǳǎǘǊƛŜ ƳƛƴŞǊŀƭŜ ǊŜǇǊŞǎŜƴǘŜƴǘ 
environ 6 millions de tonnes par an. Pour les 42 carrières recensées par la 
ǇǊŞŦŜŎǘǳǊŜ Ŝƴ нлмоΣ ƭŜǎ ǉǳŀƴǘƛǘŞǎ ƳŀȄƛƳŀƭŜǎ ŀǳǘƻǊƛǎŞŜǎ ǎΩŞƭŝǾŜƴǘ à plus de 
8 000 000 de tonnes et couvrent les besoins du Département. Ce chiffre ne 
prend toutefois pas en compte les types de production et ne traduit pas le 
ƴƛǾŜŀǳ ŘŜ ǇǊƻŘǳŎǘƛƻƴ ŜȄŀŎǘΦ Lƭ Ŝǎǘ ŘƻƴŎ Ł ǳǘƛƭƛǎŜǊ ŀǾŜŎ ǇǊŞŎŀǳǘƛƻƴΦ vǳƻƛǉǳΩƛƭ 
Ŝƴ ǎƻƛǘΣ ƭΩŀŎǘƛǾƛǘŞ ŘΩŜȄǘǊŀŎǘƛƻƴ ŘŜ ƳŀǘŞǊƛŀǳȄ ǊŞǇƻƴŘ Ł ǳƴŜ ŘŜƳŀƴŘŜ ƭƻŎŀƭŜ 
ƛƳǇƻǊǘŀƴǘŜ Ŝǘ ƳŞǊƛǘŜ ŘΩşǘǊŜ ǇŞǊŜƴƴƛǎŞŜΣ Řŀƴǎ ƭŜ ǊŜǎǇŜŎǘ ŘŜǎ ŎƻƴǘǊŀƛƴǘŜǎ 
environnementales et des nombreuses évolutions que traverse depuis 
plusieurs années ce secteur économique. 

De fait, ces dernières années ont été enregistrés quelques déficits, qui 
ƴŞŎŜǎǎƛǘŀƛŜƴǘ ƭΩŀǇǇƻǊǘ ŘŜ ƳŀǘŞǊƛŀǳȄ ŘΩŀǳǘǊŜǎ ŘŞǇŀǊǘŜƳŜƴǘǎ ƭƛƳƛǘǊƻǇƘŜǎΣ 
comme pour la roche dure importée en grande partie du Gard. Ce besoin 
de reconversion vers la roche dure a été comblé, avec la reconversion vers 
ƭΩŜȄǇƭƻƛǘŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ŎŀƭŎŀƛǊŜǎ ŀǳ ƴƻǊŘ ŘΩ!ǾƛƎƴƻƴ όŀǾŜŎ ƭŀ ƳƻƴǘŞŜ Ŝƴ 
ǇǳƛǎǎŀƴŎŜ ŘŜ ƭΩŜȄǇƭƻƛǘŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ŎŀǊǊƛŝǊŜǎ Řǳ ƳŀǎǎƛŦ ŘŜ [ŀƳǇƻǳǊŘƛŜǊ Υ 
communes de Châteauneuf-du-tŀǇŜ Ŝǘ ŘΩhǊŀƴƎŜύ Ŝǘ ƭŀ ƳƻƴǘŞŜ Ŝƴ 
ǇǳƛǎǎŀƴŎŜ ŘŜǎ ǎƛǘŜǎ ŘΩŜȄǘǊŀŎǘƛƻƴ Ŝƴ ǊƻŎƘŜ ŘǳǊŜ ŀǳ sud-est ŘΩ!ǾƛƎƴƻƴΦ 

Pour les carrières alluvionnaires (matériaux nobles), les nouvelles 
autorisations sont délivrées avec des productions dégressives dans le 
ǘŜƳǇǎ Ŝǘ ǳƴ ŜƴƎŀƎŜƳŜƴǘ ǇǊŞŎƛǎ ŘŜ ƭΩŜȄǇƭƻƛǘŀƴǘ ǎǳǊ ǳƴŜ ǊŜŎƻƴǾŜǊǎƛƻƴ ŀǳ 
moins partielle en roche masǎƛǾŜΦ /ΩŜǎǘ ƭŜ Ŏŀǎ ŘŜ ƭΩŜƴǘǊŜǇǊƛǎŜ [ŀŦŀǊƎŜ 
Granulats sud sur Cavaillon. 

Enjeux environnementaux 

Les carrières ont un impact paysager et environnemental important (cf. 
partie 1.2ύΦ 9ƭƭŜǎ ǎƻƴǘ ǎƛǘǳŞŜǎ Ŝƴ ƭƛƳƛǘŜ ŘŜǎ ȊƻƴŜǎ ǎŜƴǎƛōƭŜǎ ŘΩǳƴ Ǉƻƛƴǘ ŘŜ 
vue écologique (inventaires, Natura 2000..). Les extractions de granulats 

ƻǳ ŘΩŀƭƭǳǾƛƻƴǎ Řŀƴǎ ƭŀ 5ǳǊŀƴŎŜ ǎƻƴǘ ǎƛǘǳŞes dans les secteurs protégés au 
titre du réseau Natura 2000, ZPS et SIC et inventoriés en ZNIEFF de type I. 

Afin de limiter les trop fréquents eŦŦŜǘǎ ƴŞƎŀǘƛŦǎ ǎǳǊ ƭŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ 
ŎƻƴǎǘŀǘŞǎ Řŀƴǎ ƭŜ ǇŀǎǎŞ Ł ƭŀ ǎǳƛǘŜ ŘŜ ƭΩŀōŀƛǎǎŜƳŜƴǘ ŘŜǎ ƭƛƎƴŜǎ ŘΩŜŀǳΣ ƭŜ 
ƭŞƎƛǎƭŀǘŜǳǊ ŀ ƛƴǘŜǊŘƛǘ Ŝƴ мффнΣ ƭŜǎ ŜȄǘǊŀŎǘƛƻƴǎ Řŀƴǎ ƭŜǎ ƭƛǘǎ ƳƛƴŜǳǊǎΦ Lƭ ƴΩȅ ŀ 
Ǉƭǳǎ ŘΩŜȄǘǊŀŎǘƛƻƴ Ŝƴ ƭƛǘ ǾƛŦ Řŀƴǎ ƭŜ ±ŀǳŎƭǳǎŜ ŘŜǇǳƛǎ Ƨǳƛƴ мфффΣ ŀƭƻǊs que, 
traditionnellement, une part importante des matériaux extraits provenait 
ŘŜ ƭΩhǳǾŝȊŜΣ ƭΩ!ȅƎǳŜǎΣ Řǳ [ŜȊ Ŝǘ ƭŀ 5ǳǊŀƴŎŜ ǉǳƛ ǇǊƻŘǳƛǎŀƛŜƴǘ Ǉƭǳǎ ŘΩǳƴ 
Ƴƛƭƭƛƻƴ ŘŜ ǘƻƴƴŜǎκŀƴ ƭƻǊǎ ŘŜ ƭΩŀǇǇǊƻōŀǘƛƻƴ Řǳ ǎŎƘŞƳŀ Ŝƴ мффоΦ Lƭ ȅ ŀ ŘƻƴŎ 
une réorientation vers les rochŜǎ ƳŀǎǎƛǾŜǎ ǉǳƛ ŀ ŘǶ ǎΩƻǇŞǊŜǊ ŘŜǇǳƛǎ ƭƻǊǎ Ŝǘ 
qui continue. 9ƴ Ŏŀǎ ŘŜ ǊƛǎǉǳŜǎ ŘΩƛƴƻƴŘŀǘƛƻƴ ƭŜǎ ǘǊŀǾŀǳȄ ŘΩŀƳŞƴŀƎŜƳŜƴǘ 
Řǳ ƭƛǘ ǎƻǳƳƛǎ Ł ƭŀ ǇƻƭƛŎŜ ŘŜ ƭΩŜŀǳ ǇŜǳǾŜƴǘ şǘǊŜ ŀǳǘƻǊƛǎŞǎ Υ ǳƴŜ ŞǘǳŘŜ ǎǳǊ ƭŜǎ 
ŘŞōƛǘǎ ǎƻƭƛŘŜǎ ŘŞƳƻƴǘǊŀƴǘ ǉǳŜ ƭŀ ǊƛǾƛŝǊŜ ƴΩŜǎǘ Ǉŀǎ Ŝƴ ŘŞŦƛŎƛǘ est nécessaire 
pour pouvoir utiliser les matériaux extraits en dehors des aménagements 
du lit prévus au titre de la prévention des risques. 

Les nouvelles autorisations de carrières (sauf pierres de taille) sont 
délivrées sur des périodes et surfaces plus iƳǇƻǊǘŀƴǘŜǎ ŀŦƛƴ ŘΩŞǾƛǘŜǊ ƭŜ 
ƳƛǘŀƎŜ όƳƛƴƛƳǳƳ ŘΩŜƴǾƛǊƻƴ мл ŀƴǎ ǎǳǊ р Ł т ƘŀύΦ hƴ ǎƻǳƘŀƛǘŜ ŀƛƴǎƛ 
diminuer le nombre de carrières mais avec une superficie autorisée plus 
grande. A ce jour, dans le Vaucluse, 42 carrières sont exploitées, contre 90 
il y a un peu Ǉƭǳǎ ŘΩǳƴŜ ŘŞŎŜƴƴƛŜΦ 

Une attention particulièrement soutenue est portée à la partie « 
réaménagement » des dossiers : étude paysagère, vocation du terrain en 
Ŧƛƴ ŘΩŜȄǇƭƻƛǘŀǘƛƻƴΣ ŎƻƴǾŜƴǘƛƻƴ ŀǾŜŎ ƭŜ ǊŜǇǊŜƴŜǳǊ Řǳ ǘŜǊǊŀƛƴΣ ŜǘŎΦ [ŀ ƳƛǎŜ Ŝƴ 
place des garanties financières devenues obligatoires depuis 1999 pour 
ǘƻǳǘŜǎ ƭŜǎ ŎŀǊǊƛŝǊŜǎ Ŝƴ ŜȄǇƭƻƛǘŀǘƛƻƴ Řƻƛǘ ǇŜǊƳŜǘǘǊŜ ƭΩŜŦŦŜŎǘƛǾƛǘŞ Řǳ 
ǊŞŀƳŞƴŀƎŜƳŜƴǘ ǉǳŜƭƭŜ ǉǳŜ ǎƻƛǘ ƭŀ ŎŀǇŀŎƛǘŞ ŦǳǘǳǊŜ ŘŜ ƭΩŜȄǇƭƻƛǘŀǘƛƻƴΦ tŀǊ 
ŀƛƭƭŜǳǊǎΣ ǳƴ ǇƘŀǎŀƎŜ Ŝƴ ǇŞǊƛƻŘŜ ŘŜ р ŀƴǎ ǇŜǊƳŜǘ ŘŜ ǎΩŀǎǎǳǊŜǊ ŘΩǳƴ 
réaménagement progressif et partiel. [Ŝǎ ŘŜƳŀƴŘŜǎ ŘΩŀǳǘƻǊƛǎŀǘƛƻƴ ǎƻƴǘ 
par ailleurs appréciées au regard des mesures prises pour la protection du 
ǇŀȅǎŀƎŜ Ŝǘ ŘŜ ƭΩŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘ ŀƛƴǎƛ ǉǳŜ ŘŜǎ ƴŀǇǇŜǎ ŀƭƭǳǾƛŀƭŜǎΣ ƭŜ Ŏŀǎ 
échéant.  
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2.5 Synthèse des enjeux 

Le SCoT constitue ƭΩǳƴ ŘŜǎ ǇǊƛƴŎƛǇŀǳȄ ƻǳǘƛƭǎ de planification permettant de 
limiter la ŎƻƴǎƻƳƳŀǘƛƻƴ ŦƻƴŎƛŝǊŜΣ ƭΩŞǘŀƭŜƳŜƴǘ ǳǊōŀƛƴ Ŝǘ ƭΩŀǊǘƛŦƛŎƛŀƭƛǎŀǘƛƻƴ 
des sols. 

[ΩŞǘǳŘŜ ŘŜ ƭŀ ŎƻƴǎƻƳƳŀǘƛƻƴ ŦƻƴŎƛŝǊŜ Řŀƴǎ ƭŜ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ŀǳ ŎƻǳǊǎ ŘŜǎ 
13 dernières années (2001-2014) met en évidence un net ralentissement 
Řǳ ǊȅǘƘƳŜ ŘΩŀǊǘƛŦƛŎƛŀƭƛǎŀǘƛƻƴ sur la décennie : 50 ha /  an au lieu de 
140ha/an entre 1990 et 2000.  

[ŀ ǇǊƻŘǳŎǘƛƻƴ ŘŜ ƭƻƎŜƳŜƴǘǎ Ŝǘ ŘΩŞǉǳƛǇŜƳŜƴǘǎ Ŝǎǘ Ł ƭΩƻǊƛƎƛƴŜ ŘŜ то҈ ŘŜ ƭŀ 
consommation foncière observée, les activités économiques à hauteur de 
21%. Si la consommation foncière est très majoritairement réalisée en 
ŜȄǘŜƴǎƛƻƴ ŘŜ ƭΩŜȄƛǎǘŀƴǘ όŘŜ рр Ł тл ҈ ǎŜƭƻƴ ƭŜǎ ŘŜǎǘƛƴŀǘƛƻƴǎ ŘΩǳǎŀƎŜύΣ ǳƴe 
part non négligeable est observée en situation dite isolée (17% soit 
107 ha). [Ωǳǘƛƭƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜ ŘŜƴǘǎ ŎǊŜǳǎŜǎ ǊŜǇǊŞǎŜƴǘŀƛǘ нр҈ ŘŜ ƭŀ 
consommation sur la période.  

[ΩŀǊǘƛŦƛŎƛŀƭƛǎŀǘƛƻƴ stricte ǎΩŜǎǘ ǊŞŀƭƛǎŞŜ Ł Ǉƭǳǎ ŘŜ фл҈ ŀǳ ŘŞǘǊƛƳŜƴǘ ŘŜǎ 
espaces agricoles. On observe une perte de 4% des terres agricoles sur la 
période 2001-2014, notamment les terres cultivées dont une majorité liée 
Ł ƭΩǳǊōŀƴƛǎŀǘƛƻƴΣ ƭŜ ǊŜǎǘŜ Şǘŀƴǘ ƭƛŞŜ Ł ƭΩŀōŀƴŘƻƴ Ŝǘ ŀǳ ǊŜǘƻǳǊ Ł ƭΩŞǘŀǘ ƴŀǘǳǊŜƭ.  

" ǇŀǊǘƛǊ ŘŜ ƭΩŞǘǳŘŜ ŘŜ ƭΩƻŎŎǳǇŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ǎƻƭǎ нлмп Ŝǘ Řǳ ǊŜŎƻƭƭŜƳŜƴǘ ŘŜǎ 
ŘƻŎǳƳŜƴǘǎ ŘΩǳǊōŀƴƛǎƳŜ applicables, il a été possible de quantifier le 
gisement foncier disponible. En 2015, plus de 800 ha sont juridiquement 
ƳƻōƛƭƛǎŀōƭŜǎ Řƻƴǘ нκо Ł ǾƻŎŀǘƛƻƴ ŘΩƘŀōƛǘŀǘΦ tǊŝǎ ŘŜ ѻ ŘŜ ƭŀ ǊŜǎǎƻǳǊŎŜ 
foncière mobilisable est localisée dans les tissus existants ce qui permettra 
de répondre à une partie des besoins en logement du territoire sans 
ŀƎƎǊŀǾŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŞǘŀƭŜƳŜƴǘΦ  

Par ailleurs la Grenellisation et la mise en compatibilité des POS / PLU avec 
le SCoT applicable va conduire à un redimensionnement des capacités 
ŘΩǳǊōŀƴƛǎŀǘƛƻƴ des Communes (déclassement des zones NB notamment) 
et par conséquent à une diminution significative de ce gisement.  

9ƴ ŦƛƴΣ ƭΩŞǘǳŘŜ Řǳ ƎƛǎŜƳŜƴǘ ŀ ǇŜǊƳƛǎ ŘŜ ǊŞǾŞƭŜǊ ŘŜǎ ǎŜŎǘŜǳǊǎ ŎƻƳǇƻǊǘŀƴǘ 
des capacités théoriques de densification au retard des critères urbains et 
ǇŀȅǎŀƎŜǊǎ ǉǳΩƛƭ ŎƻƴǾƛŜƴŘǊŀ ŘŜ ǾŀƭƛŘŜǊ Ŝǘ ŘΩŞǘǳŘƛŜǊ Ł ƭΩŞŎƘŜƭƭŜ ŎƻƳƳǳƴŀƭŜΦ  

 

[ΩƻƳƴƛǇǊŞǎŜƴŎŜ ŘŜ ƭΩŜŀǳ est une caractéristique fondatrice du territoire du 
{/ƻ¢Φ /ƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳΣ ŎŀƴŀǳȄ Ŝǘ ƳŀǎǎŜǎ ŘΩŜŀǳ ǎƻǳǘŜǊǊŀƛƴŜǎ ŦƻǊƳŜƴǘ ǳƴ 
ensemble très complexe, et, dans une large mesure, interconnecté. Cette 
interconnexion garantie sa pérennité mais le rend difficile à gérer, en 
ǘŞƳƻƛƎƴŜƴǘ ƭŀ ƳǳƭǘƛǘǳŘŜ ŘΩŀŎǘŜǳǊǎ Ŝǘ ŘŜ ǎŎƘŞƳŀǎ ŘƛǊŜŎǘŜǳǊǎ ŎƻƴŎŜǊƴŞǎΦ 

La ressource en eau est globalement abondante et seul le bassin du 
/ŀƭŀǾƻƴΣ ŘΩƛƳǇƻǊǘŀƴŎŜ ǎŜŎƻƴŘŀƛǊŜΣ Ŝǎǘ ƛŘŜƴǘƛŦƛŞ Ŝƴ ŘŞŦƛŎƛǘ ǉǳŀƴǘƛǘŀǘƛŦΦ [ŀ 
forte dépendance de presque toutes les communes vis-à-vis de la 
ressource en eau des seules nappes liées à la Durance les rend toutefois 
vulnérables dans leur approvisionnement en eau potable. Ceci est 
accentué par ǳƴ ƴƻƳōǊŜ ŎǊƻƛǎǎŀƴǘ ŘΩŀōƻƴƴŞǎ ŀǳȄǉǳŜƭǎ les Syndicats AEP 
doivent répondre. Plusieurs mesures sont actuellement en cours pour 
ǎŞŎǳǊƛǎŜǊ Ŝǘ ŘƛǾŜǊǎƛŦƛŜǊ ƭΩŀǇǇǊƻǾƛǎƛƻƴƴŜƳŜƴǘ όǎŎƘŞƳŀ ŘƛǊŜŎǘŜǳǊΣ 
développement des lienǎ ŜƴǘǊŜ ǊŞǎŜŀǳȄΣΧύ ŀƛƴǎƛ ǉǳŜ ǇƻǳǊ ƭǳǘǘŜǊ ŎƻƴǘǊŜ ƭŜ 
gaspillage. Leurs résultats sont une des conditions à la soutenabilité du 
développement du territoire.  

[ΩŞƴŜǊƎƛŜ est un des thèmes phares du développement durable, lequel 
doit en premier lieu être mis en ǆǳǾǊŜ Řŀƴǎ ƭŜǎ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜǎΦ {ŀ 
ŎƻƴǎƻƳƳŀǘƛƻƴ Ŝǘ ǎŀ ǇǊƻŘǳŎǘƛƻƴ Ŧƻƴǘ ŘŜǇǳƛǎ ƭŜ ǇǊƻǘƻŎƻƭŜ ŘŜ Yȅƻǘƻ ƭΩƻōƧŜǘ 
de nombreuses initiatives politiques et réglementaires, dont la plus 
ǊŞŎŜƴǘŜ Ŝǎǘ ƭΩŞƭŀōƻǊŀǘƛƻƴ ŘΩǳƴ {w/!9Σ ŀǇǇǊƻǳǾŞ Ŝƴ нлмоΦ Le SCoT doit 
prendre en compte ses orientations qui ont vocation à lui donner une ligne 
ŘƛǊŜŎǘǊƛŎŜ Ŝƴ ƭŀ ƳŀǘƛŝǊŜΦ 5Ŝ ŦŀƛǘΣ ƭŀ ŎƻƴǎƻƳƳŀǘƛƻƴ ŘΩŞƴŜǊƎƛŜ ǎǳǊ ƭŜ 
territoire se répartit à 40%-40%-20% entre les secteurs résidentiel, de 
ƭΩƛƴŘǳǎǘǊƛŜ Ŝǘ ŘŜǎ ǘǊŀƴǎǇƻǊǘǎΣ ŀǳǘŀƴǘ ŘŜ ǎŜŎǘŜǳǊǎ ǎǳǊ ƭŜsquels le SCoT a une 
prise directe ou indirecte.  
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Tout comme PACA, le territoire est très dépendant dans son alimentation 
énergétique, qui repose en grande partie sur le réseau électrique national, 
ŎŜ Ł ǉǳƻƛ ǎΩŀƧƻǳǘŜ ǳƴ parc de logement fortement consommateur 
ŘΩŞƴŜǊƎƛŜ Ŝǘ ŘŜǎ ŘŞǇŜƴǎŜǎ Ŝƴ ŎŀǊōǳǊŀƴǘ Ǉƭǳǎ ŞƭŜǾŞŜǎ ǉǳŜ ƭŀ ƳƻȅŜƴƴŜ 
régionale. [ŀ ǇǊƻŘǳŎǘƛƻƴ ŘΩŞƴŜǊƎƛŜǎ ǊŜƴƻǳǾŜƭŀōƭŜǎ Ŝǎǘ ǇƻǳǊ ƭΩƘŜǳǊŜ ǘǊŝǎ 
peu développée mais un véritable potentiel de développement existe sur 
ƭŜǎ ǎŜŎǘŜǳǊǎ ŘŜ ƭΩŞƻƭƛŜƴΣ Řǳ ǎƻƭŀire et du bois-énergie.  

[Ŝǎ ŀŎǘƛǾƛǘŞǎ ŘΩŜȄǘǊŀŎǘƛƻƴ sont historiquement présentes sur le territoire, 
et ont pu contribuer à sa renommée avec la production de pierre de taille 
en particulier. Leur nombre tend à diminuer, mais 6 sont encore en activité 
et se ǊŞǇŀǊǘƛǎǎŜƴǘ ǎǳǊ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ Řǳ {/ƻ¢Φ [ΩŜƴƧŜǳ ŞŎƻƴƻƳƛǉǳŜΣ Ŝƴ matière 
ŘΩŜƳǇƭƻƛǎ Ŝǘ ŘŜ ŘŞǇŜƴŘŀƴŎŜ ŘΩŀǳǘǊŜǎ ǎŜŎǘŜǳǊǎ ŘΩŀŎǘƛǾƛǘŞǎΣ Ŝǎǘ ǊŞŜƭΣ ǘƻǳǘ 
ŎƻƳƳŜ ƭΩŜǎǘ ŎŜƭǳƛ ŘŜ ƭΩƛƳǇŀŎǘ ǉǳŜ ŎŜǘǘŜ ŜȄǇƭƻƛǘŀǘƛƻƴ ǇŜǳǘ ŀǾƻƛǊ ǎǳǊ 
ƭΩŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘ ςbiodiversité et ressource en eau de la Durance 
principalement - et les paysages, dans les environs de Coustellet 
notamment.  
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3. Pollutions et nuisances 

 

3.1 vǳŀƭƛǘŞ ŘŜǎ ƳŀǎǎŜǎ ŘΩŜŀǳ Ŝǘ ŀǎǎŀƛƴƛǎǎŜƳŜƴǘ 

3.1.1 vǳŀƭƛǘŞ ŘŜǎ ƳŀǎǎŜǎ ŘΩŜŀǳ 

Le cadre réglementaire 

Ʒ La directive Nitrates  

Lƭ ǎΩŀƎƛǘ ŘΩune directive européenne du 12 décembre 1991 concernant la 
protection des eaux contre la pollution par les nitrates à partir de sources 
ŀƎǊƛŎƻƭŜǎΦ [ΩƻōƧŜŎǘƛŦ Ŝǎǘ ƭŀ ǇǊƻǘŜŎǘƛƻƴ ƎŞƴŞǊŀƭŜ ŘŜ ǘƻǳǘŜǎ ƭŜǎ ŜŀǳȄ ǇŀǊ 
réduction de la pollution émise et prévention de cette pollution là où elle 
ƴŜ ǎΩŜǎǘ Ǉŀǎ ŜƴŎƻǊŜ ƳŀƴƛŦŜǎǘŞŜΦ [Ŝǎ ;ǘŀǘǎ ƳŜƳōǊŜǎ ŘƻƛǾŜƴǘ ŘƛǎǘƛƴƎǳŜǊ ƭŜǎ 
zones dites « zones vulnérables » où la pollution des eaux justifie la mise 
Ŝƴ ǆǳǾǊŜ ŘΩŀŎǘƛƻƴǎ Ǉƭǳǎ ǇƻǳǎǎŞŜǎ ǉǳŜ Řŀƴǎ ƭŜ reste du territoire.  

Ʒ [ŀ 5ƛǊŜŎǘƛǾŜ ŜǳǊƻǇŞŜƴƴŜ /ŀŘǊŜ ǎǳǊ ƭΩ9ŀǳ ό5/9ύ  

La DCE du 22 décembre 2000 établit un cadre pour une politique 
communautaire dans le domaine de l'eau. Elle a été transposée dans le 
droit français par la loi 2004-338 du 21 avril 2004. 

Cette directive vise à établir un cadre pour la gestion et la protection des 
eaux par bassin hydrographique. Elle entraîne des modifications 
importantes dans les politiques publiques de gestion de l'eau. La principale 
de ces modifications est la logique d'obligation de résultats qui se traduit 
par des objectifs environnementaux ambitieux pour la préservation et la 
restauration de l'état des eaux superficielles et souterraines : 

- atteindre un bon état des eaux en 2015 ; 
- ne pas détériorer les eaux de surface et les eaux souterraines ; 
- réduire ou supprimer les rejets toxiques ; 
- respecter les normes et objectifs dans les zones où existe déjà un 

texte réglementaire ou législatif national ou européen. 

La directive met également l'accent sur l'information, la consultation et la 
participation du public comme condition du succès de l'atteinte des 
objectifs environnementaux. 

Des bilans réguliers des programmes de mesure sont réalisés afin 
ŘΩŞǾŀƭǳŜǊ ƭΩŀǘǘŜƛƴǘŜ ŘŜǎ ƻōƧŜŎǘƛŦǎΦ [ŀ ŘŜǊƴƛŝǊŜ ŞŎƘŞŀƴŎŜ ǇƻǳǊ ƭŜǳǊ 
réalisation est 2027. 

[ŀ 5/9 ǎΩŜǎǘ ƛƴǎŎǊƛǘŜ Řŀƴǎ ǳƴ ŎŀŘǊŜ ǊŝƎƭŜƳŜƴǘŀƛǊŜ ƴŀǘƛƻƴŀƭ ŘŞƧŁ ǊƛŎƘŜ Ŝǘ ŀ 
permis de le compléter et de le renforcer. Les grands principes de la 
ǇƻƭƛǘƛǉǳŜ ŀŎǘǳŜƭƭŜ ŘŜ ƭΩŜŀǳ Ŝƴ CǊŀƴŎŜ ǎΩŀǊǘƛŎǳƭŜƴǘ Ŝƴ ŜŦŦŜǘ ŀǳǘƻǳǊ ŘŜ ƭƻƛǎ 
fondamentales : 

- ƭŀ ƭƻƛ ǎǳǊ ƭΩŜŀǳ ŘŜ мфспΣ Ł ƭΩƻǊƛƎƛƴŜ ŘŜ ƭŀ ŎǊŞŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ŀƎŜƴŎŜǎ ŘŜ 
ƭΩŜŀǳ Ŝǘ ŘΩǳƴŜ ƎŜǎǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ǊŜǎǎƻǳǊŎŜ Ł ƭΩŞŎƘŜƭƭŜ ŘŜ ƎǊŀƴŘǎ 
bassins versants, avec la création des comités de bassin, 
ǾŞǊƛǘŀōƭŜǎ ζ ǇŀǊƭŜƳŜƴǘǎ η ŘŜ ƭΩŜŀǳ Τ 

- ƭŀ ƭƻƛ ǎǳǊ ƭΩŜŀǳ ŘŜ мффнΣ ǊŜŎƻƴƴŀƛǎǎŀƴǘ ƭŀ ǊŜssource en eau comme 
ǇŀǘǊƛƳƻƛƴŜ ŎƻƳƳǳƴ ŘŜ ƭŀ bŀǘƛƻƴΣ ŀǾŜŎ ƭŀ ŎǊŞŀǘƛƻƴ ŘΩǳƴ ŘƛǎǇƻǎƛǘƛŦ 
ŘΩŀǳǘƻǊƛǎŀǘƛƻƴ ƻǳ ŘŜ ŘŞŎƭŀǊŀǘƛƻƴ ǇƻǳǊ ƭŜǎ ŀŎǘƛǾƛǘŞǎ ŀȅŀƴǘ ǳƴ 
ƛƳǇŀŎǘ ǎǳǊ ƭΩŜŀǳ Τ 

- la loi de 2004 qui décline au niveau national la directive-cadre 
ŜǳǊƻǇŞŜƴƴŜ ǎǳǊ ƭΩŜŀǳ ŘŜ н000. 
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[ŀ ƭƻƛ ǎǳǊ ƭΩŜŀǳ Ŝǘ ƭŜǎ ƳƛƭƛŜǳȄ ŀǉǳŀǘƛǉǳŜǎ ό[9a!ύ ŘŜ нллсΣ ǊŜƴŦƻǊœŀƴǘ ƭŜǎ 
ƻǳǘƛƭǎ ǊŞƎƭŜƳŜƴǘŀƛǊŜǎ ŜȄƛǎǘŀƴǘǎ ǇƻǳǊ ǳƴŜ ƳŜƛƭƭŜǳǊŜ ƳƛǎŜ Ŝƴ ǆǳǾǊŜ ŘŜ ƭŀ 
directive-cadre sur l'eau (DCE). De plus, les lois Grenelle 1 (2009) et 
Grenelle 2 (2010) ont réaffirmé les objectifs environnementaux de la DCE. 

 

La qualité physico-ŎƘƛƳƛǉǳŜ Ŝǘ ōƛƻƭƻƎƛǉǳŜ ŘŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳȄ 

¦ƴ ǊŞǎŜŀǳ ŘŜ ŎƻƴǘǊƾƭŜ ŘŜ ǎǳǊǾŜƛƭƭŀƴŎŜ όw/{ύ ŀ ŞǘŞ Ƴƛǎ Ŝƴ ǇƭŀŎŜ Ł ƭΩŞŎƘŜƭƭŜ 
de chacun des grands bassins versants en 2007, en succession du Réseau 
National de Bassin (RNB) et du Réseau Complémentaire de Bassin (RCB). Il 
ǇŜǊƳŜǘ ŘΩƻǊƎŀƴƛǎŜǊ ƭŀ ƳƛǎŜ Ŝƴ ōŀƴǉǳŜ Ŝǘ ƭŀ ƎŜǎǘƛƻƴ ŘŜǎ ŘƻƴƴŞŜǎ ŜƴǘǊŜ 
ƭΩhb9a!Σ ƭŀ 5w9![ Ŝǘ ƭΩ!ƎŜƴŎŜ ŘŜ ƭΩ9ŀǳ wƘƾƴŜ-Méditerranée-Corse. 89 
ǎǘŀǘƛƻƴǎ ǇƻƴŎǘǳŜƴǘ ƭŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ ŘŜ ƭŀ wŞƎƛƻƴ Ŝǘ ǇŜǊƳŜǘǘŜƴǘ ŘΩŀǇǇǊŞŎƛer, 
Řŀƴǎ ƭŜǳǊ ŜƴǎŜƳōƭŜΣ ƭŀ ǉǳŀƭƛǘŞ ŘŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ ǊŞƎƛƻƴŀǳȄ Ŝǘ ŘŜ ǎǇŞŎƛŦƛŜǊ ƭŀ 
réponse à apporter aux éventuels problèmes constatés.  

Ce réseau est complété par le Réseau de Contrôle Opérationnel (RCO) qui 
a pour objectifs : 

π ŘΩŀǎǎǳǊŜǊ ƭŜ ǎǳƛǾƛ ŘŜ ǘƻǳǘŜǎ ƭŜǎ ƳŀǎǎŜǎ ŘΩŜŀǳ ǉǳƛ ƴŜ ǇƻǳǊǊƻƴǘ Ǉŀǎ 
ŀǘǘŜƛƴŘǊŜ ƭŜ ōƻƴ Şǘŀǘ Ŝƴ нлмр όƳŀǎǎŜǎ ŘΩŜŀǳ ŀȅŀƴǘ ƻōǘŜƴǳ ǳƴ 
ǊŜǇƻǊǘ ƻǳ ǳƴŜ ŘŞǊƻƎŀǘƛƻƴ ŘΩƻōƧŜŎǘƛŦ ŘŜ ōƻƴ Şǘŀǘ ǇƻǳǊ нлнм ƻǳ 
2027),  

π ŘΩŀǎǎǳǊŜǊ ƭŜ ǎǳƛǾƛ ŘŜǎ ŀƳŞƭƛƻǊŀǘƛƻƴǎ ŘŜǎ ŜŀǳȄΣ ǎǳƛǘŜ ŀǳȄ ŀŎǘƛƻƴǎ 
mises en place dans le cadre des programmes de mesures,  

π et le cas échéant de préciser les raisons de la dégradation des 
eaux. 

5ΩŀǳǘǊŜǎ ǎǘŀǘƛƻƴǎ ŘŜ ƳŜǎǳǊŜǎ ƴƻƴ ƘŀǊƳƻƴƛǎŞŜǎ Ł ƭΩŞŎƘŜƭƭŜ Řǳ ōŀǎǎƛƴ Ƴŀƛǎ 
Řƻƴǘ ƭŜǎ ǊŜƭŜǾŞǎ ǎƻƴǘ ǇƻǳǊ ǇŀǊǘƛŜ ǊŜŎŜƴǎŞǎ ǇŀǊ ƭΩ!ƎŜƴŎŜ ŘŜ ƭΩŜŀǳ 
permettent de préciser les données issues de ces réseaux de contrôle. Ils 
sont notamment gérés par les Syndicats en charge du suivi de la qualité 
ŘŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳΦ 

Les éléments présentés ci-ŘŜǎǎƻǳǎ ǎΩŀǇǇǳƛŜƴǘ ŜǎǎŜƴǘƛŜƭƭŜƳŜƴǘ ǎǳǊ ƭŜǎ 
mesures des stations du RCS : 3 sur le territoire et 1 sur la Durance, hors 
Řǳ {/ƻ¢Σ Ƴŀƛǎ Řƻƴǘ ƭŜǎ ƳŜǎǳǊŜǎ ǇŜǊƳŜǘǘŜƴǘ ŘΩŞǾŀƭǳŜǊ ƭŀ ǉǳŀƭƛǘŞ ŘŜ ƭΩŜŀǳ ŘŜ 
la rivière dans sa portion longeant Mérindol, Cheval-Blanc et Cavaillon. 
Elles sont complétées sur les affluents par des stations de mesure hors 
RCS, mais avec une données parfois incomplète et moins régulièrement 
mise à jour.  

Le contrôle de surveillance ne poursuit pas un objectif de suivi de pollution 
Ƴŀƛǎ ŘŜ ŎƻƴƴŀƛǎǎŀƴŎŜ ŘŜ ƭΩŞǘŀǘ ƎŞƴŞǊŀƭ ŘŜǎ ŜŀǳȄΦ ! ŎŜ ǘƛǘǊŜΣ ǳƴ ƭŀǊƎŜ 
ǎǇŜŎǘǊŜ ŘΩŞƭŞƳŜƴǘǎ physicochimiques, biologiques et 
hydromorphologiques est analysé dans le milieu. Ces différentes mesures 
ǇŜǊƳŜǘǘŜƴǘ ŘΩŞǾŀƭǳŜǊ ŀǇǊŝǎ ŎǊƻƛǎŜƳŜƴǘ ǎŜƭƻƴ ŘŜǎ ǇǊƻǘƻŎƻƭŜǎ ƘŀǊƳƻƴƛǎŞǎ Ł 
ƭΩŞŎƘŜƭƭŜ ƴŀǘƛƻƴŀƭŜ ƭΩŞǘŀǘ ŞŎƻƭƻƎƛǉǳŜ Ŝǘ ŎƘƛƳƛǉǳŜ ŘŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳΦ 

Ʒ [ΩŞǘŀǘ ŞŎƻƭƻgique ŘŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ 

Il correspond à la qualité de la structure et du fonctionnement des 
écosystèmes aquatiques. Sont notamment mesurées la présence des 
poissons, de la microfaune et de la flore benthique (vivant au fond des 
ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳύΦ {ŀ ŘŞŎƭƛƴŀƛǎƻƴ Ŝn 5 classes s'établit sur la base d'un écart aux 
conditions de référence par type de masses d'eau : très bon, bon, moyen, 
médiocre, mauvais. 

[Ŝ {5!D9 ŀǾŀƛǘ ǇŜǊƳƛǎ ŘΩŞǾŀƭǳŜǊ ƭΩŞǘŀǘ ŞŎƻƭƻƎƛǉǳŜ Ŝƴ нллф ŘŜ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ 
ŘŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ Řǳ ōŀǎǎƛƴ wƘƾƴŜ-Méditerranée-/ƻǊǎŜΦ Lƭ ǎΩŀƎƛǘ ŘΩǳƴŜ ŘŜǎ 
bases de fixation des objectifs et mesures de préservation et de 
restauration de l'état des eaux portés par le SDAGE 2010-нлмрΦ [ΩŞǘŀǘ 
ŞŎƻƭƻƎƛǉǳŜ ŘŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ Řǳ {/ƻ¢ Ŝǎǘ Ł ŎŜ ǘƛǘǊŜ ǾŀǊƛŀōƭŜΦ Lƭ ƻǎŎƛƭƭŜ ŘŜ ōƻƴ 
pour la Sorgue et le ruisseau de la Roubine, affluent du Calavon, à 
médiocre pour la Durance. Les états écologiques du Calavon-Coulon et de 
ƭΩ!ƛƎǳŜ .Ǌǳƴ ǎƻƴǘ ǉǳŀƴǘ Ł ŜǳȄ ŎƻƴǎƛŘŞǊŞǎ ŎƻƳƳŜ ƳƻȅŜƴǎ.   
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Carte 41 : Eǘŀǘ ŞŎƻƭƻƎƛǉǳŜ ŘŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ en 2009 (source : SDAGE)   
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Les relevés des stations RCS nous offrent en complément une donnée 
ŀŎǘǳŀƭƛǎŞŜΣ ƳƛŜǳȄ ƭƻŎŀƭƛǎŞŜ Ŝǘ ǇŜǊƳŜǘǘŜƴǘ ŘΩŀǇǇǊŞŎƛŜǊ ƭΩŞǾƻƭǳǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ 
ǉǳŀƭƛǘŞ ŘŜ ƭΩŜŀǳ Řŀƴǎ ƭŜ ǘŜƳǇǎ : 

Nom de la station 
Etat écologique 

2006 2007 2008 2009 2010 2011 2012 2013 2014 

Sorgue à Isle-sur-
la-Sorgue 

BE BE BE BE BE BE BE BE BE 

Sorgue des 
Capucins à 

Fontaine-de-
Vaucluse 

BE BE BE BE BE BE BE BE BE 

Coulon à Oppède 
MOY 

MAU
V 

MAU
V 

MED MED MED MED MED MOY 

Durance à 
Caumont-sur-

Durance 
MOY MOY BE BE BE BE BE BE BE 

Aigue Brun à 
Puyvert 

MOY MOY MOY MOY MOY MOY MOY MOY MOY 

Source Υ !ƎŜƴŎŜ ŘŜ ƭΩŜŀǳ wƘƾƴŜ-Méditerranée-Corse 

Tableau 22 : Evolution 2006-нлмп ŘŜ ƭΩŞǘŀǘ ŞŎƻƭƻƎƛǉǳŜ ŀǳȄ ǎǘŀǘƛƻƴǎ w/{ 

Lƭǎ ƴƻǳǎ ƳƻƴǘǊŜƴǘ Ŝƴ ǇŀǊǘƛŎǳƭƛŜǊ ǉǳŜ ƭΩŞǘŀǘ ŞŎƻƭƻƎƛǉǳŜ ŘŜ ƭŀ 5ǳǊŀƴŎŜ ŀǳ 
niveau du territoire du SCoT est bon et que celui du Coulon tend depuis 
2007 Ł ǎΩŀƳŞƭƛƻǊŜǊΦ /ŜŎƛ Ŝǎǘ ǇŀǊǘƛŎǳƭƛŝǊŜƳŜƴǘ ǾǊŀƛ ǇƻǳǊ ǎŜǎ ǊŜƭŜǾŞǎ 
piscicoles. Cela doit toutefois est confirmé dans les années à venir.  

Ʒ [ΩŞǘŀǘ ŎƘƛƳƛǉǳŜ des masses ŘΩŜŀǳ ŘŜ ǎǳǊŦŀŎŜ  

Il est déterminé au regard du respect des normes de qualité 
environnementales (NQE) par le biais de valeurs seuils. 41 substances sont 
contrôlées : 8 substances dites dangereuses (annexe IX de la DCE) et 33 
substances prioritaires (annexe X de la DCE). Deux classes sont définies : 
bon (respect) et pas bon (non-respect). 

¢ƻǳǘ ŎƻƳƳŜ ǇƻǳǊ ƭΩŞǘŀǘ ŞŎƻƭƻƎƛǉǳŜΣ ƭŜ {5!D9 ŀǾŀƛǘ ǇŜǊƳƛǎ ŘΩŞǾŀƭǳŜǊ ƭΩŞǘŀǘ 
ŎƘƛƳƛǉǳŜ Ŝƴ нллф ŘŜ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ ŘŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜau du bassin Rhône-
Méditerranée-Corse.  

Sƛ ƭΩŞǘŀǘ ŘŜǎ {ƻǊƎǳŜǎ Ŝǘ ŘŜ ƭŀ 5ǳǊŀƴŎŜ ǎƻƴǘ ǎŀǘƛǎŦŀƛǎŀƴǘǎΣ ŎŜƭǳƛ Řǳ /ŀƭŀǾƻƴΣ 
ŘΩ!Ǉǘ Ł ƭŀ ŎƻƴŦƭǳŜƴŎŜ ŀǾŜŎ ƭŀ 5ǳǊŀƴŎŜΣ Şǘŀƛǘ ŀƭƻǊǎ ŘŜ ƳŀǳǾŀƛǎŜ ǉǳŀƭƛǘŞΦ /Ŝ 
constat était lié à la trop forte teneur en pesticides. Les données sont par 
ŀƛƭƭŜǳǊǎ ƛƴǎǳŦŦƛǎŀƴǘŜǎ κ ƛƴŘƛǎǇƻƴƛōƭŜǎ ǎǳǊ ƭΩ!ƛƎǳŜ .ǊǳƴΦ 
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Carte 42 : Eǘŀǘ ŎƘƛƳƛǉǳŜ ŘŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ en 2009 (source : SDAGE)   
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Les relevés des stations RCS nous permettent toutefois de préciser le 
constat : 

Nom de la 
station 

Etat chimique 

2006 2007 2008 2009 2010 2011 2012 2013 2014 

Sorgue à Isle-sur-
la-Sorgue 

 BE BE BE BE BE BE BE BE 

Sorgue des 
Capucins à 

Fontaine-de-
Vaucluse 

BE BE BE BE BE BE BE BE BE 

Coulon à Oppède BE BE BE BE BE BE BE BE BE 

Durance à 
Caumont-sur-

Durance 
BE BE BE BE BE BE MAUV MAUV MAUV 

Aigue Brun à 
Puyvert 

- - - - - - - - - 

Source Υ !ƎŜƴŎŜ ŘŜ ƭΩŜŀǳ wƘƾƴŜ-Méditerranée-Corse 

Tableau 23 : Evolution 2006-нлмп ŘŜ ƭΩŞǘŀǘ ŎƘƛƳƛǉǳŜ ŀǳȄ ǎǘŀǘƛƻƴǎ w/{ 

[ΩŞǘŀǘ ŎƘƛƳƛǉǳŜ Řǳ /ŀƭŀǾƻƴ-/ƻǳƭƻƴ ŀǳ ƴƛǾŜŀǳ ŘΩhǇǇŝŘŜ Ŝǎǘ ŎƻƴǎƛŘŞǊŞ ǎǳǊ 
ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ ŘŜ ƭŀ ǇŞǊƛƻŘŜ нллс-2014 comme bon. Au contraire, la Durance 
au niveau de Caumont-sur-Durance, un peu en aval de Cavaillon, présente 
un mauvais état chimique. Celui-Ŏƛ ǎΩŜȄǇƭƛque par la présence 
ŘΩƘŜȄŀŎƘƭƻǊƻŎȅŎƭƻƘŜȄŀƴŜΣ ǳƴ ŎƻƳǇƻǎŞ ŎƘƛƳƛǉǳŜ ǳǘƛƭƛǎŞ Řŀƴǎ ŎŜǊǘŀƛƴǎ 
insecticides.  

Ces constats globalement positifs ne doivent pas faire oublier que les cours 
ŘΩŜŀǳ ǊŜǎǘŜƴǘ ǾǳƭƴŞǊŀōƭŜǎ ŀǳȄ Ǉƻƭƭǳǘƛƻƴǎ Ŝǘ ǇŜǳǾŜƴǘ şǘǊŜ ƳƻƳŜƴǘŀƴŞƳŜƴǘ 
et localement pollués (rejets divers mal contrôlés, accidents, etc.). Ce 
risque a toutefois été sensiblement diminué dans les deux dernières 
décennies, et les Sorgues qui pendant des siècles étaient par exemple un 
milieu récepteur des effluents domestiques, industriels, agricoles 
ōŞƴŞŦƛŎƛŜƴǘ ŘŞǎƻǊƳŀƛǎ ŘΩǳƴŜ ōƛŜƴ ƳŜƛƭƭŜǳǊŜ ǾƛƎƛƭŀƴŎŜΦ Lƭ Ŝǎǘ ǇŀǊ ŀƛƭƭŜǳǊǎ Ł 
ƴƻǘŜǊ ǉǳŜ ŎŜǊǘŀƛƴǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ ǇǊƻŦƛǘŜƴǘ ŘΩǳƴŜ ōƻƴƴŜ ŎŀǇŀŎƛǘŞ ŘΩŀǳǘƻ-

épuration grâce à leur débit et / ou à leur basse température (favorable à 
ƭΩƻȄȅƎŞƴŀǘƛƻƴύΦ /ΩŜǎǘ ƭŜ Ŏŀǎ ŘŜǎ {ƻǊƎǳŜǎΦ  

 

[ΩŞǘŀǘ ŘŜǎ ƳŀǎǎŜǎ ŘΩŜŀǳ ǎƻǳǘŜǊǊŀƛƴŜǎ 

Du fait de leur nature, elles ne sont évaluées que sur les aspects quantitatif 
(cf. partie 2.1) et chimique. Le tableau ci-dessous présente ƭΩŞǘŀǘ ŎƘƛƳƛǉǳŜ 
de référence du SDAGE, en 2009  (cf. carte 34 pour la localisation des 
ƳŀǎǎŜǎ ŘΩŜŀǳ ǎƻǳǘŜǊǊŀƛƴŜǎύ. Cet état est toutefois à nuancer avec les 
relevés plus récents (cf. ci-dessous) : 

aŀǎǎŜ ŘΩŜŀǳ Etat chimique 

aŀǎǎŜǎ ŘΩŜŀǳ ŀŦŦƭŜǳǊŀƴǘŜǎ 

1. Alluvions de la Durance Mauvais 

2. Alluvions des plaines du Comtat et des Sorgues Mauvais 

оΦ !ƭƭǳǾƛƻƴǎ Řǳ wƘƾƴŜ Řǳ ŎƻƴŦƭǳŜƴǘ ŘŜ ƭΩLǎŝǊŜ Ł ƭŀ 5ǳǊŀƴŎŜ Bon 

4. !ƭƭǳǾƛƻƴǎ Řǳ wƘƾƴŜ Řǳ ŎƻƴŦƭǳŜƴǘ ŘŜ ƭŀ 5ǳǊŀƴŎŜ ƧǳǎǉǳΩŁ 
Arles 

Bon 

5. Calcaires montagne du Luberon Bon 

6. Calcaires urgoniens du plateau de Vaucluse Bon 

7. Formations gréseuses et marno-calcaires tertiaires dans 
BV Basse Durance 

Bon 

8. Formations marno-calcaires et gréseuses dans BV Drôme 
Roubion, Eygues, Ouvèze 

Bon 

aŀǎǎŜǎ ŘΩŜŀǳ ǇǊƻŦƻƴŘŜǎ 

/ŀƭŎŀƛǊŜ ǎƻǳǎ ŎƻǳǾŜǊǘǳǊŜ ǎȅƴŎƭƛƴŀƭ ŘΩ!Ǉǘ Bon 

Calcaires sous couverture tertiaire de la plaine du Comtat Bon 

Molasses miocènes du Comtat Mauvais 

Source Υ !ƎŜƴŎŜ ŘŜ ƭΩŜŀǳ wƘƾƴŜ-Méditerranée-Corse 

Tableau 24 Υ 9ǘŀǘ ŎƘƛƳƛǉǳŜ ŘŜǎ ƳŀǎǎŜǎ ŘΩŜŀǳ ǎƻǳǘŜǊǊŀƛƴŜǎ 

Il nous montre que ƭŜǳǊ Şǘŀǘ ŎƘƛƳƛǉǳŜ Ŝǎǘ ƎƭƻōŀƭŜƳŜƴǘ ōƻƴΣ Ł ƭΩŜȄŎŜǇǘƛƻƴ 
de 3 cas : 
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¶ alluvions de la Durance Υ ŎŜǘ Şǘŀǘ ƳŞŘƛƻŎǊŜ ǎΩŜȄǇƭƛǉǳŀƴǘ ǇŀǊ ƭŀ 
présence de benzopyrène, un hydrocarbure utilisé comme traceur 
d'autres polluants souvent associés. Les relevés 2013 des 
différentes stations de mesure affichent toutefois un bon état 
chimiqueΦ Lƭ Ŝǎǘ ǇŀǊ ŀƛƭƭŜǳǊǎ Ł ƴƻǘŜǊ ǉǳΩŜƭƭŜ ōŞƴŞŦƛŎƛŜ Ŝƴ ǘƻǳǎ ƭŜǎ Ŏŀǎ 
ŘΩǳƴ ŦƻǊǘ ǊŜƴƻǳǾŜƭƭŜƳŜƴǘ ƎǊŃŎŜ Ł ƭΩƛǊǊƛƎŀǘƛƻƴ ƎǊŀǾƛǘŀƛǊŜΦ 

¶ alluvions des plaines du Comtat et des Sorgues : cet état médiocre 
ǎΩŜȄǇƭƛǉǳŜ ƴƻǘŀƳƳŜƴǘ ǇŀǊ ƭŀ ǇǊŞǎŜƴŎŜ ŘΩŀǘǊŀȊƛƴŜΣ ƭŀ ǎǳōǎǘŀƴŎŜ 
active de certains produits phytosanitaires, et de manière générale 
par la trop forte présence de pesticides. Ici encore, les relevés 
2013 des différentes stations de mesure affichent toutefois un 
bon état chimique. 

¶ molasses miocènes du Comtat Υ ŎŜǘ Şǘŀǘ ƳŞŘƛƻŎǊŜ ǎΩŜȄǇƭƛǉǳŀƛǘ Ŝƴ 
2009 par la présence de pesticides. Les relevés de 2013 affichent 
pour certains toujours un état médiocre, mais en raison de la 
ŘǳǊŜǘŞ Ŝǘ ŘΩǳƴŜ ǘǊƻǇ ŦƻǊǘŜ ŎƻƴŎŜƴǘǊŀǘƛƻƴ ŘŜ nitrates. 
 

Bilan sur les sources de pollution ŘŜǎ ƳŀǎǎŜǎ ŘΩŜŀǳ 
souterraines et superficielles 

vǳΩƛƭ ǎΩŀƎƛǎǎŜ ŘŜǎ ƳŀǎǎŜǎ ŘΩŜŀǳȄ ǎǳǇŜǊŦƛŎƛŜƭƭŜǎ ƻǳ ǎƻǳǘŜǊǊŀƛƴŜǎΣ ƭŀ ǎƻǳǊŎŜ ŘŜ 
Ǉƻƭƭǳǘƛƻƴ ƭŀ Ǉƭǳǎ ŦǊŞǉǳŜƴǘŜ Ŝǎǘ ŘƻƴŎ ƭΩǳǘƛƭƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜ ǇǊƻŘǳƛǘǎ 
phytosanitaires, dans ǳƴŜ ƭŀǊƎŜ ƳŜǎǳǊŜ ƭƛŞŜ Ł ƭΩŀŎǘƛǾƛǘŞ ŀƎǊƛŎƻƭŜΦ  

Quoique les relevés des stations de mesure ne le mettent que peu en 
avant, elle peut également trouver son origine dans les activités 
industrielles actuelles ou passées, qui sont pour certaines de nature à 
contaminer les sols puis la ressource en eau. 5ΩŀǇǊŝǎ ƭŀ ōŀǎŜ ŘŜ ŘƻƴƴŞŜǎ 
Basol du BRGM, qui recense les sites et sols pollués ou potentiellement 
pollués par les activités actuelles, le territoire du SCoT est peu concerné. 4 
installations sont recensées :  

- celƭŜǎ ŘΩ95C-GDF à Cavaillon et Isle-sur-la-Sorgue, 
présentant un risque très faible,  

- ƭΩǳǎƛƴŜ ƳŞǘŀƭƭǳǊƎƛǉǳŜ DŀƭǾŀ aŜŘ Ł /ŀǾŀƛƭƭƻƴΣ ǉǳƛ ƴΩŜǎǘ 
ŘΩŀǇǊŝǎ ƭŜǎ ŘŜǊƴƛŜǊǎ ǎǳƛǾƛǎ Ǉŀǎ ƭŀ ŎŀǳǎŜ ŘΩŀƴƻƳŀƭƛŜǎ Řŀƴǎ ƭŀ 
qualité des eaux souterraines ; 

- ƭΩǳǎƛƴŜ ŘΩŜƴƎǊŀƛǎ Manon-Michut à Robion qui a cessé ses 
activités sans respecter la procédure de réhabilitation du 
site, qui est en cours. 
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[ŀ ǉǳŀƭƛǘŞ ǎŀƴƛǘŀƛǊŜ ŘŜ ƭΩŜŀǳ ŘƛǎǘǊƛōǳŞŜ 

[Ŝǎ ŜŀǳȄ ŘƛǎǘǊƛōǳŞŜǎ Ŝǘ ŘŜǎǘƛƴŞŜǎ Ł ƭŀ ŎƻƴǎƻƳƳŀǘƛƻƴ ƘǳƳŀƛƴŜ Ŧƻƴǘ ƭΩƻōƧŜǘ 
de contrôles sanitaires permanents. L'eau destinée à la consommation 
humaine doit répondre à des critères de qualité définis par le Code de la 
Santé Publique, articles R.1321-м Ŝǘ ǎǳƛǾŀƴǘǎΦ 9ƭƭŜǎ Ŧƻƴǘ ŘŜ Ŧŀƛǘ ƭΩƻōƧŜǘ ŘŜ 
contrôles très réguliers sur les captages, les stations de désinfection et 
traitement et sur les unités de distribution. 5 types de mesures sont 
effectués : 

¶ Bactériologique : recherche de microorganismes indicateurs d'une 
éventuelle contamination par des bactéries pathogènes. L'eau ne 
doit contenir aucun germe indicateur. 

¶ Présence de nitrates : éléments provenant principalement de 
l'agriculture, des rejets domestiques et industriels. La teneur ne 
doit pas excéder 50 milligrammes par litre (50 mg/L). 

¶ Présence de pesticides : substances chimiques utilisées pour 
protéger les cultures ou pour désherber. Les teneurs ne doivent 
Ǉŀǎ ŜȄŎŞŘŜǊ лΣм ƳƛŎǊƻƎǊŀƳƳŜǎ ǇŀǊ ƭƛǘǊŜ όлΣм ˃Ǝκ[ύΦ 

¶ Dureté : teneur en calcium et en magnésium dans l'eau, exprimée 
en degré français (°F). Il n'y a pas de valeur limite réglementaire de 
dureté. 

¶ Présence de fluor : oligo-élément présent naturellement dans 
l'eau. La teneur ne doit pas excéder 1,5 milligramme par litre (1,5 
mg/L). 

/Ŝǎ ŎƻƴǘǊƾƭŜǎ ǊŜƭŝǾŜƴǘ ŘŜǎ Ƴƛǎǎƛƻƴǎ ŘŜ ƭΩ!ƎŜƴŎŜ ǊŞƎƛƻƴŀƭŜ ŘŜ ǎŀƴǘŞΣ Ŝǘ Ǉƭǳǎ 
particulièrement des délégations territoriaƭŜǎΦ 9ƭƭŜǎ ǎƻƴǘ ƳƛǎŜǎ Ŝƴ ǆǳǾǊŜ 
au service du préfet. Une fiche de synthèse par unité de distribution est 
produite chaque année. 

Les Syndicats gestionnaires des réseaux procèdent de leur côté à des 
mesures. Les chiffres présentés ci-dessous ne sont toutefois issus que des 
ŘƻƴƴŞŜǎ ŘŜ ƭΩ!w{Φ  

Toutes les mesures ont été effectuées en 2014. Elles montrent que la 
ǉǳŀƭƛǘŞ ŘŜ ƭΩŜŀǳ ǇƻǘŀōƭŜ distribuée sur le territoire du SCoT est 
ƎƭƻōŀƭŜƳŜƴǘ ǘǊŝǎ ōƻƴƴŜΦ !ǳŎǳƴ ƛƴŘƛŎŀǘŜǳǊ ƴΩŜǎǘ ǇǊŞƻŎŎǳǇŀƴǘ Ŝƴ ƭΩŞǘŀǘΣ ƭŜǎ 
valeurs maximales étant quasi-systématiquement très inférieures aux 
valeurs maximales autorisées.  

{ŜǳƭŜ ƭŀ ŘǳǊŜǘŞ ŘŜ ƭΩŜŀǳ ŀǇǇŀǊŀƛǘ ŞƭŜǾŞŜΦ En effet, une eau est considérée 
comme dure entre 30 à 40°F et comme très dure au-delà de 40°F. Toutes 
les communes du SCoT sont ainsi concernées, à des degrés divers 
ǘƻǳǘŜŦƻƛǎΦ [ΩŜŀǳ ŘƛǎǘǊƛōǳŞŜ Ł /ƘŃǘŜŀǳƴŜǳŦ-de-Gadagne atteint le plus haut 
niveau avec près de 63°F. Ce constat résulte des caractéristiques 
géologiques des aquifères. 
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Réseau de distribution Communes concernées 

Bactériologie 
(absence 
requise) 

Nitrates (max : 50 mg/L) 
Pesticides (max : 0,1 

˃Ǝκ[ύ 
Dureté 

(max : NA) 
Fluor (max : 1,5 mg/L) 

Conformité Conformité 
Valeur 
max 

Conformité 
Valeur 
max 

Valeur 
max 

Conformité Valeur max 

Adduction syndicale de 
Cheval-Blanc 

Cabrières d'Avignon, Cheval-Blanc, 
Gordes, les Beaumettes, les Taillades, 

Maubec, Oppède, Robion 
100% 100% 7,2 100% 0 31,2°F 100% 0,1 

Adduction syndicale de 
Cavaillon 

Cavaillon, Lagnes, le Thor, Saumane-de-
Vaucluse, ƭΩIsle-sur-la-Sorgue 

100% 100% 8 100% 0 33°F 100% 0,1 

Adduction Fontaine de 
Vauluse 

Fontaine-de-Vauluse 100% 100% 7,3 100% 0 25°F 100% 0,17 

Adduction syndicale 
Mérindol 

Mérindol 100% 100% 15,3 100% 0,066 42,2°F 100% 0,18 

Adduction 
Châteauneuf-de-

Gadagne 
Châteauneuf-de-Gadagne 100% 100% 6,1 100% 0 62,9°F 100% 0,22 

Adduction du Syndicat 
mixte de Pertuis 

Lauris, Puget, Puyvert 100% 100% 14,2 100% 0,03 43,1°F 100% 0,18 

Adduction communale 
de Lourmarin 

Lourmarin 100% 100% 4,3 100% 0 35,7°F 100% 0,15 

Adduction communale 
de Vaugines 

Vaugines 100% 100% 1,1 100% 0 22.5°F 100% 0 

Tableau 25 : ǉǳŀƭƛǘŞ ŘŜ ƭΩŜŀǳ ǇƻǘŀōƭŜ ŘƛǎǘǊƛōǳŞŜ Ŝƴ нлмп (source : ARS PACA)

3.1.2 Assainissement  

[ΩŀǎǎŀƛƴƛǎǎŜƳŜƴǘ ŀ ǇƻǳǊ ƻōƧŜŎǘƛŦ ŘŜ ǇǊƻǘŞƎŜǊ ƭŀ ǎŀƴǘŞ Ŝǘ ƭŀ ǎŀƭǳōǊƛǘŞ 
ǇǳōƭƛǉǳŜ ŀƛƴǎƛ ǉǳŜ ƭΩŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘ ŎƻƴǘǊŜ ƭŜǎ ǊƛǎǉǳŜǎ ƭƛŞǎ ŀǳȄ ǊŜƧŜǘǎ ŘŜǎ 
eaux usées notamment domestiques. En fonction de la concentration de 
ƭΩƘŀōƛǘŀǘ Ŝǘ ŘŜǎ ŎƻƴǎǘǊǳŎǘƛƻƴǎΣ ƭΩŀǎǎŀƛƴƛǎǎement peut être collectif ou non 
collectif. Les communes ont la responsabilité sur leur territoire de 
ƭΩŀǎǎŀƛƴƛǎǎŜƳŜƴǘ ŎƻƭƭŜŎǘƛŦ Ŝǘ Řǳ ŎƻƴǘǊƾƭŜ ŘŜ ƭΩŀǎǎŀƛƴƛǎǎŜƳŜƴǘ ƴƻƴ ŎƻƭƭŜŎǘƛŦΦ  

 

Le cadre règlementaire 

Le décret n°94-469 du 3 juin 1994, pris en applicatƛƻƴ ŘŜ ƭΩŀǊǘƛŎƭŜ ор ŘŜ ƭŀ 
loi du 7 janvier 1983, Ŝǘ ƭΩŀǊǊşǘŞ Řǳ нн Ƨǳƛƴ нллтΣ ǊŜƭŀǘƛŦ Ł ƭŀ ŎƻƭƭŜŎǘŜΣ ŀǳ 
transport et au traitement des eaux usées des agglomérations 
ŘΩŀǎǎŀƛƴƛǎǎŜƳŜƴǘΣ transposent en droit français la directive européenne du 
21 mai 1991 sur les eaux résiduaires. Ils imposent ŘŜǎ ŘŀǘŜǎ ŘΩŞŎƘŞŀƴŎŜǎ 
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ǇƻǳǊ ƭŀ ƳƛǎŜ Ŝƴ ŎƻƴŦƻǊƳƛǘŞ ŘŜǎ ǎȅǎǘŝƳŜǎ ŘΩŀǎǎŀƛƴƛǎǎŜƳŜƴǘ ŘŜǎ 
agglomérations. 

La plupart des communes du territoire du SCoT ont un document de type 
ǎŎƘŞƳŀ ŘƛǊŜŎǘŜǳǊ ŘΩŀǎǎŀƛƴƛǎǎŜƳŜƴǘΦ Lƭǎ ǇŜǊƳŜǘǘŜƴǘ ŘΩavoir une bonne 
connaissance de la gestion et du traitement des eaux usées sur le 
territoire, ainsi que des travaux à entreprendre pour la mise en conformité 
ŘŜ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ ŘŜ ŎŜǎ ŞǉǳƛǇŜƳŜƴǘǎ όǊŞǎŜŀǳ Ŝǘ ǎǘŀǘƛƻƴ ŘΩŞǇǳǊŀǘƛƻƴύΦ 

Les communes ou groupement de ŎƻƳƳǳƴŜǎ ƻƴǘ Ŝƴ ƻǳǘǊŜ ƭΩƻōƭƛƎŀǘƛƻƴ ŘŜ 
ǊŞŀƭƛǎŜǊ ǳƴ ȊƻƴŀƎŜ ŘΩŀǎǎŀƛƴƛǎǎŜƳŜƴǘ ǉǳƛ ŘŞƭƛƳƛǘŜ : 

¶ ƭŜǎ ȊƻƴŜǎ ŘΩŀǎǎŀƛƴƛǎǎŜƳŜƴǘ ŎƻƭƭŜŎǘƛŦ ƻǴ ŜƭƭŜǎ ǎƻƴǘ ǘŜƴǳŜǎ ŘΩŀǎǎǳǊŜǊ 
ƭŀ ŎƻƭƭŜŎǘŜ ŘŜǎ ŜŀǳȄ ǳǎŞŜǎ ŘƻƳŜǎǘƛǉǳŜǎ Ŝǘ ƭŜ ǎǘƻŎƪŀƎŜΣ ƭΩŞǇǳǊŀǘƛƻƴ 
et le rejet ou la réutilisation ŘŜ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ ŘŜǎ ŜŀǳȄ ŎƻƭƭŜŎǘŞŜǎ Τ  

¶ ƭŜǎ ȊƻƴŜǎ ǊŜƭŜǾŀƴǘ ŘŜ ƭΩŀǎǎŀƛƴƛǎǎŜƳŜƴǘ ƴƻƴ ŎƻƭƭŜŎǘƛŦ ƻǴ ŜƭƭŜǎ ǎƻƴǘ 
ǘŜƴǳŜǎ ŘΩŀǎǎǳǊŜǊ ƭŜ ŎƻƴǘǊƾƭŜ ŘŜ ŎŜǎ ƛƴǎǘŀƭƭŀǘƛƻƴǎ ŜǘΣ ǎƛ ŜƭƭŜǎ ƭŜ 
décident, le traitement des matières de vidange et, à la demande 
ŘŜǎ ǇǊƻǇǊƛŞǘŀƛǊŜǎΣ ƭΩentretien et les travaux de réalisation et de 
ǊŞƘŀōƛƭƛǘŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ƛƴǎǘŀƭƭŀǘƛƻƴǎ ŘΩŀǎǎŀƛƴƛǎǎŜƳŜƴǘ ƴƻƴ ŎƻƭƭŜŎǘƛŦ Τ  

¶ les zones où des mesures doivent être prises pour limiter 
ƭΩƛƳǇŜǊƳŞŀōƛƭƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ǎƻƭǎ Ŝǘ ǇƻǳǊ ŀǎǎǳǊŜǊ ƭŀ ƳŀƞǘǊƛǎŜ Řǳ ŘŞōƛǘ 
Ŝǘ ŘŜ ƭΩŞŎƻǳƭŜƳŜƴǘ des eaux pluviales et de ruissellement ;  

¶ les zones où il est nécessaire de prévoir des installations pour 
assurer la collecte, le stockage éventuel et, en tant que de besoin, 
le traitement des eaux pluviales et de ruissellement lorsque la 
Ǉƻƭƭǳǘƛƻƴ ǉǳΩŜƭles apportent au milieu aquatique risque de nuire 
ƎǊŀǾŜƳŜƴǘ Ł ƭΩŜŦŦƛŎŀŎƛǘŞ ŘŜǎ ŘƛǎǇƻǎƛǘƛŦǎ ŘΩŀǎǎŀƛƴƛǎǎŜƳŜƴǘ  

Ʒ [ΩŀǎǎŀƛƴƛǎǎŜƳŜƴǘ ŎƻƭƭŜŎǘƛŦ 

Outre les exigences et prescriptions des SAGE, les communes ou 
intercommunalités doivent respecter lors de leurs projets 
ŘΩŀǎǎŀƛƴƛǎǎŜƳŜƴǘ ŎƻƭƭŜŎǘƛŦ les prescriptions fixées par arrêtés.  

L'arrêté du 22 juin 2007 regroupe l'ensemble des prescriptions techniques 
applicables aux ouvrages d'assainissement (conception, dimensionnement, 
exploitation, performances épuratoires, autosurveillance, contrôle par les 
services de l'Etat) ; il concerne tous les réseaux d'assainissement collectifs 
et les stations d'épuration des agglomérations d'assainissement ainsi que 
tous les dispositifs d'assainissement non collectif recevant une charge 
supérieure à 1.2 kg/j de DBO5.  

L'arrêté du 21 juillet 2015 le remplacera au 1er janvier 2016 en précisant 
certaines de ces prescriptions techniques, afin que les collectivités 
« ƳŜǘǘŜƴǘ Ŝƴ ǆǳǾǊŜ ǳƴŜ ƎŜǎǘƛƻƴ ǊƛƎƻǳǊŜǳǎŜ Ŝǘ ǇǊŀƎƳŀǘƛǉǳŜ Řǳ ǇŀǘǊƛƳƻƛƴŜ 
de l'assainissement ».  

Ʒ [ΩŀǎǎŀƛƴƛǎǎŜƳŜƴǘ ƴƻƴ ŎƻƭƭŜŎǘƛŦ 

[Ŝǎ ŎƻƭƭŜŎǘƛǾƛǘŞǎΣ ŎƻƳƳǳƴŜǎ ƻǳ ƎǊƻǳǇŜƳŜƴǘǎΣ ŘŜǇǳƛǎ ƭŀ ƭƻƛ ǎǳǊ ƭΩŜŀǳ ŘŜ 
мффнΣ ŘƻƛǾŜƴǘ ŘŞƭƛƳƛǘŜǊ ǎǳǊ ƭŜǳǊ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ƭŜǎ ȊƻƴŜǎ ŘΩŀǎǎŀƛƴƛǎǎŜƳŜƴǘ 
collectif et individuel. Ce travail est réalisé dans le cadre du schéma 
ŘƛǊŜŎǘŜǳǊ ŘΩŀǎǎŀƛƴƛǎǎŜƳŜƴǘΦ  

5ŀƴǎ ƭŜǎ ȊƻƴŜǎ ŘΩŀǎǎŀƛƴƛǎǎŜƳŜƴǘ ƴƻƴ ŎƻƭƭŜŎǘƛŦΣ ƭŜǎ ŎƻƭƭŜŎǘƛǾƛǘŞǎ ƻƴǘ ǇƻǳǊ 
obligation de mettre en place un service de contrôle des installations 
ƴŜǳǾŜǎ Ŝǘ ŜȄƛǎǘŀƴǘŜǎΣ ŘŞƴƻƳƳŞ ƭŜ {t!b/ όǎŜǊǾƛŎŜ ǇǳōƭƛŎ Ł ƭΩŀǎǎŀƛƴƛǎǎŜƳŜƴǘ 
noƴ ŎƻƭƭŜŎǘƛŦύΦ /ŜǘǘŜ ǎǘǊǳŎǘǳǊŜ ǇŜǳǘ ŞǾŜƴǘǳŜƭƭŜƳŜƴǘ ǎΩƻŎŎǳǇŜǊ ŀǳǎǎƛ ŘŜ 
ƭΩŜƴǘǊŜǘƛŜƴ ŘŜǎ ŘƛǎǇƻǎƛǘƛŦǎΦ [ΩŀǊǊşǘŞ ǇǊŞŦŜŎǘƻǊŀƭ Řǳ нр ƧǳƛƭƭŜǘ нлмп ŘŞŦƛƴƛǘ ǇŀǊ 
ailleurs les zones à enjeux sanitaire et environnemental dans lesquelles la 
réglementation sur les assainissements non collectifs est renforcée. 

Chaque collectivité définit les compétences du SPANC sur son territoire. 
Les missions obligatoires des SPANC sont le contrôle des installations 
existantes (diagnostic initial puis périodique : 4 ou 5 ans en général), et 
ƭΩƛƴǎǘǊǳŎǘƛƻƴ Ŝǘ ƭŜ ŎƻƴǘǊƾƭŜ ŘŜǎ ŞǉǳƛǇŜƳŜƴǘǎ ƴŜǳŦǎ ŘΩŀǎǎŀƛƴƛǎǎŜƳŜƴǘ ƴƻƴ 
ŎƻƭƭŜŎǘƛŦ ǎǳǊ ƭŜ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜΦ 5ΩŀǳǘǊŜǎ Ƴƛǎǎƛƻƴǎ ŦŀŎǳƭǘŀǘƛǾŜǎΣ ǇŜǳǾŜƴǘ şǘǊŜ 
ŞƎŀƭŜƳŜƴǘ ǇǊƻǇƻǎŞŜǎ ǇŀǊ ƭŜǎ {t!b/ ŎƻƳƳŜ ƭΩŜƴǘǊŜǘƛŜƴ ŘŜǎ ƛƴǎǘŀƭƭŀǘƛƻƴǎΦ 
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[ΩŀǎǎŀƛƴƛǎǎŜƳŜƴǘ ŎƻƭƭŜŎǘƛŦ 

Ʒ Fonctionnement 

On compte sur le territoire du SCoT 29 ǎǘŀǘƛƻƴǎ ŘΩŞǇǳǊŀǘƛƻƴǎ (STEP). La 
directive européenne ERU de 1991 définit les obligations de collecte et de 
traitement des eaux résiduaires urbaines pour les communes de plus de 2 
000 équivalents habitants. 

En 2016Σ ƭŀ ŎŀǇŀŎƛǘŞ ƴƻƳƛƴŀƭŜ ŘΩŀǎǎŀƛƴƛǎǎŜƳŜƴǘ ŎƻƭƭŜŎǘƛŦ ŀǘǘŜƛƴǘ 109 800 
équivalents habitants (EH).  

Les situations sont hétérogènes selon les communes (cf. tableau ci-
dessus) : 

¶ 18 apparaissent correctement dimensionnées au regard des 
charges entrantes 

¶ 11 stations ont un taux de charge maximale supérieur à 80% : 

o 5ƻƴǘ п ǉǳƛ ƴΩƻƴǘ ǉǳΩǳƴŜ ŎŀǇŀŎƛǘŞ ǊŞǎƛŘǳŜƭƭŜ ŦŀƛōƭŜ Ł ƴǳƭƭŜΣ ŎŜ 
qui les limitera dans leurs développements futurs : Cabrières 
ŘΩ!ǾƛƎƴƻƴ-Gordes Les Imberts, le Thor, les Taillades, Saumane-
de-Vaucluse ; 

o Dont 7 qui rencontrent des problèmes en termes de quantité 
et ont connu un dépassement de charge en 2016 : Cavaillon, 
Châteauneuf de Gadagne, Cheval-Blanc ville, les Beaumettes 
Les Moulins, Robion, Puyvert et Lauris. 

De manière général, au vu du peu de ŘƻƴƴŞŜǎ ŘΩŀǳǘƻǎǳǊǾŜƛƭƭŀƴŎŜ 
disponibles ŎƻƴŎŜǊƴŀƴǘ ƭŜǎ ǇŜǘƛǘŜǎ ǎǘŀǘƛƻƴǎ ŘΩŞǇǳǊŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ŜŀǳȄ ǳǎŞŜǎΣ ƛƭ 
ƴΩŜǎǘ Ǉŀǎ ǇƻǎǎƛōƭŜ ŘŜ ŘŞǘŜǊƳƛƴŜǊ ǳƴŜ ŎŀǇŀŎƛǘŞ ǊŞǎƛŘǳŜƭƭŜ ǾŞǊƛǘŀōƭŜƳŜƴǘ 
fiable. Les chiffres présentés pour ces dernières sont ainsi à prendre avec 
précaution et il sera nécessaire que les communes étudient le 
fonctionnement de leur ouvrage et sa capacité à traiter les charges 
ǇƻƭƭǳŀƴǘŜǎ Ŝƴ ǇǊƻǾŜƴŀƴŎŜ ŘŜ ƭŀ ŦǳǘǳǊŜ ǳǊōŀƴƛǎŀǘƛƻƴΣ ƭƻǊǎ ŘŜ ƭΩŞƭŀōƻǊŀǘƛƻƴ 
Řǳ ŘƻŎǳƳŜƴǘ ŘΩǳǊōŀƴƛǎƳŜ ŎƻƳƳǳƴŀƭΦ 

En 2016, des problématiques de qualité se rencontrent également sur 3 
STEP : Cavaillon, les Beaumettes Village et Mérindol. Ces stations, non 
conformes à la réglementation nationale, représentent 22% de la capacité 
nominale totale Ŝƴ 9IΦ 9ƭƭŜǎ Ŧƻƴǘ ƭΩƻōƧŜǘ ŘŜ ǊŜŎƻƳƳandations et des 
études / projets de travaux sont actuellement en cours. Leur réalisation 
devra être suivie. Début 2016, les travaux de mise en conformité de celle 
ŘŜ /ƘŜǾŀƭ .ƭŀƴŎ ǇŀǊ ƭŀ ŎƻƴǎǘǊǳŎǘƛƻƴ ŘΩǳƴ ōŀǎǎƛƴ ŘΩƻǊŀƎŜ ǎƻƴǘ ǘŜǊƳƛƴŞǎΦ 
Globalement, entre 20мо Ŝǘ нлмсΣ ƭŀ ǎƛǘǳŀǘƛƻƴ ǎΩŜǎǘ ƴŜǘǘŜƳŜƴǘ ŀƳŞƭƛƻǊŞŜ 
puisque les capacités nominales additionnées des 7 stations non-
ŎƻƴŦƻǊƳŜǎ ǊŜǇǊŞǎŜƴǘŀƛŜƴǘ ср҈ ŘŜ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜΦ 

hƴ ŎƻƳǇǘŜ ŞƎŀƭŜƳŜƴǘ ǉǳŜƭǉǳŜǎ ǎǘŀǘƛƻƴǎ ŘΩŞǇǳǊŀǘƛƻƴ ǇǊƛǾŞŜǎΣ Ŝǘ ǇƭǳǎƛŜǳǊǎ 
hameaux sans aucun équipeƳŜƴǘΣ ǘŜƭǎ ƭŜ ƘŀƳŜŀǳ ŘŜ aƻǳǎǉǳŜǘȅ Ł ƭΩLǎƭŜ-
sur-la-Sorgue ou le hameau de Galas à Saumane-de-Vaucluse, qui rejettent 
directement les effluents non traités dans la Sorgue. 

Ʒ Type de traitement 

[ΩŜƴǎŜƳōƭŜ Řǳ ǇŀǊŎ ŘŜ ǎǘŀǘƛƻƴs ŘΩŞǇǳǊŀǘƛƻƴ ŀǇǇƭƛǉǳŜ ŘƛǾŜǊǎ ǘǊŀƛǘŜƳŜnt aux 
eaux usées :  

- boues activées ; 
- aération prolongée ; 
- dénitrification ; 
- déphosphatation ; 
- nitrification ; 
- prétraitements physiques ; 
- filtres biologiques ; 
- lagunage, « filtres plantés de macropohytes». 

[Ŝǎ ǎǘŀǘƛƻƴǎ ŘŜ /ŀǾŀƛƭƭƻƴ Ŝǘ ŘŜ ƭΩLǎƭŜ-sur-la-Sorgue ont été retenues comme 
devant être équipées pour éliminer les matières de vidange issues des 
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ŘƛǎǇƻǎƛǘƛŦǎ ŘΩŀǎǎŀƛƴƛǎǎŜƳŜƴǘ ƴƻƴ ŎƻƭƭŜŎǘƛŦǎ ǎǳǊ ƭŜ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ Řǳ {/ƻ¢6 ainsi 
que les graisses industrielles. 

Les stations ŘΩŞǇǳǊŀǘƛƻƴ ŘŜ /ŀǾŀƛƭƭƻƴ Ŝǘ ŘŜ ƭΩLǎƭŜ ǎǳǊ ƭŀ {ƻǊƎǳŜ ǎƻƴǘ dotées 
de fosses septiques spécifiques, leur ǇŜǊƳŜǘǘŀƴǘ ŘΩŀŎŎǳŜƛƭƭƛǊ Ŝǘ ŘŜ ǘǊŀƛǘŜǊ 
des matières de vidange. Celle de Cavaillon Ŝǎǘ Ŝƴ ƻǳǘǊŜ ŞǉǳƛǇŞŜ ŘΩǳƴ 
ŘƛǎǇƻǎƛǘƛŦ ŘΩŀŎŎŝǎ Ŝǘ ŘŜ ŘŞǇƻǘŀƎŜ extérieur à la station, avec identification 
Řǳ ǾƛŘŀƴƎŜǳǊΣ ƳŜǎǳǊŜ Řǳ ǾƻƭǳƳŜ ŘŞǇƻǘŞ Ŝǘ ǇǊƛǎŜ ŘΩŞŎƘŀƴǘƛƭƭƻƴΦ 

 

                                                           
6
 Selon le tƭŀƴ 5ŞǇŀǊǘŜƳŜƴǘŀƭ ŘΩŞƭƛƳƛƴŀǘƛƻƴ ŘŜǎ Řéchets ménagers et 
assimilés de Vaucluse, approuvé par arrêté préfectoral du 24 mars 2003. 




























































































